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Articles principaux du Bulletin. 
Questions sociales à la session extraordinaire du Riksdag de 1940. L'article rend compte notamment 

des dispositions relatives à la taxe de 5 % qui sera prélevée à partir du I e r janvier 1941 sur la vente dans 
les boutiques et magasins de la plupart des produits, à l'exception du lait, du beurre, de certaines autres 
denrées alimentaires, etc. L'article cite encore les modifications apportées à l'ordonnance sur l'assistance 
aux mères, par lesquelles l'Administration du Travail et do la Prévoyance sociale est constituée autorité 
de contrôle sur cette assistance, les décisions du Riksdag touchant les prêts aux mobilisés, les subventions 
pour l'électrification des campagnes, les changements adoptés dans les contrats d'assurance sur la vie 
par suite de la guerre, etc. P. 3. 

Les établissements d'éducation préventive en Finlande pendant la guerre. Le rapport rédigé après son 
voyage en Finlande par l'inspecteur des établissements d'éducation préventive M. Pehrling expose les 
différentes mesures prises au sujet des maisons d'éducation préventive pendant la guerre et I'expérienoe 
que l'on a acquise concernant leur activité en temps de guerre. Il a été partout constaté que les élèves 
ont fait preuve de zèle et d'ardeur au travail et que la discipline n'a rencontré aucune difficulté malgré 
l'insuffisance du personnel due à la mobilisation. De toutes parts a été souligné que l'œuvre d'amélio
ration morale de la jeunesse était estimée de si grande importance que des restrictions dans cette branche 
de l'activité sociale n'étaient pas prévues, en dépit des difficultés de la situation économique. P. 11. 

L'augmentation du coût des constructions de 1939 à 1940. Un calcul des frais de construction au 1er 
janvier 1939 et au I e r octobre 1940 pour une maison-lamelle de trois étages édifiée dans le quartier de 
Hammarby à Stockholm révèle que le coût total d'une telle construction a augmenté de 17 %. Les 
frais de construction d'une petite maison familiale de trois pièces et une cuisino édifiée à la campagne 
sont estimés avoir augmenté de 12 % de juillet 1939 à septembre 1940. P. 30. 

La protection de l'enfance en 1937. Résumé d'un compte-rendu statistique récemment publié. — 
Il existait en 1937, dans le pays entier, 341 asiles d'enfants, pouvant recevoir, au total, 7 336 enfants. 
Il y avait, en outre, 38 maisons d'éducation surveillée avec, au total, 1 562 places. — Au cours de l'année 
1937, environ 8 325 enfants et adolescents ont été recueillis par les conseils de la protection de l'enfance: 
977 (recueillis à cause de mauvais traitements, de danger moral ou d'indiscipline) étaient l'objet d'édu
cation protectrice, et 7 348 (reoueillis à oause d'indigence, d'abandon, de maladie ou d'infirmité) étaient 
l'objet de protection sociale. Le nombre total d'enfants et d'adolescents qui étaient l'objet d'éducation 
protectrice ou de protection sociale, s'élevait à 6 418 et 35 782 respectivement. La plupart, soit 46 % 
et 73 % respectivement, avaient été mis en pension chez des particuliers; 18 % et 13 % se trouvaient 
dans des asiles d'enfants tandis que 9 % et 14 % étaient soignés dans des établissements médicaux. 
En outre, les maisons d'éducation surveillée, réservées aux enfants et adoloscents qui sont reoueillis à 
oause d'indiscipline, répondaient de 27 % de ceux qui étaient l'objet d'éducation protectrice. — Au 
otfurs de l'année 1937, des mesures préventives (réprimandes, surveillance etc.) ont été prises à l'égard 
de 2 569 enfants et adolescents dans le but de leur éviter l'éducation protectrice. — En outre, 29 719 
enfants (dont 5 765 soignés dans des asiles et 23 954 chez des particuliers, autres que leurs parents) 
étaient soumis à la surveillance des conseils de la protection de l'enfance. P. 36. 

Un projet d'indemnité de vie chère aux bénéficiaires de pensions nationales a été déposé par l'Adminis
tration des pensions le 28 novembre 1940. Cette indemnité serait allouée aux personnes qui reçoivent 
une pension additionnelle ou un secours d'invalidité et serait proportionnée au montant total des pen
sions (sans tenir compte des primes versées volontairement en vue de la pension). L'article cite l'avis 
émis par l'Administration du Travail et de la Prévoyance sociale. P. 39. 

Les pensions nationales et l'assistance publique. Selon une enquête entreprise récemment par le Comité 
de protection sooiale, un assez grand nombre de bénéficiaires de pensions nationales qui touohent une 
pension additionelie ou un secours d'invalidité doivent demander à l'assistance publique une aide sup
plémentaire. Les secours fournis par l'assistance locale aux bénéficiaires de pensions sont, en moyenne, 
assez élevés. Pour les personnes seules ou célibataires, hommes ou femmes, ils s'élevaient généralement 
en moyenne à un peu plus de 50 % de la pension nationale, dans quelques cas à un ohiffre allant des 
2/3 aux 3/4 de celle-ci. Pour les époux qui bénéficiaient tous deux d'une pension additionelle, l'assistanoe 
a fourni un secours d'environ l/i à l/t de la pension totale mensuelle. Aux époux dont l'un seulement 
reçoit une pension, l'assistance a en général alloué un secours plus considérable, à peu près égal en moy
enne à la pension mensuelle, et quelquefois même supérieur. P. 43. 

L'indice du coût de la vie était de 130 au l» r janvier 1941 contre 126 au ler ootobre 1940 (1935 = 100). 
En prenant pour base l'ancien indice (juillet 1914 = 100), on obtient le nombre-indice 204 oontre 
197 pour le trimestre précédent. P. 58. 

Le marché du travail en décembre 1940. Les séries statistiques relatives au développement du marché 
du travail accusent une baisse de l'activité comme d'ordinaire à cette saison. Le nombre de travailleurs 
ooeupées dans l'industrie, le commeroe etc. a tombé do 7 %, environ, depuis la fin du novembre. Les 
rapports concernant los congédiements et les embauchements parvenus à la Commission du marché 
du travail confirment qu'au mois de déoembre un nombre considerable d'ouvriers furent congédiés 
aussi bien dans les différentes branches de l'industrie que dans les métiers du bâtiment. Les demandes 
d'emploi pour 100 places libres, aux offices de placement public, étaient passées de 227 en novembre 
à 243 en décembre. Le nombre de chômeurs affiliés à des syndicats ouvriers représentait à la fin de 
novembre 12'2 % de l'effectif des syndicats rapportants contre 1 l'O % le mois précédant. Les demandes 
de secours de chômage rapportées à la commission du marché du travail s'élevaient à la fin de déoembre 
& 23 469, dont 2 907 cas nouveaux enregistrés au cours du mois. P. 72. 
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Häftets huvudinnehåll. 
Januari 1941. 

Sociala frågor vid 1940 års urtima 
riksdag. Redogörelse lämnas bl. a. för 
den omsättningsskatt på 5 %, som fr. o. 
m. den 1 januar i 1941 skall utgå för 
flertalet butikshandelsvaror, med undan
tag ay mjölk, smör, vissa andra livsme
del m. m. Vidare behandlas de föränd
ringar i mödrahjälpsförordningen, var
igenom socialstyrelsen gjorts t i l l till
synsmyndighet i fråga om mödrahjäl-
pen. I övrigt redogöres för riksdagens 
beslut angående värnpliktslån, anslag 
till elektrifiering av landsbygden, änd
ring av livförsäkringsavtalen med anled
ning av kriget m. m. Sid. 3. 

Ny uppgörelse om indexreglerade ar
betslöner. Det nya s. k. ramavtalet mel
lan arbetsgivareföreningen och landsor
ganisationen refereras. Avtalets text 
återges i sin helhet. Sid. 9. 

De finska skyddshemmen under kriget. 
Skyddshemsinspektör M. Pehrlings rese
berättelse från Finland behandlar de sär
skilda anordningar, som vidtogos beträf
fande skyddshemmen under kriget samt 
erfarenheterna från skyddshemsarbetet i 
krigstid. Ingen anstalt nedlades under 
kriget, överallt omvittnades at t elever
na visat ambition och arbetsvilja, varför 
inga större disciplinära svårigheter upp
stått trots den brist på ledande personal, 
som orsakades av inkallelserna. Vidare 
lämnas en del uppgifter om samarbetet 
mellan barnskyddsnämnder, domstolar 
och skyddshemsorganisation i Finland. 
Från alla håll framhölls, at t arbetet med 
ungdomens ti l lrättaförande ansågs så be
tydelsefullt, at t någon inskränkning i 
denna gren av det sociala arbetet icke 
planerades, trots de tryckta ekonomiska 
förhållandena. Sid. 11. 

Bostadsreserven den 15 november 1940. 
Redogörelse lämnas för resultaten av so
cialstyrelsens undersökning rörande bo
stadsreserven den 15 november 1940 i 
orter med minst 5 000 inv. (exkl. Stock
holm). Flertalet orter ha knapphet och 
många brist på bostäder. Undantag ut
gör i första hand Stockholm med för

städer. Med detta undantag finner man 
genomgående å ena sidan en högst obe
tydlig reserv av framför allt moderna 
lägenheter om 1 rum och kök och å and
ra sidan en stor reserv av relativt omo
derna lägenheter om 4 och flera rum och 
kök. Sid. 14. 

Byggnadskostnadernas utveckling 1939 
—1940. En beräkning av byggnadskost
naderna den 1 januari 1939 och den 1 
oktober 1940 för ett tre våningars smal
hus, uppfört i stadsdelen Hammarby i 
Stockholm, ger vid handen, att den tota
la byggnadskostnaden stegrats med 17 %. 
Byggnadskostnaden för en egnahemsbo
stad om tre rum och kök, uppförd på 
landsbygden, beräknas från juli 1939 till 
september 1940 ha stigit med 12 % Sid. 30. 

Samhällets barnavård år 1937. En del 
uppgifter lämnas ur den nyligen utkom
na berättelsen över samhällets barn- och 
ungdomsvård år 1937, vilken är den förs
ta i ordningen, sedan socialstyrelsen 
övertagit befattningen med hithörande 
statistik. Föregående berättelser, avseen
de åren 1928, 1931 och 1834, ha utarbe
tats inom statistiska centralbyrån. Sid. 30. 

Förslag om dyrtidstillägg åt folkpen
sionärer framlades av pensionsstyrelsen 
den 28 november 1940. Dyrtidstillägget 
föreslås skola lämnas till pensionärer, 
som erhålla tilläggspension eller invalid
understöd, och utgå i relation till dessa 
personers sammanlagda folkpension resp. 
invalidunderstöd. Socialstyrelsens utlå
tande återgives. Sid. 39. 

Folkpensionärerna och fattigvården. 
Enligt en undersökning, som social
vårdskommittén nyligen företagit, måste 
en icke obetydlig del av de folkpensio
närer, som uppbära tilläggspension eller 
invalidunderstöd, anlita det allmänna 
för kompletterande hjälp. I medeltal re
presentera de hemunderstöd, som utgåt t 
till pensionären, rä t t väsentliga belopp. 
Till ensamstående pensionärer, ej gifta 
män och kvinnor, utgjorde de i regel ge
nomsnittl igt något över 50 % av den ut
gående folkpensionen, i några fall 2/g à 
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3/4 av detta belopp. För äkta makar, vilka 
båda ha tilläggspension, har fattigvår
den utgjort c:a 1/3 à 1/i av den samman
lagda månatl iga folkpensionen. Sid. 43. 

Bostadsförhållandena i Finlands stä
der år 1938 ha gjorts t i l l föremål för 
en representativ undersökning, som av
ser a t t klarlägga förekomsten av små-
bostäder samt dessas kvalitet. E t t refe
rat av redogörelsen för resultatet läm
nas på sid. 47. 

Levnadskostnadsindex med år 1935 
som bas uppgick den 1 jan. 1941 till 130 
(mot 126 1 oktober 1940). Anknytas des
sa tal t i l l den äldre serien med juli 1914 
som bas, erhålles indextalet 204 den 1 
januar i 1941 (och 197 den 1 oktober 
1940). Sid. 58. 

Arbetsmarknaden under december 
1940. De statistiska serier, som belysa 
arbetsmarknadens utveckling, ge ut t ryck 

för en som vanligt under denna del av 
året nedåtgående säsongrörelse. Antalet 
sysselsatta arbetare inom industri , han
del o. dyl. uppvisade en minskning se
dan slutet av november med omkring 7 %. 
Till arbetsmarknadskommissionen rap
porterade uppgifter om anställande och 
entledigande av arbetskraft bestyrka, at t 
e t t betydande antal arbetare entlediga
des under december både inom industri
grupperna och inom byggnadsfacken. An
talet ansökningar på 100 lediga platser 
vid de offentliga arbetsförmedlingarna 
utgjorde 243 i december mot 227 i no
vember. Antalet arbetslösa inom fack
förbunden var vid månadsskiftet novem
ber/december 12-2 % av medlemsantalet 
mot l l-o % en månad tidigare. Antalet 
hjälpsökande arbetslösa uppgick i slutet 
av december ti l l 23 469, varav 2 907 vo
ro nytillkomna under månaden. Sid. 72 
—92. 

Socialstatistiska diagram. 
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Sociala frågor vid 1940 års urtima riksdag. 

Arbets- och löneförhållanden. 

Övergångsbestämmelserna till lagen om arbetsförmedling av år 1935 bereda 
vissa möjligheter för innehavare av arbetsförmedling att i förvärvssyfte fort
sätta sin verksamhet. Om tillståndsinnehavare avlider, skall den av honom be
drivna verksamheten nedläggas. I enlighet med prop. 6 antog urtima riksdagen 
en lagändring, vilken bereder möjlighet för socialstyrelsen att meddela till
stånd till fortsättande av verksamheten även efter sådant dödsfall. Särskilt 
är denna möjlighet tänkt för fall, då i verksamheten finnes anställd person, 
vilken sedan lång tid tillbaka ägnat sin arbetskraft åt verksamheten och önskar 
övertaga densamma, samt arbetsförmedlingen är av internationell natur. Till
stånd får dock i detta liksom i andra fall icke meddelas längre än till den 1 
januari 1950. Lagen har sedermera utfärdats som S. F . S. 1940:784. 

I prop. 66 framlades förslag till kristillägg åt vissa befattningshavare i sta
tens tjänst m. fl. innebärande i huvudsak, att ett med levnadskostnaderna va
rierande tillägg vid fortsatt prisstegring intill en viss gräns alltjämt borde ut
gå på befattningshavarnas löner, varvid dock kompensationsgraden skulle vara 
lägre än vid det tidigare utgående s. k. rörliga tillägget. Riksdagen antog för
slaget men anmärkte, att ehuru den fann det motiverat med viss kompensation 
åt statens befattningshavare för fortsatt stegring av levnadskostnaderna, höll 
den före, att skäl förelegat för en närmare prövning av frågan om fastställande 
av en lägre maximigräns för den lön, på vilken kristillägg bör utgå, än den 
regeringen förordat. Denna gräns var liksom tidigare satt vid en månadslön 
av 900 kr. — En mera ingående beskrivning av kristilläggets anordning har 
influtit i denna tidskrift årg. 1940, sid. 899. 

Bostads- och byggnadsfrågor. 

Riksdagen anslog i enlighet med prop. 43 till främjande av landsbygdens 
elektrifiering ett reservationsanslag av 5 milj. kr. Den framhöll härvid önsk
värdheten av att, därest närmare bestämmelser bli utfärdade i ämnet, dessa på 
klarast möjliga sätt angiva normerna för ifrågavarande statliga understöds
verksamhet. Motionerna 1:10 och I I : 14 i ämnet avslogos. 

I prop. 59 framlade regeringen förslag till ändrade grunder för bidrag till 
främjande av bostadsbyggande på landsbygden, för nybyggnadslån för samma 
verksamhet och för lån till bostadsförbättringsverksamhet, vilka inneburo, att 
bidrag och lån skulle få utgå jämväl för bestridande av kostnaderna för elek
triska installationer i bostadshus och ekonomibyggnader i de fall, då förutsätt
ningarna för erhållande av förbättringsbidrag samt nybyggnads- och förbätt
ringslån för bostadsföretag på landsbygden enligt därför gällande bestämmel-
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ser vore för handen. Riksdagen fann en sådan utvidgning av statens under
stödsverksamhet fullt motiverad, framför allt under nuvarande förhållanden, 
och antog förslaget. Till bestridande av de med beslutets genomförande för
enade kostnaderna anslogs samtidigt på tilläggsstat I för budgetåret 1940— 
1941, som bidrag till främjande av bostadsbyggande på landsbygden 500 000 
kr., som investering i lånefonden för främjande av bostadsbyggande på lands
bygden 500 000 kr. och som investering i fonden för låneunderstöd till lån för 
bostadsförbättringsverksamhet 500 000 kr. I ämnet avlämnades två motioner 
11:41 och 42, vilka avslogos av riksdagen. 

Försvarsberedskap. 

I prop. 16 framlade regeringen förslag till förordning om s. k. värnpliktslån, 
vilka skulle tilldelas sådana värnpliktiga, som till följd av längre tids bered
skapsinkallelse fått sin ekonomi väsentligt försvagad. Förordningen antogs i 
allt väsentligt oförändrad av riksdagen och innebär i sin slutgiltiga form i 
korthet följande. 

Lånen beviljas till visst ändamål och utgå med lägst 200 och högst 4 000 kr.; 
de äro räntefria och kunna beviljas utan säkerhet. Återbetalningen skall i re
gel ske med en femtedel om året med början fr. o. m. kvartalet närmast efter 
det ett år förflutit från lånets utlämnande. Ansökan om dylikt värnpliktslån 
skall inlämnas till familjebidragsnämnden och behandlas av en för varje län 
tillsatt värnpliktslånenämnd. Verksamheten övervakas av arbetsmarknadskom
missionen, men lånens förvaltning handhaves under statskontorets inseende av 
länsstyrelserna. ( J f r angående socialstyrelsens yttrande i frågan Soc. Medd. 
årg. 1940, sid. 630.) Författningen har utfärdats som S. F . S. 1940: 824. 

I prop, nr 23, som antogs av riksdagen, framlade regeringen förslag till lag 
med vissa bestämmelser om livförsäkring m. m. vid krig. Detta förslag för
anleddes därav, att i livförsäkringsavtal, som träffats före den 1 oktober 1939, 
försäkringsbolagen förbehållit sig frihet från ansvarighet, om den försäkrade 
i krig såsom stridande eller icke stridande tjänstgjort vid eller eljest åtföljt 
eget lands krigsmakt och avlidit under kriget eller inom ett år efter krigets 
slut utan att det visats, att dödsfallet varken förorsakats eller påskyndats av 
hans deltagande i kriget. Enligt de nya försäkringsvillkor, som numera till-
lämpas, skola däremot försäkringssummorna i princip utgå jämväl i anledning 
av dödsfall, som föranletts av deltagande i krig. Den nya lagen medför sådan 
ändring av villkoren för de äldre försäkringarna att förbehållen om ansvars
frihet för krigsdeltagares dödsfall icke skola få åberopas, samt at t försäkrings
tagarna skola vara skyldiga att i viss närmare angiven ordning jämte bolagen 
bestrida de kostnader, som uppstå på grund av förbehållens hävande ävensom 
till följd av civilbefolkningens ökade krigsrisk. 

Levnadskostnader och konsumtion. 
Till prop. 3 med förslag till förordning om allmän omsättningsskatt anför

de finansministern bl. a., at t såväl statsfinansiella som penningpolitiska skäl 
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talade för att man nu borde i möjlig mån öka beskattningen. Diskussionen av 
statsutgifternas finansiering hade givit vid handen, att de ökade statliga utbe
talningarna vid gällande uppbördsformer för inkomstskatterna sannolikt mest 
effektivt skulle motvägas genom en skärpt indirekt beskattning. Mera bety
dande intäkter av en ökad konsumtionsbeskattning stode att vinna, blott om 
man överginge till att anlita en allmän omsättningsskatt. 

Det i propositionen framlagda förslaget till förordning om dylik omsätt
ningsskatt antogs ej oförändrat av riksdagen, utan först efter vissa ändringar 
innebärande bl. a., att antalet från skatten undantagna varuslag ökades. 

Enligt den antagna förordningen (sedermera utfärdad som S. F . S. 1940: 
1 000) skall allmän omsättningsskatt utgå till staten vid yrkesmässig försälj
ning av varor med de undantag, som uppräknas i författningen. Till undan
tagen höra bl. a. vissa livsförnödenheter, såsom mjölk, grädde, smör och 
margarin, potatis samt de slag av mjöl, gryn och bröd, som regeringen be
stämmer, dock att skatt skall utgå, där försäljningen eller uttaget sker från 
restaurang-, pensionat-, kafé- eller konditorirörelse. Ej heller utgår allmän 
omsättningsskatt vid försäljning eller uttag från rörelse av vete, råg, korn och 
havre ävensom fröer, foder- och gödselmedel, cement och kalk, ved, stenkol, 
koks, träkol och bränntorv, bränn-, lys- och smörjoljor samt vissa slag av fisk
redskap. Undantagna äro även inom riket tryckta tidningar och tidskrifter, 
för förtäring avsedda rusdrycker samt tobaksvaror. Skatt utgår ej heller vid 
försäljning, som i ringa omfattning bedrives av lantbrukare eller trädgårdsod
lare med egna lantmanna- eller trädgårdsprodukter eller av fiskare med fisk 
av egen fångst; dock att skatt skall utgå, där försäljningen sker från butik 
eller därmed likartat försäljningsställe. 

Regeringen äger förordna om ytterligare undantag från skatteplikt beträf
fande särskilda varor eller varugrupper. Skatten skall utgå med 5 % av den 
skattepliktiga omsättningen, vilken skall beräknas för varje kalendermånad. 
Till författningen finnas fogade utförliga anvisningar beträffande tolkningen 
av olika paragrafer. 

Beträffande tidningar och tidskrifter anförde riksdagen, att anledningen 
till att dessa tryckalster undantagits från omsättningsskatt vore de praktiska 
olägenheter, som eljest skulle uppkomma vid försäljningen av desamma. Skäl 
att här medgiva frihet från varje slag av beskattning syntes å andra sidan icke 
föreligga, och riksdagen förutsatte därför, att för tidningars och tidskrifters 
vidkommande i stället för omsättningsskatt en beskattning under andra for
mer men av motsvarande storleksordning bleve genomförd. Riksdagen var icke 
i tillfälle att framlägga ett utformat förslag i frågan men anhöll, att regering
en ville föranstalta om utredning angående accis å sådant papper, som använ
des vid tryckning här i riket av tidningar och tidskrifter. 

I ämnet hade väckts 42 motioner. 
På hemställan av livsmedelskommissionen framlade regeringen i prop. 44 

förslag till sådan ändring av hälsovårdsstadgan, att en standardisering av kon-
sumtionsmjölkens fettinnehåll bleve möjlig, utan att det likväl behövde angi
vas vid försäljningen, att mjölken berövats någon av sina naturliga bestånds-
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delar. Härigenom skulle mjölken inom hela landet kunna betalas efter sitt nä
ringsvärde. I propositionen framhölls, att frågan i nuvarande krissituation 
hade särskild aktualitet. Genom att reglera fetthalten i konsumtionsmjölken 
kan man nämligen överföra lämplig del av fettet i konsumtionsmjölken till 
smör. 

Propositionen avslogs under motivering, att det icke närmare visats, varför 
syftet med en eventuell standardisering av mjölken icke skulle kunna nås även 
med -angivande vid försäljningen, att mjölken är standardiserad till viss fett-
halt. Inom riksdagen yttrades även vissa betänkligheter mot standardisering
en i och för sig. 

Socialvård. 

De erfarenheter, som vunnits av mödrahjälps förordning ens (S. F. S. 1937: 
339) tillämpning sedan densamma den 1 januari 1938 trädde i kraft, ha visat, 
att förordningen tillämpats ganska olika i skilda delar av landet. Av verk
ställda utredningar har jämväl framgått, att medel, som utdelats såsom möd-
rahjälp, understundom icke kommit till den användning, vartill författningen 
syftat. För att avlägsna dessa och vissa andra olägenheter framlade regeringen 
i prop, nr 5 en rad förslag till ändrade bestämmelser i ämnet. Vid övervägan
det av frågan om vilka åtgärder som borde vidtagas hade socialministern an
slutit sig till den av socialstyrelsen angivna principiella utgångspunkten,1 att 
frågan om mödrahjälpens organisation och grunderna för verksamheten före
trädesvis borde ses såsom ett socialvårdsproblem, icke såsom ett problem en
bart angående åstadkommande av besparingar med hänsyn till rådande stats-
finansiella läge. De sociala intressen, som mödrahjälpen avser att tillgodose, 
ansågos vara av den vikt, att någon begränsning av denna samhälleliga hjälp
verksamhet i och för sig icke borde ske; under rådande förhållanden hade den
na hjälpform snarare erhållit ökad betydelse. En annan sak är att det här — 
liksom vid annan social verksamhet — är ett uppenbart allmänt intresse att 
tillse, att de disponerade medlen komma till avsedd användning. Dessa prin
cipsynpunkter delades också av riksdagen. 

De nu antagna bestämmelserna åsyfta icke något frångående av den indi
viduella behovsprövningen såsom grund för mödrahjälps utgående. Denna fria 
prövningsrätt har av mödrahjälpsnämnderna karakteriserats som en av möd
rahjälps förordningens värdefullaste tillgångar. Reformen avser i stället fram
för allt att främja en önskvärd enhetlighet vid verksamhetens bedrivande ge
nom att med ledning av vunna erfarenheter och den på olika håll utbildade 
praxis centralt uppdraga vissa allmängiltiga riktlinjer. Riksdagen antog så
lunda förslaget att i detta syfte i 10 § mödrahjälpsförordningen upptaga en 
uttrycklig föreskrift, att socialstyrelsen skall vara tillsynsmyndighet beträf
fande mödrahjälpen med befogenhet att giva råd och anvisningar åt mödra
hjälps- och barnavårdsnämnderna. Det må nämnas, att en ny bestämmelse som 

1 Socialstyrelsen hade den 1 april 1940 avlämnat utredning med förslag i ämnot. Jfr Soc. 
Medd. årg. 1940, sid. 305. 
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följd härav införts i instruktionen för statens fattigvårds- och barnavårdskon
sulenter, varigenom konsulenterna åläggas att — såvitt angår på barnavårds
nämnderna ankommande åtgärder — under socialstyrelsens ledning utöva till
syn över tillämpningen av mödrahjälpsförordningen. Socialstyrelsen har även 
enligt ändring i förordningens 10 § blivit högsta instans i ärenden, som ge
nom besvär inkommit till styrelsen. Tidigare kunde socialstyrelsens beslut i 
dylika frågor överklagas hos Kungl. Maj:t. 

Riksdagen lämnade vidare utan erinran socialministerns yttrande till stats
rådsprotokollet, att ett förklarande tillägg borde göras i tillämpningsföre
skrifterna till mödrahjälpsförordningen av innehåll, at t barnavårdsnämndernas 
redovisningar måtte göras så specificerade, att av desamma framginge, när 
och till vem hjälp lämnats och att hjälpen använts till av mödrahjälpsnämn-
den anvisat ändamål. Detsamma gällde socialministerns uttalande, a t t tillsyns
myndigheten genom direktiv borde sörja för att i besluten om mödrahjälp an-
gives, till vilka särskilda ändamål medlen få användas och att de ej få avse 
tid, som infaller senare än sex månader efter nedkomsten. I 1 § stadgades å 
andra sidan, att socialstyrelsen skall äga rätt medgiva dispens från denna sex-
månadersbegränsning, då särskilda skäl föreligga. Beträffande mödrahjälp 
i form av tandvård borde socialstyrelsen i samråd med medicinalstyrelsen med 
det snaraste upptaga spörsmålet om en reglering av hjälpbehovet på detta 
område. 

Däremot avslog riksdagen i enlighet med motionen 1:4 regeringens förslag 
att i mödrahjälpsförordningens 7 § stadga, att medel, vilka barnavårdsnämnd 
utbetalat i strid mot bestämmelserna i ämnet eller mot mödrahjälpsnämndens 
beslut, skulle efter föreläggande av länsstyrelse återbetalas av barnavårds
nämnden. I stället antog riksdagen utskottets förslag att i tillämpningsföre
skrifterna till mödrahjälpsförordningen upptaga en uttrycklig föreskrift av in
nebörd, att länsstyrelsen har att granska de av barnavårdsnämnderna avgivna 
redovisningarna och att eventuellt framställa anmärkning mot redovisningen. 
Man skulle därefter i praktiken kunna räkna med, att till återbetalning an
märkta belopp i de flesta fall komme att återlevereras till statsverket; i hän
delse av vägran stode domstolsvägen öppen. 

Vidare har stadgats i mödrahjälpsförordningens 8 §, att socialstyrelsen, då 
skäl därtill äro, äger meddela befrielse från återbetalningsskyldighet, då möd
rahjälp lämnats såsom lån. Tidigare har det ankommit på Kungl. Maj:t att 
meddela dylik befrielse. I sammanhanget kan nämnas, att riksdagen även an
slutit sig till socialministerns yttrande till statsrådsprotokollet, att det vore 
ändamålsenligt att i tillämpningskungörelsen till mödrahjälpsförordningen in
föra det tillägget, at t mödrahjälpsnämnd äger påkalla länsstyrelsens biträde, 
där rättsliga åtgärder erfordras för indrivning av oguldet lånebelopp. I för
ordningens 2 § har vidare intagits bestämmelse av innebörd att även make till 
kvinna, som avlidit i samband med förlossning, äger rätt att erhålla mödra
hjälp. I sådant fall får dock hjälpen endast avse dels behov, som uppstått i 
sammanhang med förlossningen och icke kunnat avhjälpas medelst moder-
skapspenning, dels barnets vård under högst sex månader från dess födelse. 
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I 4 § har tillagts ett stadgande, a t t ansökan om mödrahjälp skall ingivas i 
god tid före den väntade nedkomsten. 

I propositionen hade även föreslagits bestämmelser i tillämpningsföreskrif
terna till mödrahjälpsförordningen av innehåll, att barnavårdsnämnderna skulle 
för mödrahjälpsärenden utse en eller flera särskilda föredragande — företrä
desvis kvinnor — och att dessa föredragande för att kunna göra mera fullstän
diga utredningar angående hjälpbehov o. dyl. skulle få sina resekostnader 
täokta av kommunen. Riksdagen ansåg emellertid, att obligatoriska föreskrif
ter av sådan innebörd icke borde utfärdas. 

De ändrade bestämmelserna i mödrahjälpsförordningen återfinnas i S. F . S. 
1940:786. J f r även S. F . S. 1940:789, 790, 792 och 793. 

Även förordningen om moderskapspenning (S . F . S. 1937:338) och för
ordningen om erkända sjukkassor (S . F . S. 1931:280 med ändring 1937:337) 
berördes av prop, nr 5. De paragrafer av nämnda förordningar, vari stadgas 
om förskott å moderskapspenning resp. moderskapshjälp (§ 6 resp. § 32) ha 
genom propositionen — som i dessa delar oförändrad antogs av riksdagen — 
ändrats därhän, att den tid före nedkomsten, då förskottet får utbetalas, för
kortats med en månad. Beträffande moderskapspenningen infördes ytterliga
re det tillägget till gällande bestämmelser, att förskottet alltid skall utbetalas 
till barnavårdsnämnden, som i sin tur tillställer kvinnan detsamma. Härvid 
förutsattes enligt socialministerns yttrande till statsrådsprotokollet, att bar
navårdsnämnden övervakar, at t det förskotterade beloppet användes till det 
ändamål, för vilket det beviljats. 

Beträffande moderskapspenning till vissa notoriskt asociala, sinnesslöa m. fl. 
hade socialministern förordat, a t t en tillämpningsföreskrift borde utfärdas av 
sådan innebörd, att utbetalningen av moderskapspenningen i berörda fall — 
då vederbörande barnavårdsnämnd därom gjort framställning eller så eljest 
av särskilda skäl befunnits lämpligt — skulle ske till barnavårdsnämnden, 
som därefter hade att på lämpligt sätt tillställa kvinnan beloppet. Riksdagen 
lämnade denna uppfattning utan erinran. Kungörelser ha sedermera utfär
dats i ämnet, nämligen rörande moderskapspenning i S. F . S. 1940:787 och 
moderskapshjälp i S. F . S. 1940:788. J f r även S. F . S. 1940:791. 
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Ny uppgörelse om indexreglerade arbetslöner. 
Efter förhandlingar mellan representanter för svenska arbetsgivareföreningen 

och landsorganisationen ha dessa huvudorganisationer den 9 januari 1941 god
känt ett av den opartiske ordföranden vid förhandlingarna, landshövding Olle 
Ekblom, framlagt förslag till uppgörelse angående de regler i fråga om dyrtids-
tillägg, vilka ansetts böra följas under år 1941 å den kollektivavtalsreglerade 
arbetsmarknaden. Den sålunda träffade uppgörelsen innebär, liksom motsva
rande uppgörelse den 16 december 1939 (se Soc. Medd. arg. 1939, sid. 857), 
att huvudorganisationerna förbinda sig att verka för att vid revision av kol
lektivavtal för delägare i svenska arbetsgivareföreningen avtalen tillföres be
stämmelse om dyrtidstillägg av det innehåll, som uppgörelsen innefattar. 

Den nya uppgörelsen ansluter sig i stort sett till de principer, som lagts till 
grund för de vid 1940 års urtima riksdag beslutade kristilläggen för stats
tjänstemän (se Soc. Medd. arg. 1940, sid. 899). Medan 1939 års uppgörelse 
medgav en obegränsad höjning av dyrtidstillägget i mån av indextalets steg
ring, har i den nya uppgörelsen bestämts, att endast två löneregleringar må 
kunna under året 1941 förekomma, nämligen den ena med 24 % från och med 
den 1 februari, därest indextalet per den 1 januari 1941 uppgår till minst 200, 
och den andra med 4 % tidigast sex månader därefter, därest indextalet når 
upp till minst 212. Ytterligare höjning av dyrtidstillägget skall icke förekom
ma under året. 

Uppgörelsen är av följande lydelse: 
Med hänsyn till den skärpning, som efter hand inträtt i landets krisläge, 

enas Svenska Arbetsgivareföreningen och Landsorganisationen att verka för 
att hittills gällande bestämmelser angående rörligt tillägg i kollektivavtal, vil
kas giltighetstid är angiven att utlöpa under tiden 31 december 1940—31 janu
ari 1941, för den kommande avtalsperioden erhålla följande ändrade lydelse: 

1. De regler angående rörligt tillägg, som intagits i nu gällande kollektiv
avtal, skola fortfarande tillämpas å de tillägg, som för närvarande utgå, men 
skall ytterligare höjning av dessa tillägg enligt nämnda regler icke äga rum. 

2. Därest Socialstyrelsens allmänna levnadskostnadsindex — med 1914 som 
basår — den 1 januari 1941 eller vid ingången av senare kvartal når upp till 
minst 200, skall fr. o. m. den 1 i kvartalets andra månad utgå ytterligare till-
lägg med 24 %. 

Ytterligare höjning under avtalstiden av det rörliga tillägget skall komma 
till stånd endast vid en fortsatt stegring av index till minst 212 och ej tidigare 
än under det kvartal under år 1941, som börjar sex månader efter det kvartals
skifte, vid vilket index nått upp till 200. Denna ytterligare höjning utgår 
fr. o. m. den 1 i kvartalets första månad och utgör 4 %. 
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Därest indextalet vid ingången av visst kalenderkvartal faller till eller un
der 200, skall den i andra stycket angivna höjningen av tillägget bortfalla 
fr. o. m. den 1 i kvartalets andra månad. Motsvarande gäller den i första 
stycket angivna höjningen av tillägget, då index faller till eller under 193. 

De ovan angivna procentuella tilläggen räknas på samma förtjänstsiffra, 
som ligger till grund för nu utgående rörliga tillägg; dock att den omstän
digheten, att man inom visst fack icke begagnat sig av den i 1939 års index
avtal anvisade möjligheten att beräkna det rörliga tillägget gemensamt för 
flera företag eller orter, icke utgör hinder för övergång till sådan gemensam-
hetsberäkning. Ej heller möter eljest hinder för parterna inom viss bransch att 
överenskomma om annan gemensamhetsberäkning än den hittills tillämpade. 

3. Tillägget utgör för arbetare under 16 år 30 %, för arbetare, som fyllt 
16 men ej 18 år, 45 % och för sådana arbetare, som fyllt 18 år och enligt kol
lektivavtalet icke avlönas såsom vuxna arbetare, 65 % av tillägget för vuxna 
arbetare av samma kön. 

4. Det enligt punkterna 2 och 3 beräknade örestalet utgår (liksom tillägget 
enligt punkt 1) per arbetad timme och redovisas per avlöningsperiod såsom ett 
särskilt tillägg vid sidan av den enligt kollektivavtalet eljest för perioden ut
gående lönen. 

5. Till protokollet antecknas: 
a) Där kollektivavtal, utlöpande efter den 1 februari 1941, innefattar bin

dande regler om rörligt tillägg för tiden efter den 1 februari 1941 i enlighet 
med 1939 års indexavtal, skola förhandlingar upptagas mellan avtalsparterna, 
åsyftande dessa bestämmelsers ersättande under avtalstiden med den nu träf
fade överenskommelsen. 

b) Parterna äro ense om att så långt möjligt tillämpa överenskommelsen 
även å uppgörelser om andra kollektivavtal under år 1941 än dem, som om
fattas av överenskommelsen. 

c) Inom avtalsområden, där arbetsgivarna tillhandahålla arbetarna natura
förmåner, skola, där så påkallas, särskilda förhandlingar upptagas rörande 
frågan om därav föranledd skälig kompensation. 

d) Därest någon industri vid den tidpunkt, då den ytterligare höjningen av 
tillägg-et jämlikt andra stycket i punkt 2 skall träda i tillämpning, på grund 
av fortsatta konjunktursvårigheter eller inträffad konjunkturförsämring önskar 
befrielse därifrån eller jämkning däri, må detta ske efter överenskommelse 
med motparten. Resp. fackförbund förklara sig vilja välvilligt pröva fram
ställning i sådant hänseende. Kan överenskommelse icke träffas, äro parterna 
bundna av bestämmelserna i punkt 2. 

e) De i punkt 2 omförmälda indextalen 193, 200 och 212 beräknas mot
svara talen 124, 128 och 136 i 1935 års indexserie. Skulle vid visst tillfälle 
något av indextalen i den ena serien icke motsvaras av det förutsatta talet i 
den andra serien, skall vid tillämpning av denna överenskommelse det med 
år 1935 som basår offentliggjorda indextalet vara avgörande för frågan om 
reglering av tilläggen skall äga rum eller icke. 
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De finska skyddshemmen under kriget. 

Skyddshemsinspektören 31. Pehrling företog med understöd av svenska sta
ten en resa till Finland den 27 juli—11 augusti 1940 för att studera dels vissa 
av det finsk-ryska kriget föranledda förändringar av verksamheten vid Fin
lands uppfostringsanstalter, dels verksamheten vid den uppfostringsanstalt i 
Finland, som motsvarar Lövstahemmet i Sverige, dels slutligen frågan om 
samordnandet av åtgärder beträffande domstolarnas och de kommunala orga
nens ungdomliga klientel. Den häröver avgivna reseberättelsen innehåller i det 
väsentliga följande. 

Beträffande verksamheten under kriget och de särskilda anordningar som 
vidtogos framhölls bland annat, at t några planer rörande luftskydd, befrielse 
för personalen från inkallelse eller evakuering av elever och nedläggande av 
anstalter ej hade fastställts av statsmakterna före krigets utbrott, överhuvud 
taget hade allt intresse koncentrerats på de militära förberedelserna, varför 
den civila beredskapen i stort sett måst skjutas åt sidan. Av den anledningen 
fick chefen för barnskyddsavdelningen vid krigets utbrott på eget ansvar låta 
verkställa alla erforderliga åtgärder. Ingen anstalt nedlades under kriget, icke 
ens de två, som efter krigets slut överlätos åt Ryssland och som lågo i omedel
bar närhet av krigsskådeplatsen å Karelska näset. Däremot hempermitterades 
smärre elevgrupper och andra överflyttades till mindre utsatta anstalter. Vid 
de sålunda partiellt evakuerade anstalterna Kylliälä och Hovi hade man dock 
behållit något tiotal elever, så att jordbruksarbetena vid anstalterna nöjaktigt 
kunde skötas. Utöver de två vid Karelska näset befintliga statliga anstalterna 
blev även den kommunala anstalten Bengtsår vid Hangö delvis evakuerad och 
senare överlämnad till Ryssland. Likaledes avträddes till Ryssland kommu
nala anstalten Harjula och privata upptagningsanstalten för flickor Elim, 
båda anstalterna belägna vid Viborg. De militära myndigheterna hade under 
hela kriget möjlighet att rekvirera vilka anstalter som helst, och en del inkvar
tering av militär och sårade soldater förekom även. 

Skyddsrum hade i största hast anordnats i anstalterna, oftast i form av enk
lare förstärkningar i källarvåningarna. Fristående skyddsrum ansågos numera 
olämpliga, enär vistelse i dessa ofta hade medfört allvarliga olyckor. Utöver 
de provisoriska skyddsrummen hade skogsområden i närheten av anstalterna 
använts till skydd. Det berättades vid mitt besök å Vuorela, att flickorna där
städes — ett 70-tal — under en stor del av julhelgen fingo söka skydd mot flyg
anfall i skogen. J a g fick emellertid den uppfattningen, att det — åtminstone 
på pojkhemmen — endast var under de första veckorna av kriget, som skydds
rum eller andra skyddsanordningar överhuvud taget användes. Det ansågs 
bättre, att eleverna vid larm eller överflygningar kvarblevo i sina arbetssalar. 
Vid de flesta anstalter förekommo överflygningar, på ett par kunde man följa 
luftstrider, men ingen anstalt blev träffad av bomber. 
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Inkallelserna av manliga befattningshavare till krigstjänstgöring hade varit 
mycket ojämna och helt beroende av befattningshavarnas duglighet för krigs
tjänst. Krigsmakten hade härvid oinskränkt befogenhet. Vid en anstalt med 
femton befattningshavare hade sålunda tio varit inkallade. Å andra håll hade 
både föreståndare och lärare deltagit i kriget, varför dessa anstalter så gott 
som helt voro i avsaknad av ledande personal, överallt omvittnades emellertid, 
at t eleverna på ett utomordentligt sätt hade känt ansvar och visat ambition och 
arbetsvilja, varför några större disciplinära svårigheter icke uppstått. E t t fler
tal elever begärde och erhöllo rätt att gå ut i kriget som frivilliga. Föräldrar
nas medgivande fordrades, och pojkarna skulle vara fyllda 17 år. Andra poj
kar åter sändes till krigsindustrier. Anstalternas egna verkstäder användes vid 
framställning av krigs förnödenheter. Flickhemmen åtogo sig tillverkning av 
kläder och dylikt för hären. 

Elevernas föräldrar voro ofta angelägna om att barnen skulle få kvarstanna 
à anstalterna. Detta gällde särskilt föräldrar till barn från östra och norra 
Finland. Inga nya elever intogos under kriget. Orsaken härtill torde varit, 
dels att barnskyddsnämnderna icke fungerade i de flesta kommuner, dels att 
ungdomen, så länge kriget varade, samlade sig till större självdisciplin än un
der vanliga förhållanden. Även efter kriget har intagningsfrekvensen varit 
ganska låg, varför flertalet anstalter nu äro lågt belagda. 

Vid en direkt fråga till de centrala myndigheterna, vilka åtgärder de skulle 
vilja tillråda att vidtagas vid krigsfara, framhöllo de, att i första hand borde 
anstalterna tillförsäkras ett tillräckligt antal befattningshavare, därnäst borde 
tillfredsställande luftskyddsanordningar och reservförläggningar inrättas. 

För att studera de delar av den finska organisationen, som närmast skulle 
motsvara det svenska Lövstahemmet, besökte jag uppfostringsanstalten Järvi-
linna och den slutna avdelningen vid Pernasaari, avsedd för de mest svårdiscip-
linerade. Järvilinna har jämte en motsvarande anstalt för kvinnliga elever se
dan några år använts som central intagningsavdelning. A Järvilinna vistas alla 
manliga elever, som skola placeras i de statliga anstalterna, under en observa
tionstid av omkring tre månader. Efter observationstidens slut lämnar led
ningen för Järvilinna till socialministeriets barnskyddsbyrå beskrivning på ve
derbörande elevs intelligens och sinnesbeskaffenhet samt övriga upplysningar, 
som kunna vara av betydelse för bedömande av elevens placering. Byrån ger 
därefter hänvisning på anstalt, till vilken elev får överföras. Intellektuellt 
normala pojkar från städerna bruka placeras å Kotiniemi uppfostringsanstalt. 
Å denna anstalt meddelas utbildning i hantverksyrken. Landspojkarna intagas 
å olika jordbrukshem. Slutligen finnas särskilda anstalter för debila och för im
becilla. Observationsförfarandet å Järvilinna omfattar mycket noggranna un
dersökningar för klientelets klassificering, och anstalten torde i den delen kun
na jämföras med Lövstahemmet. Någon anstalt med uppgift att bereda svå
rare psykopater med tämligen normal intelligensutveckling vård av sådan art, 
som beredes å Lövsta, finnes däremot ej i Finland. Hänsyn tages tydligen ej 
vid placeringen till andra drag av själslig abnormitet än hämmad intelligens
utveckling. I övrigt användes som särbehandling endast avskiljande av discip-
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linära skäl till den slutna avdelningen vid Pernasaari. Ledningen för en del 
anstalter framhöll vid våra samtal, att ett betonande av eller särskilt hän
synstagande till psykopatiska drag hos eleverna skulle verka förklemande på 
dessa och försämra resultatet av uppfostringsarbetet. 

Rörande samarbetet mellan barnskyddsnämnder, domstolar och själva an
staltsorganisationen i Finland inhämtade jag bland annat följande. För när
varande finnas tolv statliga och fem enskilda uppfostringsanstalter. Samman
lagda platsantalet är omkring 1 400. I anstalterna intagas dels barn, som en
ligt förordnande av domstol skola insättas i uppfostringsanstalt, dels barn, 
som av barnskyddsnämnder eller vissa enskilda personer anmälas till intagning. 
Den centrala myndigheten, barnskyddsbyrån, avgör om de anmälda barnen 
skola mottagas och var de skola placeras. De av domstolarna dömda erhålla fri 
vård, då däremot för övriga betalas omkring 2 000 mark (c:a 175 kr.) per år, 
som erläggas av barnskyddsnämnderna. Intagningsåldern är högst 16 år och ut
skrivningsåldern högst 21 år. De av domstol dömda placeras huvudsakligen i 
statens anstalter och uppgå till nära två tredjedelar av elevantalet där. Större 
delen av de elever, som mottagas från landsbygden, lära komma på grund av 
domstolsbeslut. I de större städerna äro emellertid barnskyddsnämnderna i liv
ligare verksamhet och anmäla åtskilliga barn. Såväl de centrala myndigheter
na som föreståndarna vid de olika anstalterna ansågo, att någon skillnad i upp-
fostringshänseende ej förefanns mellan dem som voro dömda och dem som an
mälts av barnskyddsnämnden. Även om åldersgränsen skulle höjas till 18 år 
som i Sverige, ansågs det icke vara nödvändigt med specialanstalt för dom-
stolsdömda. Däremot voro alla myndigheter angelägna att framhålla behovet 
av en sluten avdelning, dit mera svårfostrade elever kunna sändas. En sådan 
har, såsom förut nämnts, inrättats å anstalten Pernasaari. Avdelningen har när
mast fängelsekaraktär, eleverna leva isolerade från yttervärlden och syssel
sättas med hårt arbete. Efter några månaders straffvistelse i den slutna av
delningen återbördas de emellertid till den uppfostringsanstalt, från vilken de 
överförts. Antalet rymningar från anstalterna, som före inrättandet av den 
slutna straffanstalten var tämligen stort, lär sedan den togs i bruk ha nedgått 
högst väsentligt. 

Med kännedom om de tryckta ekonomiska förhållanden, som för närvarande 
råda i Finland, efterhördes, om någon inskränkning planerades av här ifrå
gavarande gren av det sociala arbetet. Det försäkrades emellertid från alla 
håll, att arbetet med tillrättaförandet av ungdomen ansågs så betydelse
fullt, at t organisationen skulle bibehållas, även om detta måste betyda tunga 
offer. Varken strängare gallring vid intagningen eller förkortning av vård
tiden planerades. Inom anstalterna gjordes däremot allvarliga bemödanden att 
vidtaga alla besparingar, som kunde genomföras utan att uppfostran eller ut
bildning försämrades. Dessa ansträngningar synas i mycket värda att beak
tas och efterliknas i Sverige. 
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Bostadsreserven den 15 november 1940.1 

I. 

Undersökningens tillkomst och syfte. Socialstyrelsen har i skrivelse till Ko
nungen den 26 oktober 1940 föreslagit vissa kompletteringar och förändringar 
i styrelsens bostadsstatistik, vilka ansågos nödvändiga med hänsyn till den ut
veckling, som kunde väntas inträda på bostadsmarknaden. Det framhölls att 
kraven på bostadsstatistiken äro större än vanligt under tider då betydande och 
snabba förskjutningar i läget kunna emotses. Statistiken måste då alltid vara 
i rät t tid inriktad på just de punkter, som för ögonblicket kräva uppmärksam
het, för att den skall kunna i tid varsko om utvecklingen och ge säkra upp
lysningar om det aktuella läget. Styrelsen eftersträvade vid sina överväganden 
en så smidig anpassning som möjligt av bostadsstatistiken efter de växlingar 
i behovet, som kunde väntas inträffa, genom att söka ge statistiken den för 
varje tidpunkt lämpligaste inriktningen och omfattningen. 

Därvid ansågs vara särskilt angeläget att snarast erhålla en fylligare känne
dom om det aktuella läget på bostadsmarknaden. Styrelsen har fortsatt sin 
serie enqueteundersökningar rörande läget vid oktoberflyttningarna,3 varvid 
infordras från rikets samtliga städer uppgifter i form av omdömen om bl. a. 
tillgången och efterfrågan på bostäder. Uppgifter av dylik icke-kvantitativ art 
ansågos emellertid icke tillfyllest i rådande ovissa läge beträffande bostadstill
gången. Nödvändigt vore att komplettera dessa med direkta uppgifter om bo
stadslägenheter, som stodo lediga, sedan förhållandena för innevarande hyresår 
blivit stabiliserade efter de sedvanliga oktoberflyttningarna. Styrelsen föreslog 
därför i ovannämnda skrivelse en inventering av bostadsreserven vid mitten av 
november månad samma år. 

Kungl. Maj:t bemyndigade den 8 november 1940 socialstyrelsen att utföra 
inventeringen i huvudsaklig överensstämmelse med den av styrelsen lämnade 
planen. Inventeringen skulle enligt kungörelsen (S. F . S. 1940:921) ske i så
dana städer, köpingar och municipalsamhällen, vilkas invånarantal den 31 de
cember 1939 uppgick till minst 5 000 inv. Undantag gjordes dock för Stock
holm, där uppgifter lämnas i samband med mantalsskrivningen och sedan sam
manställas av stadens statistiska kontor. Bostadslägenheter, som stodo lediga 
den 15 november 1940, skulle redovisas å särskilda blanketter, som tillhanda-
höllos kostnadsfritt av vederbörande kristidsnämnd. De ifyllda formulären 
skulle inlämnas senast den 25 november till kristidsnämnden. 

Materialet och dess Insamling. De uppgifter över orternas hela bostadsbestånd, 
som insamlades ett år tidigare vid 1939 års allmänna hyres- och bostadsräkning, 

1 En preliminär rapport över antalet vid inventeringen redovisade lediga lägenheter har givits 
i föregående häfte av denna tidskrift (Soc. Medd. årg. 1940, sid. 902.) 

2 Resultaten av undersökningen över bostadsmarknaden vid oktoberflyttningen 1940 ha publi-
cerats i Soc. Medd. årg. 1940, sid. 849. 
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skulle kunna såsom jämförelsematerial väsentligt öka värdet av denna inven
tering. Därför har största möjliga likformighet mellan dessa båda material 
eftersträvats i fråga om uppgiftsskyldighetens avgränsning och de olika fråge
punkternas uppställning och innehåll i formulären. Således ha vid denna in
ventering uppgifter ej behövt lämnas för lediga lägenheter inrymda i hus å 
jordbruksfastighet. VidaTe redovisas ej heller obebodda sommarbostäder, sport
stugor o. dyl. 

Närmare anvisningar om vad som är att förstå med ledig lägenhet återfin
nas å formulärets baksida. Där säges, att uppgifter skola lämnas för bostads
lägenheter, som den 15 november 1940 äro lediga, d. v. s. denna dag stå out
hyrda eller av annan anledning obegagnade men avsedda att upplåtas genom 
förhyrning, fri upplåtelse, överlåtelse av bostadsrätt eller försäljning. Endast 
bostadslägenheter redovisas, d. v. s. lägenheter avsedda att helt eller delvis be
gagnas som bostad, men ej affärslägenheter, kontorslägenheter etc. Uppgift 
lämnas i c k e för lägenhet, som är avsedd att begagnas av nuvarande ägaren, 
lägenhet som är av hälsovårdsnämnd utdömd eller lägenhet under ombyggnad. 
Dock redovisas lägenhet, som blott genomgår normala reparationer, även om 
dessa skulle förhindra lägenhetens användning någon tid. 

Uppgifterna skulle lämnas av fastighetsägare eller vicevärd å särskild blan
kett i ett exemplar för varje ledig bostadslägenhet. I formuläret efterfrågas för
utom fastighetens adress vissa uppgifter om det hus, i vilket lägenheten är 
inrymd, nämligen hela antalet bostadslägenheter i huset, byggnadsår samt 
huruvida huset ombyggts under 1920-talet eller senare. Vidare skulle noteras 
lägenhetens storlek (antalet boningsrum större eller mindre än 9 kvm, kök, 
kokvråar, hallar samt eventuella rum för butik, verkstad, kontor o. dyl.), före
komsten av centralvärme, badrum, vatten- och avloppsledning samt hyresbelop
pet (nu begärd hyra jämte hyresbeloppet under det år lägenheten senast varit 
uthyrd). I samband med hyresuppgiften skulle anges, om i hyresbeloppet in-
ginge ersättning för centraluppvärmning eller ej. 

Inventeringen och skyldigheten därvid för fastighetsägare att lämna upp
gift har kungjorts på flera sätt. I radio har meddelande lämnats ett par gånger, 
notiser i de dagliga tidningarna ha förekommit och vidare ha kristidsnämn
derna av styrelsen anmanats att var och en i sin ort på allt sätt sprida känne
dom om inventeringen genom annonsering i ortspressen, genom anslag å offent
liga platser etc. På åtskilliga håll har varje fastighetsägare nåtts av en cirku
lärskrivelse i ärendet. Kristidsnämnderna ha dessutom i många fall sökt kon
trollera, i vad mån fastighetsägarna fullgjort sin uppgiftsskyldighet. Som ett 
exempel kan nämnas, att i en medelstor stad, där blott en ledig lägenhet de
klarerats, utfördes dylik kontroll på så sätt, att brevbärare vid sina turer efter
hörde om lägenheter funnos lediga; resultatet blev negativt. 

I vilken grad redovisning skett har kunnat direkt observeras i den största 
stad undersökningen omfattar — Göteborg. Där ha nämligen fastighetsägarna 
haft att vid ungefär samma tid avlämna i samband med mantalsskrivningen 
s. k. huvudförteckningar, innehållande bl. a. summariska uppgifter om lediga 
lägenheter. Denna redovisning måste anses vara praktiskt taget fullständig. 

2—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. 1. Absoluta och procentuella antalet 
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lediga bostadslägenheter inom olika orter. 
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Det visade sig finnas 2 092 lediga lägenheter i staden. Av dessa redovisas i 
styrelsens undersökning 1 550 eller 74 %. Några särskilda skäl föreligga ej att 
antaga att okunnigheten om inventeringen skulle ha varit större i andra orter. 
Kristidsnämndernas möjligheter att kontrollera uppfyllandet av uppgiftsskyl
digheten kan däremot antas vara snarast större å de mindre orterna. I verk
ligheten växlar givetvis redovisningsprocenten mellan olika orter. Den kan i 
en del fall vara mindre än 74 %, men flera skäl tala för att den i många, kanske 
i flesta fall är större. 

Någon fullständig redovisning av bostadsreserven har ej varit att vänta. 
Skulle redovisningens fullständighet ha varit huvudsyftet, hade undersökning
en måst ordnas på sådant sätt, att den dragit flerdubbelt större kostnader. Det 
måste således framhållas, att det antal lediga lägenheter i olika orter, som redo
visas i denna undersökning, icke får betraktas överallt utvisa bostadsreservens 
totala storlek. Materialet är emellertid mer än tillräckligt för att såsom av
setts dels ange i vilka orter särskilt stor bostadsknapphet eller onormalt stort 
bostadsöverskott råder och dels ge tillförlitlig kunskap om bostadsreservens 
karaktär och sammansättning, d. v. s. de lediga lägenheternas storlek, kvalitet, 
ålder och hyra. Genom jämförelser med den senaste bostadsräkningens uppgif
ter om orternas hela bostadsbestånd kan det relativa antalet lediga lägenheter 
inom olika lägenhetstyper beräknas. Således kan på tillförlitligt sätt konsta
teras, huruvida det exempelvis råder knapphet eller överflöd endast på vissa 
slag av lägenheter, d. v. s. lägenheter av viss storlek, kvalitet och prisklass. 

Materialet inkom till styrelsen i början av december månad 1940. De inkom
na uppgifterna ha därefter bearbetats maskinellt med hålkortsmetoden. I före
liggande uppsats redovisas materialet med en kortfattad kommentar. I ett föl
jande nummer av denna tidskrift kommer att lämnas en mera ingående analys. 

Bostadsreservens storlek. Undersökningen omfattar 88 orter, av vilka 81 äro 
städer, 2 köpingar och 5 municipalsamhällen. Orterna ha vid bearbetningen 
grupperats på särskilt sätt. De båda största, Göteborg och Malmö, redovisas 
var för sig, medan av de övriga Sundbyberg, Lidingö, Djursholm, Hagalund 
och Råsunda sammanförts, emedan de ha sin särskilda karaktär såsom för
stadsorter till Stockholm, övriga orter ha fördelats i tre storleksgrupper efter 
antalet invånare (orter med 20 000—100 000 inv., 10 000—20 000 inv., och 
5 000—10 000 inv.). 

I tab. 1 lämnas för varje ort uppgift om totala antalet redovisade lediga 
lägenheter, antalet lediga egentliga bostadslägenheter (exkl. s. k. blandade 
lägenheter) samt antalet hyreslediga bostadslägenheter, d. v. s. lediga bostads
lägenheter avsedda att uthyras i öppna marknaden. Enligt de å blanketten 
lämnade anvisningarna räknas till den sistnämnda gruppen icke lediga lägen
heter, som äro avsedda att försäljas, överlåtas mot bostadsrätt eller upplåtas 
endast till vissa kategorier (arbetstagare i ägarens tjänst, anhörig etc.), var
vid på grund av anställning, släktskap eller något understödsmoment särskilt 
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låg hyra eller ingen hyra alls skall utgå. I tabellen har vidare angivits anta
let lediga i procent av samtliga motsvarande lägenheter. De ovannämnda tre 
serierna av tal ha därvid satts i relation till respektive hela beståndet bostads
lägenheter i orten, totala antalet egentliga bostadslägenheter med uteslutande av 
blandade lägenheter samt hela antalet hyreslägenheter, d. v. s. sådana egent
liga bostadslägenheter, som äro uthyrda eller avsedda at t uthyras i öppna 
marknaden (således icke egnahem, tjänstebostäder o. dyl.) . Det är av vikt 
att eventuella olikheter som förefinnas mellan dessa tre sifferserier observeras 
och att serierna hållas noga i sär. Vanligen begagnas någon av de båda först
nämnda (»allmänna ledighetsprocenten»), vilka som regel avvika högst obe
tydligt från varandra. Den sistnämnda serien (»hyresledighetsprocenten») 
har emellertid en annan karaktär; dessa procenttal ligga vanligen på en annan 
nivå, särskilt för orter, där hyreslägenhetsbeståndet utgör en relativt liten del 
av hela bostadsbeståndet. 

De undersökta orterna redovisa tillhopa 6 641 lediga lägenheter, varav 6 483 
äro egentliga bostadslägenheter och 6 278 hyreslägenheter. Detta motsvarar 
för orterna tillhopa en allmän ledighetsprocent av 1·2 och en hyresledighetspro-
cent av 1/8. Såsom påpekats i det föregående äro dessa procenttal för ett fler
tal orter i större eller mindre grad för låga, varför bostadsreserven i verklig
heten torde vara på åtskilliga håll större än vad de här publicerade siffrorna 
ange. Jämförelser med tidigare år kunna därför icke göras utan vidare. Med 
all hänsyn till redovisningens ofullständighet kan emellertid allmänt sägas, 
att bostadsreserven uppenbarligen minskats i ett stort antal mindre och medel
stora städer. 

En markant särställning intar Stockholm och framför allt dess förstade
samhällen. I Stockholm har enligt statistiska kontoret antalet lediga lägen
heter stigit från 3 068 till 3 816 och allmänna ledighetsprocenten från 1·5 till 
1·8; bostadsreserven är relativt sett större i förorterna än i stadens centrala 
delar. I denna styrelsens undersökning visa på samma sätt förstadssamhälle
na till Stockholm ovanligt stora bostadsöverskott. Främst kommer Råsunda 
m:e med 385 lägenheter lediga, vilket innebär att 12 % av hela bostadsbestån
det står ledigt. Därnäst kommer Sundbyberg (190 eller 4-8 %), Hagalunds 
m:e (119 eller 37 %) och Lidingö (64 eller 1-8 %). 

I Göteborg har, såsom nämnts i det föregående, bostadstillgången icke för
ändrats under det senaste året. Detsamma gäller även Malmö, om fastighete
ägarna i denna stad redovisat de lediga lägenheterna i samma omfattning som 
i Göteborg. I Lund har bostadsöverskottet snarast ökat; 212 lägenheter ha 
redovisats, vilket motsvarar en allmän ledighetsprocent av 2-0. Bland övriga 
orter förekomma relativt höga tal blott för Örebro (2-l %), Ronneby (1-8 %), 
Karlstad (1-7 %) och Hälsingborg (1-6 %). 

Av övriga undersökta orter visar det stora flertalet, även om hänsyn tages 
till en viss ofullständighet i redovisningen, en så liten reserv, att bostadsbrist 
kan sägas föreligga. Det är framför allt militära förläggningsorter och sådana 
mindre och medelstora orter, där en betydande industriell expansion ägt rum 
under senare tid, som uppvisa en särskilt allvarlig knapphet på bostäder. Icke 
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Tab. 2. Antalet bostadshus fördelade efter antalet 
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lediga bostadslägenheter i huset inom olika orter. 
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Tab. 3. Antalet lediga bostadslägenheter fördelade på lägenhets-
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kategorier och efter förekomsten av centralvärme inom olika orter. 
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Tab. 4. Antalet lediga bostadslägenheter fördelade 
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efter husets ålder och storlek inom olika orter. 
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mindre än C7 av de 88 redovisade orterna ha en allmän ledighetsprocent under
stigande 1; för över halva antalet orter (50) uppgår procenttalet till högst 0'5. 
Fyra städer ha icke redovisat en enda ledig lägenhet, nämligen Oskarshamn, 
Uddevalla, Karlskoga och Boden. I Kiruna har ej uppgivits någon lägenhet, 
som är ledig att uthyras i öppna marknaden. Däremot ha redovisats 16 till 
tjänstebostäder avsedda lägenheter, vilka f. n. undergå reparation; dessa sägas 
ej vara fler än vad som normalt behöver av nämnda anledning stå ledigt 
en tid. I Karlskrona ha endast 3 lägenheter uppgivits lediga. Med kännedom 
om den bostadsbrist som råder i staden är enligt kristidsnämnden resultatet 
icke överraskande; omkring den 1 oktober 1940 sägas många familjer ha varit 
utan bostäder. Kristidsnämnden i Visby (4 lediga lägenheter) framhåller, att 
det sedan ett år tillbaka förekommit brist på bostäder på grund av stark inflytt
ning. Även kristidsnämnderna i Motala (7) , Nynäshamn (4) och Hudiksvall 
(6) uppge, att stor bostadsbrist råder. Slutligen upplyser kristidsnämnden i 
Arvika (5) , att det enligt en på privat väg omkring den 1 oktober 1940 
företagen undersökning funnos omkring 70 familjer i staden, vilka voro ur 
stånd att anskaffa ordnade bostäder; flertalet ha hänvisats till bristfälliga pro
visorier, medan andra nödgats flytta utanför stadens gränser. Utöver de re
dan nämnda orterna finns ytterligare ett stort antal med blott en eller annan 
ledig lägenhet redovisad. I Linköping har sålunda blott 3 lägenheter angivits 
vara lediga. Särskilt låga siffror ha bl. a. även Södertälje, Enköping, Nykö
ping, Strängnäs, Tranås, Trelleborg, Vänersborg, Åmål, Mariestad, Skövde, 
Västerås, Sala, Köping, Ludvika, Sandviken, Östersund, Umeå och Luleå. 

Det stora flertalet lediga lägenheter tillhöra hyreslägenhetsbeståndet. Hy-
resledighetsprocenten är därför som regel betydligt högre än den allmänna le
dighetsprocenten — se tabell 1. Detta förhållande är helt naturligt. Beträf
fande övriga grupper av lägenheter (egnahem, tjänstebostäder e t c ) , vilka 
upplåtas under andra former och vilka icke byta innehavare på långt när så 
ofta som hyreslägenheterna, föreligger icke normalt samma behov av en viss 
reserv av lediga lägenheter. 

Bostadsreserrens sammansättning. Tab. 2. ger ett bestämt intryck av att de 
lediga lägenheterna som regel äro rätt väl spridda över hela fastighetsbestån
det. De lediga lägenheterna (6 483) äro nämligen fördelade på icke mindre än 
3 674 hus, vilka således ha i genomsnitt 1·8 lediga lägenheter. Medeltalet växer 
något med husets storlek. De större hyreshus (10 o. fl. lägenheter), som ha 
åtminstone någon lägenhet ledig, ha i genomsnitt 23 lediga. Endast 562 eller 
153 % av husen ha mer än 2 lediga. I förstadsorterna till Stockholm, där 
bostadsreserven var betydande, äro förhållandena något annorlunda; där har 
en tredjedel av husen mer än 2 lediga och 168 % minst 5 lediga. 

Tab. 3 anger för varje ort antalet lediga bostadslägenheter av olika storlek 
och modernitet (med el. utan centralvärme). Icke fullt en fjärdedel utgöres av 
lägenheter om 1 rum och kök, gruppen 2 rum och kök omfattar likaså en fjär
dedel, över en tredjedel äro större lägenheter, medan resten eller inemot en 
femtedel innefattar enkelrum, 1 och 2 rum med kokvrå, dubletter m. m. Något 
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Tab. 5. Antal lediga i procent av samtliga hyreslägenheter av olika modernitet inom 
olika storleksklasser (>hyresledighetsprocent>). 

över hälften har centralvärme eller relativt ungefär lika många som i hela bo
stadsbeståndet. 

Tab. 5 är av särskilt stort intresse. Den ger hyresledighetsprocent för mo
derna och omoderna hyreslägenheter av olika storlekskategorier inom de olika 
ortsgrupperna. Ur tabellen kan utläsas tillgången och knappheten på eller, sett 
ur annan synpunkt, ledighetsriskerna för hyreslägenheter av olika typer. Man 
finner genomgående för alla ortsgrupper utom förstadsorterna till Stockholm, 
där bostadsreserven är stor beträffande alla kategorier, å ena sidan en syn
nerligen obetydlig reserv av framför allt moderna lägenheter om 1 rum och 

Tab. 6. De lediga lägenheternas fördelning efter husets ålder jämte procentuella 
antalet lediga 1 olika Åldersklasser. 
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Tab. 7. Hyresledighetens varaktighet för i november 1940 lediga lägenheter med och 
utan centralvärme.1 

kök och å andra sidan en mycket stor reserv av större lägenheter, särskilt omo
derna. 

I tab. 4 redovisas för varje ort de lediga lägenheternas ålder och deras för
delning på hus av olika storlek. I Göteborg och Malmö samt förstäderna till 
Stockholm tillhöra över 3/4 av de lediga lägenheterna större hyreshus (10 el. 
fler lägenheter) mot endast ned till en tiondel å de mindre orterna (mindre än 
20 000 inv.), där i stället över hälften återfinnes i medelstora hus om inalles 
3—9 lägenheter och en tredjedel, i en- eller tvåfamiljshus. I tab. 6 kan lägen
heternas fördelning efter ålder närmare studeras. Där lägger man särskilt 
märke till att i de få orter, där bostadsöverskottet var synnerligen stort, hade 
det stora flertalet eller 2/3 av de lediga lägenheterna tillkommit under de senas
te 4 à 5 åren. Tabellen ger även en allmän ledighetsprocent för lägenheterna 
i varje åldersklass. Procenttalet är relativt stort för de nybyggda lägenheter
na, är lägst för lägenheter tillkomna under förra hälften av 1930-talet och 
ökar sedan med stigande ålder. 

Av de lediga lägenheterna tillhöra en del nybyggda hus och ha således ej 
varit uthyrda tidigare. Så är fallet särskilt i Stockholms förstäder, där en av
sevärd del av de lediga centralvärmelägenheterna äro nybyggda. Av tab. 7 
framgår hur länge de lägenheter stått lediga, som enligt uppgift tidigare varit 
uthyrda. Det visar sig att det stora flertalet lägenheter ej varit lediga någon 
längre tid. Detta gäller särskilt modernare lägenheter (med centralvärme) av 
vilka °/io varit uthyrda under närmast föregående hyresår (1 oktober 1939— 
1 oktober 1940) mot drygt 8/i0 för omoderna lägenheter. En del lägenheter 
ha naturligtvis reellt sett blivit lediga redan någon gång under hyresårets lopp. 
Övriga lägenheter (Vio resp. 'jn<) ha med säkerhet varit lediga minst ett år, 
några av dem till och med under minst två år. Göteborg skiljer sig från öv
riga orter genom att praktiskt taget inga lägenheter stått lediga över ett år; 
så är förhållandet även i Stockholms förstäder i fråga om moderna lägenheter. 

1 Uppgift om tidigare uthyrning föreligger för 2 835 resp. 2 755 lediga lägenheter utan och 
med centralvärme. Tabellen omfattar av dessa lägenheter sådana, för vilka uppgift om det 
senaste hyresåret angivits. 
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Tab. 8. Årshyran (kr.) hyresåret 1939/40 i medeltal för dels numera lediga men då 
uthyrda lägenheter och dels samtliga i öppna marknaden uthyrda 

lägenheter i vissa orter. 
Anm. Hyresmedeltal, angivna med medievalstil, äro grundade på mindre än 10 uppgifter. 

I tab. 8 kunna hyrorna för de lediga lägenheterna direkt jämföras med de 
medelhyror, som framräknats vid 1939 års hyresräkning för samtliga uthyrda 
lägenheter. Uppgifterna äro helt jämförbara därigenom, att hyresmedeltalen 
beräknats endast för sådana lediga lägenheter, som voro uthyrda under hyres-
räkningsåret 1939/40; hyresbeloppen avse således i båda fallen samma år. I 
Gröteborg, där varken bostadsbrist eller bostadsöverflöd råder, framträder en 
avsevärd skillnad i hyresnivån mellan lediga och uthyrda lägenheter, I fråga 
om lägenheter utan centralvärme ligger medelhyran för de lediga lägenheterna 
under den allmänna genomsnittsnivån för alla angivna storlekskategorier, me
dan förhållandet är genomgående det rakt motsatta, när det gäller moderna 
lägenheter med centralvärme. Bostadsreserven i Göteborg innehåller således 
dels omoderna lägenheter i lägre hyresklasser och därmed förmodligen av läg
re kvalitet och dels moderna lägenheter med hyror betydligt över den allmänna 
nivån. Även i övriga orter är tendensen densamma i vad det gäller moderna 
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Tab. 9. En jämförelse mellan den nu (i november 1940) begärda och den senast be-
tingade hyran för lediga hyreslägenheter. 

Anm Hyresmedeltal, angivna med medievalstil, äro grundade på mindre än 10 uppgifter. 

lägenheter, medan den däremot är högst oenhetlig i fråga om omoderna lägen
heter. 

I tab. 9 slutligen göres en jämförelse mellan den nu begärda och den senast 
betingade hyran för lediga lägenheter i de vanligaste storlekskategorierna un
der iakttagande av vilket hyresår den sistnämnda hyresuppgiften avser. Av 
centralvärmelägenheter ha medtagits endast sådana, för vilka värmekostnaden 
är inräknad i båda beloppen. Det befinnes att några nämnvärda justeringar av 
hyresbeloppen icke vidtagits. 

Gunnar Hävermark. 

Indexberäkningar rörande byggnadskostnadernas utveck-
ling 1939—1940. 

I skrivelse av den 9 augusti 1940 hemställde socialstyrelsen om Kungl. Maj:ts 
bemyndigande att verkställa fortlöpande indexberäkningar rörande byggnads
kostnaderna. Den 23 augusti 1940 erhöll socialstyrelsen Kungl. Maj:ts be
myndigande att med medel, som stodo till styrelsens förfogande, utföra index
beräkningar beträffande byggnadskostnaderna dels för hyreshus i Stockholm, 
Göteborg och Malmö, dels för en egnahemsbostad på landsbygden. 

Bysgnndskostnndcriia för ott hyreshus 1 Stockholm. Socialstyrelsen har t. v. 
träffat överenskommelse med Stockholms byggmästareförening om beräkning 
av en byggnadskostnadsindex för ett hyreshus i Stockholm. En preliminär redo-



INDEXBERÄKNINGAR RÖRANDE BYGGNADSKOSTNADERNAS UTVECKLING 1 9 3 9 — 1 9 4 0 3 1 

görelse för denna beräkning har offentliggjorts av civilingenjör Anders Ahlén i 
tidskriften Byggnadsindustrin, årg. 1940, n:r 22, sid. 564 o. f. Sedermera ha 
vissa förändringar vidtagits i fråga om metoderna för beräkning av kostna
derna för underentreprenader m. m. Dessa förändringar ha dock endast obe
tydligt påverkat slutresultatet med avseende på de totala byggnadskostna
dernas förändringar. Enligt den preliminära beräkningen skulle byggnads
kostnaderna för »indexhuset» från den 1 januari 1939 till den 1 oktober 1940 
ha stigit med 1697 %\ enligt de nu föreliggande definitiva siffrorna blir motsva
rande stegringstal 1721 %. 

Kostnadsberäkningen avser ett tre våningars s. k. smalhus, uppfört i stads
delen Hammarby i Stockholm under vintern 1938—39. Vissa beräkningar an
gående kostnaderna för detta hus ha tidigare verkställts inom bostadssociala 
utredningen och publicerats i dess promemoria rörande bostadsbyggnadsverk-
samheten och bostadsförsörjningen (S.O.U. 1939:50). En detaljerad beskriv
ning av husets konstruktion och inredning återfinnes i den nyss nämnda redo
görelsen i tidskriften Byggnadsindustrin. 

I tab. 1 meddelas vissa uppgifter om byggnadskostnaderna omkring 1 ja
nuari 1939 och 1 oktober 1940 för det som indexunderlag valda huset. Den 
budget, som ligger till grund för beräkningarna, har uppgjorts på grundval 
av den verkliga materialförbrukningen och den verkliga kostnaden för det ut
förda byggnadsarbetet under vintern 1938—39. 

I budgeten ha samtliga i bygget använda slag av byggnadsmaterial med-
tagits. I syfte att förenkla beräkningen av materialkostnadernas förändringar 
ha emellertid kostnaderna under basperioden för olika dimensioner av ett 
och samma slags material sammanförts till en post och dividerats med styck
priset för en dimension. Den sålunda erhållna kvantitetssiffran har sedan 
multiplicerats med motsvarande styckpris omkring den 1 oktober 1940. 

Arbetslönerna under basperioden ha fastställts med ledning av dagsverks
listor och ackordsuppmätningar, vilka ställts till förfogande av byggmästa
ren och hans underentreprenörer. Endast sådana löner ha redovisats, som 
avsett arbete utfört på själva byggnadsplatsen. Vid beräkningen av den 
lönestegring, som inträtt från årsskiftet 1938—39 till den 1 oktober 1940 som 
följd av semesterlagen och de nya avtalsbestämmelserna om höjd timlön, rör
ligt tillägg och semesterersättning, har man utgått från det i dagsverkslis
torna uppgivna antalet utgjorda arbetstimmar. 

I fråga om de arbeten, som utförts av underentreprenörer (installations-, 
smides-, plåtslageri- och glasmästeriarbeten m. m.), har man i budgeten räknat 
med kostnaderna för material och löner samt ett pålägg för allmänna omkost
nader, transporter, företagarvinst m. m. Materialkostnaderna ha bestämts på 
grundval av prisuppgifter, som inhämtats från representativa firmor inom resp. 
branscher. Lönekostnaderna ha beräknats efter samma principer som för i 
byggmästarens egen regi utförda arbeten. Pålägget för allmänna omkostnader 
etc. har för basperioden bestämts som skillnaden mellan å ena sidan den fak
tiska anbudssumman, å andra sidan de på nyss nämnt sätt beräknade material-
och lönekostnaderna, ökningen av pålägget till den 1 oktober 1940 har anta-

3—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. 1. Byggnadakostnader för smalhus i kvarteret Botanikeru, Hammarbyhöjden, 
Stockholm. 

gits vara proportionell till don beräknade ökningen av material- och arbets
kostnader. 

Prisuppgifterna beträffande material, som förbrukats vid utförandet av de 
olika arbetena, avse i allmänhet priser, som betalats av vederhäftiga företa-
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gare, vilka ej tillhöra de största i resp. branscher. Det är att märka, att de 
faktiska priserna kunna variera med hänsyn till rabatter, som bl. a. betingas 
av det köpande företagets totala förbrukning. 

Såsom framgår av tab. 1, visar indexberäkningen en stegring av byggnads
kostnaderna från årsskiftet 1938—39 till den 1 oktober 1940 med 17-2 %. 
Arbetslönerna ha stigit med 5'6 %, materialkostnaderna med 256 % och övriga 
kostnader med 2T8 %. Det är att märka, att i posten »övriga kostnader» ingå, 
förutom diverse transport- och administrationskostnader m. m., även företagar-
vinster för de olika underentreprenörerna, men icke någon företagarvinst för 
byggmästaren. Kalkylerna avse med andra ord variationerna i en byggnads
företagares självkostnader. 

Av tab. 1 framgår vidare, att alla poster bidragit till stegringen med undan
tag för arkitekt- och konstruktörsarvoden; det rådande läget har icke ansetts 
medgiva en höjning av dylika arvoden, som skulle kompensera de ökade lev
nadskostnaderna. De kraftigaste höjningarna uppvisa posterna för cement, 
järnbalkar, armeringsjärn, diverse järn- och metallvaror, papp, asbestcement 
och bitumen, biltransporter samt bränsle, driv- och smörjmedel och belysning. 
En kraftig höjning visar även priset på tillsatsmaterial för betong, såsom grus, 
singel m. m., vilket torde stå i samband med de ökade transportkostnaderna. 
Relativt liten är prisstegringen för trävaror, snickerier, tegel och gasbetong. 

Lönekostnaderna ha höjts dels till följd av semesterlagen och särskilda över
enskommelser om semesterersättning, dels genom höjning av timlönerna och 
överenskommelser om rörliga tillägg i anslutning till »ramavtalet». Under pos
terna 18—20, 26 och 32 i tab. 1 redovisas de löner, som utbetalats direkt av 
byggmästaren, och under posterna 21—25, 27—31 och 34 de löner, som utbeta
lats av underentreprenörerna. Med undantag för nr 18 ingå även materialpri
ser i dessa poster. 

Kostnaderna för samtliga arbetslöner på byggnadsplatsen utgjorde 1939 
39-3 % och 1 oktober 1940 35-4 % av den totala byggnadskostnaden. Enbart 
kostnaderna för egentliga byggnadsarbeten i byggmästarens egen regi (löner 
till grovarbetare, murare och träarbetare) utgjorde resp. 258 och 234 % av 
totalkostnaden. 

Byggnadskostnaderna pä landsbygden. I anslutning till den nya dyrortsgruppe-
ring, som ursprungligen avsågs att träda i kraft år 1941, har socialstyrelsen, 
verkställt en undersökning rörande byggnadskostnaderna i juli 1939 för en 
egnahemsbostad om tre rum och kök i 189 orter på landsbygden. En redogörelse 
för denna undersökning har publicerats i Soc. Medd. arg. 1940, sid. 209 o. f. 

I samråd med kooperativa förbundets arkitektkontor och H. S. B. har inom 
socialstyrelsen utförts en beräkning av byggnadskostnaderna för en dylik 
bostad dels i juli 1939, dels i september 1940. Huvudresultaten av denna be
räkning återges i tab. 2. Kalkylerna grunda sig på samma ritning och arbets
beskrivning som den tidigare undersökningen. 

Genom ett särskilt frågeformulär införskaffades från sådana byggmästare 
och materialfirmor, som tillskrivits i samband med undersökningen i juli 1939, 
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uppgifter om priserna vid leverans fritt byggnadsplats i september 1940 för 
virke och vissa andra byggnadsmaterial, som upptagits i frågeformuläret för 
den tidigare undersökningen. På grundval av prisuppgifter från sådana upp-
giftslämnare, som insänt dylika uppgifter vid båda tillfällena, har man be
räknat genomsnittskostnaderna i juli 1939 och september 1940 för de kvantite
ter av virke och vissa andra material (betonggrus, sand, cement, kalk, cement-
hålsten, mellanväggsplattor, murbruk, tegel, takpapp och sågspån), som enligt 
arbetsbeskrivningen skulle åtgå för bygget. ( J f r Soc. Medd. årg. 1940, sid. 
218—219.) Dessa kostnader redovisas i tab. 2 under posterna 1 och 2. Under 
post n:r 3 anges kostnaderna för diverse byggnadsmaterial, beträffande vilka 
inga lokala uppgifter erhållits, såsom träfiberplattor, armeringsjärn, oljefärg, 
linolja, snickerier, beslag och fönsterglas. Kostnaderna för dessa material, lik
som för de under post nr 4 upptagna inredningsdetaljerna, ha uppskattats i 
samråd med kooperativa förbundets arkitektkontor och H. S. B. Vad beträffar 
post nr 3, har man räknat med den förbrukning av material för värmeisolering, 
som vid 1939 års undersökning förutsattes i orter söder om linjen Örnskölds
vik—Mora (jfr Soc. Medd. årg. 1940, sid. 220). 

Lönekostnaderna för grovarbetare, träarbetare och murare i juli 1939 ha be
räknats med ledning av de kollektivavtal och ackordsprislistor, som t. o. m. den 
1 april 1940 gällde för lönegrupperna V — V I I I ; i dessa lönegrupper voro 
timlönerna för murare och träarbetare lägst 120 och högst 136 kr., för grov
arbetare lägst 108 och högst 1"23 kr. Beträffande målare och plåtslagare (de 
senares löner ha även fått representera lönekostnaderna för smidesarbeten) har 
man för juli 1939 räknat med de genomsnittskostnader, som framkommo för 
samtliga 189 orter vid socialstyrelsens tidigare undersökning. Man har förut
satt, a t t samtliga arbeten med undantag av vissa hantlangningsarbeten o. dyl. 
utförts på ackord. I lönekostnaderna för de nämnda yrkesgrupperna i juli 
1939 har ingen semesterersättning inräknats. 

Den stegring av lönekostnaderna från juli 1939 till september 1940, som 
betingas av överenskommelser om höjda timlöner, indextillägg och semester
ersättning, har beräknats med hjälp av en uppskattning av antalet timmar 
vid tidlöns- och ackordsarbete, verkställd på grundval av statistiska upp
gifter från arbetsgivare- och fackorganisationer. Beträffande grovarbetare, 
träarbetare och murare har man räknat med genomsnitten för löneökning och 
semesterersättning i lönegrupperna V—VII I ; för målare och plåtslagare är 
beräkningen mera summarisk. 

Kostnaderna för arbetsledning, installationsarbeten, ritningar, inteckningar, 
brandförsäkring och räntor m. m. (posterna 6—14) ha uppskattats i samråd 
med kooperativa förbundets arkitektkontor och H. S. B. De under posterna 8— 
10 angivna installationsarbetena ha antagits utförda av underentreprenörer. 

För beräkningen av kostnaderna för de under posterna 8 och 9 angivna rörin-
stallationsarbetena ha uppgifter om materialpriserna i juli 1939 och september 
1940 införskaffats från vissa leverantörfirmor. I fråga om värmeinstallationen 
har man räknat med den material åtgång, som vid 1939 års undersökning 
förutsattes i orter söder om linjen Gävle—Filipstad (jfr Soc. Medd. årg. 1940, 
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Tab. 2. Byggnadskostnader för enplansvilla om 3 rum och kök på landsbygden. 

sid. 220). Lönekostnaderna, vilka avse ortsgrupp V i riksavtalet för rörarbe
tare, ha uppskattats på grundval av en kalkyl över lönekostnaderna för mot
svarande installationsarbeten i Stockholm enligt gällande ackordsprislista. Steg
ringen från 1939 till 1940 betingas dels av överenskommelsen om indextillägg, 
dels av ökad semesterersättning enligt semesterlagens bestämmelser. De be
räknade kostnaderna för material, löner, transporter och försäkringar ha ökats 
med 20 %, vilket antagits motsvara entreprenörens pålägg för allmänna 
omkostnader, företagarvinst m. m. — Kostnaderna för elektrisk installa
tion (post nr 10) har för båda beräkningstillfällena uppskattats mera sum
mariskt. 

Den totala byggnadskostnaden för den undersökta egnahemsbostaden visar, 
såsom framgår av tab. 2, från juli 1939 till september 1940 en stegring med 
11'9 %, vilket är avsevärt mindre än kostnadsstegringen för hyreshuset i Stock
holm från 1 januari 1939 till 1 oktober 1940 (172 %). Skillnaden förklaras i 
första hand av att för egnahemsbostaden, jämfört med stockholmshuset, åt-
gingo relativt mindre kvantiteter av sådana material, vilka sedan krigsutbrottet 
stigit särskilt starkt i pris, såsom järnvaror m. m., och relativt större kvantiteter 
av material, vilkas priser stigit mindre, särskilt trävaror. Vad beträffar löne
kostnadernas förändringar, är att märka, att de båda beräkningarna utgå från 
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olika förutsättningar beträffande proportionerna mellan tidlöns- och ackords
arbete samt de procentuella ackordsöverskotten vid olika arbeten. 

Sammanfattning. De verkställda beräkningarna ge vid handen, att den totala 
byggnadskostnaden för ett hyreshus i Stockholm från den 1 januari 1939 till 
den 1 oktober 1940 stigit från 205 179 till 240 488 kr., d. v. s. med 17-2 %, samt 
att byggnadskostnaden för en egnahemsbostad om tre rum och kök på lands
bygden från juli 1939 till september 1940 stigit från 14 435 till 16151 kr. 
eller med 119 %. Socialstyrelsens indextal för byggnadskostnaderna hösten 1940 
i Stockholm och på landsbygden bli sålunda resp. 117 och 112, om kostnaden 
den 1 januari 1939, resp. i juli 1939 sättes = 100. 

Leif Björk. 

Samhällets barnavård år 1937. 
Sedan år 1928 ha vart tredje år statistiska redogörelser utarbetats rörande 

barnavårdsnämndernas verksamhet enligt barnavårdslagen. Berättelserna för 
åren 1928, 1931 och 1934 ha publicerats av statistiska centralbyrån. Från 
och med år 1937 har socialstyrelsen enligt Kungl. brev den 23 december 1937 
övertagit statistiska centralbyråns befattning med fattigvårds- och barna
vårdsstatistiken. Några uppgifter ur den nyligen utkomna berättelsen över 
samhällets barn- och ungdomsvård år 1937 lämnas i det följande. 

År 1937 funnos i hela landet 341 barnhem med 7 336 platser. Av dessa an
stalter förvaltades 90 av kommunerna, 28 av landstingen och 214 av förening
ar, stiftelser och enskilda. I dessa siffror äro ej inräknade anstalter, där bar
nen vistats endast vissa tider av dygnet, såsom barnkrubbor, arbetsstugor e tc , 
ej heller anstalter, där barnen vistas under en viss del av året, t. ex. för sin ut
bildning. Av barnhemmen voro 54 dispensärbarnhem (med ett platsantal av 
1 232). Landstingsbarnhemmen voro i synnerhet av denna typ. Vissa anstalter, 
till antalet 50, mottogo endast späda barn med eller utan sina mödrar. Et t stort 
antal hem, nämligen 168, häri inbcräknat spädbarnshemmen, voro upptag
ningshem, d. v. s. avsedda för tillfällig vård, medan 114 anstalter gåvo stadig
varande vård och endast 59 erbjödo samtidigt stadigvarande och tillfällig 
vård. 

Antalet skyddshem var 38 (med sammanlagt 1562 platser), varav 22 voro 
avsedda för manliga och 16 för kvinnliga elever. 

I efterföljande tablå meddelas antalet barn, som under år 1937 voro före
mål för skyddsuppfostran eller samhiillsvård. 

Är 1937 inhämtades uppgifter angående barnavårdsnämndernas verksamhet 
för första gången, sedan nämndernas befogenhet blivit utsträckt till ungdom 
i åldern 18—21 år. Hela antalet personer i denna ålder, vilka under år 1937 
omhändertogos för skyddsuppfostran, utgjorde 71, därav 50 i städerna och 
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21 på landsbygden. Kvinnorna synas ha varit i flertal såväl i städerna som 
på landsbygden. Ungefär 1/4 av samtliga 71 voro födda utom äktenskap. Före
byggande åtgärder (varning, övervakning etc.) vidtogos beträffande 2 569 
barn och ungdomar (varav 1766 gossar och 803 flickor). 

Antalet redovisade fosterbarn under barnavårdsnämnds tillsyn utgjorde 
år 1937 29 719 (varav 5 765 vårdade i barnhem och 23 954 i enskilt hem). 
Redovisningen av fosterbarnen är emellertid mycket ofullständig, vilket bl. a. 
ådagalagts genom en av socialstyrelsen verkställd undersökning rörande om
händertagna barn, som år 1937 uppgåvos vara överlämnade till enskilt hem 
eller barnhem i annan kommun än den, i vilken omhändertagandet ägde rum. 
Sådana barn skola stå under tillsyn av vistelsekommunens barnavårdsnämnd, 
tills de fyllt 16 år. Socialstyrelsens undersökning gav vid handen, att av när
mare 11 450 omhändertagna barn under 16 år, överlämnade till enskilt hem 
eller barnhem i annan kommun, nära 6 200 icke återfinnas i vistelsekommu
nernas uppgifter om fosterbarn under tillsyn. Även om man frånräknar c:a 
640 barn, vilka kunna tänkas redovisade i annan ordning, utgöra de återståen
de 5 560 av vistelsekommunerna ej redovisade barnen i det närmaste 50 % av 
hela antalet omhändertagna barn, som vistades i enskilt hem eller barnhem 
i annan kommun och vilka bort redovisas som fosterbarn i vistelsekommunen. 

Såsom framgår av diagrammet, vidtogos under år 1937 förebyggande åtT 
gärder i större omfattning än under de föregående redovisningsåren. Däremot 



38 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 1 

Antal barn (och unga personer), som berördes av barnavårdsnämndernas verksamhet enligt 
barnavårdslagen åren 1928, 1931, 1934 och 1937. 

minskades hela antalet omhändertagna från år 1934 till år 1937 främst till 
följtl av en starkare avgång. 

Ehuru uppgifterna angående antalet fosterbarn genomgående måste anses 
vara för låga, är det sannolikt, att talen något så när riktigt återspegla ut
vecklingen. Fram till omkring år 1934 ökades sålunda hela antalet fosterbarn 
under tillsyn beroende på att åldersgränsen för ifrågavarande barn enligt ett 
till den nya barnavårdslagen fogat övergångsstadgande successivt höjdes från 
sju till sexton år. Det var att vänta att därefter en viss nedgång skulle inträda. 

Hela antalet barn, med vilka barnavårdsnämnderna togo befattning under 
år 1937, har efter avdrag för dubbelförda barn uppskattats till nära 70 000. 

Kommunernas sammanlagda vårdkostnader för de omhändertagna barnen 
utgjorde för hela riket 11-t milj. kr., varav G3 milj. kr. kommo på lands
bygden och fri milj. kr. på städerna. Huvudparten, 95 milj. kr. (83 %), ut
gjordes av vårdiivgifter till enskilda eller till främmande anstalter, medan 1·6 
milj. kr. (13 %) utgjorde kostnader för vård på kommunernas egna anstalter, 
och resten, 0'-l milj. kr. (1 ?»)» kostnader för utrustning, resor m. m. 
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Förslag om dyrtidstillägg åt vissa folkpensionärer m. fl. 

Pensionsstyrelsen, som under hand erhållit uppdrag att verkställa utred
ning rörande de vägar, som kunna vara framkomliga för att med hänsyn till 
levnadskostnadsstegringen förbättra folkpensionerna, har i skrivelse till Ko
nungen den 28 november 1940 framlagt förslag om dylik förbättring. För 
förslaget skall här lämnas en kortfattad redogörelse i huvudsak hämtad ur 
tidskriften Folkpensioneringen. 

Pensionsstyrelsen omnämner till en början, att socialvårdskommittén ny
ligen företagit en statistisk undersökning berörande tilläggspensionärer, för 
vilkas uppehälle folkpensionen icke förslår och vilka därför av vederbörande 
kommun erhålla kompletterande hemunderstöd i form av fattigvård eller kom
munalt pensionstillskott. Av denna undersökning (jfr sid. 43 o. ff.) synes 
framgå, att 1935 och 1937 års reformer i viktiga avseenden knappast förmått att 
alltid på ett fullt tillfredsställande sätt skipa rättvisa mellan olika kategorier 
pensionstagare. Ehuru det därför vore synnerligen fördelaktigt, om man i 
samband med en dyrtidsförbättring av folkpensionerna kunde tillgodose önske
målet om en med hänsyn till behovet mera ändamålsenlig avvägning av pen
sionerna, har pensionsstyrelsen dock funnit detta spörsmål vara av alltför stor 
räckvidd för att i detta sammanhang kunna föras fram till en lösning, om ock 
endast provisorisk. 

Pensionsstyrelsen anför vidare, att en till levnadskostnadernas stegring an
knuten förbättring av folkpensionerna näppeligen torde kunna genomföras på 
annat sätt än genom en allmän, av särskild behovsprövning ej betingad höj
ning av förmånerna. Även med en dylik anordning är det dock tydligt, att 
höjningen, i den mån så kan ske, bör förbehållas de folkpensionstagare, vilkas 
försörjningsläge är sämst. Det torde därför vara uteslutet, att i förevarande 
sammanhang ifrågasätta höjning av enbart grundpension eller enbart avgifts
pension, vilka pensionsförmåner utgå utan behovsprövning till envar som erlagt 
pensionsavgifter och vilka följaktligen närmast äro att jämföra med pensioner 
på grund av försäkring i vilket försäkringsbolag som helst. 

Från de utgångspunkter, som sålunda antytts, kommer pensionsstyrelsen 
fram till att föreslå, att dyrtidstillägg skall utgå till dem som åtnjuta t i l l -
l ä g g s p e n s i o n eller i n v a l i d u n d e r s t ö d och därvid beräknas som 
en procentuell ökning av grund-(avgifts-) och tilläggspensionens sammanlag
da belopp (resp. invalidunderstödets belopp). 

"Vad härefter angår frågan om dyrtidstilläggets storlek, har pensionsstyrel
sen för sin del funnit lämpligast att såsom utgångspunkt för ett dylikt av
vägande taga den stegring av levnadskostnaderna, som kan beräknas ha in
trätt efter storkrigets utbrott på hösten 1939. Levnadskostnadernas storlek 
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beräknas kvartalsvis av socialstyrelsen enligt av Kungl. Maj:t meddelade när
mare föreskrifter. På grundval av denna beräkning fastställer Kungl. Maj:t 
ett procenttal, som angiver levnadskostnadernas förhållande till 1935 års ge
nomsnittliga levnadskostnadsnivå (levnadskostnadstalet). Levnadskostnads
talet, som den 1 juli 1939 var 108, hade den 1 oktober 1940 stigit till 126, 
vilket innebär att levnadskostnaderna under denna tid stegrats med 16a/s %• 
Att märka är emellertid, att levnadskostnadstalet fastställes med hänsyn till 
en hushållsbudget för familj om man, hustru och två barn, åtnjutande en viss 
realinkomst, som beräknas med utgångspunkt från en årsinkomst av omkring 
3 500 kr. år 1935. Lägges i stället en understödstagares normalbudget till 
grund för indexberäkningen, vilket förfarande för visst ändamål begagnas av 
Stockholms stads statistiska kontor, synes enligt av kontoret lämnade upplys
ningar levnadskostnadsstegringen under nyss angivna tid ha varit något stör
re. Med hänsyn till det sagda torde en lämplig höjning kunna vinnas genom 
t v å e x t r a m å n a d s u t b e t a l n i n g a r a v f o l k p e n s i o n o c h 
i n v a 1 i d u n d c r s t ii d å r l i g e n . 

Pensionsstyrelsen ingår även på frågan om höjning av b a r n b i d r a g och 
b l i n d h e t s e r s ä t t n i n g på grund av dyrtiden. Då barnbidragen, fram
håller styrelsen, i likhet med tilläggspensioner och invalidunderstöd utgå efter 
behovsprövning, synes man icke kunna undgå att i samband med en dyrtidsför-
höjning av nämnda pensionsförmåner vidtaga åtgärder för en efter levnads
kostnadsstegringen avpassad förbättring av de barns villkor, vilka åtnjuta 
barnbidrag. Huruvida och i vilken mån en sådan förbättring bör ske i form av 
höjda barnbidrag torde emellertid bliva i hög grad beroende av huruvida kom
pensation för prisstegringen å olika varuslag lämnas i annan ordning, såsom 
genom tilldelning av livsförnödenheter utan kostnad eller till nedsatt pris, i 
form av skattelindringar eller dylikt. Styrelsen kan därför icke närmare ingå 
på frågan, huruvida barnbidragen böra höjas i samma proportion som folk
pensioner och invalidunderstöd eller om till äventyrs en mindre höjning kan 
befinnas skälig, exempelvis med ett månadsbelopp om året. Beträffande 
b l i n d h e t « e r s ä t t n i n g , fortsätter pensionsstyrelsen, torde icke före
ligga samma skäl för ett generellt dyrtidstillägg som i fråga om folkpension 
och invalidunderstöd. Rätten till blindhetsersättning är nämligen icke förenad 
med bchovsprövning i egentlig mening. Härtill kommer, att det (ivervägande 
antal till blindhetsersättning berättigade personer, vilka sakna egen inkomst 
eller åtnjuta endast obetydlig sådan, lia möjlighet att erhålla tilläggspension 
eller invalidunderstöd och således även dyrtidstillägg härå enligt föreslagna 
grunder, i den mån blindhetsersättningen jämte eventuell annan inkomst icke 
lägger hinder i vägen. Å andra sidan är det emellertid uppenbart, att lev
nadskostnaderna för de blinda i regel uppgå till väsentligt högre belopp än 
för de flesta på grund av sjukdom eller ålder arbetsoförmögna personer. Det 
synes därför styrelsen skäligt att även beträffande blindhetsersättningen fö
retaga en dyrtidsförhöjning med ett eller två månadsbelopp om året. T detta 
sammanhang erinrar pensionsstyrelsen om sitt tidigare avgivna förslag röran
de en förbättrad ekonomisk ställning för personer berättigade till blindhets-
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ersättning. Skulle detta förslag läggas till grund för höjning av blindhets
ersättningens belopp, torde anledning att lämna dyrtidstillägg å de sålunda 
höjda ersättningarna åtminstone till en början icke föreligga. 

Vad slutligen angår kostnaderna för dyrtidstillägg enligt de grunder, som 
av pensionsstyrelsen föreslagits, beräknas dessa komma att uppgå till 12'8 
milj. kr. för varje under innevarande budgetår utbetalat extra månadsbelopp 
av folkpensioner och invalidunderstöd. Motsvarande kostnad skulle beträffan
de barnbidrag och blindhetsersättning utgöra 115 milj. kr. resp. 135 000 kr. 
Under förutsättning att kostnaderna för dyrtidstillägget principiellt fördelas 
efter samma grunder som nu gälla för bidrag till den förmån, vara tillägg 
skall utgå, skulle av kostnaden för ett extra månadsbelopp av folkpensioner och 
invalidunderstöd 10'3 milj. kr. falla på staten och 2'5 milj. kr. på kommuner 
och landsting. Av kostnaden för ett extra månadsbelopp av barnbidragen 
•skulle under samma förutsättning 950 000 kr. falla på staten och 200 000 kr. 
på kommunerna. Dyrtidstillägg å blindhetsersättning skulle helt bekostas av 
staten. 

Pensionsstyrelsens förslag har efter remissbehandling lagts till grund för 
prop. 20 till 1941 års lagtima riksdag. Socialstyrelsens utlåtande över för
slaget följer här nedan. 

Socialstyrelsens utlåtande. Beträffande först frågan om en i förhållande till 
levnadskostnadernas stegring avpassad förbättring av folkpensioner och in
validunderstöd, säger styrelsen, kan med hänsyn till det nuvarande lägets 
extraordinära karaktär av praktiska skäl tyvärr icke företagas den partiella 
omläggning av grunderna för beräkningen av dessa förmåner, som alldeles 
oberoende av dyrtidsförhållandena tvivclsutan är av behovet påkallad. En 
sådan reform tarvar närmare överväganden och dess genomförande måste 
även taga avsevärd tid i anspråk. Det hade varit önskvärt, att denna reform 
kunnat åstadkommas omedelbart, varigenom de medel, som kunna anslås till 
dyrtidstillägg, i högre grad kunnat komma dem som bäst behöva dem till godo. 
Av angivna skäl synes detta dock icke möjligt. I det remitterade förslaget 
framhålles också behovet av att den åsyftade dyrtidskompensationen verkstäl
les genom möjligast enkla tekniska anordningar till förebyggande av stora 
kostnader och tidsutdräkt vid reformens genomförande. Den metod för frågans 
lösning, som pensionsstyrelsen förordar, erbjuder ur sådana synpunkter på
tagliga praktiska fördelar. Den därigenom avsedda förhöjningen, en sjättedel 
av årsbeloppen, synes även lämpligt avvägd med hänsyn till det nuvarande 
prisläget. 

På nu anförda skäl anser sig socialstyrelsen böra tillstyrka, att frågan 
om dyrtidstillägg å folkpensioner och invalidunderstöd bringas till en lösning 
i huvudsak enligt de av pensionsstyrelsen uppdragna riktlinjerna. Härvid 
förbises ej, att den för ändamålet förordade provisoriska anordningen synes 
behäftad med svagheter i vissa avseenden, vilka måhända icke tillfullo beak
tats i det föreliggande förslaget. Här må exempelvis pekas på det förhållan
det, att de tilläggspensionärer, som uppbära egen inkomst i form av natura-
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förmåner (andra än bostad), såtillvida icke hava känning av prisstegringen 
och icke äro i behov av dyrtidstillägg. Denna grupp pensionärer intager så
lunda en ekonomiskt gynnad ställning i förhållande till andra pensionstagare. 
Styrelsen anser visserligen ej, att detta förhållande i nuvarande läge bör till
mätas betydelse vid utformningen av de föreslagna provisoriska reglerna för 
dyrtidstillägget. Däremot synes det icke uteslutet, at t hänsyn därtill måste 
tagas vid konstruktionen av ett sådant tillägg av mera definitiv karaktär un
der en sannolikt kommande period av fortsatt prisstegring. 

Vad angår den med hänsyn till dyrtiden påkallade förbättringen av barn
bidragen enligt 1937 års lag har pensionsstyrelscn på angivna skäl lämnat 
öppen frågan, huruvida dessa bidrag böra höjas i samma proportion som folk
pensionerna eller eventuellt med lägre belopp, exempelvis med endast ett må
nadsbelopp om året. 

Socialstyrelsen vill i detta avseende allmänt erinra om att det i rådande 
situation och med hänsyn till framtiden är såväl befolkningspolitiskt som so
cialpolitiskt av den största vikt för nationen, att barnens försörjning icke ef
tersattes. Ur samhällets synpunkt är det ytterligt angeläget, att icke vårt vik
tigaste folkmaterial, barnen, vilka äro särskilt beroende av ordentlig kost, 
tager skada av krisförhållandena . . . 

Vid beräkning av kompensation för dyrtiden kunna enligt socialstyrelsens 
mening de hjälpbehövande uppväxande barn, för vilka barnbidragen äro av
sedda, icke lämnas i ett sämre läge än de äldre och arbetsoförmögna personer, 
vilka uppbära tilläggspension eller invalidunderstöd. Enligt styrelsens me
ning är det därför av utomordentlig vikt, att antingen barnbidragen kompen
seras för dyrtiden efter enahanda grunder, som dem vilka föreslagits beträf
fande dyrtidstillägget å folkpensionerna, eller ock att, i den mån lägre dyr
tidstillägg må bestämmas, fullt ut motsvarande förmåner beredas barnen på 
andra vägar. 

Vad slutligen beträffar frågan om dyrtidsförhöjning av blindhetsersätt
ningen, anser pensionsstyrelsen skäligt, att det även beträffande detta ekono
miska stöd företages en kompensation med två månadsbelopp. Skulle emel
lertid det fiirslag till förbättrad blindhetsersättning, som ämbetsverket ingi
vit den 23 december 1938, läggas till grund för en höjning av ersättningens 
belopp, torde anledning åtminstone till en början ej föreligga att också be
vilja dyrtidstillägg. 

Socialstyrelsen har i utlåtande den 22 april 1939 tillstyrkt nämnda för
slag. Under hänvisning härtill vill styrelsen framhålla, att styrelsen icke kan 
finna någon anledning att uppskjuta förverkligandet av detta förslag. Dess 
viktigaste innebörd är att ersättningen ortsgraderas, något som framstår som 
en ofrånkomlig konsekvens av ortsgraderingen av folkpensioner m. m. Den 
höjning av ersättningens belopp även i billigaste ortsgrupp, nämligen från 
500 till G00 kronor, som förslaget därjämte innebär, finner styrelsen allt
jämt även på längre sikt skiilig. Denna höjning motsvarar nära den ökning 
med två månadsbelopp, som skulle vidtagas, därest den i fråga om folkpensio
nerna föreslagna dyrtidsförbättringen skulle genomföras även beträffande 
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blindhetsersättningen. Med hänsyn härtill torde vid ett realiserande av 1938 
års förslag någon dyrtidsersättning icke få anses påkallad. 

I detta sammanhang erinrar styrelsen även om sitt i utlåtandet den 22 
april 1939 gjorda uttalande, a t t den av pensionsstyrelsen i 1938 års förslag 
förordade förbättringen av blindhetsersättningen syntes kunna genomföras 
utan att föregripa socialvårdskommitténs arbete. Styrelsen tillstyrker allt
så, att detta förslag nu bringas till förverkligande. 

Folkpensionärerna och fattigvården. 

Samtidigt med att pensionsstyrelsen framlade sin utredning och förslag till 
åtgärder för en dyrtidsförbättring av folkpensionerna1 har socialvårdskommit
tén i december 1940 avslutat och till socialministern överlämnat en statistisk 
undersökning, vilken avser att belysa om och i vad mån folkpensionärer, som 
uppbära tilläggspension eller invalidunderstöd, måste anlita det allmänna för 
kompletterande hjälp, kontant eller in natura, i form av fattigvårdsunderstöd 
eller kommunalt pensionstillskott. Ur redogörelsen för denna undersökning 
kunna hämtas vissa upplysningar av betydelse för spörsmålet om folkpensio
nernas tillräcklighet. Det följande utgör ett kort referat av de väsentligaste 
utredningsresultaten. 

Det må inledningsvis betonas, att socialvårdskommitténs undersökning bely
ser understödsförhållandena för ifrågavarande pensionärer (i det följande ge
mensamt kallade tilläggspensionärer) under månaderna september—november 
1938, alltså en tidsperiod före den stegring av levnadskostnaderna, som blivit 
en följd av krisförhållandena. Den kan sålunda icke göra anspråk på att ge en 
tillräcklig belysning av de förhållanden, som senare inträtt, utan syftar när
mast till andra socialpolitiska överväganden än dem som för närvarande bli
vit påkallade av krisen. Undersökningen är nämligen avsedd att bilda under
lag för den granskning av folkpensionslagen, vilken jämte mycket annat hör 
till socialvårdskommitténs utredningsuppdrag. Av tids- och kostnadsskäl har 
undersökningen begränsats till 350 landskommuner och 28 städer, men den får 
anses vara i stort sett representativ för landet i dess helhet. 

Till en början må påpekas det anmärkningsvärda förhållandet, att antalet 
tilläggspensionärer i procent av hela folkmängden är betydligt större inom 
jordbrukskommunerna i riket än i städerna och de tättbebyggda orterna på 
landsbygden. Detta framgår av nedanstående tablå: 
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Den viktigaste orsaken till detta förhållande har man att söka i olikheter 
i befolkningens ålderssammansättning å den egentliga landsbygden och i städer 
och industriorter, vilken bl. a. sammanhänger med de senaste årtiondenas in
flyttning från landsbygden till städer och industrisamhällen. 

En granskning av undersökningens resultat beträffande tilläggspensionärer
nas tillgodosedda behov av hjälp från det allmänna i form av fattigvård eller 
kommunala pensionstillskott visar väsentligt lägre tal för den egentliga lands
bygdens dol än för städernas, såsom följande sammanställning visar: 

En del av de genom fattigvården understödda tilläggspensionärerna ha er
hållit understöd i form av vård å anstalter av olika slag, de övriga i form av 
understöd i hemmen eller genom vård å lasarett. För samtliga städer utgöra 
de anstaltsvårdade tilläggspensionärerna cirka 1/3 av totala antalet pensionä
rer med fattigvårdsunderstöd eller pensionstillskott, för hela landsbygden nå
got mindre än hälften och i jordbrukskommunerna icke mindre än omkring 
GO %. Ungefär 90 % av de anstaltsvårdade tilläggspensionärerna voro intagna 
å ålderdomshem, sinnessjukhus eller sinnesslöanstalter; flertalet av de övriga 
vårdades å sjukvårdsanstalter för kroniskt sjuka eller för tuberkulösa. 

De anstaltsvårdade tilläggspensionärerna utgjorde i städerna i genomsnitt 
cirka 130 % och på landsbygden 10 3 % av samtliga tilläggspensionärer. I detta 
hänseende råder alltså ingen större skillnad mellan landsbygd och städer i all
mänhet. Däremot framträda stora skillnader dem emellan beträffande rela
tiva antalet av fattigvårdsstyrelsorna hemunderstödda tilläggspensionärer. Ge
nomsnittssiffran är lägst i jordbrukskommunerna (G'7 %) och stegras med lands
kommunernas ökade inslag av industri (18'2 % i industrikommunerna). Be
träffande städerna avvika Göteborg med en väsentligt högre siffra (330 %) 
och Malmö med en något lägre siffra (19'9 %) än övriga städer i medeltal. 

En närmare granskning av de genom fattigvården hemunderstödda tilläggs-
pensionärernas sammansättning med hänsyn till kön och civilstånd visar, att 
det långt övervägande antalet hjälpbehövande äro ensamstående ej gifta män 
och kvinnor. Av samtliga hemunderstödda tilläggspensionärer äro i städerna 
ungefär a/i och på landsbygden omkring 2/3 ej gifta män och kvinnor. Et t an
märkningsvärt förhållande är den proportionsvis stora andelen ej gifta kvin-



FOLKPENSIONÄRERNA OCH FATTIGVÅRDEN 45 

nor bland de hemunderstödda. De utgöra i städerna omkring 55 % och på lands
bygden c:a 45 % av samtliga hemunderstödda tilläggspensionärer. 

Tilläggspensionärernas bostadsförhållanden spela givetvis en stor roll för 
deras försörjnings- och understödsförhållanden. Det visar sig också, att den 
ökade fattigvårdsfrekvensen bland tilläggspensionärerna i städer och industri
samhällen i jämförelse med den egentliga landsbygden går jämsides med en 
stegring i den roll, som de i öppna marknaden hyrda bostäderna spela. 
Under det att i jordbrukskommunerna endast omkring 18 % av de hem
understödda tilläggspensionärerna hyrde bostad i öppna marknaden, var 
detta fallet med 312 % i industrikommunerna, 38'5 % i tätorterna på landsbyg
den samt i medeltal 70—75 % i städerna. I Göteborg och Malmö hyrde icke 
mindre än 844 resp. 867 % bostad i fria marknaden. På landsbygden överväga 
andra boendeformer än i städerna. Pensionärer med egen fastighet äro så
lunda relativt talrikare på landsbygden än i städerna, i jordbrukskommunerna 
26 % mot endast en eller annan procent i städerna. På landsbygden är också 
relativt vanligare än i städerna att pensionärerna innebo hos barn och andra 
anhöriga, på landsbygden vid pass l/4 av samtliga hemunderstödda tilläggs
pensionärer mot ett eller halvtannat tiotal procent i städerna. Likaså är det 
vanligare i landskommunerna än i städerna att kommunerna hyra eller i egen 
fastighet upplåta bostad åt understödstagare. 

De understöd i form av fattigvård eller kommunala pensionstillskott, som 
utgått såsom hemunderstöd till tilläggspensionärerna, äro till sina belopp myc
ket varierande. Understödstagarnas försörjningsbörda och understödsbehov 
äro självfallet mycket växlande. Vid sidan av mindre, tillfälliga understöd 
i form av ved, till ett par skor, till ett läkarbesök, till ett par glasögon, till be
talning av medlemsavgift i sjukkassa e tc , förekomma relativt stora under
stödsbelopp till betalning av en långvarig sjukhusvistelse, till mat och bekläd
nad av en stor barnskara o. d. I medeltal representera de hemunderstöd, som 
utgått till pensionärerna per månad, rätt väsentliga belopp. Hemunderstöden 
till ensamstående pensionärer, ej gifta män och kvinnor, utgöra i regel genom
snittligt något över 50 % av den utgående folkpensionen, i några fall ''U à 3/« 
av detta belopp. I landskommunerna, där ensamstående pensionärer i pension 
uppburit i medeltal mellan 25 och 30 kr. per månad, har sålunda samtidigt till 
dem utgått i fattigvård genomsnittligt mellan 13 och 19 kr., på dyrare orter 
i regel något mera än på billigare. I städerna är folkpensionen till följd av 
högre dyrort stundom högre än på landsbygden och i regel också fattigvårds
understödet. I Göteborg, som tillhör ortsgrupp 3, har folkpensionen till ej 
gifta pensionärer i medeltal utgjort omkring 42 kr. och fattigvårdsunderstödet 
26 kr. per månad och i Malmö, som tillhör ortsgrupp 2, var folkpensionen om
kring 34 kr. och fattigvården ungefär 25 kr. I övriga städer ha dessa ensam
stående pensionärer haft mellan 30 och 34 kr. i folkpension och mellan 15 och 
23 kr. i fattigvårdsunderstöd. Äkta makar, vilka båda ha tilläggspension, 
uppbära som bekant i pension tillsammans det dubbla beloppet mot en ensam
stående pensionär. Dessa pensionärer ha i fattigvård erhållit belopp, vilka ut
gjort c:a 1/3 à 1/4 a v den sammanlagda folkpensionen, eller understöd av unge-
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fär samma storlek som de ensamstående pensionärerna enligt det ovanstående 
mottagit. Hemunderstöden till äkta makar, av vilka endast den ena maken 
uppbär tilläggspension, har utgått med icke oväsentligt högre belopp än för 
övriga pensionärer. Till dessa har hemunderstödet per månad stundom upp
gått till ungefär folkpensionens månadsbelopp, i lägsta ortsgrupp ungefär 25 
kr. och i högsta omkring 42 kr., i många fall även högre belopp. Det högre 
fattigvårdsunderstödet till dessa pensionärer sammanhänger med att de ha en 
tyngre försörjningsbörda. Flertalet eller något mindre än 3/4 av dessa pensio
närer äro under 67 år och åtnjuta alltså invalidunderstöd. Många ha också 
minderåriga barn att försörja, för vilka de emellertid ofta åtnjutit barnbidrag. 

I stället för fattigvård ha på en del håll utgått kommunala pensionstillskott. 
Någon större omfattning har denna understödsform erhållit endast i vissa stä
der. I Stockholm ha 400 % och i Göteborg 355 % av de hemunderstödda erhållit 
pensionstillskott. I övriga städer ha pensionstillskott i en del fall icke alls 
utgått och i andra till endast några få procent av pensionärerna. På lands
bygden äro pensionstillskotten i regel mycket sparsamt förekommande, spar
sammast i jordbrukskommunerna. Till beloppen ha pensionstillskotten på 
landsbygden merendels utgått med väsentligt lägre belopp än fattigvårdsun
derstödet. I flertalet städer synes däremot understödet i allmänhet utmätas 
med samma belopp, oavsett hjälpen utgått såsom fattigvård eller som kommu
nalt pensionstillskott. 

I sitt den 13 december 1940 avgivna utlåtande över pensionsstyrelsens ovan
nämnda förslag till dyrtidsförhöjning av folkpensionerna framhåller social
vårdskommittén, att som huvudresultat av dess undersökning framgått, att 
folkpensionerna även under mera normala förhållanden till beloppen icke säl
lan äro knappa och överhuvud taget icke äro väl avvägda olika pensionärskate
gorier emellan, och fortsätter: »Även efter de reformer av folkpensioneringen, 
som genoinförts åren 1935 och 1937, har det syfte icke uppnåtts, var
om alla torde vara ense och som av särskilda utskottet vid 1935 års riksdag an
givits sålunda: 'Det måste vara ett mål för en reform av folkpensioneringen 
att i möjligaste mån göra denna så effektiv, att dess klientel icke samtidigt be
höver söka fattigvårdsunderstöd. Själva syftet med folkpensioneringen, vilket 
väsentligen iir att bereda medborgarna försörjning vid invaliditet eller ålder
dom i annan form än fattigvård, förfelas ju nämligen, om pensionerna för att 
vara tillräckliga för uppehället måste utfyllas med fattigvårdsunderstöd'. Allt 
fortfarande måste emellertid ett icke obetydligt antal pensionärer erhålla kom
pletterande understöd i form av fattigvård eller pensionstillskott. Hos vissa kate
gorier pensionstagare är detta behov särskilt framträdande. Antalet tilläggspen
sionärer, vilka uppbära kommunalt understöd, är sålunda anmärkningsvärt stort 
i städer och tättbebyggda kommuner på landsbygden i jämförelse med motsva
rande antal inom de jordbruksbetonade kommunerna. Vidare ha synbarligen 
de ensamstående pensionärerna att kämpa med större försörjningssvårigheter 
än övriga, framför allt i städerna och de industrialiserade områdena på lands
bygden, där pensionärerna i större utsträckning måste förhyra bostad. I social
vårdskommitténs utredningsuppdrag ingår en granskning av socialförsäkringen 
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i syfte att utröna, huruvida den bör underkastas förändringar för att bättre till
godose föreliggande uppgifter. Vad folkpensioneringen angår böra uppenbar
ligen åtgärder övervägas i syfte att vid utmätande av tilläggspensionerna 
större hänsyn än vad nu är förhållandet tages till pensionärernas olika försörj
ningsbehov.» 

Gustaf Holms tedi. 

Bostadsförhållandena i Finlands städer år 1938. 

Sedan en undersökning av bostadsförhållandena på landsbygden i Finland 
verkställts år 19371, hemställde socialministeriets byrå för social forskning, att 
medel skulle beviljas till en undersökning av de mindre bemedlades bostads
förhållanden i städerna, varvid särskild hänsyn skulle tagas till bostäder, som 
innehades av stora familjer. Förslaget vann bifall, och undersökningen ut
fördes under 1938. En redogörelse för huvudresultaten har publicerats under 
titeln Bostadsförhållandena i städerna år 1938 (Sociala specialundersökning
ar nr 19, Helsingfors 1940). 

Undersökningen avsåg nio städer, nämligen Helsingfors, Viborg, Tammer
fors, Åbo, Vasa, Lahti, Kemi, Kuopio och Villmanstrand, vidare Haga kö
ping, Äggelby kommun och förstäderna Baggböle och Nummisbacken. Invå
narantalet i ovan nämnda städer utgjorde ungefär s/< av landets hela stadsbe
folkning. Undersökningen gällde bostäder om högst tre rum, varvid kök räk
nats som en rumsenhet. 

För att erhålla en bakgrund för denna representativa undersökning av de 
mindre lägenheterna var det nödvändigt att få en noggrann kännedom om re
spektive städers hela bostadsbestånd. I sådant syfte införskaffades från varje 
fastighet ett fastighetskort, vara skulle angivas antalet lägenheter inom fastig
heten, storleken av desamma samt om de voro uthyrda eller ej. Samtidigt be
gärdes upplysningar om fastigheten var byggd före 1920, och om den var 
försedd med centralvärmeledning. Undersökningen visade bl. a., att fastighe
ternas antal var större i både Viborg och Tammerfors än i det betydligt folk-
rikare Helsingfors, beroende på fastigheternas litenhet i de bägge förstnämn
da städerna, där fastigheterna i medeltal omfattade endast 3'4 respektive 5·6 lä
genheter, medan motsvarande siffra för huvudstaden var 213. Det genomsnitt
liga antalet rum per lägenhet var i Helsingfors, Viborg och Vasa c:a 23, medan 
det i Nummisbacken och Kemi endast var 15 och 1·8. Vad åldern beträffar voro 
i Vasa, Åbo och Viborg över 2/3 av fastigheterna byggda före 1920, medan i 
Helsingfors, Lahti och Kemi över hälften av fastighetsbeståndet var uppfört 
efter nämnda datum. Centraluppvärmning fanns i Helsingfors i över 50 % av 

1 Soc. Medd. årg. 1938, Bid. 541. 

4 —410000. Soi: Medd. 1941. 
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fastigheterna, medan motsvarande jämförelsetal var för Åbo 26.9), Viborg 178 
och Tammerfors 144 %. 

Med stöd av fastighetskorten utvaldes sedan de bostäder, som skulle när
mare undersökas. I Helsingfors medtogs var sjunde, i Viborg, Tammerfors 
och Åbo var fjärde och i övriga orter var tredje fastighet. För att de bostäder, 
som voro belägna i de sålunda utvalda fastigheterna, i rätt proportion skulle 
representera de olika småbostadstyperna i de olika stadsdelarna, i äldre eller 
nyare fastigheter samt i fastigheter med och utan centralvärme, kontrollera
des urvalets resultat i dessa avseenden. Därvid följdes den regeln, att alla i 
en och samma fastighet belägna småbostäder togos med i undersökningen. När 
man sålunda utvalt de fastigheter, vilkas småbostäder skulle undersökas, åter
sänd» man deras fastighetskort till de lokala myndigheterna. Specialundersök
ningen tillgick så, att särskilda räknare besökte varje bostad och i bostads
formuläret antecknade alla där efterfrågade uppgifter. De sålunda insamlade 
uppgifterna granskades preliminärt av de lokala myndigheterna, vilka där
efter sände formulären till byrån fiir social forskning. 

Sambandet mellan bostadsförhållandena och de boendes ekonomiska ställ
ning ansågs vara av synnerlig vikt, särskilt förhållandet mellan hyresgäster
nas inkomster och de erlagda hyrorna. Uppgifter om inkomsterna erhöllos ur 
deklarationerna för kommunalbeskattningen, och på varje formulär anteck
nades utom bostadsinnehavarens även övriga familjemedlemmars taxerade in
komster. Sammanlagt kunde inkomstuppgifter erhållas för 7f>—90 % av hus
hållen. Bostadsinnehavare, som erhållit fattigvårdsunderstöd under 1937, med-
togos icke, emedan deras inkomstbildning ej ansågs vara normal. 

Det inkomna materialet bearbetades med avseende på upplåtelseform, rums
antal, ytinnehåll och rumshöjd, allmän beskaffenhet och förekomsten av even
tuella bekvämligheter. 

Sammanlagt undersöktes 31 284 småbostäder. Av dessa förefunnos i de fyra 
största städerna: 

Hyreslägenheternas grupp var överallt den största; den växlade från 099 °A 
i Åbo till 864 1« i Kuopio. Den bostadskooperativa rörelsen — oftast i form 
av s. k. bostadsaktiebolag — var mest utbredd i Åbo och Helsingfors, varest 
i dylika hus förekommo 25'3 respektive 16 1 °'» av samtliga småbostäder. Bland 
»bekvämligheterna» var elektriskt ljus den vanligast förekommande, nämligen 
(utom i Kemi) i mer än 90 % av samtliga lägenheter. Därnäst kommo vatten-
och avloppsledningar. Badrum och varmvatten funnos endast i nämnvärd grad 
i Helsingfors och Åbo. En ersättning för badrum var emellertid de flerstädes 
förekommande bastuarna; i Lahti hade exempelvis närmare 7.rt % av alla små-
bostadsinnehavarc tillgång till en sådan. 



BOSTADSFÖRHÅLLANDEN I FINLANDS STÄDER ÅR 1938 4 9 

Vad beträffar lägenheternas storlek var iht vanligt, att en stor del av sniå-
bostadsbeståndet utgjordes av ett enda rum med eldstad (kök). I de flesta 
städerna utgjorde sådana enkelkök mellan 25 och 30 % av samtliga, i Nummis-
backen t. o. m. 523 %. Den relativt nya bostadstypen om ett eller två rum 
ined kokvrå hade endast vunnit någon större omfattning i Helsingfors, där 
den utgjorde c.-a 25 % av alla smålägenheter. Lägenheternas ytinnehåll var 
mycket växlande, såsom framgår av följande sammanställning för de största 
städerna: 

I allmänhet voro lägenheterna störst i Helsingfors och Åbo samt minst i 
Villmanstrand och Viborg. Tabellen visar bl. a., att en enrumslägenhets ge
nomsnittliga ytinnehåll var 60 m2 större i Helsingfors än i Viborg. Bostads
föreningslägenheterna voro genomgående större än andra. 

Uppmärksamhet ägnades vidare åt boendetätheten inom varje bostadstyp, 
varvid man tog särskild hänsyn till barnrika familjer. Med undantag för 
Kemi fann man, att över hälften av samtliga småbostäder — i Helsingfors 
och Åbo över 2/3 — beboddes av familjer, som ej hade några hemmaboende 
barn under 15 år. Antalet hushåll med ett barn utgjorde c:a 20 % av samtliga. 
Antalet hushåll med två barn växlade mellan 7 7 % i huvudstaden och 17 % i 
Kemi. Barnrika familjer, d. v. s. familjer med 3 eller flera barn, voro relativt 
fåtaligast i Helsingfors, där endast 2'8 % av alla i småbostiider boende utgjordes 
av sådana, och talrikast i Kemi med 172 %. Antalet barn per 100 bostäder var 
i Kemi 127 och i Villmanstrand 83 mot 45 i Helsingfors och 50 i Åbo. 

På lägenhetsuppgifterna hade, utom golvytan, även införts uppgifter om 
rumshöjden. Då man samtidigt även tagit reda på antalet sovrum och det an
tal personer, som använde desamma, var det möjligt att räkna ut varje per
sons sovluftrymd. Nedanstående tabell utvisar sovluftrymden per person för 
vissa städer. 

Enligt uppgifterna om hyrornas storlek kunde de olika orterna indelas i 
fyra grupper, nämligen 1) Helsingfors, 2) Åbo och Tammerfors, 3) samtliga 
andra orter utom Kemi och Villmanstrand. vilka bilda grupp 4. För sistnämn-
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da städer voro hyrorna ungefär tredjedelen av motsvarande i Helsingfors, för 
grupp 3 voro de något mindre än hälften av huvudstadens. 

Hyrornas andel av inkomsterna varierade i småbostäderna, som ovanstående 
tabell visar, från 118 % i Kemi till 234 % i Kuopio. Den första siffran beror i 
huvudsak på den låga hyresnivån, den senare åter mest på den låga inkomst
nivån. I Helsingfors, där både hyror och inkomster äro högre än annorstädes, 
var hyresprocenten 22-4. 

I undersökningen ha småbostadsinnehavarna uppdelats i olika socialgrup
per, nämligen 1) arbetare och hantverkare, 2) tjänstepersonal och affärsbiträ
den, 3) teknisk och kontorspersonal samt 4) övriga yrken. Av enrumsbostä-
dernas innehavare tillhörde omkring 70—80 % arbetargruppen. Tvårumsbo-
städernas innehavare utgjordes i bl. a. Tammerfors, Kemi och Lahti till c:a 
3U av arbetare, medan i Helsingfors och Åbo endast hälften hörde dit. Tre-
rumsbostäderna innehades till största delen av medlemmar i grupperna 2, 3 
och 4. Med avseende på bostädernas kvalitet voro lägenheter utan bekvämlig
heter talrikast inom arbetargruppen och fåtaligast inom grupp 3, där åter de 
mod centralvärme försedda bostäderna voro talrikast. 

Kortare meddelanden. 

Nya ransoneringsåtgärder. Genom kungörelse den 20 december 1940 har förordnate om 
realcring av handeln med matfett. För att åvägabringa en minskning av matfelförbruk
ningen har från och med nämnda dag kortransonering av smör, margarin och allt annat 
matfett införts. Med anledning härav har livsmedelskommissionen genom cirkulär be
stämt, att enskild förbrukare, som icke är mjölkproducent, får inköpa matfett i allmänna 
handeln endast mot avlämnande av kupong till inköpskort M. Barn, som är fött under 
något av åren 1922—1933 erhåller tilläggskort, som innehåller en fjärdedel av antalet ku
ponger å inköpskort M. Personer, som på grund av sitt arbete äro nödgade att under 
längre tider regelmässigt intaga sin kost huvudsakligen i form av torrskaffning (med-
havd matsäck), äga efter ansökan hos kristidsnämnden erhålla två tilläggskort till in
köpskort M. För förbrukning av matfett i enskilt hushåll kan under ransoneringsperioden 
13 januari—9 februari 1941 inköpas matfett endast mot var och en av de fyra med siff
rorna 17—18, 19—20, 21—22 och 23—24 märkta kupongerna till inköpskort M, varvid 
varje kupong gäller för inköp av 250 gram matfett efter köparens val. Förbrukningen får 
sålunda uppgå till 250 gram matfett per person och vecka. 
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Bestämmelserna om pr israbat ter ing å smör och margar in skola från och med den 2!) 
december 1940 gälla samtliga de varor, som omfattas av regleringen av handeln med 
matfett. 

För a t t åstadkomma den hushållning med mjöl och gryn, av havre och korn, som be
tingas av rådande förhållanden, har förordnats a t t förbrukningen av nämnda varor från 
och med den 15 januar i 1941 skall vara underkastad kortransonering, vilken samordnats 
med ransoneringen av mjöl, gryn och bröd av råg och vete. Mjöl, gryn och bröd av havre 
och korn får sålunda köpas mot kupong till inköpskort E och äro därvid jämställda med 
varor framställda med användning av råg och vete. Utöver den allmänna brödregleringen 
medgives emellertid inköp av e t t kilogram havregryn för varje kalenderkvartal . Sålunda 
gäller under tiden 15 januari—31 mars 1.941 vardera av kupongerna K 1 och K 2 till in
köpskort K (beredskapskort) för inköp av 500 gram havregryn. Dessa kuponger få däremot 
icke användas för inköp av andra under regleringen inbegripna varor. 

Krigsskador å byggnader och bostäder i Finland. Under sommaren 1940 utfördes 
inom det finska socialministeriets byrå för social forskning en stat ist isk utredning om de 
byggnader, som under kr iget förstörts eller skadats i städer och köpingar i Finland. Den 
huvudsakliga avsikten var a t t skaffa k larhet om den minskning bostadsbeståndet under
gåt t samt dess följder i bostadspolitiskt hänseende. Undersökningen berör givetvis ej do 
avträdda delarna av landet. 

Sammanlagt 4 640 byggnader i 28 städer och 15 köpingar ledo under kr iget skador genom 
luftbombardemang. Av byggnaderna blevo 980 eller omkring 1/5 helt förstörda och 3 660 
eller 4/B skadade. Av de skadade byggnaderna hade 493 eller 13-5 % l idit så stora skador, 
at t de ha ansetts vara till mer än hälften demolerade. Av de förstörda och skadade bygg
naderna voro 3 570 eller 76-9 % boningshus, omfattande 9 999 bostadslägenheter och 25 777 
boningsrum. En proportionsvis s törre del av såväl trähusen som trä- och stenhusen än av 
stenhusen hade blivit helt förstörda. 

Minskningen av bostadsbeståndet, vilken undersökte för 8 städer, var proportionsvis 
störst i Villmanstrand, där 4 0 % av stadens alla bostäder blivit helt förstörda. I Vasa, 
som i detta avseende kom i andra rummet, voro 2-1 % av bostäderna belägna i helt för
störda hus. Motsvarande siffra var såväl i Lahti som Abo 1-8 %, i Tammerfors 1-2 % och 
i Kotka 1'8 %. I Kuopio hade 0-5 % av bostäderna blivit helt förstörda och i Helsingfors 
0-2 %. Om utom de helt förstörda bostäderna även beaktas de avsevärt skadade, d. v. fl. 
bostäderna i till mer än hälften skadade hus, blir den andel av alla bostäder i Villman
strand, som under kr iget förstörts och betydligt skadats, 8-4 %. I fråga om de andra stä
derna voro motsvarande procent tal : Lahti 5>:j, Abo 3-3, Vasa 2-2, Tammerfors 2-1, Kotka I n 
och Kuopio l-l samt Helsingfors 0-2. 

Social Tidskrift 1940, nr 11. 

Hjälp åt f lyktingar från krigshärjade distrikt i Norge. Enl igt förordning den 31 ok
tober 1940 kunna personer från kr igshärjade distr ikt , vilka tillfälligt måste uppehålla 
sig i annan kommun, hänvända sig till uppehållskommunen för a t t erhålla hjälp, om de 
ej själva kunna skaffa medel till s i t t uppehälle. Vad beträffar ersä t tn ing för utgifter till 
personer, vilka före den 9 apri l 1940 erhåll i t fattigunderstöd, skola dessa behandlas i en
lighet med gällande fatt igvårdslagstiftning. För personer, vilka före sagda t idpunkt ej 
erhålli t sådant understöd, skall uppehållskommunen söka utfå ersät tning av understödsta-
garna själva eller av familjens överhuvud. Staten skall i annat fall e rsä t ta 50 a 75 % av 
omkostnaderna liksom ock bekosta de utflyttades hemresa, om dessa ej själva ha medel 
därti l l . Inr ikesdepartementet skall lämna närmare bestämmelser för genomförandet av 
denna förordning och avgör med bindande verkan alla sådana tvistigheter, vilka i anled
ning av förordningen kunna uppstå olika kommuner emellan. 

Meddelande från svenska beskickningen i Oslo. 
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Yrkesrekryteringen i Tyskland. Nytillskottet av arbetskraft har i Tyskland under se
nare år uppvisat en fortgående minskning som en följd av tillbakagången under 1920-
talet i antalet födda, medan behovet av nyrekrytering inom olika verksamhetsområden sam
tidigt undergått en oavbrutPii ökning. Dessa motsättningar framgå närmare av nedan
stående .sammanställning:1 

Konkurrensen om det alltför knappa nytillskottet av manlig arbetskraft säges ha med
fört en ojämn fördelning av detsamma på de skilda näringsområdena, i det att ett opro
portionerligt stort antal söker sig till förmånligare eller mera omtyckta sysselsättningar, 
t. ex. till metallindustrin och kontorsyrkena. Kran vissa företagsområden ha också klago
mål framkommit, att under dessa förhållanden urvalet av tillgänglig yngre arbetskraft 
blivit ilven kvalitativt sämre. 

Med anledning av ovan antydda förhållanden förordnades den 1 mars 1938, att ungdom 
efter slutad skolgång var skyldig att anmäla sig hos arbetsmyndigheterna och att lär
lingar, praktikanter, volontärer o. dyl. endast fingo anställas med myndigheternas god
kännande. Enligt dessa bestämmelser blevo de offentliga yrkesrådgivningsbyråerna obliga
toriska organ för placeringen av den nytillkomna arbetskraften. Dessa anordningar ba 
«edan fullföljts av den centrala myndigheten för arbetsförmedling och arbetslöshetsför
säkring genom utarbetande av årsplaner för fördelningen av den nytillkomna arbets
kraften. Den plan, som utarbetades för år 19.19, omfattade dock endast vissa delar av 
näringslivet i syfte att vinna erfarenheter för en mera ingående reglering under följande 
år. Till följd av de rådande krigsförhållandena kom emellertid en sådan allmän reglering 
icke heller att framläggas för år 1940 meu uppgives däremot föreligga för innevarande 
år. Den konkreta utformningen av ifrågavarande fördelningsplan för år 1941 har hittills 
icke meddelats; några av de ledande principer, som man utgått från, ha emellertid an
givits. 

Rekryteringen av de olika yrkesområdena har sålunda, framhålles det, icke planlagts 
enbart med hänsyn till det aktuella behovet av arbetskraft under det pågående kriget 
utan reglerats med beaktande av även utvecklingsbehoven på längre sikt. Den för detta 
ändamål uppgjorda kontingenteringen av den ungdomliga arbetskraften synes i praktiken 
innebära, att tillströmningen till de mera eftersökta arbetsområdena spärras till förmån 
för områden, där brist råder på arbetskraft eller där en starkare nyrekrytering av arbetar
stammen synes önskvärd för mötande av kommande behov. I syfte att kompensera de 
kvantitativa bristerna i nytillskottet av arbetskraft vill man vidare förbättra resultatet 
av yrkesutbildningen genom samarbete mellan de offentliga myndigheterna och företagen 
i fråga om användningen av de lärlingar, som tilldelas vederbörande företag. Den störsto 
vikt skall läggas vid do arbetssökandes personliga lämplighet och förutsättningar för olika 
sysselsättningar. 

De meddelade riktlinjerna för yrkesrekryteriugen i Tyskland kännetecknas emellertid 
framför allt av dennas centralisering till statliga organ. I enlighet därmed söker man 
förebygga konkurrens mellan olika verksamhetsområden och företag om den unga arbets
kraften, t. ex. genom utdelande i skolorna av propagandaskrifter för särskilda sysselsätt
ningsområden. 

Rclchsarbeitftblatt 1040, nr 28. 

1 Do meddelade siffrorna avse det tyska riksimiradet före anslutningen av Österrike, de sadet-
tyska områdena etc. 
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P E R I O D I S K A Ö V E R S I K T E R 

Befolkningsutvecklingen under tredje kvartalet 1940. 
I statistiska centralbyråns kvartalsstatistik ha följande preliminära uppgif

ter sammanställts rörande antalet vigda par samt antalet levande födda och 
döda under de tre första kvartalen ar 1940. Till jämförelse meddelas motsva
rande uppgifter för närmast föregående år. 

Preliminära uppgifter angående antalet vigda, födda och döda januari—september 
1938-1940. 

Antalet vigda par under tredje kvartalet 1940 visar i jämförelse med mot
svarande kvartal 1939 en minskning, som emellertid såväl absolut som rela
tivt taget är något mindre utpräglad vad angår landsbygden än beträffande 
städerna, där ökningen i detta hänseende tidigare varit mest framträdande. 
Antalet s. k. krigsvigslar, varmed förstås äktenskap, som ingås utan att 
lysning föregått, och vilka i statistiken äro räknade tillsammans med övriga 
vigslar, företer även en betydande tillbakagång. Medan antalet sådana vigs
lar utgjorde i medeltal för varje månad under första kvartalet år 1940 omkring 
250 och under andra kvartalet steg till omkring 1 300 med en högsta siffra av 
närmare 1 600 enbart för april, har den genomsnittliga månadssiffran för tred
je kvartalet nedgått till omkring 400. 

Antalet levande födda under tredje kvartalet 1940 är likaledes lägre än 
under samma kvartal 1939. En fortgående ökning, ehuru icke av någon större 
omfattning, är härvid alltjämt utmärkande för städerna, där ju äktenskaps
frekvensen i de yngre åldrarna varit särskilt framträdande. Landsbygds
siffrorna, som redan tidigare visat tendens till stagnation eller mindre ned
gång, förete under tredje kvartalet 1940 genomgående en rätt avsevärd minsk
ning. Oaktat antalet dödsfall under det gångna kvartalet varit jämförelsevis 
lågt, är därför överskottet av födda för landsbygdens vidkommande rätt myc
ket lägre än under samma kvartal närmast föregående år, medan överskotts
talet för städerna företer endast någon mindre ökning. 
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Livsmedelskonsumtionen inom stadshushåll fjärde 
kvartalet 1940. 

Undersökningens omfattning m. m. Enligt planen för de fortlöpande konsum-
tionsundersökningarna, för vilka tidigare redogjorts i Soc. Medd. årg. 1940, 
sid. 228, 547 och 825, skulle hushållsräkenskaper avseende en fjortondagars-
period genom särskilda ombud insamlas varje kvartal från c:a 500 familjer i 
städer och industriorter fördelade över hela landet. De tidigare undersökningar
na avseende slutet av februari, senare delen av maj och början av september 
ha nu kompletterats med en undersökning omfattande slutet av november och 
början av december 1940, med tyngdpunkten lagd på den förstnämnda måna
den. Enligt instruktionen för ombuden skulle nämligen räkenskapsföringen 
börja någon av dagarna 17—24 november, och av materialet framgår, att när
mare s/« av hushållen börjat sin bokföring under nämnda period. 

Vid 4:e kvartalsundersökningen inkommo från 92 ombud 587 ifyllda formu
lär, av vilka dock 81 måste kasseras, oftast beroende på att någon hushålls
medlem regelbundet intagit huvudmåltid utom hemmet (t. ex. i skolbespisning), 
att mannen antingen varit bortrest eller inkallad till beredskapstjänst under 
räkenskapsperioden, eller att hushållet haft en för undersökningen olämplig 
sammansättning. Efter dessa avdrag återstodo 506 användbara formulär. Av 
dessa härrörde 105 från hushåll, som deltagit i alla fyra kvartalsundersökning-
arna, 143 från sådana, som förut varit med om tvenne, och slutligen 246, som 
medverkat vid en föregående undersökning. 

Antalet undersökningsorter utgjorde 53 i 4:e kvartalet mot 57 i 3:e, 63 i 2:a 
och 53 i 1 :a kvartalet. En ny ort — Halmstad — hade tillkommit, medan 5 — 
Hälsingborg, Lysekil, Arvika, Lidköping och Kumla — bortfallit sedan före
gående undersökning. Några större förskjutningar beträffande den regionala 
fördelningen ha icke ägt rum sedan föregående undersökningar. En jämfö
relse har gjorts mellan det verkliga antalet från olika ortsgrupper och lands
delar deltagande hushållen och den fördelning, som folkmängden i städer och 
samhällen företer. Av denna framgår, att ortsgruppen »mindre än 10 000 in
vånare» är något svagare representerad än de övriga, beroende på att sådana 
orter i norra Sverige deltagit med relativt få hushåll i förhållande till sin folk
mängd. Detta har även medföit, att norra Sverige äx den svagast företrädda 
bland de olika landsdelarna. Av dessa är för övrigt »Småland och öarna» något 
överrepresenterad. 

Hushållens sammansättning och storlek var ungefär densamma som vid före
gående undersökningar. Sålunda utgjorde antalet medlemmar per hushåll i 4:e 
kvartalet 4-0 personer, medan motsvarande siffra för 3:e och 2-.a kvartalen 
likaledes var 4-0 och för l:a kvartalet 41..Antalet konsumtionsenheter per hus
håll utgjorde enligt den använda skalan för kalorier m. m. 303 i 4:e mot 3 î l 
i 3:e, 3-07 i 2:a och 3-16 i l :a kvartalet, och enligt skalan för äggvita m. m. 
3-67 i 4:e mot 3'78 i 3:e, 373 i 2:a och 384 i l:a kvartalet. 
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Tab. 1. Utgifter för livsmedel i genomsnitt per hushåll under 14 dagar enligt kon-
sumtlonsundersökningarna år 1940. 

Även hushållens inkomstförhållanden voro i stort sett desamma som vid före
gående undersökningar. Enligt hushållens uppgifter för 4:e kvartalet var så
ledes mannens kontanta huvudinkomst år 1939 i genomsnitt för samtliga 506 
hushåll 3 384 kr. mot 3 370, 3 318 och 3 343 kr. enligt uppgifterna från före
gående tre kvartal. Totalinkomsten år 1939 kan med ledning av dessa uppgif
ter uppskattas till c:a 3 850 kr. för materialet i 4:e kvartalet mot resp. 3 830, 
3 770 och 3 800 kr. i 3 :e, 2 :a och 1 :a kvartalet. Härvid har mannens kontanta 
huvudinkomst antagits utgöra 88 % av familjeinkomsten. 

Liksom vid föregående etapper tillhörde övervägande antalet hushåll arbe
tarklassen, varjämte de lägre tjänstemännen — och i ringa mån — vissa fria 
yrken voro företrädda i materialet. Med avseende på familjetypen bestodo hus-

4fi—410090. Soc. Medd. 1941, 
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Tab. 2. Konsumerade kvantiteter av livsmedel i genomsnitt per hushåll under 14 
dagar enligt konsumtionsundersökningarna år 1940. 

hållen med några få undantag, liksom tidigare, av man, hustru och 1—4 barn 
under 16 år. 

Utgifter. Såsom framgår av tab. 1 hade utgifterna vid den senaste under
sökningen minskat med närmare 5 % sedan föregående undersökning. Per per
son och dag utgjorde utgiften för hela livsmedelsposten i 4:e kvartalet 1-15 kr. 
och för enbart matvaror 1-13 kT. mot 118 resp. 116 kr. föregående kvartal. 
Huruvida denna minskning sammanhänger med hushållens anpassning o. dyl. 
eller förklaras genom en slump i urvalet av nytillkomna och avgångna hushåll 
och sålunda är blott skenbar, må tillsvidare lämnas osagt. Det torde bli an
ledning återkomma till denna fråga i ett följande nummer av denna tidskrift. 

Mera påtagliga besparingar i förhållande till 3:e kvartalet observeras i fråga 
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om grädde, ägg, fläsk, bröd, grönsaker, färsk frukt och kaffe. Den samman
lagda matfettsutgiften (för smör, margarin o. dyl.) har däremot icke minskats. 

Förbrukade krantiteter. Genomsnittskonsumtionen av de olika i kosten ingå
ende varuslagen framgår av tab. 2. Man observerar en tendens till minskning av 
kvantiteten oskummad och ökning av kvantiteten skummad mjölk. Om här före
ligger en verklig konsumtionsförskjutning torde icke kunna avgöras på de hit
tills framräknade talen, men en förändring i antydd riktning vore eljest natur
lig med hänsyn till prisutvecklingen. Däremot lärer ingen tvekan behöva ut
talas angående nedgången i gräddkonsumtionen. De stora förändringarna i 
smör-, margarin- och ostförbrukningen äro givetvis en följd av vidtagna regle
ringsåtgärder på området. Erinras må dock, att ransonering av matfett ägde 
rum först efter undersökningsperiodens' slut. Äggförbrukningens nedgång lik
som även de avsevärda förskjutningarna i fråga om grönsaker och frukt bör 
sättas i samband med säsongen. 

Inom köttvarugruppen finner man en viss förskjutning från fläsk till kött 
(nötkött) och inälvor samt inom gruppen spannmålsprodukter från bröd (dock 
ej hårt matbröd) till mjöl. Sistnämnda förskjutning, som är genomgående för 
de fem landsdelar, i vilka materialet uppdelats, är mycket utpräglad och torde 
starkt ha medverkat till att hålla livsmedelsutgifterna nere. Den sammanlagda 
mjöl-, gryn- och brödkonsumtionen har dock icke ökat i förhållande till 3:e 
kvartalet men möjligen i förhållande till l : a och 2:a. Tillägges mjölinnehållet 
i brödet (beräknat efter normen 1 kg mjukt bröd = 0'77 kg mjöl och 1 kg hårt 
bröd = 125 kg mjöl), erhålles för l:a, 2:a, 3:e och 4:e kvartalen en summa mjöl 
och gryn av resp. 1421, 1391, 1476 och 149l hg. 

Till följd av den tillfälliga nedgången i sockerransonen under perioden 28/10— 
1B/i2 måste sockerkonsumtionen minskas avsevärt även i förhållande till l : a 
och 2:a kvartalen. Den samtidigt strängare ransoneringen av kaffe torde eljest 
i och för sig varit ägnad att hålla även sockerkonsumtionen nere. 

Som ett sammanfattande uttryck för livsmedelskonsumtionens storlek medde
las följande sammanställning: 

De här meddelade talen rörande födans näringsinnehåll äro genomsnitt för 
samtliga i resp. kvartal deltagande hushåll, men skilja sig från dem som tidi
gare meddelats däri, att de äro vägda med hänsyn till hushållens storlek. Så
som önskvärd tillförsel av ifrågavarande närings faktorer brukar angivas 3 000 
kalorier, 15 mg järn, 4 000 internationella enheter av vitamin A och 50 mg 
vitamin C, allt räknat per konsumtionsenhet och dag. Som synes, överskredos 
dessa gränsvärden i genomsnitt av de undersökta hushållen, vilket givetvis ej 
utesluter, att vissa av dessa kunnat falla under strecken. Vid uppgifternas be
dömande bör för övrigt observeras, att det råder en stark säsongväxling i till
förseln av vissa näringsämnen. Dessa förhållanden torde komma att närmare 
belysas vid en följande, mera djupgående bearbetning av materialet. 

4ft—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Levnadskostnaderna den 1 januari 1941. 

Socialstyrelsens vid början av varje kvartal verkställda beräkningar rörande 
levnadskostnaderna ha nu slutförts med avseende å kvartalsskiftet december 
1940/januari 1941. Vid senaste beräkning har emellertid den fastställda bud
geten ej kunnat helt följas. Sålunda ha smör, margarin och annat matfett sedan 
den 29 december 1940 blivit så strängt ransonerat, att normalhushållets för
brukning kan anses minskad med c:a 1ja. Man har därför varit nödsakad att, 
i brist på lämpliga ersättningsvaror, minska vikten på smör och margarin i 
indexbudgeten i nämnda proportion. Sådan minskning har vidtagits såväl vid 
beräkningstillfället som vid basåret 1935. Vidare ha bananer, som helt för
svunnit ur marknaden, uteslutits vid båda tillfällena. 

Beträffande övriga ransonerade varuslag innebär den nuvarande tilldelningen 
av ost, kaffe och tvättmedel minskade kvantiteter mot vad som beräknats för 
normalfamiljen. Dessa kvantitetsminskningar ha dock icke ansetts böra föran
leda särskilda åtgärder vid indexberäkningarna, emedan i dessa fall ersätt
ningsvaror i tillräcklig mängd förekomma i marknaden. Dessutom synes pris
utvecklingen för dessa ersättningsvaror hittills icke allt för mycket skilt sig 
från originalvarornas priser. Till ransoneringen av mjöl och bröd, fläsk samt 
socker har hänsyn ej behövt tagas, då ransonerna härvidlag hittills föga avvi
kit från vad normalhushållet tidigare plägat förbruka. 

Regleringen av bränsle har till sin omfattning varit synnerligen oenhetlig 
och stora svårigheter ha därför mött att kunna ens approximativt angiva ran-
soneringsgradens storlek. Då vidare bränsleposten i indexbudgeten är grundad 
på ett i detta avseende starkt heterogent material, har det ansetts vara rikti
gast att icke låta bränsleransoneringen föranleda modifikationer i beräkning
arna. 

De modifikationer, som nu vidtagits, ha skett i samråd med den av Kungl. 
Maj:t utsedda indexnämnden, vars ledamöter äro andre ordföranden i lands
organisationen G. Andersson, överkontrollören i postverket H. Ekdahl, ordfö
randen i svenska järnvägsmannaförbundet A. Löfgren och folkskolläraren K. 
G. Rosberg. 

De efter ovan angivna grunder verkställda beräkningarna av levnadskostna
derna utvisa sedan näst föregående kvartalsskifte en fortsatt, avsevärd steg
ring. 

Livsmedel, bränsle och lyse. De prisuppgifter, som beträffande livsmedel, 
bränsle och lyse användas vid indexberäkningen, avse samtliga december må
nad. För l i v s m e d e l insamlas uppgifter varje vecka å färskvaror (smör, 
ägg, kött, fläsk och fisk), varefter medeltal tagas för samtliga veckor under 
månaden; övriga varor noteras under senare delen av månaden. Vid sistnämnda 
tidpunkt inhämtas jämväl noteringar å b r ä n s l e - och l y s e a r t i k l a r . 
Under hänvisning till sammandragstabellen för livsmedelspriserna (sid. 66— 
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67) må följande anföras rörande de under kvartalet iakttagna prisväxlingarna 
å de särskilda varuslagen. 

Medelpriset å oskummad mjölk har under fjärde kvartalet undergått höjning 
med 2 öre per liter, från 28 till 30 öre mot 26 öre i december 1939. På alla om
budsorter utom Vilhelmina och Kiruna har prisförhöjning skett sedan föregå
ende kvartal. På 9 av dessa orter utgör höjningen 3 öre, på 36 orter 2 öre och 
på 2 orter 1 öre per liter. De högsta priserna uppvisa för närvarande Malm
berget och Gällivare med 35, Luleå med 34 samt Stockholm med 33 öre, de 

Levnadskostnadernas förändringar enligt socialstyrelsens levnadskostnadsindex (år 1935 = 100). 

lägsta priserna Växjö och Ystad med vardera 27 öre per liter. I samband med 
mjölkprisets uppgång ha smörpriserna undergått högst avsevärda stegringar. 
Partinoteringen har sålunda höjts två gånger under kvartalet med sammanlagt 
80 öre per kg, och inom detaljhandeln utgör stegringen i genomsnitt 84 öre. 
Detaljpriset utgjorde i december i medeltal 4-50 kr. per kg för mejerismör och 
4'43 för landssmör mot resp. 342 och 3'28 kr. för ett år sedan. Vid beräkningen 
av levnadskostnadsindex har, utom vad tidigare nämnts angående ransonering
ens inverkan, liksom vid föregående kvartalsskifte hänsyn tagits till gällande 
prisrabattering, som numera avser inköp av både smör och margarin, sedan 
förbudet att inköpa sistnämnda vara för enskild förbrukning blivit upphävt. 
Rabatten, som gäller vissa mindre bemedlade hushåll och som utgår lika för 
smör och margarin, har höjts från 65 till 75 öre per 1/2 kg. 

Ostnoteringarna visa fortsatt uppgång och ligga för närvarande c:a 24 # 
över prisnivån för ett år sedan. 
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Det av livsmedelskommissionen reglerade margarinpriset utgjorde i oktober 
3'40 kr. per kg men sänktes i november till 3 kr., vilket pris kvarstod oföränd
rat vid kvartalets slut. 

Färska ägg ha undergått den för årstiden vanliga prisutvecklingen. Medel
priserna utgjorde under resp. kvartalsmånader 275, 269 och 251 kr. per kg mot 
2-36 kr. i september och 220 kr. i december 1939. 

I fråga om mjöl har medelpriset å sammalet rågmjöl och rågsikt stigit med 
vardera 1 öre per kg sedan september, varemot priset å vetemjöl varit oför
ändrat. Sistnämnda pris var i december 1 öre högre än för ett år sedan och 
å sammalet rågmjöl och rågsikt resp. 3 och 2 öre dyrare än i fjol. Brödpri
serna utvisa fortsatta stegringar sedan förra kvartalet och ligga för närva
rande c.-a 16 % över prisnivån för ett år sedan och c:a 21 % över prisläget må
naden före det europeiska krigets utbrott (augusti 1939). Av särskilt intresse 
är att iakttaga prisfördyringen å olika brödsorter sedan sistnämnda tidpunkt. 
Det visar sig därvid, att mjukt kaffebröd undergått den starkaste stegringen 
(c:a 32 %), därnäst grovbröd (grov hålkaka, ankarstock) med c:a 29 %, söt
limpa och skorpor med resp. c.-a 23 och 22 %, grovt spisbröd med c:a 17 %, 
mjukt vetebröd (matbröd) med c:a 16 °/° samt knäckebröd med c:a 11 %. 

Tab. 1. Indextal för livsmedel, bränsle och lyse (1035 = 100). 

De under den gångna kvartalsperioden ävensom under året i dess helhet in
träffade prisfluktuationerna å slaktdjur (enligt uppgifter från de offentliga 
slakthusen) samt å kött och fläsk framgå av följande sammanställning, varvid 
emellertid direkta jämförelser mellan partipriserna och detaljhandelspriserna 
böra göras endast med beaktande av att dessa senare gälla vissa särskilda kött
kvaliteter. 

1 Beträffande grupperingen av de olika varaslagen hänvisas till Soc. Medd. årg. 1940, sid. 487. 
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Slaktdjur och kött visa under fjärde kvartalet genomgående prisstegringar, 
som kraftigast berört kalvar och kalvkött, under det att priserna å svin, fläsk 
i parti samt i detaljhandeln nöt- och fårkött undergått den minsta fördyringen. 
Vid en jämförelse med motsvarande tidpunkt 1939 kan likaledes konstateras 
en genomgående prisuppgång, vilket beträffande slaktdjur och kött i parti sär
skilt gäller får och svin samt motsvarande köttsorter. I detaljhandeln har fläsk 
och kalvkött stigit mest i pris; nötkött utvisar även för året i dess helhet den 
lägsta stegringsprocenten. 

Beträffande färsk fisk har prisförhöjning ägt rum under kvartalet för alla 
noterade sorter; decemberpriserna äro i genomsnitt c:a 30 % högre än för ett år 
sedan. Medelpriset å salt sill utgjorde i december 1'36 kr. per kg mot 93 öre 
i september och 71 öre vid motsvarande tidpunkt i fjol. Såsom i föregående 
kvartalsredogörelse omnämndes, är härvid dock att märka, att noteringarna 
numera icke som förut avse islandssill utan andra sillsorter. 

Kaffepriserna ha sedan förra kvartalet stigit med i genomsnitt 25 öre per 
kg. Detaljpriset å rostad santosblandning utgjorde i december 4" 13 kr. mot 3'68 
kr. för ett år sedan, skatt å 80 öre per kg inberäknad. Noteringarna å mest 
gångbart kaffe utvisade för december ett medelpris å 439 kr. 

Frukt och grönsaker utom vitkål ha undergått en del förskjutningar i upp
åtgående riktning. Äpplen ha sålunda stigit i pris med i genomsnitt 48 öre per 
kg, katrinplommon med 23 öre samt apelsiner med i medeltal 12 öre per dussin. 
En jämförelse med prisnivån i december 1939 visar, att apelsiner för närva
rande äro i genomsnitt närmare 60 % samt äpplen och katrinplommon när
mare 70 % dyrare än i fjol, varemot priset å vitkål i stort sett varit oförändrat. 

Medelpriset å pilsner (klass I I ) har under kvartalet stigit från 28 till 30 
öre per flaska och å svagdricka från 18 till 19 öre per liter mot resp. 24 och 
16 öre vid motsvarande tidpunkt i fjol. 

Vad slutligen bränsle och lyse beträffar, ha priserna å ved och antracitkol 
undergått ytterligare stegringar, vilket medfört höjning av indextalet för denna 
post från 152 till 155 mot 120 för ett år sedan (1935 = 100). 

Sammanfattning av prisförändringarna beträffande livsmedel, bränsle och 
lyse. Till belysande av de allmänna förändringar, som med avseende å livs
medels-, bränsle- och lysepriserna ägt rum i detaljhandeln från och med 1935 
till 1 januari 1941, meddelas i tab. 1 en serie »vägda» indextal, vilka utarbe
tats med användande av samma kvantitetstal för de särskilda varuslagen som 
vid uträknandet av levnadskostnadsindex. De för den 1 september, 1 januari 
o. s. v. angivna indextalen grunda sig på prisnoteringar, som insamlats närmast 
föregående månad (augusti, december o. s. v.) . Beträffande prisutvecklingen 
för tiden före 1935 hänvisas till Soc. Medd. årg. 1932, sid. 72, och årg. 1939, 
sid. 308. 
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Jämför man indextalen för de olika varugrupperna den 1 januari 1941 med 
1935 års prisnivå, befinnes det, att fisk stigit med 70 %, kött med 54 %, rotsaker 
och frukt med 48 f«, bröd med 39 %, specerier med 36 %, mejeriprodukter, ägg 
och margarin med 33 %, maltdrycker med 25 % samt mjöl med 21 %. Inom bräns
le- och lyseposten har ved stigit med 98 %, fotogen samt kol och koks med resp. 
78 och 77 % och kokgas med 41 °/°, Elektrisk ström (för belysningsändamål) 
har däremot sjunkit i pris med 3 %. 

Bostad. Den i hyresposten ingående kostnaden för centraluppvärmning har 
medfört höjning av indextalet för denna post från 100 till 102 (1935 = 100). 
Själva hyreskostnaden har vid detta tillfälle ej varit föremål för omräkning, 
enär uppgifter ännu icke äro tillgängliga om de förskjutningar i den allmänna 
hyresnivån, som möjligen inträffat vid övergången till innevarande hyresår. 

Skatteposten har ej omräknats vid detta tillfälle. 

Rekladnad. Uppgifterna avse de priser, som gällde under senare delen av 
kvartalets sista månad. Den nu slutförda undersökningen visar, att priserna 
å samtliga hithörande varuslag utom galoscher undergått höjningar sedan 
föregående kvartal, vilka varit högst kännbara å åtskilliga orter. Det sär
skilda indextalet för beklädnadsposten steg sålunda från 140 till 148; mot
svarande tal för ett år sedan var 118 (1935 = 100). Tab. 2 ger en bild av 
prisnivåns förändringar för de olika varuslagen sedan år 1935. Den största 
stegringen visar fortfarande ullgarn med icke mindre än 123 %, under det att 
uppgången för övriga inom gruppen kläder noterade varor varierar mellan 

Tab. 2. Indextal för beklädnad (1935 = 100). 
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17 % för damstrumpor av konstsilke och 77 % för herrstrumpor av ylle. Skor 
ha fördyrats med i genomsnitt 47 %. 

Övriga utgifter. Beräkningarna grunda sig på dels priser under senare delen 
av kvartalets sista månad, dels taxor (medicinal- och tidningstaxor) fr. o. m. 
kvartalsskiftet. Den nu avslutade undersökningen visar, att prisnivån ytter
ligare stigit något sedan förra kvartalet till följd av prisförhöjningar å bl. a. 
inventarier samt höjda taxor å läkemedel och tidningar. Indextalet för posten 
»övriga utgifter» visade sålunda uppgång från 121 till 124 mot 112 ett år 
tidigare (1935 = 100). I tab. 3 meddelas indextal för de olika grupperna inom 
ovannämnda post. 

Tab. 8. Indextal för »övriga utgifter» (1935 = 100). 

Levnadskostnadsindex. Beträffande tillvägagångssättet vid indexberäk
ningarna hänvisas till den redogörelse härför, som återfinnes i Soc.Medd. årg. 
1939, sid. 643 o. f. 

Resultatet av den nu senast utförda beräkningen, avseende prisläget om
kring den 1 januari 1941, redovisas i tab. 4 och 5. 

Betraktar man förändringarna av samtliga levnadskostnader under det nu 
gånga kvartalet, finner man enligt tab. 4, att levnadskostnadsindex med 1935 
som bas stigit med fyra enheter, från 126 till 130. Anknytes denna serie till 
den äldre med juli 1914 som bas (tab. 5), befinnes, att indextalet sedan förra 
beräkningstillfället stigit med sju enheter, från 197 till 204. 

Ser man vidare på de i beräkningarna ingående huvudposterna, framgår av 
tab. 4, som delvis tidigare nämnts, att livsmedelsposten stigit med sex enheter, 
bostadsposten samt posten bränsle och lyse med resp. två och tre enheter, 
beklädnadsposten med åtta och posten »övriga utgifter» med tre enheter. 

Diagrammet å sid. 59 belyser ytterligare prisnivåns förändringar sedan 
1935. 

1 Denna poat omfattar även en mindre del ej specificerade ntgifter. Beträffande grupperingen 
av de olika varnslagen och tjänsterna hänvisas till Soc. Medd. årg. 1940, sid, 53. 
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Tab. 4. Levnadskostnadsindex med år 1935 som bas. 

Parti- och inlnutprlser. En jämförelse mellan parti- och minutprisernas ut
veckling lämnas i efterföljande tab. 6. De här meddelade månadsindextalen i 
kommerskollegii och finanstidningens serier ha daterats i överensstämmelse 
med socialstyrelsens indextal, varför alltså de som t. ex. 1 september, 1 januari 
o. s. v. rubricerade indextalen grunda sig på prismaterial från föregående 
augusti resp. december månader o. s. v. 

Tab. 8. Indextal för levnadskostnader och partJpriser I Sverige (är 1985 = 100). 

Riksbankens konsumtlonsprislndex har i samarbete med socialstyrelsen fullföljts en
ligt samma metod som tidigare (se Soc. Medd. årg. 1933, sid. 709 och 1938, sid. 127). 
Indextalen, vilka grunda sig på uppgifter för 15 orter, avse den vecka, i vilken den 
15:e ingår. Generalindextalen för december 1940 ävensom för närmast föregående 
månad och för december åren 1937—1939 framgå av nedanstående uppställning. 
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Tab. 5. Levnadskostnadsindex med juli 1914 som bas. 



66 Livsmedelspriser (i öre) i genom-

1 44 orter. — 2 Jali—doc. — 3 Ang.—dec. — 4 Jan.—april. 
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Arbetsmarknaden. 
Översikt utarbetad inom socialstyrelsen och statens arbetsmarknads-

kommission. 

Arbetsmarknaden under december 1940. 

Läget på arbetsmarknaden under december månad kännetecknades av en 
fortsatt säsongnedgång med minskade arbetstillfällen inom såväl jordbruk som 
industri och byggnadsverksamhet. Nedgången synes visserligen icke ha varit 
av större omfattning än under december 1939 men inträdde nu från en väsent
ligt lägre sysselsättningsnivå och medförde en ytterligare ökning av det allt
sedan sommarmånaderna växande antalet arbetslösa och hjälpsökande. 

De olika statistiska serier, som belysa utvecklingen på arbetsmarknaden, ge 
ett samstämmigt uttryck för den nedåtgående säsongrörelsen under december. 

Enligt socialstyrelsens sysselsättningsstatistik förelåg sålunda i december 
jämfört med föregående månad en minskning av antalet sysselsatta arbetare 
med omkring 7 % och av annan personal med omkring 1 %. Tillbakagången var 
dock icke större än under motsvarande månad år 1939 och kan anses normal 
för säsongen. Det bör även anmärkas, att sysselsättningsuppgifterna avse för
hållandena i slutet av månaden och därför påverkats av sådana permitteringar 
i samband med jul- och nyårshelgerna, som regelbundet bruka äga rum inom 
vissa industrier, exempelvis textil- och beklädnadsbranschen. 

Den på grundval av samma uppgiftsmaterial som sysselsättningsstatistiken 
beräknade konjunktursiffran för arbetstillgången var densamma i december 
som i november eller 335. Då uppgiftslämnarna vid avgivandet av sina om
dömen om arbetstillgången i allmänhet torde utgå från, vad de anse som nor
mala förutsättningar för säsongen, återspeglar konjunktursiffran icke säsong
mässiga förskjutningar av sedvanlig karaktär och omfattning. En oförändrad 
konjunktursiffra behöver därför icke utesluta en nedgång av sysselsättningen. 

Till arbetsmarknadskommissionen rapporterade uppgifter om anställande 
och entledigande av arbetskraft bestyrka också, att under december ett bety
dande antal arbetare entledigats både inom industrigrupperna och inom bygg
nadsfacken. 

Enligt rapporterna från de offentliga arbetsförmedlingarna hade visserligen 
siffran för antalet arbetssökande sjunkit med ungefär 6 % sedan föregående må
nad, men minskningen hänförde sig till grupperna jordbruk och skogshushåll
ning samt handel och samfärdsel, husligt arbete m. m„ under det att tvärtom 
ett ökat utbud av arbetskraft förelåg inom industrigrupperna. Antalet lediga 
och tillsatta platser var omkring 12 % mindre än tidigare. Genomsnittliga an
talet ansökningar på 100 lediga platser steg därför från 227 i november till 
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2431 i december, medan motsvarande siffror för månaderna november och de
cember 1939 voro 193 och 186. 

De senast tillgängliga uppgifterna om arbetslösheten inom fackförbunden, 
som avse månadsskiftet november/december, uppvisade en arbetslöshet om 122 % 
bland medlemmarna inom samtliga rapporterande förbund (exklusive skogs-
och flottningsarbetareförbundet) mot 11-0 % en månad tidigare och 10-4 % i fjol. 
Den fortsatta säsongnedgången under december kan med all sannolikhet vän
tas medföra en ytterligare höjning av arbetslöshetsprocenten. 

Antalet till arbetsmarknadskommissionen rapporterade hjälpsökande arbets
lösa, varom uppgifter föreligga intill utgången av december månad, utgjorde 
vid denna tidpunkt inalles 23 469, vilket innebär en ökning med 2 907 eller 
över 14 %. De hjälpsökande voro liksom tidigare framförallt koncentrerade till 
storstäderna, Göteborgs och Bohus län samt Västernorrlands län och med av
seende på näringsgrenar till byggnads- och anläggningsfacken, sågverks- och 
pappersindustrierna, landtransport samt stenindustri, ökningen av antalet hjälp
sökande var under december något mindre än under de närmast föregående 
månaderna; då hjälpbehovet följer sysselsättningsutvecklingen med en viss ef
tersläpning, torde de under december företagna entledigandena och permitte-
ringarna av arbetskraft först under början av år 1941 återspeglas i en star
kare ökning av antalet hjälpsökande. 

En sammanfattande jämförelse med läget vid motsvarande tid år 1939 ut
visar en nedgång av antalet sysselsatta arbetare inom industri, handel o. dyl. 
med närmare 8 %, vartill kommer en ytterligare minskning av den totala sys
selsättningsvolymen genom den avsevärt större omfattning, i vilken korttids
arbete tillämpades.2 Ehuru större delen av den bortfallna arbetskraften torde 
täckas av antalet inkallade i militärtjänst, var antalet arbetslösa bland med
lemmarna inom fackförbunden omkring 15 % och antalet hjälpsökande arbets
lösa omkring 35 % högre än i fjol. 

En översikt av läget inom de särskilda produktionsgrenarna visar en star
kare eller svagare avmattning på så gott som alla områden med undantag för 
skogsbruket samt under tiden före julhelgen även för handel och samfärdsel 
jämte därav berörda yrken. 

Inom jordbruket märktes en säsongmässig minskning i fråga om både till
gång och efterfrågan på arbetskraft. Det föreliggande behovet av arbetskraft, 
vilket närmast avsåg yngre drängar och tillfällighetsarbetare, torde i allmän
het ha blivit tillgodosett. De tillfällighetsarbetare från jordbruket, som blivit 
lediga under vintermånaderna, kunde annars liksom tidigare till stor del er
hålla arbete i skogarna. 

Skogsarbetet har bedrivits i oförminskad omfattning. Utplaceringen av ar
betssökande från andra yrkesområden har alltjämt fortgått och delvis under-

1 Arbetare, som varit permitterade i samband med julhelgen nch som nnder denna ledighet 
anmält sig hos arbetsförmedlingen, ha för december 1940 icke redovisats Bom arbetssökande, för 
det fall man haft anledning antaga, att de efter helgen skulle komma att ätergä i sin förut
varande anställning. Denna ändring i redovisningssättet pOr, att jämförelsetalet för antalet an
sökningar pä 100 lediga platser självfallet blivit n&got lägre för den senast förflutna månaden, 
än vad som annars skulle varit fallet. 

2 Se Soc. Medd. 1940 nr 12, sid. 913. 
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lättats genom de möjligheter, som nu föreligga att tillhandahålla verktygsut
rustning. Efterfrågan på huggare var visserligen något mindre under december 
än föregående månad, men de egentliga timmeravverkningarna kommo först 
under nyåret i gång i större omfattning. 

Inom metallindustrin framträdde under december en mindre nedgång av an
talet sysselsatta, vilken dock delvis kan ha berott på tillfälliga permitteringar 
mellan jul- och nyårshelgerna. Behovet av arbetskraft inom verkstadsindustrin 
var fortfarande aktuellt men ej fullt så framträdande som tidigare under hös
ten och synes i allt högre grad avse vissa specialiserade yrkeskategorier, såsom 
filare, verktygs- och maskinarbetare. De kategorier, som i viss utsträckning 
entledigats, t. ex. gjutare, hantlangare och verkstadsynglingar, ha däremot varit 
svåra att återplacera. 

Exportindustriernas sysselsättningsförhållanden visade en säsongmässig för
sämring. Flera sågverk ha ytterligare inställt driften för säsongen; skeppning-
en av sågade trävaror var dock ganska livlig under månadens första hälft och 
beredde ökade arbetstillfällen i brädgårdarna och för stuveriarbetare. Pappers
bruken arbetade under i stort sett oförändrade förhållanden, medan vid massa
fabrikerna omfattande entlediganden företogos även denna månad. Glasbru
ken arbeta under de nuvarande förhållandena huvudsakligen för den inhemska 
marknaden och ha bl. a. sysselsatts med ersättningsproduktion av emballage
gods för konservindustrin; ytterligare permitteringar av ganska stor omfatt
ning ha emellertid icke kunnat undvikas. 

Inom konsumtionsvaruindustrierna ha vid sidan av säsongnedgången ranso
neringarna och råvarubristen gjort sig alltmera gällande på många områden. 
,Vad livsmedelsindustrin beträffar, erbjödos i samband med helgen ökade ar
betstillfällen för bageriarbetare; kex- och spisbrödsfabrikerna företogo där
emot mera omfattande permitteringar än vid föregående årsskifte. Råsocker-
bruken entledigade efter avslutad kampanj större delen av arbetsstyrkan; vid 
karamell- och konfektfabrikerna entledigades också strax före jul största delen 
av den personal, som tillfälligt varit sysselsatt under de sista månaderna. I 
fråga om textil- och beklädnadsbranschen har råvarubrist i vissa fall förorsa
kat driftinskränkning, varjämte de sedvanliga julpermitteringarna förekommo. 
Antalet permitterade skofabriksarbetare var avsevärt större än vanligt. Inom 
den kemisk-tekniska industrin rapporterade bl. a. olje- och parfymfabriker samt 
stearinfabriker driftsinskränkningar till följd av råvarubrist. 

Inom byggnadsämnesindustrierna samt byggnads- och anläggnings facken 
reducerades arbetstillfällena ytterligare. Inom murareförbundet redovisades 
redan vid utgången av november hälften av medlemmarna som arbetslösa och 
inom byggnadsträarbetarförbundet och målareförbundet närmare två femte
delar; för grovarbetare var arbetslöshetsprocenten något lägre, då dessa ofta 
kunnat erhålla tillfälliga arbeten av olika slag. Bland elektrikerna var däremot 
antalet arbetslösa jämförelsevis litet. 

Inom sjömansyrkena synes platstillgången ha varit något större än under 
föregående månad på grund av avmönstringar i samband med julhelgen. Plat
serna kunde utan svårighet tillsättas, då överskott förekommit inom alla yrkes
kategorier med undantag av examinerade maskinister. Sjömanshusen redovisade 
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sammanlagt 1 965 påmönstringar och 2 835 avmönstringar. 1939 års siffror 
uppgingo till 4 164 påmönstringar och 6 698 avmönstringar. 

Gruppen handel och samfärdsel uppvisade, såsom förut antytts, ökad rör
lighet. Korttidsanställningar vid jultiden erbjödos talrikt, särskilt för kvinn
liga affärsbiträden, och viss brist förelåg på folk med branschvana. Likaså 
iunnos goda platser för yngre kvinnliga kontorister. Springpojkar och spring-
flickor hade lätt att få sysselsättning. Inom transportarbetaryrkena märktes 
visserligen under månaden något ökad livaktighet, men överskottet på arbets
sökande chaufförer var betydande. Även hamn- och stuveriarbetare voro i stor 
utsträckning utan arbete. 

Den kvinnliga restaurangpersonalen hade god arbetstillgång, bl. a. till följd 
av tillströmningen till pensionat under helgen. I fråga om husligt arbete mins
kade antalet ansökningar till följd av den sedvanliga obenägenheten att taga 
plats under julmånaden. Efterfrågan på tillfällig hjälp för rengöringsarbete 
och uppassning var livlig, och de tillfälliga platserna voro lättare att tillsätta 
än de fasta. 

Statens arbetsmarknadskommissions verksamhet under 
december 1940. 

Arbetsförmedlingsverksamheten. På grundval av uppgifter från länsarbetsnämn
der och skogsarbetsgivare har kommissionen i samråd med överbefälhavaren 
över rikets försvarskrafter utfärdat s. k. uppgiftskort för sådan värnpliktig 
ledningspersonal vid skogsbruket, som icke kan undvaras för de viktigare 
skogsgöromålen, samt för yrkeskunniga milkolare. Personer, för vilka dylika 
uppgiftskort utfärdats, kunna i den utsträckning, som det militära läget tillå
ter, medgivas ledighet från militärtjänstgöring under för skogsbruket betydel
sefulla arbetsperioder. 

För att tillgodose behovet av verkmästare och yrkeskunniga montörer (bil
reparatörer) vid bilverkstäder i och för montering av gengasaggregat utfärda
des genom generalorder den 8 oktober 1940 föreskrifter angående beviljande 
av uppskov för dylik personal med inryckning till militärtjänstgöring under 
återstoden av år 1940. På framställning av kommissionen har genom general
order den 30 december 1940 giltighetstiden för dessa föreskrifter förlängts 
t. o. m. mars månad 1941. 

För att kontinuerligt kunna följa utvecklingen på skogsbrukets arbetsmark
nad har kommissionen anmodat länsarbetsnämnderna att fr. o. m. den 1 ja
nuari 1941 från arbetsförmedlingsorganen veckovis infordra uppgifter beträf
fande behovet av arbetskraft till skogsbruket. Genom att länsarbetsnämnderna 
veckovis lämna kommissionen ett sammandrag av uppgifterna möjliggöres för 
kommissionen att snabbt skaffa sig kännedom om bl. a. storleken av det an
mälda behov av arbetskraft, som icke för tillfället kunnat tillgodoses. 

Vid da offentliga arbetsförmedlingarna tillsattes under månaden 32 538 
platser, varav 17 856 manliga och 14 677 kvinnliga. Förmedlingsverksamheten 
vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna samt inom olika yrkesgrupper fram-
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går av tab. 1—4 i tabellavdelningen. Av de särskilda rapporter, som inkommit 
från arbetsförmedlingarna med redovisning av frivillig värnpliktstjänstgöring 
och luftbevakning, framgår, att verksamheten i ifrågavarande avseende varit 
livlig. Cirka 3 000 manliga och 300 kvinnliga sökande ha anmält sig. Tillhopa 
ha inemot 2 000 personer utplacerats. Till belysande av samarbetet mellan ai-
betsförmedlingsorganen inom skilda delar av landet må nämnas, att i samver
kan mellan olika kontor och ombud under november 1 039 platser tillsattes, 
av vilka 744 manliga och 295 kvinnliga. Genom denna interlokala förmed
lingsverksamhet erhöllo 443 personer (326 män och 117 kvinnor) arbetsan-
ställning i annat län än det, inom vilket ansökan om arbete ingivits. Dessa 
siffror innebära en icke obetydlig nedgång sedan november, men denna om
ständighet hänger samman med den både hos arbetsgivare och arbetstagare 
regelbundet framträdande obenägenheten att träffa uppgörelser om anställning 
under årets sista månad. 

Hjälpverksamheten för arbetslösa. Antalet till kommissionen rapporterande 
hjälpsökande arbetslösa uppgick vid december månads utgång till 23 469, vilket 
i jämförelse med föregående månad innebär en ökning med 2 907, eller 141 %. 
Hjälpverksamheten undergick under december månad icke några större för
ändringar. Under månaden har kommissionen beviljat statsbidrag till utföran
de av ett flertal arbetsföretag såsom beredskapsarbeten. Av dessa må nämnas 
arbeten på rikshuvudvägar i Bohuslän för en sammanlagd kostnad av 1117 000 
kronor samt vatten- och avloppsledningsarbeten i Njurunda och Ytterlännäs 
kommuner i Västernorrlands län, varjämte medgivits statsbidrag till kost
nadsökning på grund av krisen för uppförande av ett nytt skolhem för Frö
bergska stiftelsen i Kalmar. 

Av hela antalet hjälpsökande vid december månads utgång åtnjöto 16 713 
(712 %) hjälp från stat och kommun. Av dessa hjälptes 14156 (84-7 %) med 
statsmedel. En summarisk redogörelse för den av kommissionen bedrivna 
hjälpverksamheten under december månad lämnas i det följande. Om icke 
annat anmärkts, avse sifferuppgifterna förhållandet vid månadens utgång. 
Närmare uppgifter om antalet hjälpta i olika hjälpformer och inom olika län 
samt en översikt av hjälpverksamhetens omfattning under tiden november 1939 
—december 1940 lämnas i tab. 14 i tabellavdelningen. 

Arbetslinjen. Arbeten för arbetslösa bedrevos under månaden dels i form 
av statliga och kommunala beredskapsarbeten, dels i form av statliga arkivar
beten och statskommunala reservarbeten. I statliga beredskapsarbeten syssel
sattes vid 52 arbetsplatser i kommissionens regi 1 282 arbetslösa och vid 22 
arbetsplatser i väg- och vattenbyggnadsstyrelsens regi 773 arbetslösa. Vid 
kommunala beredskapsarbeten sysselsattes 243 arbetslösa. Vid 46 arkivar
betsplatser sysselsattes 163 arbetslösa, tillhörande tekniska och merkantila yr
ken, och vid statskommunala reservarbeten 151 arbetslösa, antingen familje
försörjare eller ungkarlar över 50 år. Statskommunala reservarbeten bedrevos 
av 5 städer, 5 landskommuner och 1 vägdistrikt. 

Förutom hänvisade arbetslösa sysselsattes vid beredskapsarbeten och stats
kommunala reservarbeten c:a 525 specialarbetare, vilka icke voro anmälda 
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som hjälpsökande och sålunda icke ingå i arbctslöshetskommittéernas månads-
rapporter. 

Understödslinjen. Dagunderstöd utgick i 19 städer oeh 29 landskommuner 
till sammanlagt 10 765 arbetslösa (utom kursdeltagare), av vilka 7 777 (722 %) 
voro försörjningspliktiga. Av samtliga dagunderstödda voro 7 814 (726 %) 
hemmahörande i storstäderna. För december månad hade av understödskom
munerna 12 städer och 9 landskommuner även beviljats tillstånd att bedriva 
hyreshjälpverksamhet med bidrag av statsmedel. 

Understöd till kursdeltagare, frivillig arbetstjänst (utbildningshjälp). Kurs
verksamhet för arbetslösa bedrevs under månaden i form av beredskapskur
ser, för vilka redogörelse lämnas i det följande. Av eleverna voro 750 anmälda 
som hjälpsökande och åtnjöto dagunderstöd eller bidrag till inackorderingskost
naderna. Frivillig arbetstjänst, avseende teoretisk och praktisk yrkesutbild
ning, bedrevs under månaden vid Vännäs yrkesskola. Antalet arbetselever 
uppgick till 29. 

Utbildningsärenden. Kommissionens beredskapskurser, vilka pågått sedan maj 
1940 och omfattat en utbildningstid av 4 månader, komma hädanefter att om
fatta en tid av högst 6 månader. Statsbidrag har under december månad be
viljats till nya svetsningskurser vid skolor för yrkesundervisning i Stockholm, 
Hyltebruk och Örebro samt till av Göteborgs och Härnösands arbetslöshets
kommittéer anordnade kurser. Vid månadens utgång voro beredskapskurser 
anordnade dels av arbetslöshetskommittéerna i Stockholm, Växjö, Göteborg och 
Härnösand, dels vid verkstadsskolor för arbetslös ungdom i Lysekil, Mölndal, 
Uddevalla, Arvika, Koja, Sandö, Sundsvall och Piteå, dels ock vid kommu
nala anstalter för yrkesundervisning i Stockholm, Uppsala, Södertälje, Eskils
tuna, Hyltebruk, Lilla Edet, Trollhättan, Vänersborg, Mariestad, Tidaholm, 
Örebro och Malmberget. Sammanlagt pågingo 80 kurser, därav 51 för meka
niker, 5 för finmekaniker, 1 för verktygsskötare, 1 för elektromekaniker, 4 
för smeder och 18 för svetsare. Elevantalet vid månadens utgång uppgick till 
1100. 

Yärnpllktslaneverksamheten. Omfattningen av värnpliktslanenämndernas verk
samhet t. o. m. utgången av december månad framgår av följande samman
ställning. 

Hela antalet till kommissionen t. o. m. den 31 december 1940 inkomna värn
pliktslåneärenden uppgick till 1 808. Av dessa har kommissionen före måna
dens utgång avgjort 1 264, varav 262 avsågo av värnpliktslånenämnder under
ställda beslut och 1 002 av lånesökande ingivna besvär. I fråga om underställda 
heslut hade kommissionen i 18 fall upphävt värnpliktslånenämndernas beslut 
om lån och i några fall minskat de beviljade lånebeloppen. I anledning av an
förda besvär beviljades ytterligare 58 lån. 
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Meddelanden från statens arbetsmarknadskommission. 
Inventering av arbetsobjekt för arkivarbeten. Hos arbetslöshetskommittéer an

mälda arbetslösa kontorister och med dem jämställda ha i görligaste mån er
hållit arbetslöshetshjälp genom s. k. arkivarbeten. Såsom sådana ha bl. a. kom
mit till utförande gallring, sortering och granskning av diverse slags hand
lingar och arkivalier; inventering, katalogisering, renovering av böcker, bok
samlingar i bibliotek; ordnande och uppdelning av museimaterial o. dyl.; lag
ning och omritning av kartor; utförande av blåkopior och registrering av rit
ningar; inventering och flyttning av samlingar av tavlor, gravyrer och musika-
lier etc. ; registrering och katalogisering av fotografier, klichéer och annat bild
material o. s. v. För att erhålla en översikt över till buds stående arbetsupp
gifter av dessa slag under åren 1941—1942 har kommissionen hos statliga verk 
och myndigheter, en del kulturella institutioner samt vissa kommunala organ 
begärt uppgifter om förekomsten av lämpliga arkivarbeten under ifrågavaran
de tid. Av de inkomna svaren har framgått, att 579 arbetslösa kontorister och 
med dem jämställda kunna beredas arbete vid arkivarbeten under 1941—1942. 
Av dessa kunna 234 beredas sysselsättning i Stockholm, 53 i Göteborg, 11 i 
Malmö, 270 i övriga städer och 11 i landskommuner. Arbetenas omfattning be
räknas till 174 000 dagsverken. 88 personer kunna sysselsättas intill 3 må
nader, 157 3—G månader, 34 7—12 månader och 300 1—-2 år. 

Permttterlngsregister. Vid de permitteringar, som förekomma inom närings
livet, visar sig ofta, att dessa drabba de anställda och deras familjer ytterst 
olika och utan hänsynstagande till familjernas ekonomiska bärkraft och de 
sociala konsekvenserna. För att åstadkomma en ur social synpunkt mera till
fredsställande fördelning av arbetstillfällena, särskilt med hänsyn till fa
miljernas ekonomi, har på en ort i vårt land vidtagits vissa åtgärder av större 
principiellt intresse. Sålunda ha representanter för företagare och arbetare i 
Alingsås beslutat upplägga ett centralregister över de anställda inom företag 
tillhörande industri, hantverk och handel. Registret innehåller uppgifter om 
anställningsförhållanden, försörjningsplikt m. m. för samtliga löntagare inom 
familjerna. Vid permitteringar inom ett företag skall med ledning av registrets 
uppgifter i samråd mellan arbetsgivare och arbetstagare fastställas, vilka som 
skola permitteras. Hänsyn skall därvid även tagas till anställningstidens längd 
samt företagets behov av vana yrkesarbetare. Samma principer skola även till-
lämpas vid återanställningar. 

Med arbetsmarknadskommissionens medgivande har länsarbetsnämnden i 
Älvsborgs län beslutat bidraga till förslagets genomförande genom att uppdra
ga åt arbetsförmedlingens avdelningskontor i Alingsås att upplägga och föra 
registret. Registret är avsett att träda i funktion i januari 1941. 
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Tabeller till berättelserna över arbetsmarknaden. 

A. Arbetsförmedlingsverksamheten. 

Tab. 1. Översikt av verksamheten vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna under 
december 1940. 

I samverkan mellan olika kontor och ombud tillsattes under månaden 1039 
platser, varav 744 manliga och 295 kvinnliga. Av dessa interlohala förmed
lingar gällde 443 (326 manliga och 117 kvinnliga) platser samverkan mellan 
arbetsförmedlingar inom olika län. 



80 Tab. 2. Verksamheten inom olika yrkesgrupper vid de 
A = ansökningar L = lediga 



särskilda arbetsförmedlingsanstalterna under december 1940. 81 
platser T = tillsatta platser. 
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Tab. 3. Översikt av verksamheten inom olika yrkesgrupper under december 1940. 

Tab. 4. Förhållandet mellan tillgång och efterfrågan å arbetskraft under november 
och december 1940 samt under december 1939. 



B. Sysselsättningen inom industri och handel m. m.1 83 
Tab. 5. Sysselsatta personer i slutet av dec. 1940 i jämförelse med slutet av nov. 1940 

1 Se Anm. vid slutet av tabellavdelningen. 
5—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. 6. Indextal över antalet sysselsatta arbetare. September 1939 = 100. 
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Tab. 7. Arbetstillgången enligt uppgifter från företagare (konjunktursiffror). 



86 C. Anställande och entledigande av arbetskraft1. 
Tab. 8. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade nyanställningar och 

entlediganden under december 1940 i jämförelse med föregående månad. 

1 Rapportakyldighet föreligger endast ifråga om förändringar av viss omfattning. Beträffande 
principerna för redovisningen hänvisas till statens arbetsmarknadskommissions kungörelse. S.F.S. 
1940: 588 samt Soc. Medd. årg. 1940, sid. 409. — 2 Frlnräknas de säsongmässiga entledigandena inom 
sockerindustrin blir minskningen för november 3 371 och för december 4 693. 
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D. Arbetslösheten inom fackförbunden. 

Tab. 9. Arbetslösheten inom fackförbunden den 30 november 1940. 

Antalet arbetslöshetsveckor (d. v. s. på grund av arbetslöshet fristämplade 
veckor) har under november uppgivits till inalles 444 580. 
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Tab. 10. Antalet arbetslösa i olika fackförbund i procent av det redovisade medlemsantalet 
31/10 1939—30/11 1940. 
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E. Hjälpsökande arbetslösa. 
Tab. 11. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade hjälpsökande arbetslösa. 

1 För under juli och augusti 1940 genomförda ändringar i rapporteringen redogöres i Soc. Medd. 
årg. 1940, sid. 580 och 643. 
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Tab. 12. De arbetslösas yrkestillhörighet. December 1940. 

Tab. 13. De arbotslösas ålders- och försörjningrsförhållanden. December 1940. 
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Tab. 14. Hjälpverksamheten för arbetslösa. 

1 För tiden november 1939—juni 1940 har i antalet hjälpta medräknats i statliga och kommunala 
beredskapsarbeten sysselsatta av arbetslöshetskommittéer anvisade arbetslösa, vilka först i juli 
1940 ingå i antalet hjälpsökande och redovisas under rubrikerna >statligt beredskapsarbete i 
annan myndighets regi» och »kommunalt beredskapsarbete». 
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F. Sammanfattande uppgifter rörande arbetsmarknaden åren 1935—1940. 
Tab. 15. Arbetsförmedling och arbetslöshet. 

Tab. 10. Indextal för antalet sysselsatta 
arbetare. 

Tab. 17. Koujnnktiirslffror för 
arbetst i l lgången. 

Anniilrkiiingnr t i l l tab. 5—7 oeil 16—17. Uppgifterna insamlas medelst rapportkort, som 
varje månad tillställas c:a 13 000 arbotsgivare, av vilka c:a 7 000 inkommit med uppgifter för 
december. Angående materialets representativitet se Soc. Medd. 1940, sid. 334. Uppgifterna avse 
antalet sysselsatta arbetare sista arbetsdagen av sista avlöningsperioden i månaden och övriga 
sysselsatta sista dagen i månadon. Indextal för mindre än 50 personer ha ej beräknats. Index
tal, som avse minst 50 men under 100 personer, äro tryckta med medievalstil. Med använ-
dando av ruånadsindextalon över antalot sysselsatta arbetare ha i tab. 6 enligt den s. k. kedje-
metodou indoxtal uträknats över arbetarantalot i slutet av månaderna november 1939—december 
1940 med början av september 1939 som bas. På motsvarande sätt ha över arbetarantalet även 
boräknats kvartalsindextal med l:a kvartalot 1935 som bas. Dessa kvartalsindextal för samtliga 
näringsgrupper tillhopa återgivas i tab. 16. De s. k. konjunktursiffrorna i tab. 7 och 17 grunda 
sig på arbetsgivarnas omdömen om nrbetstillgången. Vid beräkningarna har man givit omdömet 
mycket god arbetstillgång poängsiffran 5 och låtit siffrorna 4, 3, 2 och 1 i tur och ordning be
teckna god, medelgod, mindre god och dålig arbetstillgång, varefter ett med antalet sysselsatta 
personer (före oktober 1939 antalet arbetare) vägt medeltal av dessa poängsiffror framräknats. 

1 Se noten till tab. 11. 
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HAAG. S t a t i s t i s c h b u r e a u der gemeen te . 
Onderzoek naar de kosten van het lovensonder-
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INTERNATIONELLA ARBETSBYRAN. 
Annuaire des statistiques du travail. — Year

book of labour statistics. Année 5(1940). 
Genève 1940. 
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ty.) av N. Holmberg. Sthlm 1936. (Oriente
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LIND, STINA. Sista stationen. Sthlm 1940. 
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Oslo 1940. 
LUNDBERG, O. On random processes and their 

application to sickness and accident statistics. 
Upps. 1940. (Akad. avh. Sthlm.) 

MARSTRAND, E. [m. fl.] Den danske Stat. 3, 
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NATIONERNAS FÖRBUND. C h i l d w e l f a r e infor 
m a t i o n c e n t r e . 
Annual report on child welfare. Geneva 1940. 
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NEDERLÄNDEBXA. D e p a r t e m e n t van s o c i a l e 

z a k e n . 
Centraal verslag der arbeidsinspectie. 1938. 

's-Gravonh. 1939. 
NORGE. K j e l i n s p e k t ö r e n . 

Årsberetning fra arbeidstilsyncts kjelkontroll 
1939. Oslo 1940. 

RIKSGÄLDSKONTORET. 

Årsbok utarb. inom Riksgäldskontorets räken-
skapsbyrâ. Årg. 20 (budgetaret 1939/40). 
Sthlm 1940. 

RIKSRÄKENSKAPS VERKET. 
Utdrag nr rikshuvudboken för budgetåret 

1939/40. Sthlm 1940. 
SCIIJELDEKUP, H. Neuroserna och den neurotiska 

karaktären. (Övers. fr. no.) Sthlm 1940. 
SCHWEIZ. Kidg . s t a t i s t i s c h e s Amt. 

Statistische CJacllenwerke der Schweiz. Bern 
1940. 
94. Bundesamt fiir Sozialvcrsicherung. 

Schweizerische Krankenkassen und Tu-
berkuloseversicherungsträger 1936 und 
1937. 

SJÖBERG, A. Järnvägarnas godstrafik som kon
junkturmätare. Sthlm 1940. 

SJÖBERG, G. Drottninghuset 1686—1936. Min
nesskrift. Pä uppdrag av stiftelsens direktion 
utarb. Sthlm 1940. 

SKATTEBETALARNAS FÖRENING. 
Meddelanden. Sthlm 1940. 

70. Statens inkomster och utgifter 1924—40. 
SOCIALVÅRDSKOMMITTÉN. 

Redogörelse för aocialvârdskommitténs under
sökning rörande tilläggspensionärer, vilka nndcr 
tiden sept.—nov. 193ö erhöllo fattigvårdsunder-
stöd eller pensionstillskott. [Sthlm 1940. 
Stencil.] 

STATENS OFFENTLIGA UTREDNINGAR 1940. Sthlm 
1940. 
29. Lagrådets utlåtande över processlagbcred-

ningens förslag till rättegångsbalk. (Ju.) 
30. Betänkando med förslag rörande övergång 

till högertrafik i Sverige. Avg. [d. 3 dec. 
19401 av 1939 års högertraflkkomniitté. 
(K.) 

31. Socialvårdskommitténs betänkande 2: Sta
tistisk undersökning rörando de erkända 
sjukkassorna. [Avg. i sept. 1940.] (S.) 

32. 1938 års hälso- och sjukvårdssakkunniga. 
De yngre sjukhusläkarnas avlönings-, ar
bets- och bostadsförhållanden. Undersök
ning verkställd av G. Ahlbera. [Avg. d. 
29 nov. 1940.] (S.) 

33. [WISTRAND, L.] Principbetänkande i tra-
flksäkerhetsfrågan. Avg. [d. 17 dec. 1940]. 
(K.) 

34. 1938 års tobakshandclsutredning. Betän
kando rörande reglering av import- och 
detaljhandeln med tobaksvaror. Avg. d. 
16 dec. 1940. (Fi.) 

35. Organiserad samverkan inom svenskt nä
ringsliv. Betänkande avg. [d. 21 dec. 
1940] av 1936 års näringsorganisations-
sakkunniga. (II.) 

36. Betänkando och förslag angående folksko
leväsendets rationalisering. Avg. [d. 13 
dec. 1940]. (E.) 

37. Betänkande angående lägenhetsupplåtelscr 
åt lappar som lämnat renskötsels. Avg. 
d. 27 nov. 1940. (Jo.) 
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38. Betänkande och förslag angående värn-
tjänstutbildning för skolungdom. Avg. 
[d. 24 doc. 1940] av Varntjänstutbildnings-
sakkniuiiga. (E.) 

STATISTISK ÅRSBOK för Göteborg. Årg. 40 (1940). 
Utg. av Göteborgs stads statistiska byrå. Gbg 
1940. 

SVKRIGES OFFICIELLA. STATISTIK. S t h l m 1940. 
F inanser . 

Ilusdrycksförsäljningen m. ni. âr 1939. Av 
K. kontrollstyrelsen. 

Samhäl le ts barnavård är 1937. AvSocial-
styrelsen. 

UTLÄNNINGSLAGEN och därmed sammanhängande 
författningar samt passkungörelserna. Utg. 
genom Justitiedepartementets försorg d. 1 dec. 
1940. Sthlm 1940. 

YRKESINSPEKTIONEN 1890—1940. Sthlm 1940. 

ÅKERMAN, H. Gunnebo bruk 1764—1939. Min
nesskrift. Utarb. på uppdrag av styroisen för 
Gunnebo bruks aktiebolag. Västervik 1939. 

Författningar rörande sociala frågor. 

I Svensk författningssamling ha under tiden 11 december 1940—15 januari 1941 
bl. a. publicerats: ~ , , 

Nr 1940 
980. Lag ang. ändring i vissa delar av lagen den 21 juni 1940 (nr 540) om krigsskade

ersättning . . . 6 dec. 
1000. K. förordn. om allmän omsättningsskatt (Jfr även 1940: 1001 och 1002) 13 » 
1003. K. kung. ang. ändrad lydelse av 2 och 7 §§ kung. den 22 juni 1939 (nr 464) om 

förbättringsbidrag samt nybyggnads- och förbättringslan för bostadsbyggnads
företag pä landsbygden 13 » 

1028. K., kung. ang. reglering av handeln med matfett (Jfr även 1940: 1025—1030) . . 20 » 
1031. K. kung. ang. vissa begränsningar i förhandlingsrätten för lärare vid folk- och små

skolor samt fortsättningsskolor 20 > 
1032. K. kung. ang. särskilda påföljder vid olovlig överlåtelse av vissa ransonerade varor 

m. m 20 > 
1033. K. kung. om ändrad lydelse av 1 § kung. den 18 december 1936 (nr 615) ang. 

sättet och tiden för utbetalning av pensioner och understöd jämlikt lagen den 
28 juni 1935 (nr 484) om folkpensionering och förordn. samma dag (nr 435) om 
invalidundcrstöd 30 > 

1036. K. kung. om fortsatt giltighet av taxan den 3 juni 1938 (nr 359) för folktandvård 30 > 
1044. Lag om vissa av landsting eller kommun drivna sjukhus (Jfr även 1940: 1045— 

1048) 20 » 
1049. Lag om ändring i vissa delar av epidemilagen den 19 juni 1919 (nr 443) (Jfr 

även 1940: 1050—1052) 20 > 
1053. Lag ang. ändrad lydelse av 2 § lagen den 4 juni 1937 (nr 298) om anställande av 

distriktsbarnmorskor m. m. (Jfr även 1940: 1054—1056) 20 > 
1057. K. kung. om ändrad lydelse av §§ 3 och 7 kung. den 21 juli 1937 (nr 745) ang. 

statsbidrag till förebyggande mödra- och barnavård 20 » 
1058. K. kung. om ändring i vissa delar av kung. den 3 juni 1938 (nr 358) ang. stats

bidrag till folktandvård 20 > 
1941 

1. K. kung. om ändrad lydelse av 2 § kung. den 22 juni 1939 (nr 472) ang. stats
bidrag för flskarbostäder inom norrländska kustlänen 3 jan. 

5. K. knng. ang. återbesättande av vissa civila befattningar i statens tjänst . . . . 3 > 
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Articles principaux du Bulletin. 
Le recensement des loyers 1939. I, L'article rend compte de l'ampleur de l'enquête, de la nature et 

de l'utilisation de la documentation primaire ainsi que des résultats principaux du recensement des 
loyers dans les villes etc. Dans un numéro prochain de ce Bulletin paraîtront les résultats ultérieurs 
de l'enquête. P. 101. 

Enqutte sur le coût de la construction. Les experts du coût de la construction en 1940 proposent, dans 
un mémoire, certaines mesures visant à rendre moins onéreux les crédits octroyés pour la construction 
d'habitations estimée désirable; en même temps, un contrôle serait exercé sur celle-ci et le prix des ter
rains serait abaissé. On compte de plus sur certaines économies réalisées dans la construction et l'amé
nagement des habitations et sur une réduction de 12 à 15 % sur le prix de la main-d'œuvre dans les 
villes. On recommande pour la campagne que des experts fournissent des conseils sur les questions 
touchant à la construction, que l'achat et le transport des matériaux soient rendus meilleur marché et 
que des contrats spéciaux soient passés relativement aux salaires de la main-d'œuvre. P. 133. 

L'assurance contre le chômage subventionnée par l'Etat. L'Administration du Travail et de la Pré
voyance socialo a proposé, dans un rapport daté du 24 janvier 1941, certaines modifications à la législa
tion des caisses d'assurance contre le chômage reconnues officiellement. Ces modifications viseraient 
principalement à donner aux assurés une aide plus effective en cas de chômage. La subvention de l 'Etat 
aux caisses d'assurance contre le chômage serait augmentée de telle sorte que les pourcentages qui corres
pondent actuellement à un secours de chômage journalier de deux couronnes correspondraient à un 
secours de trois couronnes et ainsi de suite. Le secours journalier serait complété par une indemnité 
accordée, en règle générale, pour chaque enfant à la charge des assurés. P . 145. 

Données relatives aux membres nouveaux des caisses-maladie. L'article reproduit des données fournies 
par une enquête statistique effectuée par l'Administration des Pensions pour le compte du Comité de 
la prévoyance sociale et touchant les membres nouvellement affiliés aux caisses-maladie pendant 
1936, 1937 et la première moitié de 1938. Parmi ces nouveaux membres, 42 % habitaient des villes 
et 58 % la campagne. De toute la population rurale dans les âges de 15 à 45 ans, 4"é % des hommes 
et 5'1 % des femmes s'affiliaient annuellement aux caisses. Les chiffres correspondants pour les 
villes étaient 4-7 % et 5-9 %. Des nouveaux affiliés, 54'2 % étaient des femmes et 45'8 % des hommes. 
L'âge moyen pour l'ensemble était 27'2 ans. La statistique montrait que 66'8 % des nouveaux membres 
avaient un revenu inférieur à 2 000 cour, et seulement 1"6 % un revenu supérieur à 5 000 cour. P. 149. 

L'activité des caisses-maladie reconnues officiellement pendant les années 1933—1938. Le rapport de 
l'Administration des Pensions relatif aux caisses-maladie reconnues officiellement constitue une suite 
à des compte-rendus publiés précédemment sur les caisses-maladie subventionnées par l 'Etat. Le nombre 
des caisses, à la fin de 1938, était de 1 449, dont 28 caisses centrales, et le nombre de personnes assurées 
dans les caisses subventionnées s'élevait, à la même date, à 1 252 471, ce qui représentait une augmenta
tion de 129 435 depuis la fin de l'année précédente. Des assurés, 53 % étaient des hommes et 47 % des 
femmes. Pendant 1938, les cas de maladie avaient été de 30-5 par 100 membres et le nombre de jour
nées de maladie de 1 349 également par 100 membres. L'indemnité-maladie en 1938 avait été en moy
enne de 2 couronnes par jour et de 88 couronnes par cas de maladie. P. 151. 

L'assistance publique en 1938. Au cours de l'année 1938, 463 000 personnes ont été secourues par 
l'Assistance publique. Si l'on fait abstraction de 9 245 personnes qui avaient été soignées gratuitement 
dans les hôpitaux de la ville de Stockholm, ce groupe ayant été rapporté pour la première fois en 1938, 
le nombre total des assistés acouse une diminution de 8 % par rapport à l'année 1937. La diminution 
a été la plus importante pour ce qui est des personnes necessiteueses secourues à domicile ou soignées 
dans les hôpitaux. Seul le nombre de ceux qui ont reçu des soins dans les asiles aux aliénés, accuse une 
augmentation notable. P. 157. 

Activité de l'industrie du bâtiment en 1940. Dans 35 villes de plus de 10 000 habitants ont été con
struits, en 1940, 14 924 logements et 41 609 pièces, ce qui implique par rapport à l'année précédente une 
diminution des 52-5 %. Des permis de bâtir ont été accordes pour 4 041 logements et 12 102 pièces, ce 
qui constitue une diminution de 86'5 % et de 85-5 % respectivement. Le nombre de logements et de 
pièces pour lesquels un permis de bâtir avait été obtenu pendant le 4e trimestre 1940 était de 67'7 et 
de 70.4 % respectivement inférieur à celui du 4e trimestre de l'année précédente. P. 160. 

Permis de séjour des étrangers. Le l o r janvier 1941, 18 164 étrangers possédaient un permis de 
séjour; parmi eux 11 476 avaient un permis de travail. Le nombre de réfugiés avec un permis de séjour 
était 4 046, dont 3 199 juifs. P. 168. 

Le marché du travail en janvier 1941. Les séries statistiques relatives au le mouvement du marché 
du travail ne révèlent pas de grands changements au cours du mois de janvier par rapport au mois 
précédent. C'est ainsi que le nombre d'ouvriers occupés dans l'industrie, le commerce, etc. était approxi
mativement le même à la fin de janvier et à la fin de décembre. Les renseignements fournis à la Com
mission du marché du travail sur l'embauchage et le congédiement de la main-d'œuvre montrent égale
ment que les modifications survenues dans le nombre des ouvriers occupés dans l'industrie et ses 
branches connexes pendant le premier mois do l'année sont peu importantes. Le nombre de demandes 
pour 100 places libres dans les offices de placement publics était de 249 en janvier contre 243 en dé
cembre. Le nombre de chômeurs affiliés à des syndicats représentait au 1 " janvier lo ' l % du nombre 
total des membres contre 12'6 % un mois plus tôt. Le nombre de chômeurs demandant des secours 
s'élevait à la fin de décembre à 30 512, dont 7 043 s'étaient nouvellement inscrits au cours du mois. 
P. 180. 
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Häftets huvudinnehåll. 
Februari 1941. 

Hyresräkningen 1939:I. I artikeln 
lämnas en preliminär redogörelse för un
dersökningens omfattning samt prisma
terialets beskaffenhet och bearbetning. 
Därjämte redovisas huvudresultaten av 
den egentliga allmänna hyresräkningen. 
Sid. 101. 

Byggnadskostnadsutredningen. 1940 års 
byggnadskostnadssakkunniga föreslå i 
ett betänkande vissa kreditförbilligande 
åtgärder för önskvärt bostadsbyggande i 
samband med en kontroll över detsamma 
och en sänkning av tomtpriserna. Vida
re räknas med vissa besparingar i fråga 
om byggnadskonstruktioner och utrust
ning samt med 12—15 % reduktion av 
arbetskostnaderna i stadssamhällena. För 
landsbygden rekommenderas en rådgiv
ningsverksamhet i byggnadsfrågor, för
sök at t förbilliga materialanskaffningen 
och särskilda löneavtal. Sid. 133. 

Inkomstförhållandena för byggnadsar
betare 1938—1939. Vid undersökningen 
ha bl. a. u tnyt t ja ts anmälningar om 
olycksfall i arbete, som inträffat under 
1938—1939 samt vissa statistiska upp
gifter från Svenska byggnadsindustriför
bundet och Svenska byggnadsträarbetare-
förbundet. Sid. 136. 

Förslag till ändringar i lagstiftningen 
om erkända arbetslöshetskassor. Social
styrelsen har den 24 januari 1941 fram
lagt förslag t i l l ändringar i lagstiftning
en om erkända arbetslöshetskassor, som i 
huvudsak syfta till a t t bereda de försäk
rade effektivare hjälp vid arbetslöshet. 
Statsbidraget till de erkända arbetslös
hetskassorna föreslås höjt så at t de pro
centsatser, som nu gälla för två kronors 
daghjälp, skola gälla för t re kronors 
o. s. v. Daghjälpen föreslås kompletterad 
med barntillägg till i regel alla barn, som 
underhållas av den försäkrade. Sid. 145. 

Rekryteringen till sjukkassorna. I ar
tikeln ha sammanställts uppgifter ur 
pensionsstyrelsens undersökning rörande 
nyanmälda sjukkassemedlemmar åren 

1936, 1937 och första halvåret 1938. Av 
de nyti l l trädande kommo 42 % på städer
na och 58 % på landsbygden. Av de nyan
slutna voro 54-2 % kvinnor och 45-8 % 
män. Medelåldern för samtliga var 27-u 
år. Lägre årsinkomst än 2 000 kr. redovi
sades för 66-8 % av de nyinträdande, me
dan andelen med mer än 5 000 kr. års
inkomst utgjorde endast l-o %. Sid. 149. 

Fattigvården år 1938. Under år 1938 
erhöllo omkring 463 000 personer under
stöd av fattigvårdsstyrelserna. Om man 
bortser från 9 245 personer, som erhål
l i t fri vård på Stockholms stads sjuk
hus, uppvisar hela antalet understödsta-
gare en minskning med 8 % gentemot år 
1937. Mest betydande var minskningen i 
fråga om personer, som erhållit hemun
derstöd eller vårdats på lasarett, sjukstu
gor o. s. v. Endast antalet av dem, som 
erhållit vård på anstalter eller avdel
ningar för sinnessjuka, visar en anmärk
ningsvärd ökning. Sid. 157. 

Byggnadsverksamheten i vissa större 
städer år 1940. I 35 städer med över 
10 000 invånare tillkommo år 1940 14 924 
lägenheter och 41 609 rum, vilket i för
hållande ti l l föregående år innebär en 
minskning med 52-5 %. Byggnadslov be
viljades för 4 041 lägenheter och 12 102 
rum, vilket innebär en minskning gent
emot 1939 med 86-5 resp. 85-5 %. Under 
fjärde kvartalet 1940 var antalet bevil
jade lägenheter och rum resp. 67-7 och 
70'4 % mindre än motsvarande kvartal 
1939. Sid. 160. 

Utlänningar i Sverige. Den 1 januari 
1941 hade 18164 ut länningar vistelse
tillstånd i Sverige. Av dessa hade 11 476 
arbetstillstånd. Antalet flyktingar med 
vistelsetillstånd var 4 046, varav 3199 
judar. Antalet inresor av ut länningar un
der år 1940 beräknas enligt preliminära 
uppgifter till e:a 95 700. Motsvarande 
antal år 1939 var 273 855. Antalet inre
sor av ut länningar till Sverige var un
der januar i 1941 5 513 och antalet utre-
sor 5 520. Sid. 168. 
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Arbetsmarknaden under januari 1941. 
De statistiska serier, som belysa arbets
marknadens utveckling, uppvisa icke 
några större förändringar under januar i 
jämfört med föregående månad. Antalet 
sysselsatta arbetare inom industr i , han
del o. dyl. var sålunda ungefär detsam
ma i slutet av januar i som i slutet av 
december. Antalet ansökningar på 100 
lediga platser vid de offentliga arbets
förmedlingarna utgjorde 249 i januar i 
mot 243 i december. Antalet arbetslösa 
inom fackförbunden var vid årsskiftet 
16-1 % av medlemsantalet mot 12-0 % en 
månad tidigare. Antalet hjälpsökande 
arbetslösa uppgick i slutet av december 
till 30 512, varav 7 043 voro nytillkom
na under månaden. Sid. 180. 

Arbetstid och sysselsättning inom nä
ringslivet i november 1940. Den genom

snittliga veckoarbetstiden per arbetare 
utgjorde 46-4 t immar i november 1940 
mot 47-1 t immar vid motsvarande tid 
år 1937; inom enbart de egentliga in
dustr igrupperna utgjorde den genom
snitt l iga veckoarbetstiden 46-6 timmar 
år 1940 mot 47-2 t immar år 1937. Det 
r lativa antalet arbetare, som drabbats 
av permit ter ing eller arbetstidsförkort
ning, utgjorde inom den egentliga in
dustr in ungefär 1j7 av hela antalet an
ställda år 1940 mot omkring 1\w år 1937. 
Bortses från de förändringar, som åstad
kommits genom nedläggande av gamla 
och grundande av nya företag, skulle in
om industr in och angränsande verksam
hetsgrenar antalet arbetare ha minskat 
med c:a 4 % från november 1937 till no
vember 1940 och den totala sysselsätt
ningsvolymen, mät t i antalet utgjorda 
arbetstimmar, med c:a S ;i, Sid. 191. 

Socialstatistiska diagram. 



Hyresräkningen år 1939. 
I. 

Undersökningens tillkomst och syfte. Kännedom om bostadsförhållandena i 
riket ha erhållits genom de allmänna bostads- och hyresräkningar, som en
ligt särskilda Kungl. Maj:ts beslut tid efter annan anordnats i landet i sam
band med mantalsskrivningarna. Dylika räkningar ha tidigare ägt rum un
der åren 1912/13, 1920, 1924, 1926, 1928 och 1933. De tre undersökningarna 
åren 1924—1928 voro emellertid synnerligen begränsade. Detta gäller sär
skilt 1928 års hyresräkning, vid vilken bearbetningen av primärmaterialet en
ligt givna direktiv endast omfattade sådana uppgifter, som voro erforderliga 
för dyrortsgrupperingsarbetet och andra administrativa behov. Alla uppgif
ter rörande ur bostadssocial synpunkt betydelsefulla förhållanden uteslötos av 
besparingsskäl från bearbetningen. År 1933 gjordes emellertid åter en verk
lig bostadssocial undersökning vid sidan av de vanliga hyressammanställning-
arna för dyrortsgrupperingen.1 

Den 28 december 1938 ingick socialstyrelsen till Kungl. Maj:t med förslag 
till plan för ny dyrortsgruppering, varvid hemställdes bl. a. att en hyres- och 
bostadsräkning måtte få verkställas. Med anledning därav uppdrog Kungl. 
Maj.-t i brev den 3 mars 1939 åt socialstyrelsen att bl. a. inkomma med för
slag till kungörelse angående verkställande av allmän hyresräkning hösten 
1939. Styrelsen framlade den 5 september 1939 ett dylikt förslag, innefat
tande även en förteckning å de orter, där räkningen skulle äga rum. Styrelsen 
ansåg att hyresräkningen borde under alla omständigheter komma till stånd. 
Däremot ifrågasattes om icke dyrortsgrupperingen och den för densamma nöd
vändiga prisinsamlingen borde lämpligen uppskjutas med hänsyn till det just 
då inträdda krisläget. Den 8 september 1939 utfärdades i överensstämmelse 
med styrelsens förslag en kungl. kungörelse (S. F . S. 1939, nr 644) angående 
hyresräkning å vissa orter i sammanhang med den hösten 1939 anordnade man
talsskrivningen för år 1940.2 

Den 16 december 1939 avgav socialstyrelsen en definitiv plan för bearbet
ning av materialet jämte kostnadsberäkning. Frågan om ny dyrortsgruppe
ring hade emellertid uppskjutits tills vidare med hänsyn till de starka pris-
förskjutningar, som uppstått med krisläget. Men vid bearbetningen skulle 
ändå iakttagas de behov av hyresuppgifter, som föreligga vid en dylik grup
pering. Ifrågavarande material skulle nämligen kunna ligga till grund för bo
stadspostens beräknande vid en senare, ej alltför länge uppskjuten dyrorts
gruppering, om hyresförhållandena förbleve relativt stabila. Vid hyresmedel-

1 Soo. Medd. arg. 1935, sid. 3 och sid. 101. 
2 Soc. Medd. &rg. 1989, sid. 653. 
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fålens beräkning finge därför de nya, av 1936 års lönekommitté föreslagna 
grunderna i huvudsak tillämpas (S. O. U. 1937: nr 32). 

Vid sidan av denna liyresräkning i egentlig mening skulle på grundval av 
det insamlade materialet en allmän bostadsstatistisk undersökning göras. Sty
relsen framhöll som sin uppfattning att det inträdda krisläget ingalunda för
ringat värdet av en dylik undersökning utan tvärtom i flora hänseenden gjort 
behovet av en sådan mera akut. Stat och kommun torde komma att ställas 
inför delvis nya, allvarliga problem rörande bostads- och hyresmarknaderna. 
Det förefölle under sådana omständigheter vara av värde att ha tillgång till 
ett aktuellt material, som allsidigt belyste förhållandena på bostadsmarkna
den vid en tidpunkt, som inföll under krisutvecklingens tidigare skede. Styrel
sen var sålunda beredd att utföra, förutom en mera summarisk bostadsräk
ning på grundval av hela materialet, en bostadssocial intensivundersökning 
å ett representativt urval (viss andel av bostadsbeståndet å varje större ort 
samt ett visst urval av orter inom de mindre storleksgrupperna). 

Genom brev den 4 januari 1940 godkände Kungl. Maj:t socialstyrelsens plan 
för hyresräkningen samt beviljade medel för bestridande av bearbetningskost
naderna. 

Blanketterna utsändes vid slutet av september månad 1939 till alla hyres-
räkningsorter, där materialet sedan insamlades innan förskrivningarna eller 
mantalsskrivningarna började. Efter lokal granskning av uppgifterna, var-
över redogöres närmare i det följande, inkom huvudparten av materialet till 
socialstyrelsen successivt under förra hälften av år 1940. 

T det följande skall först redogöras för undersökningens omfattning samt 
primärmaterialots beskaffenhet, granskning och bearbetning i sådana hänseen
den som äro av intresse i förevarande sammanhang. Därefter redovisas huvud
resultaten av den egentliga allmänna hyresräkningen, nämligen hyresmedeltal 
för lägenheter av olika storlek och kvalitet inom var och en av undersöknings
orterna. I ett följande nummer av denna tidskrift kommer att lämnas vissa 
mera allmänna resultat, som framkommit vid bearbetningen av uppgifterna 
för hyreslägenhetsuppgifterna. 

Uiulersiikningeus omfattning. Med hänsyn icke minst till undersökningens 
syfte att ge material vid en eventuell ny dyrortsgruppering ansågs det lämp
ligast att utsträcka undersökningen till alla orter, där mera utbildad hyres
marknad kunde förefinnas och där antalet i den öppna marknaden uthyrda 
lägenheter möjligen kunde tänkas tillräckligt stort för att medge statistiskt 
hållbara medeltalsbcräkningar. Undersökningen omfattar sålunda rikets samt
liga städer (utom Stockholm) och köpingar, som bilda egna kommuner, samt 
praktiskt taget alla landskommuner, som innesluta tätorter (municipalsam-
hällen eller icke-administrativa tätorter) med minst 1 000 invånare, i allt 378 
kommuner. I ett fåtal fall begränsades räkningen av lämplighetsskäl till själva 
municipalsamhället med uteslutande av kommunens övriga delar. Enligt tidi
gare praxis ingick icke Stockholms stad i den av socialstyrelsen utförda räk
ningen. Efter en viss komplettering och speciell bearbetning för styrelsens 
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räkning kan nämligen den årliga kommunala hyresräkningen ge det material 
som erfordras vid dyrortsgrupperingsarbetet. 

En översikt över hyresräkningsorternas antal och folkmängd i jämförelse 
med samtliga samhällen i riket lämnas i följande tablå: 

Av tablån framgår, att hyresräkningen omfattar rikets 'samtliga 167 städer 
och köpingar, 110 municipalsamhällen med minst 1 000 invånare, 28 mindre 
municipalsamhällen samt 190 landskommuner1 (eller »icke-municipala» delar 
av landskommuner). Medtagna äro sålunda inalles 495 orter. Vid närmast 
föregående hyresräkning var motsvarande antal 243. De båda räkningarna 
omfattade inalles 378 resp. 214 kommuner. Det kan tilläggas att vid bearbet
ningen av landskommunernas »icke-municipala» delar ha redovisats 97 icke
administrativa tätorter med minst 1000 invånare (den 31/i2 1935) och 154 
mindre orter.2 

Av folkmängden i rikets samtliga stadssamhällen (exkl. Stockholm) tillhörde 
97'6 % sådana som voro med i hyresräkningen. Motsvarande tal för landskom
munernas »icke-municipala» delar stannade vid 20 l %. Invånarantalet i samt
liga områden, som beröras av hyresräkningen, utgör 49·8 % av rikets totala 
folkmängd (exkl. Stockholm). Vid 1933 års hyresräkning uppgick motsvaran
de jämförelsetal till 34-8 °£. Medräknas Stockholm, ökas hyresräkningsorternas 
andel av hela rikets folkmängd till 54-4 % mot 40'2 % vid föregående hyres
räkning. 

Av ovanstående framgår att i hyresräkningen ingår praktiskt taget all tät
ortsbebyggelse av någon betydenhet (utom Stockholm). De områden av landet 
som uteslutits utgöras huvudsakligen av ren landsbygd, d. v. s. jordbruks- och 
skogsbygder med spridd bebyggelse och inrymmande endast smärre agglome-
rationer (byar och mindre samhällen). 

Prlmllrniaterinlets beskaffenhet. De för 1939 års hyresräkning utarbetade 
frågeformulären skilja sig rät t väsentligt från dem som kommit till använd-

1 Därav i fem fall viss del av kommunen, nämligen Forshaga församling i Grava kommnn, 
Hagfors och Grängesbergs kapellförsamlingar i Norra Råda och Grangärdo kommuner samt Vans
bro och Seskarö kyrkobokföringsdistrikt i Järna och Nedcrtorneâ kommuner. 

2 Till ledning ha varit de uppgifter om icke-administrativa tätorter som lämnas i 1935/3G års 
folkräknings berättelse del I (ang. bl. a. befolkningsagglomerationcr). 
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ning vid föregående räkningar. Med hänsyn till att den av lönekommittén före
slagna metoden för beräkning av hyrestal för olika orter skulle i huvudsak 
följas, infördes en rad frågor rörande lägenheternas utrustning och kvalitet. 
Men även vissa andra frågepunkter äro nyinförda, varigenom bearbetningen av 
det insamlade materialet kan väntas ge en icke oväsentligt vidgad kunskap om 
de faktiska bostadsförhållandena i stadssamhällena. Å andra sidan ha vissa 
tidigare förekommande frågepunkter ändrats, förenklats eller borttagits. De 
vid föregående hyresräkning förekommande kraven på uppmätning i vissa fall 
av rummen ha sålunda bortfallit, vilket inneburit en icke oväsentlig lättnad 
för uppgiftslämnarna. Kvar står endast att boningsrum skola fördelas på så
dana över och under 9 kvm samt att beträffande kök skillnad skall göras mel
lan dylika över och under G kvm. 

Uppgifterna ha liksom vid föregående hyresräkning inhämtats med använ
dande av två olika frågeformulär. Det ena skulle lämnas i ett exemplar för 
varje boningshus och det andra i ett exemplar för varje bostadslägenhet. »Hus
uppgiften» har haft formen av ett kuvert, avsett att innesluta uppgifterna 
rörande lägenheterna i huset. Å kuvertet skulle uppgivas förutom husets adress 
och husägarens namn bl. a. även husets användning (i vad mån det innehåller 
lokaler för annat ändamål än bostad), byggnadsmaterial, antalet våningar, år 
för husets färdigställande samt huruvida huset ombyggts i högre grad under 
de senaste 20 åren. A »lägenhetsuppgiften» frågades efter bl. a. lägenhetens 
belägenhet i huset och upplåtelseform (begagnad av ägaren, upplåten i sam
band med delägarskap i bostadsrätts- eller annan bostadsförening, fritt upp
låten, upplåten av stiftelse eller annat företag av social karaktär, förhyrd i ar
betsgivarens hus, förhyrd i öppna marknaden, outhyrd eller obegagnad). Vi
dare skulle uppgivas lägenhetsinnehavarens namn, yrke, ålder och civilstånd 
samt den tidpunkt, då denne inflyttade i lägenheten. Även vissa uppgifter om 
antalet i lägenheten boende begärdes. Lägenhetens storlek angavs genom upp
gift om antalet boningsrum om 6—9 kvm eller minst 9 kvm och förekomsten 
av kök eller kokvrå (eller kök mindre än 6 kvm), hall, rum för butik, kontor 
etc. Vidare begärdes upplysning om lägenheternas utrustning med olika be
kvämligheter och särskilda utrymmen (tambur, jungfrualkov, garderober, skaf
feri, badrum, duschrum, w. c. eller annat avträde, varmvatten, kokgas, spis, 
elektriskt ljus, vatten och avlopp, varmvatten, centraluppvärmning eller an
nan uppvärmningsanordning e t c ) . För att möjliggöra ett tillämpande av de 
av lönekommittén föreslagna beräkningsgrunderna efterfrågades även golvets 
nivå i förhållande till angränsande mark, förekomsten av kallrum och rum med 
låg takhöjd (under 2-l m) . Slutligen skulle uppgift lämnas om hyresbeloppet 
per år med angivande av om hyran var särskilt låg på grund av anställning, 
släktskap eller något understödsmoment. Därvid skulle även uppgivas huru
vida kostnaden för centralvärme och ersättning för andra förmåner (garage, 
trädgård etc.) medräknats i hyresbeloppet och å andra sidan huruvida ersätt
ning för vatten, sotning, trappljus etc. debiterats särskilt. Till ledning vid for
mulärens ifyllande lämnades vissa anvisningar å kuvertets baksida. 

Fastighetsägaren eller dennes ställföreträdare (vicevärd) var liksom vid 
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föregående hyresräkningar ansvarig för uppgifternas avlämnande. Han hade 
att själv ifylla husuppgiften och däri inlägga lägenhetsblanketterna, vilka 
ifyllts av lägenhetsinnehavarna eller av värden. Enligt givna direktiv skulle 
ägaren i varje fall bereda varje lägenhetsinnehavare tillfälle att granska de för 
lägenheten avgivna uppgifterna och genom underskrift bestyrka deras rik
tighet. 

Materialets granskning och bearbetning. I syfte att erhålla så fullständiga och 
korrekta uppgifter som möjligt föreskrevs i kungl. kungörelsen, att de vid 
hyresräkningen insamlade formulären skulle före insändandet till socialstyrel
sen underkastas granskning och komplettering genom vederbörande kommuners 
försorg. För den skull tillsatte ortsmyndigheterna som regel särskilda gransk
ningskommittéer. Arbetet skulle bedrivas i enlighet med av styrelsen utfärdade 
»Anvisningar för granskning av bostadsuppgifter vid 1939 års allmänna hy-
resräkning». Detta lokala granskningsarbete har varit av betydande värde icke 
minst på grund av den ortskännedom, varöver medlemmarna i dessa kommit
téer förfogade. Vid den eftergranskning, som företogs inom socialstyrelsen, be
fanns emellertid i åtskilliga fall att ett icke obetydligt antal fel och ofullstän
digheter fortfarande förefunnos i materialet. För flertalet orter måste därför 
ett antal formulär återsändas till granskningskommittéerna i och för ytterligare 
kontroll och komplettering. 

Det bör framhållas att bostadsuppgifter skulle enligt kungörelsen avlämnas 
för »annan fastighet än jordbruksfastighet». I praktiken har detta enligt social
styrelsens anvisningar inneburit, att huvudbyggnad å en jordbruksfastighet 
icke behövt redovisas, ej ens om den varit uthyrd, och icke heller andra bo
stadshus å jordbruksfastigheten, för så vitt de ej hyrts eller ägts av utomstå
ende, vid gårdens jordbruk ej sysselsatta personer. Denna bestämmelse, som 
av lämplighetsskäl i någon mån begränsat redovisningen av bostadsbeståndet 
i allmänhet, torde sålunda i verkligheten ej förhindrat en praktiskt taget full
ständig redovisning av lägenheter uthyrda i öppna marknaden. 

Vid bearbetningen inom socialstyrelsen har det framför allt gällt att särskilt 
urskilja egentliga bostadslägenheter uthyrda i öppna marknaden, till vilka be
räkningen av hyresmedeltal begränsats. Man har först och främst utsorterat, 
förutom möblerade rum och lägenheter, som icke alls användas som bostad, alla 
bostadslägenheter, som jämte boningsrum även inrymma rum för butik, kontor, 
verkstad o. dyl. eller äro överhuvud taget förhyrda tillsammans med dy
lika icke-bostadslokaler (s. k. blandade lägenheter). Av de lägenheter som 
återstå (s. k. egentliga bostadslägenheter) ha uteslutits av ägaren begag
nade lägenheter, lägenheter ägda av bostadsförening (såväl uthyrda som 
upplåtna i samband med delägarskap), lägenheter upplåtna av bostadsstiftelse 
eller annat företag av bostadssocial karaktär, av arbetsgivare till egna arbets
tagare upplåtna eller uthyrda lägenheter (på grund av att i dessa fall fritt 
hyresavtal merendels icke föreligger), lägenheter som upplåtits mot särskilt 
låg hyra på grund av släktskap eller något understödsmoment, lägenheter i av 
stat och kommun ägda fastigheter, av hälsovårdsmyndighet utdömda lägen-

(forts. sid. 130) 
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Antal hyreslägenheter och 
Förklaring. För varje län redovisas först stader, köpingar och municipalsamhällen samt där-

salanda icke inom resp. landskommuner eventuellt befintliga municipalsamhällen. Efter dessa 
mnnicipala» tätorter — industri-, stations-, brukssamhällen etc. (ind.-sh., st.-sh., brukssb. etc.) — 
heter redovisats. — Ett streck (—) innebär att icke någon lägenhet finnes redovisad. En punkt ( • ) 
valstil, äro grundado pä 5—9 uppgifter. De hyresmedeltal, som redovisas med vanlig stil, äro 
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medelhyror inom olika orter. 

efter >icke-municipala» delar av undersökta landskommuner. Sistnämnda uppgifter inbegripa 
siffror återges med mindre stil uppgifter för sådana inom resp. landskommun belägna »icke-
och återstående mera glest bebyggda delar (>landsbygdsområde»), för vilka minst 100 hyrcslägen-
markerar att resp. kategori omfattar mindre än 5 lägenheter. Hyresmedeltal, angivna med medie-
eâlunda alltid grundade pä minst 10 uppgifter. — Ytterligare förklaringar återfinnas i texten. 
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1 Inkl. Tunabergs egnahemsomr. samt Nyby o. Myrby förorter. 
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1 Inkl. Ivöverken, st.-sh. o. ind.-sh. 
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heter samt lediga lägenheter. Att samtliga kommunala lägenheter uteslutits 
betingas av att sådana lägenheter endast sällan kunna betecknas såsom typiska 
för de å fria marknaden uthyrda bostäderna. Huvudmassan av de kommunala 
lägenheterna brukar nämligen utgöras av bostäder för arbetstagare hos kom
munen, av lägenheter i gaturegleringsfastigheter, vilka äro avsedda att snart 
rivas och vanligen äro av relativt låg kvalitet, eller av bostäder, som i under
stödssyfte upplåtas mot tämligen ringa hyresersättning. 

Vid bearbetningen ha för varje lägenhet noga studerats bl. a. dels årshyrans 
storlek och de förmåner av olika slag den angivna årshyran utgjort ersättning 
för och dels eventuella uppgifter om att tilläggsavgift utgått för något ända
mål. Syftet har varit att nå största möjliga likformighet i hyresuppgifterna. På 
flertalet orter har i enstaka fall hyresgästen haft att erlägga utöver hyran ett 
särskilt belopp för vissa förmåner, för vilka i vanliga fall ersättning ingår i hy
ran (vatten, sotning o. dyl.). Dessa tilläggsavgifter ha inräknats i hyran. Be
loppen ha i varje särskilt fall noga kontrollerats eller beräknats med ledning 
av gällande taxor, vilka infordrats från de olika orterna. Det förtjänar påpekas 

1 Inkl. Bjurliden o. Strömfors byar. — 2 T i l l h ö r Nedertornea lk. 
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att dylika justeringar behövt göras i relativt få fall. Ett undantag har emeller
tid gjorts för den största förekommande posten — kostnaden för centralupp
värmning. I de fall värmekostnaden ej varit inräknad i hyran har den ej vär
derats och lagts till hyresbeloppet. Dylika centralvärmelägenheter med bränsle
tillägg ha i stället vid bearbetningen hållits skilda från det stora flertalet 
lägenheter, för vilka värmeersättning ingått i hyran. 

Hyresmedeltal för olika orter. I huvudtabellen redovisas antalet hyreslägen
heter och medelhyror per år för alla hyresräknade orter: städer, köpingar, mu-
nicipalsamhällen och de »icke-municipala» delarna av undersökta landskom
muner. Uppgifter lämnas även för sådana inom landskommun belägna »icke
administrativa» tätorter och landsbygdsdelar, som innehålla minst 100 hyres
lägenheter. 

Liksom vid föregående hyresräkningar meddelas uppgifter för lägenheter 
med och utan centralvärme av olika storlekskategorier från enkelrum upp till 
lägenheter om 5 rum och kök. Vissa tämligen sparsamt förekommande lägen
hetskategorier ha uteslutits, nämligen lägenheter om 2 eller flera rum och kok-



132 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 2 

vrå, dubbletter, tripletter etc. samt lägenheter om 6 eller flera rum och kök. Det 
förtjänar i detta sammanhang påpekas att vid senaste beräkningar av hyres-
medeltal för dyrortsgrupperingsändamål uteslutits alla lägenheter, vilka inne
hålla något boningsrum mindre än 9 kvm. Dessa lägenheter ha emellertid med
räknats i den här införda tabellen. 

I fråga om lägenheter med centralvärme ingår värmekostnaden i hyresbelop
pen. Vid föregående hyresräkning voro hyresmedeltalen grundade på samtliga 
centralvärmelägenheter. Före medeltalsberäkningen hade nämligen i fråga om 
de lägenheter, där värmekostnaden icke medräknats i hyresbeloppen, den upp
givna hyran ökats med en uppskattad värmekostnad. Man utgick därvid från 
bl. a. uppgifter om bränslepriser inom olika orter, vilka inhämtats i och för det 
samtidigt pågående dyrortsgrupperingsarbetet. Denna gång föreligger emel
lertid icke dylikt material. De medelhyror för centralvärmelägenheter, som 
meddelas i huvudtabellen, äro därför grundade på uppgifterna för lägenheter 
med värmekostnaden inberäknad i de kontrakterade hyresbeloppen. De lägen
heter, som sålunda uteslutits från medeltalsberäkningarna, äro emellertid å det 
stora flertalet orter ytterst fåtaliga, högst en eller annan procent av samtliga. 
Endast för en del orter i sydligaste Sverige noteras högre procenttal. Denna 
olikhet i beräkningssättet är sålunda i regel utan nämnvärd betydelse. 

Vid bearbetningen av hyresräkningsmaterialet har emellertid även den av 
lönekommittén föreslagna kvalitetsgrupperingen av hyreslägenheterna följts 
med vissa, av praktiska skäl betingade förändringar. Till en början utsöndra
des lägenheter, som brusto i fråga om minst en av följande fordringar: 

a) golvets nivå minst 30 cm över angränsande mark, 
b) rumshöjden i varje rum ej lägre än 2 l m, 
c) alla boningsrum möjliga att uppvärma, samt 
d) både vatten- och avloppsledning inom lägenheten. 
Dessa utsöndrade lägenheter, vilka fördelats på ett par olika kvalitetsgrup

per, redovisas ej i huvudtabellen. De återstående lägenheterna »utan brist» ha 
fördelats på följande tre kvalitetsgrupper: 1) lägenheter utan centralvärme, 2) 
lägenheter med centralvärme men utan badrum samt 3) lägenheter med cen
tralvärme och badrum. I tabellen lämnas hyresmedeltal för lägenheter om 1 rum 
och kök, 2 rum och kök samt 3 rum och kök tillhörande dessa tre sistnämnda 
kvalitetsgrupper. 

I tabellen ha även införts uppgifter för Stockholm, hämtade från den kom
munala hyresräkningen för år 1939. Dessa siffror äro emellertid ej helt 
jämförliga med dem som redovisas för övriga orter. De avse nämligen samt
liga förhyrda lägenheter, sålunda icke blott lägenheter förhyrda i öppna mark
naden utan även lägenheter uthyrda av stat och kommun, bostadssociala stif
telser, bostadsföreningar etc. Av de 154 298 redovisade lägenheterna beräk
nas omkring 125 000 vara uthyrda i öppna marknaden. Hyrorna för de senare 
lägenheterna befunnos vid en speciell bearbetning för socialstyrelsens räkning 
avvika obetydligt från de i tabellen publicerade siffrorna för samtliga uthyrda 
lägenheter. 
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Byggnadskostnadsutredningen. 
Den 29 januari 1941 överlämnade 1940 års byggnadskostnadssakkunniga 

till socialministern ett enhälligt betänkande med utredning angående bygg
nadskostnaderna (S. O. U. 1941: 4 ) . De sakkunniga, som tillkallats den 1 
augusti 1940 för att verkställa utredning rörande nuvarande byggnadskostna
der på land och i stad samt undersöka vilka åtgärder, som tarvas för deras 
förbilligande, ävensom inkomma med det förslag, vartill utredningen kunde 
giva anledning, ha utgjorts av byråchefen Alf Johansson (ordförande), andre 
ordföranden i landsorganisationen Gunnar Andersson, byggmästaren Olle Eng-
kvist, arkitekten Sven Wallander och agronomen K. A. örbom med fil. lic. 
Gustav Cederwall som sekreterare. 

Bakgrunden till utredningsuppdraget utgöres av den kris, som omedelbart 
efter krigsutbrottet främst på grund av kreditåtstramningen drabbade bygg
nadsverksamheten. Efter mycket kort tid inställde sig antalet uttagna bygg
nadslov vid en nivå av omkring tiondedelen av 1939 års byggnadsverksamhet. 
Tidigare planlagda eller påbörjade byggen fullföljdes emellertid, varför anta
let färdigställda lägenheter under det första krigsåret uppgick till omkring 
hälften av föregående års. 

Bostadsefterfrågan har även inskränkts något men icke mer än att hela till
skottet till bostadsbeståndet under 1940 konsumerats och därtill lägenhetsre
serven minskats eller på åtskilliga orter helt uttömts. Endast i ett fåtal städer, 
däribland dock Stockholm, har reserven förblivit oförändrad eller vuxit. Be
räkningar rörande det under närmaste år behövliga tillskottet av nya lägen
heter peka på en bostadsproduktion av mellan tredjedelen och hälften av 1939 
års omfattning som erforderlig för att hindra en allvarlig bostadsbrist. 

Risken för starkt tilltagande bostadsbrist synes vara så stor, att det enligt 
de sakkunnigas mening är påkallat att hålla åtgärder i beredskap för en offent
lig övervakning och kontroll av hyresutvecklingen. 

Det enda verkliga botemedlet mot såväl bostadsbrist som hyresstegring är 
en tillräcklig byggnadsverksamhet till kostnader, som icke göra högre hyror 
erforderliga. De efter krigsutbrottet stegrade räntorna samt höjda material
priser och löner ha emellertid medfört, att hus, som nu byggas, kräva — bort
sett från uppvärmningskostnaderna — mellan 25 och 30 procent högre hyror än 
de före kriget byggda. Byggnadskostnadssakkunniga ha i sina kalkyler som 
riktmärke haft en begränsning av de årliga fastighetskostnaderna till den ni
vå, som gällde före krigsutbrottet. 

De sakkunniga ha funnit den lämpligaste formen för åtgärd i fråga om bo
stadsbyggandets kapitalförsörjning och kreditvillkor vara en kombination av 
tertiärlån enligt nu gällande regler och en statlig garanti för räntan på pri
mär- och sekundärlån (samt för kapitaltillgång) för godkända byggnadsföre
tag. Det egentliga lånebehovet för de fastigheter, som börja byggas under 
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förra delen av 1941, inträder först under slutet av detta år och början av näst-
följande. Om under mellantiden den allmänna ränteutvecklingen på kapital
marknaden har lett till en räntenivå, som motsvarar den garanterade, har den 
statliga garantin under tiden fyllt den i nuvarande läge ytterst betydelsefulla 
funktionen a t t undanröja den förlamande osäkerheten om kreditmöjligheter och 
kreditvillkor. Subvention i egentlig mening skulle i sådant fall icke förekom
ma. Om den allmänna ränteutvecklingen icke skulle motsvara detta mål, skulle 
den statliga garantin övergå i en viss genom de förmedlande kreditinstituten 
utanordnad subvention under viss tid, lämpligen 10 år. De sakkunniga anse 
uppfyllandet av det uppställda målet kräva en bottenlåneränta av 35 %, till 
vilken räntesats garantin borde knytas. 

De sakkunniga anse sig på grundval av sina undersökningar rörande ma
terialpriserna icke våga räkna med någon nämnvärd reduktion från detta håll. 
De för materialprisstegringen mest avgörande faktorerna, bränslepris, järn
pris och transportkostnader, äro väsentligen bundna av omständigheter utanför 
byggnadsmarknaden. Den utsikt till reduktion, som på vissa punkter förelig
ger, torde i det hela uppvägas av risken för ytterligare prishöjningar på andra 
punkter. De sakkunniga rekommendera emellertid åt priskontrollnämnden att 
upptaga prissättningen på järn och cement till förnyad prövning. 

Från de större städerna insamlade uppgifter angående tomtpriserna visa, att 
dessa under tiden 1935—39 stigit icke obetydligt. Stegringen växlar olika orter 
emellan men kan i genomsnitt anses uppgå till omkring 30 %. En sänkning 
tillbaka till omkring 1935 års läge betrakta de sakkunniga som ett rimligt 
krav. 

De sakkunniga avråda mycket bestämt från ett bostadsbyggande med en 
i fråga om utförande och utrustning lägre klass än den på senare tid vanliga. 
Emellertid finnas enligt vad tekniska utredningar visa betydande möjligheter 
att genom ett riktigt utförande av konstruktioner vinna besparingar. Vidare 
rekommendera de sakkunniga en sänkning av rumshöjden från nu vanliga 270 
till 250 meter, ett enklare utförande av installationerna för värme, vatten och 
elektricitet, en högre placering av fastigheterna i förhållande till den omgivan
de markens nivå, ett förläggande av förvaringsutrymmena till källaren i stäl
let för till vinden samt största sparsamhet med balkonger, parkettgolv, kyl
skåp, öppna spisar och vissa inredningsdetaljer av lyxkaraktär. En samman
räkning av dylika besparingsmöjligheter ger en minskning av byggnadskost
naderna med omkring 8 %. 

Beträffande löne- och arbetsförhållandena inom byggnadsindustrin har inom 
socialstyrelsen för de sakkunnigas räkning utförts en statistisk undersökning, 
vilken refereras på annan plats i detta häfte. Då de inom byggnadsbranschen 
tillämpade ackordsprislistorna enligt uppgifter från flera håll varit behäftade 
med vissa brister, ha på de sakkunnigas initiativ förslag till eii teknisk revision 
av prislistorna utarbetats av byggmästarföreningarnas mätningsexperter och 
arbetsgivarorganisationernas funktionärer. För att åstadkomma en säsong
utjämning inom byggnadsindustrin skissera de sakkunniga ett system med lönen 
differentierad efter sysselsättningstiden, innebärande viss merbetalning av ar-
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betsgivarna för kortare anställningar. Dessa lönetillägg äro så avvägda, att 
den enskilde arbetsgivaren får ett direkt ekonomiskt intresse av att söka åstad
komma en jämnare sysselsättning. De sakkunniga framställa detta förslag till 
allvarligt övervägande av arbetsmarknadsparterna. Slutligen ha de sakkun
niga gjort en jämförelse mellan inkomstförhållandena inom byggnadsindustrin 
och andra verksamhetsgrenar, främst verkstadsindustrin. 

Det tillkommer arbetsmarknadsorganisationerna att ingå överenskommelse 
om lönevillkoren inom byggnadsfacken. Utifrån resultaten av de utförda un
dersökningarna och jämförelserna om rådande löneförhållanden ha de sakkun
niga vid summeringen av reduktionsmöjligheterna räknat med en sänkning 
av lönekostnaderna vid nybyggnad för bostadsändamål från den vid slutet av 
år 1940 gällande nivån med 12 à 15 %. En dylik sänkning torde icke bringa 
byggnadsarbetarnas lönevillkor under de i jämförliga fack i allmänhet gäl
lande. 

Då den byggnadsverksamhet, som under det närmaste året kan komma till 
stånd, huvudsakligen kommer att vara den, för vilken den statliga räntegarantin 
kommer att tillämpas, kan en kontroll i samband med denna kreditgivning ord
nas. Kontrollen, som de sakkunniga närmast tänker sig knuten till byggnads
lånebyrån, skall omfatta såväl byggnads företagarnas tekniska och ekonomiska 
kompetens som de i hans finanskalkyler ingående posterna. Genom denna kon
troll torde även byggnadsverksamhetens säsongförändringar kunna påverkas. 

Angående byggnadskostnaderna på landsbygden visa från hushållningssäll
skap, egnahemsdirektörer, stiftsjägmästare och boställsnämndsordförande in
hämtade uppgifter, att byggnadskostnaderna där stigit med omkring 35 % under 
åren 1935—39 och med ytterligare inemot 15 % under det senaste året. De sak
kunniga rekommendera en rådgivningsverksamhet i byggnadsfrågor för lands
bygden, vid vilken byggnadstekniker, jordbruksekonomer och andra fackmän 
få samverka. För att tillfredsställa det enligt samstämmiga uppgifter mycket 
stora behovet av byggnadskunniga arbetsförmän föreslå de sakkunniga, att vissa 
kurser anordnas. Beträffande materialförsörjningen för landsbygden rekom
menderas en upplysning rörande priserna, ordnad genom jordbrukarnas egna 
organisationer, samt ingående av vissa avtal om priser och rabatter. I samband 
med rådgivningen synes standardiseringsarbetet kunna befordras. 

De sakkunniga anse sig kunna förklara de för städerna utarbetade ackords
prislistorna olämpliga för landsbygdens förhållanden. Ett krav på lönesyste
met är vidare, att det icke skall hindra en önskvärd användning av jordbrukets 
eget folk för byggnadsarbete. De sakkunniga uttala, att det synes dem önsk
värt, att arbetsmarknadens parter noga undersöka, huruvida icke speciella över
enskommelser kunna träffas för landsbygden, vilka ta sikte på att avlägsna 
de anledningar till missnöje, som åberopats som skäl för ändring av nuvarande 
system. 

Såvitt de sakkunniga kunna se, finnes för ett uppordnande av förhållandena 
på landsbygdens arbetsmarknad, vad gäller byggnadsarbetet, ingen annan väg 
än den, som på andra områden redan tidigare beträtts och som består däri, att 
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organisationer på ena sidan mötas av organisationer på den andra, vilka sedan 
genom inbördes avtal åstadkomma en reglering av förhållandena. Att tillgripa 
en tvångslagstiftning för landsbygdens del för att förhindra en utveckling, 
som på andra områden redan ägt rum, torde icke vara att rekommendera. 

Då olägenheterna av tillämpningen av för städerna utarbetade ackordspris
listor äro så stora, att de i det närmaste utgöra ett absolut hinder för byggnads
verksamhet på landsbygden, rekommendera de sakkunniga en provisorisk över
enskommelse om tillämpning av timlön för byggnadsarbeten på landsbygden, 
intill dess en mera definitiv överenskommelse kan träffas. 

Gustav Cederwall. 

Inkomstförhållandena för byggnadsarbetare 1938—1939. 
Undersökningens tillkomst. Genom kungl. brev den 12 september 1940 erhöll 

socialstyrelsen uppdrag att i samråd med 1940 års byggnadskostnadssakkun-
niga verkställa en undersökning av byggnadsarbetarnas årsinkomster och ar-
betssäsonger. En utförlig redogörelse för undersökningen har publicerats i 
de sakkunnigas utredning angående byggnadskostnaderna (S. O. U. 1941: 4), 
för vars innehåll en översikt lämnas på annan plats i detta häfte. I det föl
jande lämnas en sammanfattning av undersökningens huvudresultat. 

Socialstyrelsens undersökning ar årsinkomster och sysseMttningsförhällanden. 
Undersökningen av byggnadsarbetarnas årsinkomster och sysselsättningsför-
hållanden har, i likhet med tidigare inom socialstyrelsen utförda undersök
ningar rörande arbets- och inkomstförhållanden för skogsarbetare och sågverks
arbetare,1 baserats på anmälningar om olycksfall i arbete. Enligt formuläret 
för dylik anmälan skall vederbörande arbetsgivare angiva bl. a. den skadades 
födelseår och -dag, civilstånd, yrke och bostad. För vederbörande olycksfalls
försäkringsanstalts behov skall vidare ett helt arbetsår närmast före olycks
fallsdagen redovisas på så sätt, att för varje period, under vilken den skadade 
haft arbetsanställning, uppgivas sysselsättningens art, antal arbetsdagar, kon
tant inkomst och naturaförmåner, varjämte för övriga tidsperioder lämnas upp
lysning om huruvida vederbörande arbetat för egen räkning eller saknat arbete 
på grund av sjukdom, arbetslöshet eller annan orsak. 

Undersökningen har tillgått så, att inom riksförsäkringsanstalten först ut
sorterades sådana anmälningar om under år 1939 inträffade olycksfall, som 
avsågo arbetare inom husbyggnadsfacket, varefter vissa uppgifter från dessa 

1 Soc. Medd. årg. 1935, sid. 809 (skogsarbetare) och årg. 1940, sid. 440 (sågverksarbetare). — 
Se även Skogsbygdens arbeta- och levnadsvillkor, del I (Sthlm 1938), sid. 210 o. f. 
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anmälningsblanketter överfördes till kartoliner, som bearbetats inom social
styrelsen. 

Vid materialets bearbetning har man uteslutit anmälningar, som avsett ar
betsförmän, lärlingar och kvinnor samt arbetare, som voro söner eller fäder 
till respektive arbetsgivare; anmälningar, i vilka redovisats inkomster av 
självständig förvärvsverksamhet eller arbete för egen räkning, ha behandlats 
separat. Av de återstående anmälningarna befunnos 6 308 innehålla använd-
bara uppgifter om den sammanlagda arbetsinkomsten under ett år tillbaka 
från olycksfallstillfället. 

De redovisade arbetarna ha fördelats på 11 yrkesgrupper i huvudsaklig 
anslutning till den gruppering, som tillämpades av 1934 års byggnadsindustri
sakkunniga vid deras undersökning av inkomstförhållandena för arbetsgivare 
och löntagare inom byggnadsindustrin (S. O. U. 1938: 3, sid. 152 o. f.), näm
ligen : 

459 murare, 1 743 byggnadsträarbetare, 14 glasmästeriarbetare, 1 991 bygg
nadsgrovarbetare, 273 målare, 141 plåtslagare, 803 rörarbetare, 77 byggnads-, 
smides- och metallarbetare, 459 elektriska arbetare, 13 chaufförer och trans
portarbetare, 335 arbetare utan angivet yrke och arbetare tillhörande diverse 
specialiteter. 

Inom varje yrkesgrupp ha arbetarna fördelats på följande ortsgrupper: 
Stockholm med förorter (Djursholm, Lidingö, Sundbyberg, Stocksund, 

Saltsjöbaden, Solna, Danderyd, Täby, Sollentuna, Järfälla, Spånga, Nacka, 
Huddinge, Salem, Botkyrka, Bo, Gustavsberg, östra Ryd, Lovö, Tyresö), 

Göteborg med förorter (Mölndal, Partilie, V. Frölunda, Torslanda, Björ-
landa, Tuve, Säve, Backa, Råda, Landvetter, Askirn, Kållered), 

Malmö med förorter (Bunkeflo, Lomma, Burlöv), 
städer med 30 000—100 000 invånare, 

» och köpingar » 10 000—30 000 » 
» » » > under 10 000 » 

landskommuner (se nedan). 
Landskommunerna ha fördelats på landsdelar och näringstyper. Landsdels-

indelningen är den inom socialstatistiken brukliga, östra Sverige omfattar 
sålunda Stockholms, Uppsala, Västmanlands, Södermanlands och Östergöt
lands län, Småland och öarna Jönköpings, Kronobergs, Kalmar och Gotlands 
län, södra Sverige Blekinge, Kristianstads och Malmöhus län, västra Sverige 
Hallands, Göteborgs och Bohus, Ålvsborgs, Skaraborgs, Värmlands och Öre
bro län samt norra Sverige Kopparbergs, Gävleborgs, Västernorrlands, Jämt
lands, Västerbottens och Norrbottens län. 

Landskommunernas fördelning efter näringstyper ansluter sig till 1930 
års folkräkning. Som A-kommuner betecknas kommuner med minst 75 % av 
befolkningen tillhörande jordbruk med binäringar; i B-kommunerna tillhörde 
50—75 % av befolkningen jordbruk med binäringar; i C-kommunerna tillhör
de mindre än 50 % av befolkningen jordbruk med binäringar, och mindre än 
2/3 av befolkningen bodde i tätorter; i D-kommunerna bodde minst 2/3 av be
folkningen i tätorter. 
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Arbetarna inom varje yrkesgrupp ha vidare fördelats på åldersklasser efter 
åldern den 31 december 1938. 

Materialets sammansättning och representativitet. Då antalet byggnadsarbetare 
i vidare mening under 1938—1939 kan uppskattas till 150 000 à 160 000, 
skulle de 6 308 arbetare, för vilka uppgifter om årsinkomsten kunnat erhållas, 
representera c:a 4 % av byggnadsarbetarkåren. 

Det är sannolikt, att olycksfallsanmälningarna i viss mån ensidigt represen
tera arbetare med längre årsarbetstid, då ju risken för olycksfall i arbete under 
ett år bör vara positivt korrelerad med antalet arbetsdagar under året. Under
sökningsmaterialet utgör vidare ett i viss mån tendentiöst urval bland samt
liga anmälningar, enär användbara uppgifter om inkomsterna under ett år läm-

Xab. 1. Byggnadsarbetarnas fördelning efter årsinkomstens storlek 1938—1939. 
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nats för det stora flertalet arbetare med långvarig anställning hos samme ar
betsgivare, medan däremot fullständiga inkomstuppgifter ofta saknades för ar
betare med kortare och mera tillfällig anställning vid olyckstillfället. De här 
anförda förhållandena ge skäl att förmoda, att det använda materialet i viss 
mån ensidigt representerar arbetare med längre årsarbetstid och högre årsin
komster. Å andra sidan är att märka, att de uppgivna årsinkomsterna i många 
fall äro för låga, beroende på att arbetsgivarna icke alltid som inkomst redovi
sat ackordsöverskott, som avsett arbeten utförda kort före olycksfallet. I frå
ga om årsinkomsterna verka de olika felkällorna i motsatt riktning. Vad be
träffar antalet arbetsdagar per år, innebära de en tendens till för höga me
deltal. 

Tab. 2. Standardiilknade medeltal för årsinkomsten 1938-1939 (kr.) Inom olika 
yrkesgrupper. 

Byggnadsarbetarnas årsinkomster. I tab. 1 meddelas beträffande murare, bygg-
nadsträarbetare, byggnadsgrovarbetare, målare, rörarbetare och elektriska ar
betare fördelningen efter den sammanlagda årsinkomsten av arbete inom bygg
nadsindustrin och övriga fack samt medianer och medeltal för årsinkomsten. 
Av tabellen framgår, att årsinkomsterna visade en avsevärd spridning icke 
blott för varje yrkesgrupp i dess helhet, utan även för varje ortsgrupp och ål
dersgrupp. — Då undersökningen grundar sig på anmälningar om olycksfall, 
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som inträffat under år 1939, avse siffrorna inkomster under ett arbetsår, som 
för varje redovisad arbetare infallit någon gång mellan den 2 januari 1938 
och den 31 december 1939. 

Som ovan framhållits, saknades uppgifter om inkomsterna under ett år sär
skilt ofta beträffande arbetare med kortare och mera tillfällig anställning. 
Man har sökt eliminera verkningarna av denna ojämnhet i materialets samman
sättning genom s. k. »standardräkning» av de genomsnittliga årsinkomsterna. 
Härvid ha de redovisade medelinkomsterna för arbetare med en anställnings
tid under, respektive över ett år och arbetare utan angiven anställningstid 
»sammanvägts» med hänsyn till den relativa frekvensen av dessa tre kategorier 
bland samtliga olycksfallsskadade arbetare inom respektive grupp. Då års
inkomsterna i allmänhet voro något större för arbetare med minst ett års an
ställningstid än för arbetare med kortare anställningstid, ligga dessa standard-
räknade medelinkomster, som återgivas i tab. 2, i regel något lägre än motsva
rande enkla medeltal för årsinkomsterna enligt tab. 1. Det är emellertid osä
kert, huruvida den anförda felkällan helt eliminerats genom standardräkningen. 
Å andra sidan må ännu en gång framhållas, att arbetsgivarnas inkomstredovis
ning icke alltid varit fullständig. 

I nedanstående tablå meddelas de genomsnittliga årsinkomsterna för de yr
kesgrupper, som icke redovisats i tab. 1 och 2 : 

Om de olika yrkesgrupperna ordnas i en fallande skala efter den genom
snittliga årsinkomsten, finner man att murare hade den högsta medelinkoms
ten; därnäst följa glasmästeriarbetare, »övriga metallarbetare», rörarbetare, 
målare, elektriska arbetare, byggnadsträarbetare, plåtslagare, byggnadsgrov
arbetare, chaufförer och transportarbetare, arbetare utan angivet yrke m. fl. 
Relationerna mellan de olika yrkesgruppernas årsinkomster äro väsentligt 
andra i landskommunerna än i städer och köpingar, såsom framgår av nedan
stående tablå, i vilken de genomsnittliga årsinkomsterna för olika yrkesgrup
per uttryckts i procent av murarnas genomsnittsinkomst: 
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Om man med ledning av tab. 1 och 2 jämför inkomstförhållandena inom olika 
ortsgrupper för arbetare, tillhörande en och samma yrkesgrupp, finner man i 
stort sett en tendens till stegring av årsinkomsten med växande ortsstorlek; 
detta gäller vare sig man jämför medianinkomsterna eller de genomsnittliga 
årsinkomsterna. I fråga om byggnadsgrovarbetare finner man dock något hög
re årsinkomster i städer och köpingar med under 10 000 invånare än i städer 
och köpingar med 10 000—30 000 invånare. I Malmö voro grovarbetarnas in
komster något lägre än i städer med 30 000—100 000 invånare, och målarnas 
och de elektriska arbetarnas inkomster voro därstädes lägre än i städer och kö
pingar med 10 000—100 000 invånare. 

Inom samtliga yrkesgrupper voro de genomsnittliga årsinkomsterna för 
landsbygden i dess helhet lägre än i de minsta städerna och köpingarna (under 
10 000 invånare). När landskommunerna fördelas efter näringstyper, fram
träda i D-kommunerna högre genomsnittsinkomster än i städer och köpingar 
under 10 000 invånare för murare, träarbetare, målare och rörarbetare, under 
det grovarbetare och elektriska arbetare i varje grupp av landskommuner hade 
lägre genomsnittsinkomster än i de minsta, städerna och köpingarna. Vid jäm
förelse mellan landskommuner, tillhörande olika näringstyper, finner man att 
genomsnittsinkomsterna för murare, träarbetare, grovarbetare, målare och rör
arbetare voro högre i D-kommunerna än i övriga kommuntyper. För murare, 
träarbetare, grovarbetare och rörarbetare voro inkomsterna lägst i A-kommu
nerna. 

Om man fördelar landskommunerna efter landsdelar, finner man att genom
snittsinkomsterna för murare, träarbetare, grovarbetare, målare och elektriska 
arbetare voro högst i östra Sverige samt att inkomsterna för träarbetare, grov
arbetare, målare, rörarbetare och elektriska arbetare voro lägst i Småland och 
öarna. 

Vid jämförelse mellan olika åldersgrupper av arbetare framträder en ten
dens till ökning av årsinkomsten med stigande levnadsålder, bortsett från den 
högsta eller de båda högsta åldersgrupperna (60 år och däröver, respektive 50 
år och däröver). För murare och målare nådde den genomsnittliga årsinkoms
ten sitt maximum i åldersgruppen 50—59 år, för träarbetare, grovarbetare, 
rörarbetare och elektriska arbetare i gruppen 40—49 år. 

Det bör framhållas, att åtskilliga av de medeltal, som ligga till grund för 
ovan anförda jämförelser, avse mycket små grupper av arbetare. Vidare är 
att märka, att tendenserna icke bli alldeles desamma, om man i stället för de 
genomsnittliga årsinkomsterna jämför medianinkomsterna. 

Vad beträffar de yrkesgrupper, som icke redovisats i tab. 1 och 2 (glasmäs-
teriarbetare, plåtslagare, »övriga metallarbetare», chaufförer och transport
arbetare samt arbetare utan angivet yrke m. fl.), måste varje jämförelse mellan 
olika orts- och åldersgrupper bedömas med största försiktighet på grund av 
materialets ringa omfattning. Beträffande de två största av dessa yrkesgrup
per, plåtslagare och arbetare utan angivet yrke m. fl., finner man i stort sett 
samma tendens till stegring av årsinkomsterna med växande ortsstorlek som 
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för de i tab. 1 och 2 redovisade grupperna. I stort sett stiger genomsnitts
inkomsten för dessa yrkesgrupper med stigande ålder t. o. m. gruppen 40— 
49 år. 

Arbetstiden per år. I fråga om antalet arbetsdagar under ett år var olycks
fallsmaterialet mindre fullständigt än i fråga om årsinkomsterna. Man har 
emellertid sökt uppskatta det genomsnittliga antalet arbetsdagar för olika yr
kesgrupper och ortsgrupper med ledning av uppgifterna för de arbetare, för 
vilka såväl årsinkomsten som antalet arbetsdagar redovisats. Enligt dessa 
beräkningar hade murarna en årsarbetstid av i medeltal 267 dagar i städer och 
köpingar, 247 dagar i landskommunerna och 266 dagar i genomsnitt för hela 
riket; motsvarande tal voro för träarbetare 263, 235, 255, för grovarbetare 258, 
235, 253, för målare 257, 228, 254, för rörarbetare 259, 244, 257 och för 
elektriska arbetare 266, 260, 266 dagar. Av ovan anförda skäl torde dessa 
medeltal ligga högre än den verkliga genomsnittliga arbetstiden för resp. 
grupper. 

Anställningstiden Inom och utanför byggnadsfacket. För det stora flertalet re
dovisade arbetare förelågo uppgifter om den tid, under vilken vederbörande 
varit anställd hos den arbetsgivare, i vars verksamhet olycksfallet inträffat. 
Dessa uppgifter torde dock ej vara fullt jämförbara inbördes, enär arbetare, 
som under en längre tid varit anställda hos samme arbetsgivare med vissa 
avbrott, i en del fall redovisats såsom anställda först då den sista anställnings
perioden började, men i andra fall redovisats såsom anställda sedan flera år 
tillbaka. En anställningstid överstigande ett år hade redovisats för c :a hälften 
av samtliga murare, träarbetare, grovarbetare och arbetare utan angivet yrke. 
Inom övriga fack hade flertalet arbetare varit anställda minst ett år hos den 
siste arbetsgivaren. 

Av olycksfallsanmälningarnas uppgifter om arbetarnas olika sysselsättning
ar under året före olycksfallet framgår icke alltid, inom vilka fack vederböran
de varit sysselsatt, enär i vissa fall endast arbetsgivarens namn eller firma an
givits. Arbete utanför byggnadsfacket hade uttryckligen redovisats för 2 mu
rare, 49 träarbetare, 138 grovarbetare, 3 målare, 22 rörarbetare och 10 elekt
riska arbetare. 

Byggnadsträarbetareförbundets Inkomststatistik. Inom svenska byggnadsträar-
betareförbundet pågår f. n. en statistisk undersökning rörande sysselsättning 
och arbetsinkomster för förbundets medlemmar under år 1939. En del av ma
terialet till denna undersökning har ställts till socialstyrelsens förfogande. I 
tablån å följande sida meddelas vissa uppgifter om årsarbetstid och årsin
komster inom yrket. 
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I Stockholm var medelårsinkomsten (inberäknat inkomster utom yrket) år 
1939 enligt byggnadsträarbetareförbundets undersökning 5 225 kr., d. v. s. 
något mindre än den standardräknade medelårsinkomsten för byggnadsträ-
arbetare 1938—39 i Stockholm med förorter enligt socialstyrelsens undersök
ning (5 294 kr.). För Göteborg, respektive Göteborg med förorter, voro mot
svarande medeltal 3 932 och 4 296 kr. och för Malmö, respektive Malmö med 
förorter 3 973 och 3 961 kr. I fråga om övriga orter har en liknande direkt 

Tab. 8. Genomsnittliga timWrtJänster 1988-1980 enligt byggnadsindustriförbundets 
statistik. 
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jämförelse ej kunnat anställas, bl. a. av det skälet, att inkomsterna av arbete 
utanför byggnadsfacket icke alltid redovisats. Det må i detta sammanhang 
påpekas, att uppgifter om dylika inkomster erhållits från 35 avdelningar. I 
24 avdelningar var den genomsnittliga inkomsten av arbete utom yrket mindre 
än 5 % av inkomsten inom yrket, i 5 avdelningar 5—10 %, i 3 avdelningar 10 
—15 % och i 3 avdelningar över 15 %. 

Byggnadsarbetarnas tlmflSrtjänster. I tab. 3 återges vissa uppgifter om löne
förhållandena för murare, byggnadsträarbetare och byggnadsgrovarbetare, an
ställda hos medlemmar av svenska byggnadsindustriförbundet. Av tabellen 
framgår bl. a., att relationen mellan ackordsförtjänst och timlön, d. v. s. det 
procentuella ackordsöverskottet, ställde sig väsentligt olika i olika ortsgrup
per. Betydande olikheter framträdde även i fråga om ackordsarbetets andel 
av den totala arbetstiden, vilket i sin tur har påverkat den genomsnittliga tim-
förtjänsten. Det är att märka, att siffrorna företrädesvis belysa inkomstförhål
landena för arbetare, anställda hos större företagare, och sålunda icke äro helt 
representativa för hela byggnadsarbetarkåren i respektive orter. 

I tab. 4 återges vissa uppgifter om ackordsförtjänsterna för medlemmar av 
svenska byggnadsträarbetareförbundet. Vid beräkningen av ackordsförtjänsten 
per timme har den utbetalda ackordssumman minskats med 2 %, motsvarande 
ett uppskattat genomsnitt för mätningsarvode. 

Tab. 4. Inkomster vid ackordsarbete år 1080 enligt byggnadsträarbetareför
bundet» statistik. 

1 Grupp VII a: avdolulngar, vilka» verksamhat i mindre grad ar förlagd till landsbygden. 
Grupp VII b: avdelningar med mera omfattande verksamhet pä landsbygden. 
Grupp Vil la: avdelningar med »blandat» verksamhetsområde. 
Grupp VIII b: avdelningar med landsbygd «om huvudsakligt verksamhetsområde. 
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Slutanmärkning. Den i byggnadskostnadssakkunnigas betänkande återgivna 
undersökningsberättelsen innehåller förutom de ovan refererade statistiska redo
görelserna även vissa jämförelser med de uppgifter om byggnadsarbetarnas 
årsinkomster, som meddelas i 1930 års folkräkning samt i 1934 års byggnads
industrisakkunnigas betänkande. Dessutom återges vissa uppgifter om timlöner 
och timförtjänster inom byggnadsfacken enligt socialstyrelsens lönestatistik för 
åren 1930—1939 och styrelsens enquête rörande byggnadskostnaderna på lands
bygden i juli 1939. Enligt byggnadsindustriförbundets statistik återges även 
uppgifter om timförtjänsterna 1930—1931 och 1935—1936. 

Förslag till ändringar i lagstiftningen om erkända arbets
löshetskassor. 

Kungl. Maj:t uppdrog den 5 maj 1939 åt socialstyrelsen att verkställa ut
redning dels angående de ändringar, som kunde anses erforderliga och lämp
liga i fråga om bestämmelserna rörande statsbidrag till erkända arbetslöshets
kassor, dels angående de ändringar i förordningen om erkända arbetslöshets
kassor, som kunde anses påkallade. Med anledning härav ävensom till följd 
av olika remisser rörande från skilda håll påyrkade ändringar i lagstiftningen 
på förevarande område påbörjades inom socialstyrelsens första byrå sommaren 
1939 utredningar i anledning av det erhållna uppdraget. Med hänsyn till de 
under vintern 1939—1940 rådande utrikespolitiska förhållandena med därav 
följande statsfinansiella svårigheter avbröts det sålunda påbörjade utrednings
arbetet. Detta hade nämligen givit vid handen, att ändrade och för kassorna 
i vissa avseenden förmånligare grunder för statens bidrag vore önskvärda. 
Ändringar, vilka skulle ställa skärpta krav på statskassan, borde emellertid 
av naturliga skäl i dåvarande situation undvikas. 

Sedan utredningsarbetet avbrutits, ha två omständigheter inträffat, som 
föranlett socialstyrelsen att återupptaga frågan om lagstiftningens reforme
ring. Den första omständigheten är den inträffade prisstegringen, som inne
burit, att levnadskostnaderna under den tid, lagstiftningen på förevarande om
råde varit i kraft, stigit med omkring 30 procent. Den andra omständigheten 
nr de nya och icke obetydligt ökade kontantunderstöden från arbetslöshetskom
mittéerna, varom Kungl. Maj :t fattat beslut den 6 december 1940.1 

Båda de berörda omständigheterna har socialstyrelsen funnit motivera en 
höjning av understöden från arbetslöshetskassorna. Då det gällt att överväga, 
huru en dylik höjning bör komma till stånd, har socialstyrelsen funnit sig böra 
förorda tvenne vägar, nämligen dels en höjning av den redan nu utgående dag-
hjälpen, varigenom såväl familjeförsörjare som andra tillförsäkras en höjd 

1 Soc. Medd. ârg. 1940, sid. 919 o. f. 

I»—410090. Soc. Medd. 1941. 
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arbetslöshetshjälp, dels införande av barntillägg, varigenom särskilt de med
lemmar i kassorna, vilkas hjälpbehov vid arbetslöshet är störst, få en effek
tivare hjälp. 

På grund av de nuvarande statsbidragsbestämmelsernas konstruktion avtar 
statsbidraget, procentuellt sett, vid en övergång från lägre daghjälp till högre. 
Därest kassorna med oförändrade statsbidragsgrunder skulle besluta om en 
mot levnadskostnadernas stegring svarande höjning av daghjälpsbeloppen, 
skulle detta innebära, att de försäkrade skulle komma att få bära en procen
tuellt större del av understödskostnaderna än för närvarande. Socialstyrelsen 
har funnit starka skäl tala för att i nuvarande situation staten bör hjälpa de 
försäkrade, så att den nuvarande relationen mellan statens och de försäkrades 
andelar av kostnaderna i huvudsak blir oförändrad. Styrelsen har därför före
slagit en sådan omläggning av statsbidragsgrunderna, att de statsbidrag, som 
nu gälla för klasser med 2 kronors daghjälp eller därunder, skola gälla till och 
med 3 kronor. De nuvarande statsbidragsgrunderna för en 3-kronorsklass före
slås skola gälla för 4 kronor o. s. v. 

Socialstyrelsen föreslår vidare införandet av en anordning med barntillägg. 
Den är avsedd att göras obligatorisk, så att varje erkänd arbetslöshetskassa 
skall ha skyldighet att komplettera daghjälpen med dylika tillägg. Barntill-
lägget föreslås skola utgå med 60 öre per barn för varje dag, den försäkrade 
uppbär daghjälp. Beloppet föreslås lika för samtliga barn, oberoende av fa
miljens storlek. En sådan maximering av daghjälp och barntillägg föreslås, 
att summan av dessa icke får överstiga vad som svarar mot fyra femtedelar av 
den i orten vanliga arbetsförtjänsten per arbetsdag för arbetare inom samma 
yrke och av samma arbetsförmåga som den arbetslöse. Enligt gällande be
stämmelser må daghjälpen icke sättas till högre belopp än 6 kronor per dag. 
Socialstyrelsen föreslår, att denna begränsning fortfarande skall gälla, vad 
daghjälpen beträffar, men att daghjälp tillsammans med barntillägg väl må 
kunna överstiga nämnda summa. 

Barntillägg skall anses såsom den försäkrades inkomst, icke som barnets. 
Det skall utbetalas till varje försäkrad, som har barn eller adoptivbarn under 
16 år, vilket är kyrkoskrivet hos honom. Jämlikt denna regel skola sålunda barn
tillägg utgå för samtliga barn, som normalt bo hos och underhållas av den för
säkrade. Dylikt tillägg må emellertid jämväl utgå i sådant fall, då barnet vis
tas å annan ort än den försäkrade men denne fullgör underhållsskyldighet gent
emot barnet. En person exempelvis, som har att betala underhållsbidrag för 
barn, som vistas å annan ort, skall, oavsett om barnet är fött inom eller utom 
äktenskapet, erhålla barntillägg. För det fall att båda föräldrarna äro försäk
rade, bör barntillägg utgå, oberoende av detta förhållande. I dylikt fall kan 
sålunda inträffa att, om båda föräldrarna äro arbetslösa, dubbla barntillägg 
utgå. Socialstyrelsen föreslår, att 75 procent av kostnaderna för barntilläggen 
skola bestridas av statsmedel. Återstående kostnader fördelas på samtliga 
kassemedlemmar, sålunda såväl familjeförsörjare som övriga. 

Socialstyrelsen har utfört beräkningar över storleken av de merkostnader, 
Bom beräknas uppkomma genom de föreslagna anordningarna. Härvid har social-
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styrelsen utgått från antagandet, at t försäkringen omfattar 500 000 medlem
mar (medlemsantalet den % 1941 utgjorde 267 000). Beräkningarna hänföra 
sig till ett år med relativt betydande arbetslöshet. I ett dylikt fall skulle den 
sammanlagda daghjälpen uppgå till 225 milj. kr., varav enligt nuvarande 
statsbidragsgrunder 11-6 milj. skulle bestridas av staten. Införas ovan angivna 
nya grunder för statsbidragen, stiger detta senare belopp till 13'5 milj. kr. 
Härvid har man emellertid icke tagit hänsyn till den uppflyttning i högre dag-
hjälpsklass, vilken är avsedd att komma till stånd. Man kan sålunda utgå 
från att statens årliga merkostnader under här gjorda antaganden skulle kom
ma att överstiga 2 milj. kr. 

Kostnaderna för barntilläggen beräknas uppgå till i genomsnitt 4 kr. per 
medlem och år. Under samma antaganden, som ovan gjorts, skulle sålunda 
de totala kostnaderna under ett år komma att uppgå till 2 milj. kr., varvid 
staten bidrager med omkring Tö milj. kr. 

Socialstyrelsen har vidare i skrivelsen ägnat uppmärksamhet åt en företeelse, 
som gjort sig gällande i vissa kassor, nämligen att medlemmar med stor ar
betslöshetsrisk företrädesvis ingå i daghjälpsklasser med höga daghjälpsbelopp 
och medlemmar med förhållandevis tryggad anställning i klasser med låga 
daghjälpsbelopp. Detta har medfört, att klasser med höga daghjälpsbelopp 
visat mindre tillfredsställande ekonomiskt resultat, i det att medlemsavgifter 
och statsbidrag icke täckt utgifterna. Det är avsett, att för framtiden genom
föra sådana anordningar, att medlemmarna icke skola ha samma rätt som tidi
gare att välja daghjälpsklass. En lämplig utväg kan, framhåller socialstyrel
sen, stundom vara att begränsa daghjälpsklassernas antal till två. Den lägsta 
daghjälpsklassen skulle reserveras företrädesvis för kvinnliga medlemmar och 
manliga medlemmar under viss ålder. Samtliga övriga skulle tillhöra en andra 
daghjälpsklass med högre daghjälpsbelopp. Detta daghjälpsbelopp skulle 
vara så avpassat, at t det motsvarade det understöd, varav en icke-familjeför-
sörjare är i behov. Genom barntilläggen kompletteras sedan understöden för 
familjeförsörjare. 

Socialstyrelsen föreslår vidare vissa ändringar, företrädesvis av mindre ge
nomgripande natur, i förordningen om erkända arbetslöshetskassor. Bland de 
föreslagna ändringarna må nämnas vissa modifikationer i de nuvarande reg
lerna i fråga om anmälningsskyldigheten hos organ för den offentliga arbets
förmedlingen. Den nuvarande principen med besök hos den offentliga arbets
förmedlingen, varifrån dispens kan erhållas, dock så att minst ett besök i varje 
vecka skall förekomma, föreslås kvarstå oförändrad. Emellertid föreslår social
styrelsen införandet av ett undantag från denna regel, nämligen om en medlem 
på grund av särskilda omständigheter skulle vara förhindrad att eller svår
ligen kunna fullgöra dylik anmälningsskyldighet. Socialstyrelsen föreslås i 
dylikt fall böra få rätt föreskriva annat sätt för anmälningsskyldighetens 
fullgörande. 

Arbetslös kassemedlem, som bevistar studiekurs, riskerar enligt nuvarande 
bestämmelser att förlora understödsrätten från kassan på grund av att han 
icke äger att erlägga sådana avgifter under studietiden, vilka han kan tillgodo-



148 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 2 

räkna sig för understödsrätt. Socialstyrelsen föreslår, att medlem, som bevistar 
kurs, skall få kurstiden betraktad på ungefär samma sätt som för närvarande, 
sker med militärtjänstgöring. Vid bedömandet av huruvida medlem uppfyller 
det s. k. tidsbestämda avgiftsvillkoret, skall sålunda studietiden borträknas 
från de tolv månader, inom vilka det föreskrivna antalet avgifter skall vara 
erlagt. Den tid, som skall få borträknas vid bevistande av studiekurs, föreslås 
maximerad till ett halvt år. 

Vid det tidsbestämda avgiftsvillkorets prövning kan för närvarande, på 
analogt sätt som ovan berörts, sjukdomstid i vissa särskilt angivna fall få bort
räknas om tiden styrkes med dels läkarintyg, dels vissa intyg eller uppgifter 
därutöver. Socialstyrelsen föreslår nu den förändringen, att sjukdomstid skall 
få borträknas, även om den styrkes endast genom intyg av legitimerad läkare. 

De föreslagna bestämmelserna äro avsedda att träda i kraft den 1 juli 1941. 
Arbetslöshetskassa, som på grund av mellankommande hinder icke har möj
lighet att redan denna dag införa de ändringar, som äro av obligatorisk natur, 
skall emellertid ha möjlighet att genomföra dessa senare, dock senast den 1 
januari 1942. 

Byråchefen Bexelius har anfört reservation mot socialstyrelsens förslag att, 
då båda föräldrarna på en gång äro arbetslösa och understödsberättigade, barn
tillägg skall utgå till såväl fadern som modern. Enligt reservationen bör i ett 
dylikt fall barntillägg allenast utgå till fadern. Vidare uttalar byråchefen 
Bexelius, att enligt hans mening nu gällande bestämmelser i understödsför
eningslagen och förordningen om erkända arbetslöshetskassor icke synas giva 
socialstyrelsen de möjligheter att reglera medlemmarnas val av daghjälps-
klass, som styrelsen förutsatt. 

T. f. byråchefen Jerneman föreslår sådan ändring i kungörelsen angående 
statlig och statsunderstödd hjälpverksamhet vid arbetslöshet, att arbetslös un-
derstödsberättigad medlem i erkänd arbetslöshetskassa skall kunna i ömmande 
fall komma i åtnjutande av hyreshjälp från arbetslöshetskommitté. 
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Rekryteringen till de erkända sjukkassorna. 

I syfte att frambringa ett siffermaterial som underlag för bedömande av 
den statsunderstödda sjukkasseverksamheten har socialvårdskommittén låtit 
verkställa en statistisk undersökning rörande under åren 1936 och 1937 samt 
första halvåret 1938 nyanmälda medlemmar i de erkända sjukkassorna.1 

Undersökningen omfattar bl. a. de nytillkomna medlemmarnas kön, civil
stånd, ålder, bostadskommun, inkomst- och yrkesförhållanden samt förvärvs
ställning. Särskild uppmärksamhet har ägnats frågan, huru stor anslutningen 
till kassorna varit i olika landsdelar. Spörsmålet, huruvida penninghjälpen 
från sjukkassorna är tillräcklig, har vidare belysts genom undersökningar rö
rande sjukpenningens storlek under olika förhållanden. Tillsammans med de 
uppgifter, som lämnats i pensionsstyrelsens i detta häfte refererade statistik 
rörande de erkända sjukkassorna 1938,2 ha de ifrågavarande uppgifterna om 
nyanslutna medlemmar avsett att ge en allsidig belysning av sjukkasseverk
samheten (med undantag av försäkringstekniska frågor). 

Nyrekryteringens omfattning. Antalet medlemmar i de erkända sjukkassorna 
uppgick vid undersökningsperiodens början den 31 december 1935 till 928 354 
och har därefter oavbrutet ökats.3 Nettoökningen utgjorde för de olika åren 
i förhållande till medlemsantalet vid varje föregående års slut 1936 83 %. 
1937 11-7 % och 1938 (hela året) 115 %. 

Av samtliga nytillträdande kommo på städerna 42 °/° och på landsbygden så
ledes 58 %. Nyanslutningen i förhållande till folkmängden var emellertid ej 
oväsentligt lägre på landsbygden än i städerna. Av befolkningen på landsbyg
den i åldern 15—45 år anslöto sig under undersökningsperioden årligen 4'4 % 
av männen och 51 % av kvinnorna. För städerna voro motsvarande procenttal 
47 och 5-9. 

Kön, civilstand och ålder. Av de nyinträdande voro 176 200 eller 542 % kvin
nor, medan antalet män stannade vid 148 618 eller 458 %. Den starka tillström
ningen av kvinnor till de erkända sjukkassorna framträder både i absoluta och 
relativa tal för hela riket och för de olika centralsjukkassorna. 

De nyinträdande utgöras av ogifta i betydligt större antal än gifta, beroende 
på att nyrekryteringen i stor utsträckning skett inom de yngre årsklasserna. 
.Fördelningen efter åldern vid inträdet var följande: 

1 Socialvårdskommitténs betänkande II: Statistisk undersökning rörande de erkända sjukkas
sorna. S. O. U. 1940: 31. 

2 Se sid. 151. 
3 Jfr tablån sid. 153. 
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Medelåldern för samtliga nyinträdande var 272 år. Den starka medlemsök
ningen jämte andra förändringar i medlemsbeståndets sammansättning under 
den undersökta tidsperioden resulterade i en avsevärd nedgång i den genomsnitt
liga åldern för samtliga medlemmar i de erkända kassorna. Från år 1935, då 
medelåldern var 418 år, minskade den sålunda med 22 år till 396 vid 1938 års 
slut. 

Inkomst och yrke. Uppgifter om inkomstens storlek ingå i utredningen för 
285 457 av de nytillträdande. Av dessa lia dock 84 103 icke uppgivit någon in
komst, varför antalet redovisade inkomsttagare utgjorde 201 354. Dessa för
delade sig efter årsinkomstens storlek på följande sätt: 

Av de nyinträdande hade således 2/3 mindre årsinkomst än 2 000 kr. Per
soner med mer än 5 000 kr. årsinkomst utgjorde en mycket obetydlig del av 
samtliga nyinträdande eller endast 1·6 %. Dessa siffror ge klarhet därom, att 
de erkända sjukkassorna icke, såsom från sina håll gjorts gällande, förvär
vat nya medlemmar huvudsakligen bland de delar av befolkningen, som i 

l)e nyinträdande sjukkassemedlemmarnas fördelning på yrkesgrupper. 
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ekonomiskt avseende äro mer bärkraftiga. Tvärtom har under den tid, ut
redningen avser, de nya medlemmarna till större delen utgjorts av personer, 
vilkas inkomster hålla sig omkring medelläget för befolkningen i dess helhet. 
De lägsta inkomsttagarna bland befolkningen — tillhörande gruppen med 
högst 1 000 kr. i årsinkomst — ha dock icke anslutit sig till sjukkassorna i lika 
stor utsträckning som övriga inkomsttagare. Den genomsnittliga årsinkoms
ten för nyinträdande, som uppgivit inkomst, var för män i städerna 2 584 kr. 
och på landsbygden 1 703 kr. samt för kvinnor i städerna 1 591 kr. och på 
landsbygden 1 170 kr. För samtliga var genomsnittsinkomsten 1 824 kr. 

Av de nyinträdande voro 62'8 % anställda, därav större delen arbetare och 
jämställda. Självständiga yrkesutövare voro endast 72 %. De återstående, ut
görande 300 %, voro hustrur, hemmadöttrar, studerande m. fl. 

Undersökningen omfattar även uppgifter rörande sjukpenningens storlek 
för olika medlemsgrupper med fördelning efter orter och inkomstklasser. 

De erkända sjukkassornas verksamhet åren 1933—1938. 

Pensionsstyrelsens statistiska berättelse rörande de erkända sjukkassorna,1 

vilken nyligen utgivits, utgör en fortsättning av de tidigare offentliggjorda re
dogörelserna om statsunderstödda sjukkassor.2 De sistnämnda berättelserna 
ha endast sträckt sig t. o. m. år 1930, varför den nu utkomna redogörelsen icke 
omedelbart anknyter till de föregående. Åren 1931 och 1932 ingå sålunda icke 
alls i den officiella statistiken, om man undantar enstaka jämförelsetal o. dyl. 
Rörande de viktigaste förhållandena inom kassorna under nämnda båda år ha 
dock en del uppgifter offentliggjorts i denna tidskrift.3 För åren 1933 och 1934 
ingå vissa sammanfattningssiffror rörande de registrerade sjukkassornas verk
samhet i den nu framlagda publikationen. 

Förutom textavdelning omfattar publikationen en tabellbilaga, innehållande 
statistiska data om varje sjukkassa. Till berättelsen äro fogade tvenne över
sikter, av vilka den ena ger en kort redogörelse för den omorganisation av sjuk
kasseväsendet, som följde av 1931 års sjukkasselagstiftning. Den andra läm
nar i tabellform vissa uppgifter om de erkända sjukkassornas verksamhet åren 
1935—1937. I det följande lämnas några uppgifter ur publikationen. 

Antal sjukkassor. Avvecklingen av de enligt 1910 års lag registrerade sjuk
kassorna samt den jämsides därmed under åren 1933—1934 pågående nybild-

1 Erkända sjukkassor är 1938 jämte översikten för åren 1933—1937. Sveriges off. stat. För-
säkringsvägen. 

8 Registrerade sjukkassor åren 1928—1930. Sveriges off. stat. Sociaistatistik. 
' Soc. Medd. ârg. 1933, sid. 235 o. Î. och årg. 1934, sid. 313 o. f. 
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ningen av erkända sjukkassor belysas av tab. 1, som även anger antalet erkän
da sjukkassor under åren 1935—1938. Uppgifterna avse slutet av respek
tive år. 

Tab. 1. Antal statsunderstödda sjukkassor vid slutet ar Aren 1932—1938. 

Såsom tabellen visar, har antalet erkända sjukkassor oavbrutet fortsatt att 
stiga, även sedan den egentliga omorganisationen avslutats vid 1935 års början. 
Detta är en följd av den bestämmelse i sjukkasseförordningen, enligt vilken 
medlemmar, som tillhöra enbart centralsjukkassa och äro bosatta inom kom
mun, där lokalsjukkassa icke finnes, skola bilda en sjukkassa av sistnämnda 
slag, så snart medlemsantalet inom kommunen stigit till 100. 

Av de 28 centralsjukkassor och 1 421 lokalsjukkassor, som funnos vid 1938 
års slut, voro 21 central- och 1 378 lokalsjukkassor a l l m ä n n a s j u k k a s 
s o r samt 7 central- och 43 lokalsjukkassor y r k e s - o c h f a b r i k s s j u k 
k a s s o r . 

De allmänna centralsjukkassorna indelas i stadskassor, vilka var för sig ha 
enbart en stad till verksamhetsområde, och länskassor, vilkas verksamhetsom
råden utgöras av ett eller flera landstingsområden. Stadskassor funnos vid 
1938 års utgång i de 6 städer, som icke deltaga i landsting, d. v. s. Stockholm, 
Göteborg, Malmö, Norrköping, Hälsingborg och Gävle, samt dessutom i Eskils
tuna, Landskrona och Trelleborg. Av länskassorna, vilkas antal var 12, om
fattade 9 vardera två landstingsområden, mèdan en av länskassorna omfattade 
endast 1 och två av kassorna 3 landstingsområden. 

Av de allmänna lokalsjukkassorna voro vid 1938 års slut 139 stadskassor 
och 1 239 landsbygdskassor. I de förra utgöres verksamhetsområdet av an
tingen enbart en stad eller därjämte en eller flera landskommuner och i de se
nare kassorna av en eller flera landskommuner eller ock av endast del av dylik 
kommun. Bland de 89 stadskassor, som ha enbart stad till verksamhetsområde, 
ingå 32 lokalsjukkassor i städerna Stockholm, Göteborg och Malmö. Dessa tre 
städer äro de enda, i vilka mer än en allmän lokalsjukkassa bedriver verksamhet. 

För 8 av yrkes- och fabrikssjukkassorna, därav 4 central- och 4 lokalsjuk
kassor, utgöres verksamhetsområdet av hela riket och för 4 lokalsjukkassor av 
minst ett län. De övriga 3 central- och 35 lokalsjukkassorna hade ett större 
eller mindre antal kommuner eller del av kommun till verksamhetsområde. På 
flertalet platser, där yrkessjukkassor finnas, bedriva även andra erkända sjuk
kassor verksamhet. 

Sjukkassornas medlemsantal. Antalet sjukförsäkrade personer i de stats
understödda sjukkassorna vid slutet av åren 1932—1938 framgår av tab. 2. 
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Tab. 2. Antal sjukförsäkrade personer i statsunderstödda sjukkassor vid slutet 
av åren 1932—1938. 

Den avsevärda nedgången i medlemsantalet under år 1935 sammanhänger 
med att, såsom nyss antytts, sjukkassornas omorganisation avslutades med 
årets ingång, såvitt angår ombildningen av de förutvarande statsunderstödda 
(registrerade) sjukkassorna till erkända sjukkassor. Därvid visade sig näm
ligen, att ett antal av de gamla kassorna icke velat deltaga i ombildningen — 
som var helt och hållet frivillig — utan valt att ställa sig utanför den stats
understödda försäkringen. Antingen fortsatte de sin verksamhet utan stats
bidrag — såsom registrerade eller eventuellt oregistrerade understödsförening
ar — eller trädde de i likvidation och upplöstes. Av de kassor, som sålunda till 
att börja med fortsatte utan statsbidrag, återgingo dock under åren 1935—1938 
ungefär 1/3 till den statsunderstödda försäkringen genom att föreningarna över-
läto sin sjukhjälpsverksamhet på erkända sjukkassor. 

Av medlemmarna voro vid 1938 års slut 664 391 eller 530 % män och 588 080 
eller 470 % kvinnor. Med hänsyn till tillförsäkrat slag av sjukhjälp fördelade 
sig medlemmarna på följande sätt : 

Antal sjukdomsfall och sjukdagar samt barnsbördsfall. Tab. 3 innehåller upp
gifter om antalet redovisade sjukdomsfall samt antalet dagar, för vilka kassor
na utgivit sjukpenning och sjukhusvårdsersättning. Antalet fall och dagar per 
100 medlemmar angives i tabellen dels för män och dels för kvinnor samt dess
utom för män, kvinnor och barn tillsammans (under rubriken »samtliga»). 

Tab. 3. Antal sjukdomsfall och sjukdagar under är 1938. 
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Såsom tabellen visar, var antalet sjukdagar per 100 medlemmar betydligt 
högre för kvinnor än för män, ett förhållande, som kunde konstateras även me
dan 1910 års sjukkasselag var gällande. 

Såsom sjukpenning utbetalades i genomsnitt 201 kr. per sjukdag och 8883 
kr. per sjukdomsfall. 

Antalet barnsbördsfall, för vilka kassorna utgivit moderskapshjälp, utgjorde 
under år 1938 22 962, vilket motsvarar 58 fall per 1 000 kvinnor i åldern 15— 
45 år. För hela befolkningen i samma åldrar voro motsvarande tal omkring 
94 800 respektive 62. Kassorna utbetalade såsom moderskapshjälp i medeltal 
119-90 kr. per fall. 

Ekonomiska förhållanden. För samtliga erkända sjukkassor uppgick å r s 
i n k o m s t e n s totalbelopp under år 1938 till 54'4 milj. kr. Därav utgjorde 
353 milj. fasta avgifter, 14-9 milj. statsbidrag och 1'8 milj. kommunbidrag. 
Per medlem belöpte sig de fasta avgifterna till 2975 kr. Statsbidraget för året 
beräknades till 12'88 kr. för medlem tillförsäkrad både sjukpenning och sjuk
vårdsersättning. Sjukkassornas u t g i f t e r voro år 1938 485 milj. kr., av 
vilket belopp 31'5 milj. utgick i form av sjukpenning, 33 milj. såsom sjukhus
vårdsersättning, 4'3 milj. såsom läkarvårdsersättning och 28 milj. såsom moder
skapshjälp. Kassornas t i l l g å n g a r ö v e r s k u l d e r uppgingo vid slutet 
av år 1938 till 363 milj. kr. 
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Kortare meddelanden. 
Värntjänstutbildning för skolungdom. I anledning av remiss har socialstyrelsen den 1 

februari 1941 avgivit utlåtande över det betänkande och förslag angående värntjänstut-
bildning för skolungdom, som utarbetats av särskilda sakkunniga.1 Utlåtandets huvudinne
håll är följande. 

Inledningsvis framhåller socialstyrelsen, att direktiven för de sakkunnigas utrednings
uppdrag i och för sig icke stadfästa några nya principer i fråga om ungdomens fostran. 
Styrelsen vänder sig mot att trots detta i betänkandet framskymtar något av ett ensidigt 
auktoritets betonat uppfostringsideal, som icke är förenligt med svenskt kynne. Även ur 
försvarets synpunkt torde fostrandet av fria och självständigt tänkande individer vara det 
mest gagneliga, och icke minst lär detta gälla för de små nationerna. 

Att de vid de allmänna läroverken och vissa andra skolor föreskrivna friluftsdagarna 
utökas och effektiviseras finner styrelsen ur många synpunkter gagneligt. Ungdomens fy
siska fostran kommer till sist också den levande försvarskraften till godo. Införandet av ett 
antal obligatoriska friluftsdagar jämväl vid folkskolorna tillstyrkes på enahanda grunder. 
Men när friluftsdagarna enligt förslaget skulle förvandlas från friluftsdagar till frilufts- och 
värntjänstdagar, så betyder detta i själva verket en inskränkning av antalet nu förekom
mande friluftsdagar. Det synes därför vara angeläget, att enbart sådana rent militärt 
betonade övningar upptagas, som kunna antagas verkligen vara av behovet påkallade ur 
förevarssynpunkt. Obligatoriska vapenövningar i moderniserad form och särskilt skjut
övningar i läroverkens högre klasser finner styrelsen fullt motiverade. Att för sjt milj. kr. 
anskaffa luftgevär för vapenövningar med barn under 15 år synes däremot föga ändamåls
enligt. Mot denna ståndpunkt kan möjligen invändas, att i så fall ingen skjututbildning 
komme att äga rum i folkskolan, men detta skulle enbart bero på åldersskillnaden mellan 
gymnasieungdomen och folkskolans ungdom. Anses det ur försvarssynpunkt nödvändigt 
att all vår ungdom före värnpliktsåldern erhåller en elementär skjututbildning, bör noga 
övervägas, huruvida den frivilliga skytterörelsen har möjligheter att med kraftigt stöd 
av statsmakterna prestera en acceptabel lösning av problemet. Vid sidan av skjutövningar 
i de högre klasserna torde det militärt betonade inslaget i «kolungdomens utbildning böra 
begränsas till luftskyddsövningar. 

För flickornas del synes den föreslagna hemvårdsutbildningen böra tillgodoses genom 
att upptagas som obligatoriskt ämne i skolornas undervisningsplaner och icke genom fri
luftsdagarnas utnyttjande för sådant ändamål. I fråga om den föreslagna undervisningen 
i barnavård kan styrelsen dock förorda, att några friluftsdagar provisoriskt utnyttjas för 
dylikt ändamål. 

Styrelsen tillstyrker vidare förslaget om anordnande av frilufts- och värntjänstdagar vid 
folkskolseminarierna med hänsyn till behovet av övningsledare för folkskolans ungdom. Det 
är vidare synnerligen önskvärt, att läroverkslärarna få intresse för denna uppgift och er
hålla tillfälle att deltaga i kurser för utbildning av ledare av lärjungarnas friluftsverk
samhet. Denne ledareutbildning bör emellertid icke bli obligatorisk, då härigenom en del 
värdefulla krafter säkerligen skulle utestängas från lärarbanan. Förslaget om tillsättandet 
av 26 värn tjänstkonsulenter avstyrkes under erinran om att den offentliga socialvårdens 
avsevärt blygsammare anspråk i liknande avseende har måst eftersättas för mera trängande 
krav på statskassan. 

Den föreslagna lägerutbildningen under skolans kontroll är efter styrelsens uppfattning 
väl värd att uppmuntras, under förutsättning att deltagandet blir frivilligt. Styrelsen fin-

1 S. O. O. 1940: 38. De sakkunniga ha varit rektorn B. Söderborg, gymnastiklärarna Marrit 
Hallström och H, Lindan samt översten B. G:eon Uggla. 
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ner fullt befogat, att en dylik frivillig verksamhet även erhåller statsmakternas finan 
siella stöd. Förslaget att i samband med lägerutbildningen taga skolungdomens arbetskraft 
i anspråk inom lantbruket — därtill utan att ersättning skulle utgå för det av ung
domen utförda arbetet — skulle troligen medföra betydande motsättningar i förhål
lande till jordbrukets arbetare och deras organisationer. Verkningarna av att kost
nadsfri arbetskraft mera allmänt tillfördes jordbrukets arbetsmarknad, där löneläget 
redan för närvarande är lågt i jämförelse med flertalet andra arbetsområden, synes i be
tänkandet ha förbisetts. Härmed bestrides icke att skolungdomen kan vara en lämplig 
arbetskraftsreserv för särskilda tillfällen. 

Av anförda skäl finner socialstyrelsen det nödvändigt, att de sakkunnigas förslag i dess 
olika delar överarbetas. Till undvikande av ensidigheter i bedömandet torde det därvid 
vara angeläget att representanter för folkskolans lärarkår beredas tillfälle att deltaga. 
Därjämte bör uppmärksammas vikten av att personer med sakkunskap beträffande flic
kornas skolutbildning få inflytande på arbetet. Med hänsyn till den stora betydelse, som 
i detta sammanhang bör tillmätas hygieniska och medicinska synpunkter, bör även lämp) is 
ssolläkare medverka. 

Under åberopande av det anförda hemställer socialstyrelsen, att de sakkunnigas förslag 
måtte göras till föremål för en grundlig överarbetning. 

Förslag om offentlig bespisning i Danmark. Den 30 nästlidne januari framlades i 
Folketinget ett lagförslag angående »Folkebespisning». Lagförslaget avser åvägabringandet 
av möjligheter för städer och samhällen med atadsliknande bebyggelse att i händelse av-
behov anordna offentlig bespisning. Den föreslagna anordningen är avsedd att genomföras 
av respektive kommunala myndigheter och möjliggöra för kommunernas invånare att mot 
betalning dagligen kunna avhämta ett mål varm mat. Enligt lagförslaget skola de huvud
sakliga utgifterna för födoämnenas inköp täckas av förbrukarna, medan omkostnaderna 
i övrigt skola betalas av statskassan med en tredjedel och av vederbörande kommun med 
två tredjedelar. 

I motiven till lagförslaget framhålles, at t den starkt förminskade och oregelbundna till
förseln till landet av stenkol kan komma att medföra svårigheter för upprätthållandet av-
gasproduktionen i dess nuvarande omfattning. Det kunde därför komma att bliva nöd
vändigt att med kort varsel genomföra restriktioner beträffande gasförbrukningen. Då 
detta skulle få den största betydelse för de stadsmässigt bebyggda delarna av landet, hade 
man ansett det påkallat a t t åvägabringa möjligheter för anordnande av offentlig bespis
ning i sådana kommuner, där enligt vederbörande kommunala myndigheters uppfattning 
behov härav förelåge. Den föreslagna anordningen vore ägnad att medföra icke blott en 
avsevärd nedgång i gasförbrukningen, utan även, tack vare den massproduktion, som skulle 
bliva en följd av »Folkebespisningens» förverkligande, ett förbilligande av maten. Sam
tidigt skulle den fördelen uppnås, att man i största möjliga utsträckning skulle kunna på 
ett rationellt sätt utnyttja förefintliga livsmedelslager. 

För den händeke att läget för Bågtillverkningen skulle komma att utveckla sig på ett 
så olyckligt sätt, att gasproduktionen finge inställas, framhålles vidare i motiven, öppnas 
genom lagförslaget möjlighet till utvidgning av denna form av bespisning, innebärande
dels att den av de kommunala centralköken framställda maten kan intagas i kommunala 
bespisningslokaler, dels att efter särskilda avtal standardrätter kunna erhållas i restau-
ranter o. dyl. 

Meddelande från svenska beskickningen i Köpenhamn. 
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P E R I O D I S K A Ö V E R S I K T E R 

Fattigvården år 1938. 
I enlighet med planen för den omläggning av fattigvårdsstatistiken, vartill 

Kungl. Maj :t lämnat sitt medgivande i brev till socialstyrelsen den 14 juni 1940, 
och som f. n. genomföres, har endast en avkortad bearbetning av uppgifterna 
till 1938 års fattigvårdsstatistik företagits. Här nedan meddelas vissa huvud
data angående fattigvården år 1938.1 

Hela antalet av fattigvårdsstyrelserna redovisade understödstagare (inklu
sive indirekta understödstagare, d. v. s. barn under 16 år, som åtnjutit under
stöd tillsammans med föräldrarna) uppgick till omkring 463 000. Deras för
delning på vissa huvudgrupper samt på landsbygd och städer framgår av ne
danstående tablå: 

Ovan anförda tal innefatta 9 245 personer, som på Stockholms stads fattig-
vårdsstyrelses bekostnad åtnjutit fri vård på stadens sjukhus. Då det är första 
gången som denna grupp av vårdtagare redovisas i Stockholms stads fattig
vårdsstatistik, måste de frånräknas vid en jämförelse med tidigare år. Så har 
skett i följande tablå: 

Sedan krisåret 1933, då antalet till fattigvårdsstatistiken redovisade per
soner, som direkt eller indirekt åtnjöto understöd av fattigvårdsstyrelserna. 

1 Vissa uppgifter angående fattigvården är 1938 ha fornt publicerats i Statistisk årsbok samt 
Årsbok för Sveriges kommaner för år 1940. — Uppgifter för varje särskilt län samt för de 
större städerna, motsvarande de uppgifter för hela riket, som lämnas i denna artikel, finnas till
gängliga hos socialstyrelsen. Sistnämnda uppgifter komma att publiceras i samband med utgivandet 
av berättelsen angående fattigvården år 19ÎJ9. 

Preliminära uppgifter angående fattigvården år 1939 komma att pnbliccras i nästa häfte av 
Sociala Meddelanden. 

2 Frånräknat 9 245 personer som i Stockholm åtnjutit fri sjukvård på fattigvårdsstyrelsens 
bekostnad. 



158 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 2 

uppgick till 592 000, har detta antal undan för undan minskats. År 1937 var 
det för första gången sedan år 1931 åter nere under % miljon. Mellan, åren 
1937 och 1938 synes antalet understödstagare ha minskats ytterligare med 
nära 8 %. 

Orsakerna till denna nedgång ligga måhända främst i den förbättring av 
förhållandena på arbetsmarknaden, som ägde rum under ifrågavarande tids
period. Därtill kommer att folkpensionerna höjdes från och med år 1937. Ty
värr är det icke möjligt att på grundval av de föreliggande uppgifterna företa 
någon uppskattning av hur stor andel av nedgången, som kan tillskrivas var 
och en av dessa faktorer. 

Mellan åren 1937 och 1938 minskades antalet indirekt understödda barn med 
omkring 11 %, alltså något mer än hela antalet understödstagare. De direkt 
understödda barnen uppvisa en minskning med drygt 14 %, medan i fråga om 
de vuxna understödstagarna minskningen utgör endast 6 %. 

Av följande tablå framgår, hur de vuxna understödstagarna fördelade sig 
efter kön och civilstånd år 1938: 

Bortser man liksom förut från de personer, som fingo fri vård på Stock
holms stads sjukhus, har mellan åren 1937 och 1938 antalet vuxna män mins
kats med ej fullt 5 %, antalet vuxna kvinnor med ungefär 7 %. Nedgången har 
varit betydligt större i fråga om gifta understödstagare (över 9 %) än i fråga 
om förut gifta (ej fullt 5 %) och ogifta (mindre än 3 %). 

I städerna tillhörde 15 % av de direkta understödstagarna annat fattigvårds-
samhälle, medan på landsbygden motsvarande andel uppgick till 10 %. 

Understöd enligt lagen om kommunala pensionstillskott m. m. lämnades un
der år 1938 i 11 070 fall. En ökad användning av de understödsformer, som 
denna lag anvisar, kan konstateras för landsbygdens vidkommande (2 987 
fall år 1938 mot 2 494 fall år 1937), men denna ökning mer än uppväges av 
en minskning i städerna (bortsett från 442 fall hänförliga till den fria sjuk
vården i Stockholm) 7 641 fall år 1938 mot 8 435 fall år 1937. 

Antalet direkta understödstagare, vilka av fattigvårdsstyrelserna betrakta
des som varaktigt eller tillfälligt understödda, framgår av följande tablå: 
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Antal personer som under år 1938 åtnjöto understöd av olika slag. 

I fråga om båda grupperna av understödstagare var nedgången gentemot. 
år 1937 ungefär lika stor, nämligen 6 resp. 7 %. 

I tabellen här ovan meddelas vissa summariska uppgifter angående anta
let personer, som under år 1938 åtnjutit understöd av olika slag. Den största 
gruppen av understödstagare, omfattande över J/s av samtliga vårdfall, ut
gjordes av dem som erhöllo understöd i hemmet. Såsom framgår av tabellen, 
var det framför allt till denna grupp som minskningen i antalet understöds
tagare gentemot år 1937 hänförde sig. Katt betydande var dessutom, såväl 
absolut som relativt taget, minskningen av antalet personer, som erhöllo vård 
på lasarett, sjukstugor o. s. v. Även antalet på fattigvårdsanstalt intagna per
soner minskades, likaså antalet utackorderade och antalet personer som vår
dades på anstalt eller avdelning för kroniskt sjuka. Däremot undergick anta
let personer, som vårdades på anstalt eller avdelning för sinnessjuka, en icke 
obetydlig ökning. 

I uppgifterna till fattigvårdsstatistiken meddelas även värdet av det under
stöd som fattigvårdsstyrelserna lämnat. Värdet skall redovisas b r u t t o , så
ledes utan avdrag för den ersättning fattigvårdssamhället sedermera kan ha 
erhållit från stat, landsting, annat fattigvårdssamhälle, pensionsstyrelsen, un-
derstödstagaren själv, annan enskild person eller från annat håll. Vid redovis
ningen av värdet har understödet uppdelats efter dess olika beskaffenhet i kon
tant understöd, vård på fattigvårdsanstalt och understöd av annat slag. Sist
nämnda rubrik innefattar bl. a. vård på sjukvårdsanstalter av olika slag (även 
ålderdomshemmens avdelningar för sinnessjuka och kroniskt sjuka), hem
understöd in natura samt utackordering i enskilt hem. En sammanfattning av 
dessa uppgifter för år 1938 lämnas i nedanstående tablå: 

1 I fråga om värd pä, sjukvårdsanstalter av olika slag har vid jämförelsen med är 1937 bort
getts från de personer, som erhöllo fri värd på Stockholms stads sjukhus. 
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Bortsett från värdet av den fria vården på Stockholms stads sjukhus (3-2 
miljoner kronor år 1938), företer det totala värdet av allt understöd, som läm
nats av fattigvårdsstyrelserna, en minskning med 57 % från år 1937 till år 
1938. Det kontanta understödet har minskats med ej mindre än 15'3 %. Även 
värdet av »annat understöd» företer en minskning, ehuru helt obetydlig. Där
emot redovisas ett 28 % högre belopp för vård på fattigvårdsanstalt. 

Byggnadsverksamheten i vissa större städer under år 1940. 

Preliminär översikt. 

Materialets omfattning. Fr. o. m. år 1934 har socialstyrelsen kvartalsvis in
hämtat uppgifter om antalet fullbordade och beviljade samt vid kvällsskif
tena under byggnad varande bostadslägenheter och rum (»eldstäder», d. v. s. 
boningsrum eller kök) i 12 städer med över 30 000 invånare. Sedan år 1937 
har kvartalsstatistiken successivt utvidgats; för år 1940 ha uppgifter inkommit 
från tillhopa 35 städer med över 10 000 invånare. 

I det följande återges de uppgifter angående bostadsproduktionen, som in
kommit för de olika kvartalen 1940, varjämte motsvarande uppgifter för 1939 
anföras för möjliggörande av jämförelser. Dessa uppgifter avse nybyggnads
verksamheten och sådana ändringsarbeten, som givit upphov till nya bostads
utrymmen, men ej smärre ändrings-, reparations- eller moderniseringsarbeten. 
Med avseende på sex av de största städerna meddelas även en sammanfattning 
av inkomna kvartalsuppgifter om produktionen av lokaler för industriella, kom
mersiella, administrativa o. dyl. ändamål. 

Städer med över 80000 invånare. I tab. A återges dels antalet lägenheter och 
rum (eldstäder) i under åren 1939 och 1940 fullbordade och beviljade bygg
nadsföretag, dels motsvarande uppgifter för fjärde kvartalet 1939 och för samt
liga kvartal under år 1940. Denna sammanställning utvisar, att totala antalet 
lägenheter och rum i under år 1940 fullbordade — d . v. s. i regel slutavsynade1 

— byggnadsföretag i förhållande till 1939 företedde en minskning med 512 
resp. 510 %. Bostadsproduktionen utvisade minskning i samtliga redovisade 
städer med undantag av Eskilstuna, och Gävle. 

I fråga om under år 1940 beviljade byggnadslov framträder gentemot år 
1939 en minskning med 865 %, räknat efter antalet lägenheter, och med 85'3 % 
efter antalet rum. Minskningen är genomgående för samtliga redovisade städer. 

Den i följande tablå återgivna jämförelsen mellan de särskilda kvartalen 
1939 och 1940 med avseende på fullbordade och beviljade byggnadsföretag ger 

1 Uppgifterna för Stockholm och Hälsingborg ayse tlU Blntavsyning anmälda byggnadsföretag. 
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Under åren 1939 och 1940 fullbordade och beviljade bostadslägenheter och rum i 13 städer 
med över 30000 invånare. 

vid handen, att under samtliga kvartal 1940 antalet fullbordade lägenheter och 
rum var mindre än under motsvarande kvartal 1939. — Vid jämförelse mel
lan olika kvartal bör det beaktas, att de tidsperioder, som förflyta innan ett 

Tab. A. Antal bostadslägenheter och rum (eldstäder) i under åren 1939 och 1940 full
bordade och beviljade byggnadsföretag i städer med över 3(1000 invånare. 

10—«0080. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. B. Antal vid kvartalsskiftena 1 okt. 1939—1 jan. 1941 under byggnad varande 
bostadslägenheter och rum (eldstäder) i städer med över 30000 invånare. 

färdigställt byggnadsföretag i statistiken redovisas såsom fullbordat, kunna 
växla från år till år och från ort till ort. De växlingar i antalet fullbordade 
lägenheter och rum, som framträda i statistiken, ge följaktligen ej något klart 
uttryck för byggnadsverksamhetens säsongvariationer. — Även beträffande be
viljade lägenheter och rum framträder en kraftig minskning under varje kvartal 
1940, jämfört med motsvarande kvartal 1939. Under fjärde kvartalet 1940 
var minskningen relativt sett mindre utpräglad än de tre första kvartalen, vil
ket sammanhänger med den starka nedgång i antalet beviljade byggnadslov, 
som inträdde i slutet av år 1939. 

Antalet lägenheter och rum i under fjärde kvartalet 1940 fullbordade bygg
nadsföretag företedde gentemot fjärde kvartalet 1939 en minskning med 58'5 
resp. 584 %. I Örebro, Eskilstuna och Uppsala framträdde en ökning, vilken 
delvis torde förklaras av ovan antydda ojämnheter i fråga om redovisningen av 
färdigställda byggnadsföretag. I Jönköping redovisas en minskning i fråga 
om antalet fullbordade lägenheter, men en ökning i fråga om antalet rum. — 
Antalet beviljade lägenheter och rum minskades under fjärde kvartalet 1940 
med 676 resp. 707 % gentemot fjärde kvartalet 1939. Med undantag för Malmö 
var minskningen genomgående för samtliga städer. 

I jämförelse med tredje kvartalet 1940 företer antalet under fjärde kvartalet 
fullbordade lägenheter ökning, under det antalet rum visar någon minskning. 
Antalet beviljade lägenheter och rum ökades kraftigt från tredje till fjärde 

kvartalet. 
Belysande för bostadsproduktionens omfattning äro även de uppgifter rö

rande antalet vid kvartalsskiftena fr. o. m. 1 oktober 1939 t. o. m. 1 januari 
1941 under byggnad varande lägenheter och rum, som lämnas i tab. B. Av ta-

1 Uppgifter saknas för tiden före den 1 juli 1940. 
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Tab. C. Beräknad nettogolvyta (i m²) i för kommersiella, industriella, administra-
tira o. dyl. ändamål avsedda byggnadsföretag, fullbordade och beviljade under åren 

1939 och 1940 i vissa städer med över 30 000 invånare. 

bellen framgår, att antalet vid årsskiftet 1940/41 under byggnad varande lä
genheter och rum i samtliga städer (exkl. Eskilstuna) minskats med 82-5, resp. 
84-4 % i förhållande till årsskiftet 1939/40, men ökats med 389 resp. 168 % i 
förhållande till den 1 oktober 1940. Nedgången från den 1 januari 1940 berör 
samtliga redovisade städer. 

Följande sammanfattningstal för samtliga 12 städer återge utvecklingen se
dan början av år 1939. 

På grundval av byggnadsnämndernas uppgifter om produktionen av lokaler 
för industriella, kommersiella, administrativa o. dyl. ändamål har för Stock-
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Tab. D. Antal bostadslägenheter och rum (eldstäder) i under åren 1939 och 1940 full-
bordade och beviljade byggnadsföretag i vissa städer med 10000—30000 invånare. 
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holm, Göteborg, Malmö, Norrköping, Hälsingborg och Borås en beräkning 
företagits av arealen i sådana lokaler, vilka redovisats som fullbordade, resp. 
beviljade under åren 1939 och 19-10. Resultaten härav meddelas i tab. C. Då 
exakta arealuppgifter i vissa fall ej kunnat erhållas för samtliga redovisade 
lokaler, ha beräkningarna delvis måst baseras på uppskattningar. Do anförda 
talen torde dock ge en tillfredsställande bild av storleksordningen av här ifrå
gavarande byggnadsverksamhet, låt vara att siffrorna med hänsyn till de skif
tande redovisningsmetoderna i olika städer ej kunna ge någon fullt klar bild 
av byggnadsverksamhetens fördelning på olika kvartal. Under år 1940 till-
kommo i de sex redovisade städerna kontors- och butikslokaler med en areal av 
c:a 184 000 m2, fabriks- och verkstadslokaler om c:a 187 000 m2 och övriga lo
kaler om c:a 94 000 m2; motsvarande siffror för år 1939 voro resp. 219 000, 
225 000 och 179 000 och för 1938 129 000, 74 000 och 110 000 m2. Samman
lagt utvisade hithörande byggnadsverksamhet år 1940 i jämförelse med fjolåret 
en minskning med 252 %; för fjärde kvartalet 1940 redovisas en minskning gent
emot fjärde kvartalet 1939 med 545 %. I fråga om beviljade byggnadsföretag 
äro motsvarande minskningstal 710 resp. 639 %. 

Städer med 10 000—30 000 invånare. I tab. D. meddelas för 22 städer med 
10 000—30 000 invånare antalet under år 1939 och 1940 fullbordade, resp. be
viljade lägenheter och rum. År 1940 framträder i jämförelse med föregående 
år en minskning av antalet fullbordade lägenheter med 59'3 % och av antalet 
fullbordade rum med 595 %. Under fjärde kvartalet 1940 var såväl antalet 
fullbordade lägenheter som antalet fullbordade rum 62'5 % lägre än fjärde kvar
talet 1939. I fråga om beviljade byggnadsföretag framkommer för hela år 1940 
en minskning gentemot fjolåret med 86'5 %, räknat efter antalet lägenheter, och 
med 86'4 % efter antalet rum. Enbart för fjärde kvartalet registreras i jämfö
relse med fjärde kvartalet 1939 en minskning med 686 resp. 68 l %. — Antalet 
omkring den 1 januari 1941 under byggnad varande bostadslägenheter och rum 
i 13 av de redovisade städerna framgår av nedanstående tablå: 

Samtliga städer. I samtliga ovan redovisade 35 städer med en sammanlagd 
folkmängd av 185 milj. invånare vid årsskiftet 1939/40 iillkommo under år 
1940 14 924 lägenheter och 41 G09 rum, vilket i förhållande till föregående år 
innebär en minskning med 525 °/°, Enbart under fjärde kvartalet voro motsva
rande tal 4 089 och 11 422, d. v. s. 59 l resp. 590 % mindre än fjärde kvartalet 



166 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 2 

1939. Under hela år 1940 beviljades byggnadslov för 4 041 lägenheter och 
12 102 rum, vilket innebär en minskning gentemot 1939 med 865 resp. 855 %. 
Under fjärde kvartalet 1940 beviljades 1 34G lägenheter och 3 395 rum, d. v. s. 
677 resp. 704 % mindre än motsvarande kvartal 1939. 

Utvandringen till främmande världsdelar under år 1940. 

Meddelanden rörande utvandringen från Sverige till främmande världsdelar 
ha nu inkommit även för tredje och fjärde kvartalen 1940, varigenom en över
blick kan erhållas av den transoceana emigrationen i dess helhet under nämnda 
år. Emigrationen upphörde, som siffrorna visa, nästan omedelbart i och med 
att sjöfartsspärren västerut i april 1940 upprättades av de krigförande stor
makterna. Under senare halvåret har icke en enda emigrant rapporterats av 
myndigheterna. I förhållande till föregående år har utvandringen under år 
1940 till följd härav företett en minskning med 62 % och därmed nått en lägre 
nivå än något tidigare år, för vilket denna statistik föreligger. Näst lägsta 
talet redovisas för år 1932 med 306. Utvecklingen belyses av nedanstående 
tablå, som även visar emigranternas fördelning på olika månader och på de 
städer, där utvandringskontrakten uppvisats och godkänts av polismyndig
heterna. 

Emigrationen fördelade sig på rikets olika delar sålunda: 
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I denna statistik ingå endast sådana emigranter, vilka innehaft med veder
börande utvandraragenter upprättade utvandringskontrakt. Antalet på denna 
väg registrerade emigranter har i allmänhet hållit sig lägre än antalet per
soner, som enligt prästerskapets till statistiska centralbyrån ingivna uppgifter 
uttagit flyttningsbetyg för utvandring till främmande världsdelar. Under år 
1938 — det sista år, för vilket fullständig statistik föreligger — var skillnaden 
anmärkningsvärt stor, i det att antalet av prästerskapet redovisade utvandrare 
till främmande världsdelar uppgick till 853, medan länsstyrelsernas uppgifter, 
som ovan anförts, blott upptogo 308 personer.1 

Utvandrarnas åldersfördelning enligt länsstyrelsernas och de norska myn
digheternas uppgifter år 1940 framgår av följande översikt: 

Av utvandrarna voro 49 % kvinnor mot 57 % under 1939 och 58 % under 
1938. 

Antalet transmigranter, d. v. s. personer, som från annat land passerat 
Sverige och från Göteborg befordrats till främmande världsdel, utgjorde un
der året 100. Dessa utvandrares nationalitet framgår av följande tablå: 

I ovanstående siffror ingå icke sådana utlänningar, som passerat Sverige 
på väg till Oslo eller annan utländsk hamn för att därifrån avresa till främ
mande världsdel. 

1 Angående orsakerna härtill se Soc. Medd. årg. 1940, sid. 142 o. f. 
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Utlänningar i Sverige. 

Utlänningar med vistelsetillstånd den 1 januari 1941. 

I tidigare sammanställningar (senast i Soc. Medd. arg. 1940, sid. 857) ha 
såsom utlänningar med vistelsctillstånd betecknats endast sådana personer, 
som efter gjord ansökan meddelats rätt at t uppehålla sig inom Sverige. Här
igenom föllo utanför undersökningens ram ett mindre antal utlänningar, som 
uppehöllo sig i riket men av någon anledning för tillfället saknade visering 
eller uppehållstillstånd. En dylik situation kan uppkomma exempelvis då en 
ansökan om förlängt tillstånd icke hunnit avgöras, innan den tidigare meddela
de tillståndstiden utlöpt och i vissa andra fall. Vid nu föreliggande beräk
ningar har man sökt ta hänsyn till dessa utlänningar. De ingå sålunda i ne
dan meddelade data angående utlänningar med vistelsetillstånd, i den mån 
avsaknaden av uppehållstillstånd eller visering icke innebär, att utlänningen 
förelagts att lämna landet. Framhållas må vidare, att liksom tidigare statisti
ken enbart avser ärenden, som ankomma på socialstyrelsen. 

Såsom av tab. 1 framgår, utgjorde vid årsskiftet antalet utlänningar med 

Tab. 1. Uttunningar mod vlstelsetillständ av socialstyrelsen.1 

1 Beträffande ändrad redovisning den 1 januari 1941 se texten denna sida. 
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Tab. 2. Utlänningar med vistelsetillstånd den 1 januari 1941 fördelade efter ålder. 

vistelsetillstånd i ovan angiven bemärkelse 18 164\ därav 8 804 män och 9 360 
kvinnor. Vidare framgår, a t t antalet under fjärde kvartalet 1940 minskats med 
550. Av de olika nationaliteterna synas fransmän, holländare och italienare ha 
undergått en mindre ökning. — Liksom vid föregående redovisningstillfälle ha
de antalet utlänningar med främlingspass (i tabellerna betecknade som stats-
lösa) ökat, närmast beroende därpå att vissa härvarande utlänningar med tidi
gare hemvist i Tyskland icke kunnat erhålla förlängning av sina hemlandspass, 
för vilka giltighetstiden utgått. Till följd härav har även en minskning upp
stått beträffande antalet tyskar. 

I tab. 2 lämnas en åldersfördelning avseende utlänningar med vistelsetill
stånd den 1 januari 1941. Av finnar, norrmän, förutvarande estländare och 
ungrare voro mer än 3/4 i ålder under 45 år, medan mer än Vs av engelsmän, 
fransmän och statslösa f. d. ryssar voro över 45 år. Gruppen under 20 år om
fattar endast i ringa utsträckning barn under 16 år, vilka endast i viss utsträck
ning ha kunnat medräknas, enär dessa ofta äro införda i föräldrarnas pass och 
därför ej behöva särskilt vistelsetillstånd. 

Av samtliga utlänningar med vistelsetillstånd den 1 januari 1941 innehade 
11 4762 personer (5 933 män och 5 543 kvinnor) av socialstyrelsen beviljat 
tillstånd till arbetsanställning. Dessa tillstånd ha sedan den 1 oktober 1940 
minskats med 666. Såsom tab. 3 utvisar, är det endast grupperna husligt arbete 
samt »andra yrken», som förete någon ökning. 

Utöver de av socialstyrelsen handlagda vistelsetillstånden hade utrikesde
partementet (eller vissa svenska utlandsmyndigheter) beviljat inresevisering, 
innefattande vistelsetillstånd vid årsskiftet för 715 utlänningar, varav 503 
män och 212 kvinnor. Av totalantalet voro 410 norrmän och 157 tyskar. I 
73 fall avsåg viseringen även tillstånd till arbetsanställning. Den 1 oktober 
1940 utgjorde antalet då gällande inreseviseringar 1 234 och den 1 juli 841. 

1 Av dessa hade 322 före 1 januari inlagt ansökningar, vilka voro nnder bandläggning i 
januari. 

2 Av dessa hade 168 före den 1 januari inlagt ansökningar, vilka voro under handläggning i 
januari. 
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Tab. 3. Utlänningar med arbetstillstånd av socialstyrelsen. ¹ 

Motsvarande siffra den 1 januari 1940 var 1 437. I nu nämnda siffror ha icke 
medräknats personer, som av utrikesdepartementet erhållit visering för direkt 
genomresa. 

Totala antalet utlänningar med vistelsetillstånd i riket den 1 januari 1941 
1 Se noten sid. 168. — 2 Före 1 januari 1941 inräknade i gruppen lager-, transportarbetare 

o. dyl. 
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Tub. 4. Utlänningar, som under sista kvartalet 1940 av socialstyrelsen beviljats 
arbetstillstånd. 

utgjorde sålunda 18 879, och av dessa innehade 11 549 tillstånd till arbetsan-
ställning. Motsvarande uppgifter för den 1 oktober 1940 voro 19 948 resp. 
12 314. En nedgång har sålunda ägt rum, vilken är större än siffrorna direkt 
utvisa, enär ansökningar under behandling medräknades i siffrorna för 1 ja
nuari men ej för 1 oktober. 

Av utlänningarna voro 1306 (därav 873 kvinnor) födda i Sverige. Inom 
denna kategori återfinnas 242 statslösa, 203 tyskar och 582 medborgare i de 
nordiska grannländerna. 

Fullt exakta siffror över antalet härvarande utlänningar kunna dock för 
närvarande icke erhållas. Det må beaktas att ett medgivet tillstånd icke alltid 
är liktydigt med att utlänningen vid räkningstillfället uppehåller sig härstä-
des. Å andra sidan innefatta, såsom förut framhållits, siffrorna för vistelse
tillstånd i viss utsträckning icke barn under 16 år. Härtill kommer att ett an
tal utlänningar, sannolikt omkring 1 600 och alla tillhörande ett klientel som 
hitkom för ett tjugotal år sedan eller mera, i egenskap av innehavare av s. k. 
uppehållsbok icke behöva särskilt vistelsetillstånd. Slutligen må observeras 
att finska medborgare äga inresa i riket och uppehålla sig härstädes tre må
nader utan uppehållstillstånd. Under beaktande av dessa omständigheter torde 
antalet vid årsskiftet 1940/41 härvarande utlänningar kunna antagas ha upp
gått till inemot 23 000. 

I nedanstående tablå lämnas en översikt över nytillkomna vistelsetillstånd 
under fjärde kvartalet 1940, avseende utlänningar, som ej tidigare innehaft 
dylikt tillstånd. Sammanlagt beviljades under fjärde kvartalet vistelsetillstånd 
för 1 755 personer, varav 917 män och 838 kvinnor. 
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Utlänningar, SOM under sista kvartalet 1940 av socialstyrelsen beviljats vistelsetillstånd 
(fönstagångstillstånd). 

Antalet nytillkomna arbetstillstånd (förstagångstillstånd) under samma 
period utgjorde enligt tab. 4 978, varav 453 för män och 525 för kvinnor. Re
lativt många av dessa tillstånd avsågo husligt arbete (38 °Å) samt jordbruk 
och skogshushållning (23 %). 

Flyktingar. Bland utlänningar med vistelsetillstånd ingå även flyktingar. 
Av tab. f) framgår att antalet dylika, som den 1 januari 1941 innehade av 
socialstyrelsen beviljat vistelsetillstånd, utgjorde 4 046. Av dessa ha 3 034 be
tecknats som judar och 847 som politiska flyktingar, varjämte 165 betecknat» 

Tab. 5. Antalet flyktingar med vlstelsetillstånd ar socialstyrelsen den 1 januari 1941.1 

1 So noten sid. 168. 
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Tab. 6. Antalet flyktingar med arbetstillstånd av socialstyrelsen den 1 januari 1941.1 

som samtidigt judar och politiska flyktingar. Sedan den 1 juli 1940, då anta
let flyktingar med vistelsetillstånd var 3 454, har antalet judiska emigranter 
ökat med 468 och antalet politiska flyktingar med 124. Vid jämförelsen ha de 
politiska flyktingar, vilka även betecknats som judar, hänförts till gruppen 
judiska flyktingar, ökningen torde till större delen sammanhänga med en 
under senare tid verkställd omprövning av härvarande utlänningars flykting-
skap. Av utrikesdepartementet beviljad inresevisering med uppehållsrätt den 
1 januari innehades av 6 flyktingar. Av samtliga flyktingar innehade 2 145 
tillstånd till arbetsanställning (se tab. 6) . 

De angivna siffrorna avse endast flyktingar, för vilka erfordras tillstånd 
att vistas i landet. Sålunda innefatta siffrorna icke en del minderåriga, vilka 
äro införda i föräldrarnas pass och för vilka särskilda tillstånd därför icke 
erfordras. Å andra sidan kan nämnas att i icke få fall vederbörande torde ha 
lämnat landet under gällande tillståndstid. 

Under hänsynstagande härtill torde totala antalet härvarande flyktingar, 
judar och politiska flyktingar, den 1 januari 1941 böra uppskattas till omkring 
4 300. Det beräknade totalantalet härvarande flyktingar enligt uppskattningar, 
som gjorts vid olika tillfällen, framgår av nedanstående tablå. 

Talen ha alltså sedan början av år 1939 hållit sig tämligen konstanta. 

Resandefrekvensen frän utlandet. 

Antal Inresor år 1940. I tab. 7 lämnas preliminära uppgifter över det antal 
inresor till Sverige, som gjorts av utlänningar under år 1940. Beträffande mot
svarande uppgifter för föregående år hänvisas till socialstyrelsens publikation 

1 Se noten sid. 168. 
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Tab. 7. Preliminära uppgifter om utlänningars inresor till Sverige år 1940. 

»Inresta utlänningar åren 1938 och 1939»5. Uppgifterna avse antalet inresor 
och icke antalet personer, som under året inrest till Sverige, då en person kan 
ha företagit flera inresor. Den kraftiga nedgången från 1939 med c:a 178 000 
inresor eller G5 %, sammanhänger med turisternas uteblivande och de i sam
band med stormaktskriget i övrigt försvårade kommunikationerna. De under 
år 1940 inresta torde, bortsett från danskar, finnar och norrmän, huvudsakligen 
utgöras av affärsresande och genomresande samt vissa arbetsanställda, såsom 
montörer och artister. 

Beträffande de skandinaviska länderna är att märka, att de i tabellen läm
nade uppgifterna för år 1940 ej avse hela året. Skyldighet att ifylla de inrese-

Tnb. 8. In- och ntresor under januari 1041. 

1 För Norge avse uppgifterna tiden från och med den 26 maj. 
2 För Finland » > > > > > > 1 dec. 
3 För Danmark > > > > » > > 15 april. 
4 Uppgifterna avse hela året. 
5 Sveriges off. stat. Socialstatistik. Stockholm 1940. 
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kort, varpå de i tabellen lämnade uppgifterna äro grundade, infördes sålunda 
för danskar den 15 april, för norrmän den 26 maj samt för finnar den 1 de
cember 1940. Uppskattningsvis kan man ange hela antalet från Danmark 
gjorda inresor år 1940 till 25 000, från Norge till 22 000 och från Finland till 
25 000. Såsom av siffror rörande vistelsetid framgår, ha antalet utresor san
nolikt mer än balanserat antalet inresor. 

Resandefrekvensen under januari 1941. I tab. 8 redovisas uppgifter om 
utlänningars in- och utresor till Sverige under januari 1941. Liksom i föregå
ende tabell avses här icke antalet personer utan antalet resor. Uppgifterna om 
inresor ha erhållits genom bearbetning av de inresekort, som samtliga utlän
ningar numera ha att ifylla vid inresa till Sverige, medan antalet utresor er
hållits från de listor, som passkontrollanterna föra över utlänningar, som ut
resa ur riket. Antalet inresor var enligt tabellen 5 513, därav 4 218 avseende 
män och 1 295 avseende kvinnor, medan antalet utresor var 5 520 (3 952 män 
och 1 568 kvinnor). 

Fylleriförseelser och spritsmuggling under fjärde kvar-
talet 1940. 

. Enligt en inom kontroll styrelsen verkställd preliminär sammanräkning, vars 
resultat delgivits socialstyrelsen, utgjorde antalet fylleriförseelser, för vilka 
personer sakfällts under fjärde kvartalet 1940, tillhopa 8 435, av vilka 8 310 
begåtts av män och 125 av kvinnor. För hela året 1940 kan antalet fylleriför
seelser preliminärt beräknas till omkring 31 100 mot 32 217 för 1939 och 
31 129 för 1938. 

I nedanstående tablå återgivas vissa huvudsiffror för fjärde kvartalet 1939 
samt tredje och fjärde kvartalen'1940: 

Enligt från generaltullstyrelsens statistiska avdelning erhållna uppgifter 
gjordes under fjärde kvartalet 1940 tillhopa 105 beslag (därav 12 inom Stock
holms tulldistrikt), som helt eller delvis avsågo sprit (eller brännvin) ; den 
beslagtagna kvantiteten utgjorde 176 liter (i Stockholms tulldistrikt 25 liter). 
Under hela år 1940 utgjorde för hela riket antalet dylika beslag 295 om till
hopa 425 liter. För år 1939 voro motsvarande siffror 627 resp. 11 584. Enbart 
för Stockholms tulldistrikt uppgick under år 1940 antalet dylika beslag till 
50 om 129 liter, medan för år 1939 talen voro 335 resp. 4 711. 
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Livsmedelskostnaderna den 1 februari 1941. 

De noteringar av minuthandelspriser på livsmedel, bränsle och lyse, som med
delas i sammandragstabellen pä följande sida, ha insamlats pä socialstyrel
sens 49 ombudsorter under januari månad och bearbetats pä samma sätt som 
tidigare varit fallet. 

Under januari har prisnivån stigit väsentligt kraftigare än under tidigare 
månader eller med 5'7 % sedan närmast föregående månad. Ungefär hälften 
av denna stegring, 2'9 %, torde emellertid härröra från den nyinförda omsätt
ningsskatten. Till uppgången ha i övrigt bidragit prisförhöjningar å kött och 
fläsk samt fisk ävensom samtliga bränsleartiklar. 

Till belysning av de allmänna förändringar, som med avseende å minut
priserna på livsmedel, bränsle och lyse ägt rum till den 1 februari 1941, 
meddelas följande serier av vägda indextal. 

Utgår man från 1935 som basår, befinnes det, att den allmänna prisnivån 
i fråga om l ivsmede l , b r ä n s l e och l y s e stigit med åtta enheter sedan före
gående månad. Anknytes denna serie till indexberäkningarna med utgångs
punkt från juli 1914, finner man, att indextalet utvisar uppgång med tio en
heter. — Indextalet för de t o t a l a l e v n a d s k o s t n a d e r n a (sålunda jämväl ut
gifterna för hyra, kläder, skatter m. m.), vilket uträknas kvartalsvis, utgjorde 
vid den senast verkställda beräkningen, den 1 januari 1941, 130, om år 1935 
tages till basperiod, och 204, om juli 1914 sättes lika med 100. 

* 

Riksbankens konsnmtlousprlsindex har numera reviderats med användande 
av nya vikter, uträknade på grundval av konsumtionsutvecklingen under 1939 
och 1940. De reviderade siffrorna återgivas på sid. 178. Skillnaden mellan 
de gamla och de nya siffrorna är vad generalindextalen beträffar obetydlig, 
medan för de olika gruppindextalen vissa avvikelser erhållits. En närmare 
redogörelse för de nya beräkningarna kommer att givas i riksbankens årsbok 
för 1940. 

Den genomsnittliga prisnivån steg under 1940 med 15'9 %, medan stegringen 
under 1939 var 7 l %. Sedan krigsutbrottet har generalindextalet gått upp med 
227 %. Under perioden augusti 1939—april 1940, d. v. s. före avspärrningen, 
var prisstegringen l l -5 %, medan den under perioden april—december 1940 
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1 44 orter. —2 Medeltal av julipriaerna å gammal och augustipriserna â fftrsk vara. — 3 Prelimi
nära siffror. 

11—410090. Soc. Medd. 1941. 
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var l0.0 %. Ser man på delposterna, kan i stort sett samma utveckling iaktta
gas, utom för bränsle och lyse, som steg i pris betydligt häftigare under den 
första perioden än under den andra. 

Ang. 1939— April 1940— Ang. 1939— 
april 1940 dec. 1940 dec. 1940 

Födo- och njntningsämnen + ll-4 + 14'1 -t- 27-l 
Bränsle och lyse + 43'4 + 6-4 + 52'7 
Kläder + 17-9 + 13-8 + 342 
Skodon + 12'6 + 10'9 + 24'9 
Inventarier + 10'T + 7-8 + 18'8 
Övriga ntgifter + 6'6 + 60 + 13-0 
Generalindex + 11-6 + 100 + 227 

Av den ovannämnda till 227 % uppgående höjningen av generalindextalet 
sedan krigsutbrottet härrörde 37 % från skärpningar av de indirekta skat
terna, varav för vin och sprit l-3 %, för tobak 09 %, för kaffe 05 % och för öv
riga beskattade varor 1·0 %. Till den av andra orsaker än skattehöjningar vål
lade prisstegringen av 190 % bidrog livsmedelsgruppen med 7-9 %, bränsle och 
lyse med 2-5 %, kläder med 4-0 %, skodon med 07 %, inventarier med 2-2 % samt 
övriga utgifter med 17 %. 
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Arbetsmarknaden. 
Översikt utarbetad inom socialstyrelsen och statens arbetsmark-

nadskommission. 

Arbetsmarknaden under januari 1941. 
Läget på arbetsmarknaden under januari månad företedde inga större för

ändringar på något område av näringslivet. Den fortsatta säsongnedgången 
inom vissa industrier och inom byggnadsfacken medförde dock ett ökat antal 
arbetslösa. Skogsbruket beredde däremot nya arbetstillfällen, sedan vinterav
verkningarna börjat taga fart. 

De statistiska serier, som belysa utvecklingen på arbetsmarknaden, uppvisa-
do för januari jämfört med föregående månad ungefär samma eller en obetyd
ligt lägre sysselsättningsnivå men även ett ökat utbud av arbetskraft samt 
ett stigande antal arbetslösa och hjälpsökande «åsom försenade återverkning
ar av säsongnedgången under december. 

Enligt socialstyrelsens sysselsättningsstatistik var sålunda i januari anta
let sysselsatta arbetare inom industri, handel m. m. endast 03 % lägre än före
gående månad och antalet övriga anställda endast 0'2 % lägre. Den på grund
val av samma uppgiftsmateria] som sysselsättningsstatistiken beräknade kon
junktursiffran för arbetstillgången utgjorde 321 i januari mot 335 i decem
ber. Enligt vad erfarenheten visat, avgiva flertalet uppgiftslämnare sina om
dömen om arbetstillgången även med tanke på förhållandena under den när
mast kommande tiden, varför konjunktursiffran i viss mån är att betrakta 
som en prognos. 

Till arbetsmarknadskommissionen rapporterade uppgifter om anställande 
och entledigande av arbetskraft ge i överensstämmelse med sysselsättnings
statistiken vid handen, att några större förändringar i arbetarantalet ej ägt 
rum inom industrin under januari. 

Enligt rapporterna från de offentliga arbetsförmedlingarna visade antalet 
arbetssökande en stegring sedan december med närmare 35 %. Arbetssökande
siffran under januari månad är emellertid alltid jämförelsevis hög, beroende 
på nyinskrivningarna för året. Siffrorna för antalet lediga och tillsatta plat
ser uppvisade en stegring med cirka 30 %. Genomsnittliga antalet arbetsan-
sökningar på 100 lediga platser steg från 243 i december till 249 i januari. 

De senast tillgängliga uppgifterna om arbetslösheten inom fackförbunden, 
som avse månadsskiftet december/januari, uppvisade en arbetslöshet om 16 l % 
bland medlemmarna inom samtliga rapporterande förbund (exklusive skogs-
och flottningsarbetareförbundet) mot 126 % en månad tidigare. Det bör upp
märksammas, att arbetslöshetsprocenten alltid blir relativt hög vid årsskiftet 
till följd av de tillfälliga permitteringar, som under årets sista vecka pläga 
förekomma inom vissa fack. 
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Antalet till arbetsmarknadskommissionen rapporterade hjälpsökande arbets
lösa, varom uppgifter föreligga intill utgången av januari månad, utgjorde 
vid denna tidpunkt 30 512, vilket innebär en ökning med 7 043 eller 30 %. 
Bortåt hälften av de hjälpsökande voro hemmahörande i storstäderna samt 
ungefär en fjärdedel i övriga städer. E t t jämförelsevis stort antal av de hjälp
sökande kommo liksom tidigare på Göteborgs och Bohus län samt Västernorr
lands län, men de under januari nytillkomna medförde en relativt sett icke 
obetydlig ökning även inom andra län. 

En sammanfattande jämförelse med läget vid motsvarande tid år 1940 ut
visar en nedgång av antalet sysselsatta arbetare inom industri, handel o. dyl. 
med närmare 8 °/°. Därtill kommer en ytterligare minskning av den totala sys
selsättningsvolymen genom den större omfattning, i vilken korttidsarbete nu 
tillämpas.1 Antalet arbetslösa bland medlemmarna inom fackförbunden var 
omkring 6 % högre än i fjol och antalet hjälpsökande arbetslösa ungefär dub
belt så stort. 

Inom jordbruket var efterfrågan på arbetskraft något större än under decem
ber; platserna avsågo i allmänhet yngre ogifta drängar samt kunniga kör
drängar med vana vid skogskörslor. Skogsarbetet bedrevs i full utsträckning, 
och utplacering av arbetssökande från andra yrkesområden fortgick i ökad om
fattning. För omskolning av arbetskraft för skogsbrukets behov påbörjades 
kurser på olika platser. Efterfrågan på huggare var stor under hela januari 
och särskilt under månadens sista vecka. Behovet av körare, framför allt så
dana med egna hästar, var stort och kunde icke på långt när fyllas. 

Inom de industriella verksamhetsgrenarna företedde vissa grupper av me
tallindustrin en mindre ökning av sysselsättningen, sedan mellan jul- och 
nyårshelgerna tillfälligt permitterad personal återgått i arbetet. Exportföre
tagen inom metallindustrin torde i viss utsträckning ha erhållit beställningar 
på den utländska marknaden, och nyanställningar av järnverksarbetare ha fö
rekommit i viss utsträckning. Inom metall- och maskinindustrin konstaterades 
fortfarande svårigheter att skaffa fullgoda yrkesarbetare, såsom svarvare, 
verktygsarbetare, rörkopparslagare och finmekaniker; ett visst överskott fanns 
däremot på mindre kvalificerad dylik arbetskraft och hjälparbetare, ävensom 
i fråga om rörläggare och gjutare. Efterfrågan på bilmontörer, kunniga i till
verkning och montering av gengasaggregat, gjorde sig fortfarande gällande på 
vissa, håll, såsom i Norrbottens län, där behov av motorfordon för skogskörslor 
förelåg. 

Bland exportindustrierna ha vid pappersmassefabrikerna några företag, som 
nedlagt driften under december, åter satt i gång under januari; från andra 
pappersmassefabriker rapporterades ökning av antalet sysselsatta arbetare, 
vilken dock enligt senare erhållna uppgifter endast torde vara tillfällig. Även 
pappersbruken redovisade någon ökning av sysselsättningen, sågverken och 
snickerifabrikerna däremot en säsongmässig minskning. Tillverkningen av 
monteringsfärdiga trähus synes dock i allmänhet ge god sysselsättning. För-

1 Jfr den 8. sid. 191 publicerade undersökningen angående arbetstid och sysselsättning inom 
näringslivet i november 1940. 
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sämrade förhållanden rapporterades från glasbruken, under det att porslins
fabrikerna kunde bereda nya arbetstillfällen för kvinnlig personal. 

Inom konsumtionsvaruindustrierna synes beträffande vissa livsmedelsbran
scher en nedgång av sysselsättningen ha inträtt efter julsäsongen. Detta var 
sålunda fallet vid bagerier, slakteri- och konservfabriker samt tobaks fabriker; 
chokladfabrikerna kunde däremot åter ge full sysselsättning. Inom textilindu
strin hade en del arbetare, som varit pennitterade i samband med jul- och ny
årshelgerna, återgått till arbetet; i övrigt synas arbetstillfällena snarast ha 
försämrats till följd av råvarubristen, ehuru i allmänhet entlediganden och per-
mitteringar undvikits därigenom, att korttidsarbete tillämpats i allt större om
fattning. Även inom skoindustrin har i jämförelse med motsvarande tidpunkt 
föregående år en försämring ägt rum, vilken delvis beror på den knappa ma
terialtillgången. 

Inom byggnadsämnesindustrierna samt byggnads- och anläggningsfacken 
har läget ytterligare försämrats och arbetslösheten ökat. Den starka kylan 
under januari har verkat hindrande på de pågående arbetenas bedrivande. An
talet hjälpsökande arbetare inom byggnadsfacken utgjorde vid utgången av 
januari omkring 11 000, eller över en tredjedel av samtliga hjälpsökande. 

Isavspärrningen har nedbringat arbetstillfällena inom sjöfarten till ett mini
mum, och en avsevärd försämring för samtliga grupper av sjöfolk har konsta
terats i jämförelse med föregående månad. I samband härmed har arbetstill-
gången i hamnarna varit dålig för stuveri- och transportarbetare. De låga 
siffrorna vid sjömanshusen äro ävenledes ett uttryck för den rådande situatio
nen. Sammanlagt redovisades endast 1 044 påmönstringar och 2 880 avmönst-
ringar. 1940 års januarisiffror uppgingo till 5 093 påmönstringar och 5 674 
avmönstringar. 

Inom handelsyrkena ökades arbetssökandefrekvensen efter julsäsongens av
slutning, särskilt i fråga om butiks- och magasinspersonal. Detsamma gällde 
även manliga kontorister. Kvinnlig kontorspersonal var lättare att placera; 
efterfrågan inom denna kategori gällde dock mest rutinerade stenografeT och 
maskinskriverskor. 

Restaurangfacket har givit relativt god sysselsättning för kvinnliga sökan
de, och det har varit lättare nu än tidigare att skaffa kökspersonal, vilket torde 
sammanhänga med svårigheterna för denna att erhålla annat arbete. 

Inom det husliga arbetsområdet har utvecklingen på senaste tiden gått i den 
riktningen, a t t arbetssökandesiffrorna stigit, medan platstillgången reducerats. 
Orsakerna härtill äro att söka dels i mindre efterfrågan från hemmen, vilka 
mångenstädes i besparingssyfte måst inskränka hemhjälpen, dels i at t arbets
sökande från andra yrkesgrupper, där arbetsutsikterna försämrats, söka sig 
över till det husliga arbetet. Fortfarande råder emellertid brist på fullt kun
niga hembiträden. 

Barnsköterskor ha haft goda arbetstillfällen, men ett visst underskott på kva
lificerade sökande föreligger även här. 
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Statens arbetsmarknadskommissions verksamhet under 
januari 1941. 

Arbetsförmedlingsverksamheten. Statens arbetsmarknadskommission har med 
hänsyn till nödvändigheten att bereda sysselsättning åt yngre arbetslösa och 
med hänsyn till behovet av arbetskraft för vedavverkning i samråd med sta
tens bränslekommission vidtagit vissa åtgärder. Kommissionen har anmodat 
länsarbetsnämnderna att införskaffa uppgifter om det behov av arbetskraft 
för vinterns och vårens vedavverkningar, som icke synes kunna tillgodoses. 
Länsarbetsnämnd äger, om arbetskraftbehovet ej kan fyllas på vanligt sätt, 
anordna särskilda huggarkurser för i första hand yngre arbetslösa ungkarlar, 
som önska deltaga i skogsarbete. Kursdeltagarna skola sammanföras i mindre 
grupper med en erfaren skogsarbetare som ledare och instruktör. Arbetskraf
ten skall i första hand tillföras enskilda, mindre skogsägare, och en grupp 
av arbetare skall kunna flyttas från en skogsägare till en annan. Kommis
sionen kommer att svara för erforderlig verktygsutrustning och vid behov 
även för viss personlig utrustning. Arbetslönen, som givetvis betalas av skogs
ägaren, får icke understiga för orten tillämpad avtalsenlig eller gängse ersätt
ning. För att i början utjämna de ovana arbetarnas inkomst äga dessa för de 
dagar de utfört skogsarbete uppbära ett kontantbidrag om 3 kr. under 1—10 
dagen, 2 kr. under 11—20 dagen och 1 kr. under 21—30 dagen. 

Enligt gällande bestämmelser äro arbetslösa medlemmar av erkända arbets
löshetskassor och hjälpsökande hos arbetslöshetskommittéer skyldiga att dag
ligen anmäla sig hos organ för den offentliga arbetsförmedlingen. Arbetsför
medlingarna ha dock i allmänhet begagnat sig av medgiven rät t att meddela 
dispens beträffande denna dagliga besöksskyldighet. P å grund av ökat antal 
arbetssökande har arbetsmarknadskommissionen fäst länsarbetsnämndernas 
uppmärksamhet på lämpligheten att medgiva ytterligare dispens beträffande 
bestämmelserna om kassamedlemmars och hjälpsökandes skyldighet att hos 
arbetsförmedlingen göra regelbundna arbetsansökningar, dock att därvid skall 
som regel fastställas minst två besöksdagar per vecka vid huvudkontor och 
större avdelningskontor. Genom ökat dispensmedgivande i dessa avseenden 
vinnes, att arbetsförmedlingsorganen under nuvarande arbetsmarknadsläge icke 
i onödigt stor omfattning betungas med dessa kontrolluppgifter till förfång 
för arbetsförmedlingarnas huvudsakliga uppgift att uppspåra arbetstillfällen 
och i övrigt stå näringslivet till tjänst såsom förmedlingsorgan. 

Vid de offentliga arbetsförmedlingarna tillsattes under månaden 42 330 
platser, varav 26 124 manliga och 16 206 kvinnliga. Förmedlingsverksamheten 
vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna samt inom olika yrkesgrupper fram
går av tab. 1—4 i tabellavdelningen. Av de särskilda rapporter, som inkom
mit från arbetsförmedlingarna med redovisning av frivillig värnpliktstjänst
göring och luftbevakning, framgår, att verksamheten även under redovisnings-
månaden varit livlig. Cirka 4 200 manliga och 400 kvinnliga sökande ha an-
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malt sig, och tillhopa ha över 2 500 personer utplacerats. Till belysande av 
samarbetet mellan arbetsförmedlingsorganen inom skilda delar av landet må 
nämnas, att i samverkan mellan olika kontor och ombud under januari 2 675 
platser tillsattes, av vilka 2 155 manliga och 520 kvinnliga. Genom denna 
interlokala förmedlingsverksamhet erhöllo 1 563 personer (1 325 män och 238 
kvinnor) arbetsanställning i annat län än det, inom vilket ansökan om arbete 
ingivits. 

Hjälpverksamheten för arbetslösa. Antalet till kommissionen rapporterade 
hjälpsökande arbetslösa uppgick vid januari månads utgång till 30 512, vilket 
i jämförelse med föregående månad innebär en ökning med 7 043, eller 300 °/°. 
Av hela antalet hjälpsökande voro 288 (09 %) kvinnor. Det under de senaste 
månaderna ökade antalet hjälpsökande har nödvändiggjort en betydande utök
ning av beredskapsarbetena. Fr . o. m. den 1/7 1940 t. o. m. den 15/2 1941 har 
kommissionen beviljat statsbidrag till ett 40-tal statliga och kommunala be
redskapsarbeten, vilkas sammanlagda kostnader beräknas till 208 milj. kronor. 
Dessutom har kommissionen till utförande såsom beredskapsarbete av vissa 
byggnadsföretag, kostnadsberäknade till c:a 7'5 milj. kronor, medgivit stats
bidrag å den merkostnad, som kan uppstå på grund av krisen. Av under ja
nuari månad 1941 beviljade arbeten må nämnas större vägföretag i Söderman
lands, Jönköpings, Göteborgs och Bohus, Älvsborgs, Örebro, Gävleborgs och 
Västernorrlands län samt vattenledningsföretag i Uppsala, Kalmar, Hallands, 
Göteborgs och Bohus och Örebro län; vidare har statsbidrag medgivits till 
kostnadsökning för uppförande av en teater- och konserthusbyggnad i Malmö. 
Svårigheterna att under den i år särskilt kalla vintern igångsätta beviljade 
arbetsföretag ha medfört en ansvällning av understödsverksamheten. Sådan 
bedrives dock alltjämt företrädesvis i de större städerna samt inom Göteborgs 
och Bohus samt Västernorrlands län. 

Av hela antalet hjälpsökande vid januari månads utgång åtnjoto 21 564 
(707 °/°) hjälp från stat och kommun. Av dessa hjälptes 18508 (858 %) med 
statsmedel. En summarisk redogörelse för den av kommissionen bedrivna 
hjälpverksamheten under januari månad lämnas i det följande. Om icke annat 
anmärkts, avse sifferuppgifterna förhållandet vid månadens utgång. Närma
re uppgifter om antalet hjälpta i olika hjälpformer och inom olika län eamt 
en översikt av hjälpverksamhetens omfattning under tiden december 1939— 
januari 1941 lämnas i tab. 14 i tabellavdelningen. 

Arbetslinjen. Arbeten för arbetslösa bedrevos under månaden dels i form 
av statliga och kommunala beredskapsarbeten, dels i form av statliga arkiv
arbeten och statskommunala reservarbeten. I statliga beredskapsarbeten sys
selsattes vid 56 arbetsplatser i kommissionens regi 1 975 arbetslösa och vid 
23 arbetsplatser i väg- och vattenbyggnadsstyrelsens regi 840 arbetslösa. Vid 
kommunala beredskapsarbeten sysselsattes 350 arbetslösa. Vid 52 arkivar
betsplatser sysselsattes 180 arbetslösa, tillhörande tekniska och merkantila 
yrken, och vid statskommunala reservarbeten 122 arbetslösa, antingen familje
försörjare eller ungkarlar över 50 år. Statskommunala reservarbeten bedrevos 
av 5 städer, 4 landskommuner och 1 vägdistrikt. 
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Förutom hänvisade arbetslösa sysselsattes vid beredskapsarbeten och. stats
kommunala reservarbeten 486 specialarbetare, vilka icke voro anmälda som 
hjälpsökande och sålunda icke ingå i arbetslöshetskommittéernas månadsrap
porter. 

Understödslinjen. Dagunderstöd utgick i 25 städer och 33 landskommuner 
till sammanlagt 14 089 arbetslösa (utom kursdeltagare), av vilka 10 270 
(729 %) voro försörjningspliktiga. Av samtliga dagunderstödda voro 9 754 
(69-2 %) hemmahörande i storstäderna. För januari månad hade av under
stödskommunerna 20 städer och 15 landskommuner även beviljats tillstånd 
att bedriva hyreshjälpverksamhet med bidrag av statsmedel. 

Understöd till kursdeltagare, frivillig arbetstjänst (utbildningshjälp). Kurs
verksamhet för arbetslösa bedrevs under månaden i form av beredskapskur
ser, för vilka redogörelse lämnas i det följande. Av eleverna voro 868 anmäl
da som hjälpsökande och åtnjöto dagunderstöd eller bidrag till inackorderings
kostnaderna. I Norrköping pågick dessutom en av arbetslöshetskommittén 
anordnad kurs för arbetslösa sjömän med 23 deltagare. Frivillig arbetstjänst, 
avseende teoretisk och praktisk yrkesutbildning, bedrevs under månaden vid 
Vännäs yrkesskola. Antalet arbetselever uppgick till 61. 

UtbildningsYerksamueten. Statsbidrag har under månaden beviljats till Göte
borgs arbetslöshetskommitté för anordnande av ytterligare 4 mekanikerkur
ser, till Jönköpings stads arbetslöshetskommitté och Halmstads stads anstal
ter för yrkesundervisning för anordnande å vardera platsen av dels en meka
nikerkurs, dels en kurs i gas- och bågsvetsning, till Arvika stads arbetslöshets
kommitté för anordnande av en kurs i gas- och bågsvetsning samt till Öster
sunds stads lärlings- och yrkesskolor för anordnande av en gassvetsningskurs. 
Vid månadens utgång voro beredskapskurser anordnade dels av arbetslöshets
kommittéerna i Stockholm, Jönköping, Växjö, Göteborg och Härnösand, dels 
vid verkstadsskolor för arbetslös ungdom i Lysekil, Mölndal, Uddevalla, Älvs
backa, Koja, Sandö, Sundsvall och Piteå, dels ock vid kommunala anstalter 
för yrkesundervisning i Stockholm, Uppsala, Södertälje, Eskilstuna, Hylte-
bruk, Lilla Edet, Trollhättan, Vänersborg, Mariestad, Tidaholm, Örebro och 
Malmberget. Sammanlagt pågingo 81 kurser, därav 51 för mekaniker, 5 för 
finmekaniker, 1 för verktygsskötare, 1 för elektromekaniker, 4 för smeder och 
19 för svetsare. Elevantalet vid månadens utgång uppgick till 1194. 

varapliktglåneverksamheten. Omfattningen av värnpliktslånenämndernas verk
samhet t. o. m. utgången av januari månad framgår av följande samman
ställning. 

Hela antalet till kommissionen t. o. m. den 31 januari 1941 inkomna värn
pliktslåneärenden uppgick till 2 627. Av dessa har kommissionen före måna
dens utgång avgjort 2 139, varav 421 avsågo av värnpliktslånenämnder under-
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ställda beslut och 1 718 av lånesökande ingivna besväT. I fråga om under
ställda beslut hade kommissionen i 26 fall upphävt värnpliktslånenämndernas 
beslut om lån och i några fall minskat de beviljade lånebeloppen. I anledning 
av anförda besvär beviljades ytterligare 123 lån. 

Meddelanden från statens arbetsmarknadskommission. 
Samordning av beredtikapsatgärder. Genom kungl. brev den 28 juni 1940 erhöll 

arbetsmarknadskommissionen i uppdrag att verkställa utredning angående 
samordnande av sådana beredskapsåtgärder av olika slag, som avse att helt 
eller delvis taga i anspråk icke krigstjänstgörande personers arbetskraft eller 
tjänster. I anledning av uppdraget har inom kommissionens kansli utarbetats 
en promemoria, innehållande vissa förslag i sådant hänseende. 

För att få en översikt över i vilken omfattning personal å olika orter uttagits 
eller bundit sig för beredskapsuppgifter av olika slag har i promemorian före
slagits upprättande av centrala register över ifrågavarande personal. Dessa 
register skola enligt förslaget uppläggas hos och föras av länsarbetsnämnderna, 
till vilka de myndigheter och sammanslutningar, som ha att svara för bered
skapsåtgärder, ha att insända förteckningar å uttagna eller värvade personer 
inom resp. län. 

Om länsarbetsnämnd vid uppläggandet eller förandet av dessa register upp
täcker, att en och samma person tagits i anspråk för flera olika beredskaps
åtgärder, skall länsarbetsnämnden enligt promemorian omedelbart underrätta 
berörda myndigheter eller sammanslutningar därom och söka få till stånd en 
lösning av den uppkomna konflikten. Går icke sådan att erhålla på under
handlingsvägen, måste frågan bliva föremål för avgörande av myndighet, enligt 
promemorian vederbörande länsstyrelse på förslag av länsarbetsnämnden. 

Med stöd av registren skall vidare en allmän översyn av» beredskapsåtgär
derna verkställas av arbetsmarknadskommissionen med biträde av länsarbets
nämnderna. Visar det sig därvid, att för mycket folk tagits i anspråk för viss 
beredskapsåtgärd, skall enligt promemorian kommissionen — eller under lug
nare tider Kungl. Maj:t — äga befogenhet att, efter berörda myndigheters eller 
organisationers hörande och med iakttagande av vad härutinnan kan vara av 
Kungl. Maj :t bestämt, begränsa antalet av de personer, som inom viss ort eller 
vissa orter få tagas i anspråk för viss beredskapsåtgärd, liksom även att före
skriva, att personer, tillhörande viss yrkeskategori, icke alls eller endast i be
gränsad utsträckning skola få tagas i anspråk för beredskapsåtgärder. 

Med anledning av kommissionens framställning har Kungl. Maj.-t den 21 
februari 1941 bemyndigat kommissionen att med biträde av länsarbetsnämn
derna och i samråd med berörda myndigheter och sammanslutningar verk
ställa inventering och registrering av den personal, som tagits i anspråk för 
beredskapsåtgärder av olika slag, i huvudsaklig överensstämmelse med de rikt
linjer, som angivits i promemorian. 
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Förslag om dyrtidstillägg å familjebidrag m. m. för värnpliktiga. Sociala för-
svarsberedskapskommittén har den 8 februari 1941 framlagt förslag om in
förande av dyrtidstillägg å vissa bidrag till inkallade värnpliktigas familjer. 
Kommitténs förslag, som är utarbetat efter anmodan av chefen för försvars
departementet, innebär, att enligt krigsfamiljebidragsförordningen utgående 
familjepenning för de olika kategorierna av familjemedlemmar i samtliga orts
grupper skall höjas med 25 öre per dag i vad gäller hustru (husföreståndarin
na) och annan familjemedlem över 16 år samt med 15 öre per dag i vad gäller 
annan familjemedlem under 16 år. I de fall, då vederbörande familjemedlem 
är berättigad till familjepenningens grundbelopp, skall höjningen hänföras till 
grundbeloppet, varav följer, att kostnaden för familjepenningens förhöjning 
i dessa fall helt kommer att falla å staten. Ingår icke i familjepenningen något 
grundbelopp, skall kostnaden för förhöjningen fördelas mellan staten och veder
börande kommun på samma sätt som i fråga om familjebidrag i övrigt, d. v. s. 
1j10 av kostnaden stannar å kommunen, medan återstoden ersattes av stats
verket. Genomförandet av höjningen skall ske på så sätt, att familjepenning 
med förhöjt belopp skall utan ansökan tillkomma familjemedlem, för vilken 
vid tidpunkten, då förordningen om den förhöjda familjepenningen träder i 
kraft, familjepenning är fastställd att utgå med visst belopp. Höjningen skall 
dock icke tillkomma familjemedlem för det fall att bidragsbeloppet härigenom 
skulle komma att överstiga genom àom eller avtal fastställt underhåll eller om 
eljest särskilda omständigheter föranleda till undantag från stadgandet om 
förhöjning av familjepenningens belopp. 

Beträffande enligt fredsfamiljebidragsförordningen utgående familjebidrag 
innebär kommitténs förslag en höjning med 50 öre per dag för hustru (husföre
ståndarinna), med 25 öre för annan familjemedlem över 16 år och med 15 öre 
för annan familjemedlem under 16 år. Höjningen skall i förekommande fall 
hänföras till grundbeloppet och genomförandet ske på samma sätt, som före
slagits i fråga om den enligt krigsfamiljebidragsförordningen utgående familje
penningen. 

Statens arbetsmarknadskommission har den 13 i samma månad i underdånigt 
utlåtande tillstyrkt förslaget. Kommissionen föreslår ett tillägg till bestäm
melserna rörande rät t till bostadsbidrag, varigenom tydligt utsäges, att värn
pliktig, som efter inställelsen till militärtjänstgöringen ingår äktenskap må 
beviljas bostadsbidrag, därest han före inkallelsen träffat avtal om bostad för 
familjen. Hittills har förekommit tvekan rörande värnpliktigs rätt till bo
stadsbidrag i sådant fall, enär, enligt nuvarande lydelse av bestämmelserna, 
bostadsbidrag må beviljas endast för bostad åt familjemedlemmar, med vilka 
den värnpliktige vid tiden för inkallelsen sammanbodde. 

Vidare föreslår kommissionen upphävande av nu gällande föreskrift, att hän
syn skall tagas till den värnpliktiges i krigslönen ingående månadslön, då den 
värnpliktige har en bostad, som överstiger hans behov. Föreskriften har visat 
sig icke kunna efterföljas, enär de militära myndigheterna i åtskilliga fall 
sakna möjlighet att anmäla verkställda konstitueringar till och inom befäls
graderna. 
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Lönesumman inom industri och handel m. m. under 
fjärde kvartalet 1940. 

För den mellersta av varje kvartals tre månader efterfrågas på socialsty
relsens rapportkort angående ställningen på arbetsmarknaden, utom antalet 
sysselsatta arbetare och övriga sysselsatta, den till arbetare utbetalda löne
summan vid sista avlöningstillfället i månaden och lönesumman för hela måna
den till övrig personal. På grundval av sådana uppgifter för augusti och no
vember 1940 samt november 1939 ha i tabellen å följande sida indextal be
räknats, vilka visa lönesummans förändringar från tredje till fjärde kvartalet 
1940 och från fjärde kvartalet 1939 till fjärde kvartalet 1940. För att möj
liggöra jämförelser mellan sysselsättningsvolym och lönesumma ha i tabellen 
därjämte anförts indextal över antalet sysselsatta arbetare och övriga syssel
satta. 

Indextalen för samtliga näringsgrenar sammanslagna visa från slutet av 
augusti till slutet av november 1940 en ökning av antalet sysselsatta arbetare 
med 30 % och av den utbetalda lönesumman med 5-8 %. För enbart den egent
liga industrin utgjorde ökningen 45 och 79 %, Lönesumman hade således ökat 
hastigare än antalet arbetare. Delvis torde detta bero på att antalet män ökat 
starkare än antalet kvinnor. En beräkning av skilda indextal för män och 
kvinnor ger sålunda för antalet manliga arbetare inom den egentliga industrin 
en ökning av 5'5 % men för kvinnliga arbetare endast 16 %. Emellertid 
visa dessa procenttal en förskjutning mellan män och kvinnor, som blott till 
någon mindre del kan förklara skillnaden mellan lönesummans och arbetar
antalets ökning. Denna differens torde därför också vara en följd av föränd
ringar i arbetstidens längd. Vid en jämförelse mellan indextalen över löne
summa och arbetarantal inom olika industrigrupper återfinnes lönesummans 
starkare stegring huvudsakligen hos grupperna malmbrytning och metallin
dustri, sockerbruk, slakterier, annan livsmedelsindustri, glasbruk, pappersbruk 
och tändsticksfabriker. Hos dessa grupper skulle således en ökning av arbets
tiden ha förekommit — för de fyra förstnämnda grupperna sannolikt ökat 
övertidsarbete och för de tre sistnämnda en viss ökning av den starkt förkor
tade arbetstiden. För sådana grupper som stenbrott och stenhuggerier, cement
fabriker och kalkbruk, bomullsindustri, skofabriker och byggnadsverksamhet 
tyda siffrorna däremot på en förkortning av arbetstiden. Det bör framhållas, 
att för de till livsmedelsindustrin och jord- och stenindustrin hörande grup
perna ävensom för byggnadsindustrin äro förändringarna i huvudsak att anse 
såsom säsongmässiga. — Beträffande den övriga personalen steg antalet sys
selsatta personer från slutet av augusti till slutet av november 1940 med 45 % 
och den utbetalda lönesumman med 36 "/». 

Enligt indextalen i tabellens senare avdelning var för hela materialet anta
let sysselsatta arbetare i slutet av november 1940 59 % mindre än vid mot-
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svarande tidpunkt i fjol. Den utbetalda lönesumman hade däremot stigit med 
26 %, För enbart den egentliga industrin hade arbetarantalet minskat med 
58 °/«, medan lönesumman ökat med 31 %. Förskjutningen på 8 à 9 °/« är det 
sammanlagda resultatet av dels den lönehöjning enligt nya avtal omkring 
årsskiftet, som kan uppskattas till c:a 3 %, och dels höjningarna enligt index i 
maj och augusti. I förhållandet mellan lönesumma och antal sysselsatta fram
träda inom de särskilda grupperna vissa olikheter, vilka huvudsakligen åter
spegla förekomsten av övertidsarbete eller korttidsarbete. I en del fall torde 
även i någon mån ha inverkat en förskjutning från manlig till kvinnlig arbets
kraft. På övertidsarbete tyda siffrorna för järn-, stål- och kopparverk, meka
niska verkstäder, skeppsvarv, slakterier, annan livsmedelsindustri och spräng
ämnesfabriker. Korttidsarbetets verkan på lönesumman framträder inom vis
sa delar av jord- och stenindustrin, pappersindustrin, textilindustrin samt lä
der-, hår- och gummivaruindustrin. 

Förändringarna i den till arbetarna utbetalda lönesumman alltsedan första 
kvartalet 1935 framgå av nedanstående indextal, vilka beräknats med första 
kvartalet 1935 såsom fast basperiod (den första period, för vilken här ifråga
varande uppgifter finnas). Indextalen ha uträknats på grundval av samma 
slags indextal, som i tabellen beräknats för lönesumman under november 1940 
i jämförelse med lönesumman under augusti 1940.1 

Den utbetalda lönesumman steg mycket starkt under åren 1935—-1939. Om 
man bortser från en regelbundet återkommande sänkning mellan sista kvartalet 
varje år och första kvartalet närmast påföljande år, visar sifferserien på ett 
undantag när (senare delen av år 1937) en ständig tillväxt från kvartal till 
kvartal. I förhållande till denna de senaste årens utveckling av lönesumman 
beteckna siffrorna för första och andra kvartalen 1940 en påtaglig brytning. 
Nedgången i lönesumman från sista kvartalet 1939 till första kvartalet 1940 
var avsevärt starkare än säsongnormalt. Likaså var ökningen av lönesumman 
mellan första och andra kvartalen, trots lönehöjning enligt levnadskostnads
index, långt svagare än normalt. Lönesummans ökning mellan andra och tredje 
kvartalen 1940 berodde till största delen på lönehöjningen enligt levnadskost
nadsindex. Mellan tredje ocli fjärde kvartalen steg lönesumman till följd av 
större antal sysselsatta arbetare samt, enligt vad som ovan framhållits, också 
i någon mån till följd av en relativ ökning av antalet manliga arbetare och en 
ökning av arbetstidens längd. 

1 Vid on förnyad bearbetning av materialet för tiden l:a kvartalet 1935 — 3:e kvartalet 1938 
ha kvurtalsindextal erhållits, vilka något avvika frän tidigare beräknade kvartalsindextal. De 
här återgivna kedjeindoxtalen över lönesumman grunda sig på do reviderade kvartalsindextalen 
och Bkilja sig därför något frän förut publicerade kedjoindextal (senast i Soc. Medd. ârg. 1940, 
sid. 726). 
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Arbetstid och sysselsättning inom näringslivet i novem-
ber 1940. 

Undersökningens omfattning och representativitet. Under åren 1932—1937 in
hämtade socialstyrelsen från de arbetsgivare, vilka insände uppgifter till kvar
talsstatistiken över arbetstillgången eller till den årliga lönestatistiken, även 
upplysningar angående arbetstidsförhållandena samt antalet i resp. företag 
sysselsatta arbetare under en vecka i november. I juli 1938 verkställdes även
ledes en undersökning av samma slag.1 Sedan socialstyrelsens kvartalsstatistik 
över sysselsättningen omlagts och utvidgats fr. o. m. fjärde kvartalet 1938, 
har ingen motsvarande undersökning företagits. Under de nu rådande förhål
landena på arbetsmarknaden syntes det emellertid önskvärt att för bedöman
det av sysselsättningsförhållandena inom näringslivet inhämta särskilda upp
gifter rörande arbetarantal och arbetstid inom industri, byggnadsverksamhet, 
handel m. m. Efter hemställan härom hos Kungl. Maj:t erhöll socialstyrelsen 
genom kungl. brev den 1 november 1940 i uppdrag att verkställa förevarande 
undersökning. 

För fullföljande av detta uppdrag utsände socialstyrelsen ett frågeformu
lär av i huvudsak samma innehåll som vid tidigare undersökningstillfällen till 
inalles 12 843 företag. Användbara uppgifter ha erhållits från 8 187 företag 
med tillhopa 542 684 arbetare. Motsvarande siffror vid 1937 års undersök
ning voro 3 721 företag och 421 039 arbetare. Den nu utförda undersökningen 
grundar sig sålunda på ett material av avsevärt större omfattning, vilket i 
viss mån gör det vanskligt att anställa jämförelser med den tre år tidigare 
verkställda undersökning, som avsåg förhållandena under samma tid av året. 

Liksom vid föregående undersökningstillfällen under åren 1932—1937 avse 
de erhållna uppgifterna en bestämd vecka i november månad (i allmänhet 
veckan den 17—23 november). 

Arbetarantalet vid de av undersökningen berörda företagen inom de indu
striella verksamhetsgrenarna uppgick till ungefär 4/s av totala arbetarantalet 
vid sådana företag, som lämnat uppgifter till kommerskollegii industristatistik, 
övriga verksamhetsgrenar, såsom byggnadsverksamhet, handel och varulager 
m. m., voro emellertid jämförelsevis svagt representerade i förhållande till det 
verkliga antalet sysselsatta på dessa områden. 

Antal sysselsatta och permitterade arbetare.2 Av samtliga anställda arbetare 
vid de undersökta företagen uppgåvos omkring 90 % vara helt eller delvis sys
selsatta under redovisningsveckan. Enbart inom industrigrupperna hade emel
lertid icke mindre än 50 292 eller omkring a/8 av samtliga sysselsatta förkor-

1 Jfr Soc. Medd. ärg. 1938, sid. 170 ff. samt sid. 742 ff. 
2 Preliminära data angående antalet arbetare, som under november manad 1940 voro syssel

satta, växelvis eller tillsvidare permitterade eller fränvarando av annan orsak än arbetsbrist, 
publicerades i samband med arbetsmarknadsövergikten för november månad 1940 i Soc. Medd. 
årg. 1940, sid. 927. 
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Tab. 1. Antalet sysselsatta arbetare, fördelade efter arbetstidens längd inom olika närings. 
grenar under en vecka i november 1940. 

1 Antal sysselsatta arbetare, för vilka uppgift lämnats om veckoarbetstidens längd. 
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tad arbetstid (mot endast 1j2o i november 1937); förhållandena i detta avseende 
framgå närmare av redogörelsen i det följande angående veckoarbetstidens 
längd. Arbetstidsförkortning i form av växelpermitteringar under en vecka 
eller längre tid tillämpades däremot endast i mindre omfattning. Antalet växel
vis permitterade arbetare, vilka icke voro i arbete under redovisningsveckan, 
uppgick sålunda icke till mer än 2 GG9 eller 04 % av samtliga redovisade ar
betare (mot 0.2 7° i november 1937) ; vid pappersmassefabriker utgjorde dock 
antalet växelpermitterade 3'0 7°. Antalet arbetare, som uppgåvos vara per
mitterade tills vidare på grund av bristande arbetstillgång, var 12 754 eller 
2-3 7» (mot 0'6 7° i november 1937). Permitteringarna gällde vid det senaste 
undersökningstillfället i främsta rummet arbetare inom trä- och pappersindu
strierna, byggnadsämnesindustrierna samt tändsticksfabrikerna. Såsom från
varande från arbetet under hela redovisningsveckan av andra orsaker än bris
tande arbetstillgång redovisades 32 418 arbetare eller 60 7» av samtliga mot 
23 7° i november 1937; den högre jämförelsesiffran för antalet frånvarande 
under 1940 sammanhänger med militärinkallelserna. 

Veckoarbetstidens längd. Hur de under redovisningsveckan sysselsatta arbe
tarna fördelade sig efter veckoarbetstidens längd (inkl. övertidsarbete) inom 
olika näringsgrenar framgår av tab. 1 (jfr även diagrammet på nästa sida). 
Det bör påpekas, att denna fördelning icke grundar sig på individuella upp
gifter för varje enskild arbetare utan på genomsnittstal för olika arbetsavdel-
ningar inom de redovisade företagen. Detta innebär, att vid företag, där en
skilda arbetare varit frånvarande någon eller några dagar under veckan, den 
redovisade genomsnittliga arbetstiden för hela arbetsstyrkan kan komma att 
understiga den normala, ehuru någon generell arbetstidsförkortning ej ge
nomförts. Man har dock i allmänhet erhållit rätt noggrann specificering av 
arbetstiden för olika grupper av arbetare, varför de i tabellen redovisade jäm
förelsetalen kunna antagas rät t väl återspegla de faktiska variationerna i ar
betstiden. 

Vid bedömandet av arbetstidsförhållandena inom olika näringsgrenar, så
dana de framträda i tab. 1, bör vidare ihågkommas, att för vissa arbetar
grupper arbetstiden under vintermånaderna regelbundet förkortas. Så är 
exempelvis förhållandet i byggnadsbranschen samt vid tegelbruk, sågverk, 
vissa statliga och kommunala arbeten etc. för med utearbeten sysselsatt per
sonal. Slutligen kan arbetstiden per vecka även mera tillfälligt förkortas, utan 
att någon egentlig driftsinskränkning till följd av bristande arbetstillgång 
föreligger, t. ex. på grund av ogynnsamma väderleksförhållanden, erforderliga 
reparationer, omläggning av driften etc. 

Ovan antydda förhållanden förklara, att av samtliga sysselsatta arbetare 
inom industrigrupperna endast 124 7° uppgivits ha varit berörda av sådan ar
betstidsförkortning, som orsakats av bristande arbetstillgång, ehuru enligt 
fördelningstalen i tab. 2 nära 20 7<> hade en kortare arbetstid än 45 timmar 
och omkring 30 7° en arbetstid av 45—47 timmar. Det kan också i detta sam
manhang påpekas, att enligt den i tab. 2 framlagda specialredovisningen av 

12—410090. Soc. Medd. 1941. 
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företag med full drift hade nära 10 % av arbetarna vid dylika företag en kor
tare arbetstid än 45 timmar, medan för omkring 35 % arbetstiden utgjorde 
45—47 timmar och endast för något över 55 % 48 timmar eller däröver. 

Den genomsnittliga arbetstiden per arbetare och vecka i november 1940 
utgjorde enligt förevarande undersökning 4G4 timmar mot 471 timmar vid 
motsvarande tid år 1937. Inom den egentliga industrin utgjorde vecko
arbetstiden i genomsnitt 4GG timmar mot 47-2 timmar år 1937. Den genom
snittliga veckoarbetstiden för arbetare med förkortad arbetstid var vid de 
båda undersökningstillfällena inom den egentliga industrin resp. 363 och 36'4 
timmar. 

Inom vissa industrigrenar tillämpades till följd av bristande arbetstillgång 
eller råvarubrist korttidsarbete i betydande omfattning. Så var förhållandet 
inom järn- och stålmanufaktur, glasbruk, pappersmassefabriker'och pappers
bruk, tobaksfabriker samt olika grenar av textil- och beklädnadsindustri och 
läder-, hår- och gummivaruindustri. Vidare förelåg vid stenindustri och olika 
byggnadsämnesindustrier, sågverk och hyvlerier samt bryggerier och läske
drycksfabriker arbetstidsförkortningar av vida större omfattning än den, som 
i vanliga fall betingas av den säsongmässiga minskningen av arbetstillgången. 
Hur arbetstidsförhållandena inom vissa av de ovan nämnda industrigrenarna 
tedde sig under november 1940 i jämförelse med november 1937 framgår av 
tablån på nästa sida. 

Under lågsäsongen inom byggnadsfacken vid denna del av året ha målare 
och rörläggare i avtalsöverenskommelse fastställda arbetstidsförkortningar. 
Även bland andra byggnadsarbetare och bland anläggningsarbetare förekom 
allmänt någon arbetstidsförkortning till följd av dagsljusets kortvarighet. 
Inom stuverirörelsen innebära de under nuvarande sjöfartsförhållanden fåta
liga arbetstillfällena en mer än vanligt reducerad arbetstid. 
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Förekomsten och omfattningen av korttidsarbete inom vissa näringsgrenar åren 
1940 och 1937. 

Uppgifter ha även inhämtats angående förekomsten och omfattningen av 
övertidsarbete eller därmed jämförligt arbete å förlängd ordinarie arbetstid. Det 
redovisade antalet övertidstimmar uppgick i november 1940 till 17 % av to
tala antalet utgjorda arbetstimmar, vilket innebär en minskning gentemot 
1937, då det relativa antalet övertidstimmar utgjorde 20 %. Redovis
ningen av övertidsarbete synes emellertid i många fall ej vara fullstän
dig. Det bör också påpekas, att enligt tab. 1 det relativa antalet arbe
tare vid arbetsavdelningar, där den genomsnittliga arbetstiden utgjorde 49 
timmar eller mera, var högre i november 1940 än i november 1937 (jfr dia
grammet). Ser man till förhållandena inom de särskilda verksamhetsgrenar
na, var vid mekaniska verkstäder och skeppsvarv även det relativa antalet 
övertidstimmar högre i november 1940 än vid motsvarande tidpunkt 1937 (30 
resp. 28 %). I textilindustrin använde man sig av övertidsarbete i nära nog 
samma utsträckning som tidigare (T i resp. 12 °/°), ehuru vid sidan därav myc
ket omfattande arbetsinskränkningar vidtagits. Man lägger också märke till, 
att den säsongmässiga ökningen av arbetstillgången vid råsockerbruk samt 
slakterier och konservfabriker föranlett övertidsarbete i avsevärd omfattning. 
I övrigt uppgavs, liksom under tidigare år, övertidsarbete vid tryckerier, bok-
binderier o. dyl. i samband med brådskande arbete för julmarknaden. 

Den snedbelastning av produktionen med å ena sidan god arbetstillgång och 
övertidsarbete samt å andra sidan arbetsbrist och driftsinskränkningar, som 
gör sig gällande mellan olika verksamhetsområden eller mellan olika företag 
inom samma område eller t. o. m. mellan olika arbetsavdelningar inom samma 
företag, kommer redan till synes i den i tab. 1 redovisade fördelningen av ar
betarna efter arbetstidens längd. I syfte att närmaTe belysa dessa förhållan
den lämnas i omstående tab. 2 en särredovisning av sysselsättnings- och ar
betstidsförhållanden vid dels företag med full drift, dels företag med inskränkt 
drift, varvid i senare fallet även skiljes mellan arbetare vid avdelningar med 
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Tab. 2. Antal arbetare och arbetstid per vecka vid företag med full drift samt vid 
företag med inskränkt drift (november 1940). 
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full sysselsättning samt arbetare vid avdelningar med förkortad arbetstid. Det 
framgår av tab. 2, att arbetstiden fördelade sig tämligen lika vid företag med 
full drift och vid arbetsavdelningar med full sysselsättning inom företag, där 
vid andra avdelningar arbetstiden varit förkortad. Inom textilindustrin före
kom sålunda längre arbetstid för vissa arbetargrupper vid företag med in
skränkt drift än för arbetare vid företag med full drift; dessa förhållanden 
sammanhänga inom denna liksom även inom vissa andra industrigrenar där
med, att företagens produktion för militära beställningar fortgår utan arbets
inskränkningar, under det att produktionen för civila ändamål måste begrän
sas till följd av råvarubrist. 

Veckoarbetstidens förändringar 1932—1940. Hur den totala genomsnittliga ar
betstiden inom olika näringsgrenar gestaltat sig under senare år, framgår av 
nedanstående tablå: 

Inom flertalet verksamhetsområden var veckoarbetstiden fori farande avse
värt högre än 1932. Särskilt var detta fallet inom malmbrytning och metall
industri men ilven inom jord- och stenindustri och kemisk-teknisk industri. 
I jämförelse med 1937 märkes däremot en tämligen allmän minskning av ar
betstiden, vilken var mest utpräglad inom pappersmasse- och pappersindustri
erna, textilindustrin samt stuverirörelsen. 

Förändringar i arbetarantal och sysselsättningsvolym. Vid de i det föregående 
gjorda jämförelserna med tidigare år har hänsyn icke tagits till det förhållan
det, att materialet icke i full utsträckning omfattat samma företag. Detta har 
mindre att betyda vid ett studium av förändringarna i veckoarbetstiden, men 

1 Siffrorna för år 1932 äro i jämförelse med övriga i tablån anförda genomsnittatal något (ehnrn 
rätt obetydligt) för låga, enär de hänföra sig till samtliga sysselsatta och växelpermitterade ar-
betaro, medan för do följande åren medeltalen avse endast de under redovisningsveckan syssel
satta arbetarna. 
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Tab. 3. Fölrändringen i arbetarantal och arbetstid åren 1932—1940. Indextal. 

innebur däremot att antalet sysselsatta arbetare liksom den totala sysselsätt
ningsvolymen, mätt i antalet utgjorda arbetstimmar, icke kan utan vidare jäm
föras från det ena året till det andra. För att möjliggöra en dylik jämförelse 
liar man jämfört arbetarantalet och arbetstiden vid de företag, som lämnat upp
gift såväl vid det senaste undersökningstillfället som vid det föregående 1937. 
Man liar vid denna jämförelse utgått från antalet sysselsatta samt växelper-
mitterade arbetare. Den genomsnittliga arbetstiden har även beräknats i för
hållande till detta arbetarantal. De i tab. 3 återgivna indexserierna ha enligt 
s. k. kedjemetod uträknats på grundval av indextal med närmast.föregående år 
som basår. Det må framhållas, att indextalen likväl icke fullständigt åter
spegla förändringarna i sysselsättningen, enär de ej omfatta nytillkomna före
tag och endast i vissa fall sådana företag, där driften helt nedlagts eller åter
upptagits. 

De anförda indextalen ge vid handen, att under perioden 1932—1933 den 
förbättrade arbetstillgången tog sig uttryck i en utökning av arbetstiden för 
den sysselsatta personalen, medan nyanställning av arbetare endast synes ha 
förekommit i obetydlig omfattning. Under åren 1934—1937 har däremot inom 
flertalet industrigrupper arbetarantalet ökats proportionsvis mer än arbets
tiden. I november 1940 förelåg i förhållande till november 1937 en minskning 
av antalet arbetare med 4 % och av arbetstiden per arbetare med 2 'A. Den to
tala sysselsättningsvolymen företedde en minskning med 5 %. 

1 Korrigerade siffror. 
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Arbetstillgången inom sjömansyrket under år 1940. 

På- och avmönstringar vid sjömanshusen. Enligt till socialstyrelsen från rikets 
samtliga sjömanshus ingångna uppgifter uppgick hela antalet under år 1940 
påmönstrade sjömän till 33 259 och antalet avmönstrade till 33 500. Härav 
voro i inrikes fart 2 366 påmönstringar och 2 169 avmönstringar eller resp. 
71 och 65 %. Fördelningen på olika sjömanshus framgår av följande översikt: 

Den avgjort största frekvensen kom, efter vad härav synes, på sjömanshuset 
i Göteborg med 30 % av såväl på- som avmönstringarna, därnäst kom Stockholm 
med 12 resp. 13 %. Fördelningen på de olika månaderna framgår av nedanstå
ende tablå: 

Inalles kan man per 100 avmönstringar under år 1940 räkna 99 påmönst
ringar, mot 98 år 1939 och 101 år 1938. 

Bland de under året påmönstrade utgjordes 1 945 av fartygsbefälhavare, 
5 139 av styrmän och maskinister, 12 195 av däcksmanskap, 9 013 av maskin
manskap och 4 967 av kökspersonal. Bland de avmönstrade voro 1 972 far
tygsbefälhavare, 5 423 styrmän och maskinister, 12 109 däcksmanskap, 8 945 
maskinmanskap och 5 051 kökspersonal. 

Till nationaliteten voro av de under året påmönstrade 33 259 sjömännen 
32 005 (eller 962 %) svenskar, 299 norrmän, 236 danskar, 216 finnar, 18 tys
kar, 479 andra vita samt 6 av annan ras. Bland de under samma tid avmönst-
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rade 33 500 sjömännen voro 31 652 (eller 94'5 %) svenskar, 597 norrmän, 344 
danskar, 289 finnar, 20 tyskar, 589 andra vita samt 9 av annan ras. 

Sjömausförmedlingsverksamheten. Statistiska uppgifter rörande sjömansförmed
lingen föreligga för 1940 från 34 arbetsförmedlingar (kontor eller sjömans-
förmedlingsombud). 

Sjömansförmedlingens verksamhet under år 1940. 

Såsom närmare framgår av ovanstående tabell, uppgingo samtliga ansök
ningar om arbete till 55 454, lediga platser till 28 074 och tillsatta platser till 
26 782, vilket betecknar en minskning sedan föregående år för ansökningarna 
med 5-4 % och för lediga och tillsatta platser med resp. 275 och 227 %. Det ge
nomsnittliga antalet ansökningar per 100 lediga platser var för hela riket 198 
under 1940 mot 151 och 217 under resp. 1939 och 1938. 
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Förmedlingsverksamhetens fördelning på årets skilda månader framgår av 
nedanstående uppställning: 

Det vid sjömansförmedlingsanstalterna inregistrerade överskottet på arbets
kraft uppgick i medeltal per månad till 2 150 personer eller, om man bortser 
från de förmedlingar, som avse tillfälligt arbete å fartyg i hamn, till 2 335 
personer, överskottet var störst under december och minst under januari med 
2 637 resp. 958 personer. 

Förmedlingsverksamhetens fördelning på olika bemanningskategorier klar-
lägges i efterföljande tablå: 

Av kökspersonalen utgjordes c:a 1/4 av kvinnor (2 231 ansökningar och 1 087 
tillsatta platser). Denna gren av förmedlingsverksamheten var livligast vid 
kontoren i Stockholm och Göteborg, där antalet tillsatta platser utgjorde resp. 
795 och 148. 

Av 1 463 arbetssökande utländska sjömän bereddes 698 anställning genom 
sjömansförmedlingens försorg. 

Verksamhetens omfattning vid de olika förmedlingsställena ävensom för
hållandet mellan antalet påmönstringar och förmedlade platser inom manskaps
grupperna framgår av tabellen å sid. 200. 

Göteborg ligger fortfarande främst med 353 % av samtliga ansökningar om 
arbete och 349 % av tillsatta platser, härnäst kommer Stockholm med 139 resp. 
16-8 %, Hälsingborg med 7·7 resp. 70 % och Malmö med 65 resp. 5-7 %. 

Av de under året förmedlade 26 782 platserna avse 26 277 eller 9 8 l % an
ställning å ång- och motorfartyg samt 505 (19 %) å segel- och pråmfartyg. 

1 Till styrmän ha hänförts jämväl radiotelegrafister. 
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Tabeller till berättelserna över arbetsmarknaden. 

A. Arbetsförmedlingsverksamheten. 

Tab. 1. Översikt av verksamheten vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna under 
januari 1941. 

I samverkan mellan olika kontor och ombud tillsattes under månaden 2 675 
platser, varav 2 155 manliga och 520 kvinnliga. Av dessa interlokala förmed
lingar gällde 1 563 (1 325 manliga och 238 kvinnliga) platser samverkan mellan 
arbetsförmedlingar inom olika län. 
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tab. 2. Översikt av verksamheten inom olika yrkesgrupper under januari 1941. 

Tab. 3. Förhållandet mellan tillgäng och efterfrågan å arbetskraft under december 
1940 och januari 1941 samt under januari 1940. 



204 Tab. 4. Verksamheten inom olika yrkesgrupper vid de 
A = ansökningar L = lediga 



särskilda arbetsförmedlingsanstalterna under januari 1941. 205 
platser T = tillsatta platser. 



206 B. Sysselsättningen inom industri och handel m. m.1 

Tab. 5. Sysselsatta personer i slutet av jan. 1941 i jämförelse med slutet av dec. 1940. 

1 Se Anm. vid slutet av tabellavdelningen. 
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Tab. 6. Indextal över antalet sysselsatta arbetare. September 1939 = 100. 
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Tab. 7. Arbetstillgången enligt uppgifter från företagare (konjunktursiffror). 



C. Anställande och entledigande av arbetskraft1. 209 
Tab. 8. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade nyanställningar och 

entlediganden under januari 1941 i jämförelse med föregående månad. 

1 Rapportskyldighet föreligger endast ifråga om förändringar av viss omfattning. Beträffande 
principerna för redovisningen hänvisas till statens arbetsmarknadskommissions kungörelse. S.F.S. 
1940: 588 samt Soc. Medd. arg. 1940, sid, 409. 

13—410090. Soc. Medd. 1941. 
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D. Arbetslösheten inom fackförbunden. 

Tab. 9. Arbetslösheten inom fackförbunden den 31 december 1940. 

Antalet arbetslöshetsveckor (d. v. s. på grund av arbetslöshet fristämplade 
veckor) har under december uppgivita till inalles 439 506. 



TABELLER TILL BERÄTTELSERNA ÖVER ARBETSMARKNADEN 2 1 1 

Tab. 10. Antalet arbetelösa i olika fackförbund i procent av det redovisade medlemsantalet 
30/11 1939—31/12 1940. 
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E. Hjälpsökande arbetslösa. 
Tab. 11. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade hjälpsökande arbetslösa. 

1 För under juli och augusti 1940 genomförda ändringar i rapporteringen redogöres i Soc. Medd. 
årg. 1940, sid. 580 och 643. 
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Tab. 12. De arbetslösas yrkestillhörigrhet. Januari 1941. 

Tab. 13. De arbetslösas ålders- och försörjnlngsförhällanden. Januari 1941. 

13f— 410090. Soc. Medd. 1940. 
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Tab. 14. Hjälpverksamheten för arbetslösa. 

1 För tiden december 1939—juni 1940 har 1 antalet hjälpta medräknats i statliga och kommunala 
beredskapsarbeten sysselsatta av arbetslBshetskommittéer anvisade arbetslösa, vilka först i juli 
1940 inga i antalet hjälpsökande och redovisas under rnbrikerna »statligt beredskapsarbete i 
annan myndighets regl> och »kommunalt beredskapsarbete». 
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F. Sammanfattande uppgifter rörande arbetsmarknaden åren 1935—1941. 
Tab. 15. Arbetsförmedling och arbetslöshet. 

Tab. 18. Indextal för antalet sysselsatta 
arbetare. 

Tab. 17. Konjnnktiirslffror för 
arbetstillgrângren. 

Anmärkningar till tab. 5—7 och 18—17. Uppgifterna insamlas medelst rapportkort, som 
varje manad tillställas c:a 13000 arbotsgivare, av vilka c:a 7800 inkommit med uppgifter för 
januari. Angående materialets representativitet se Soc. Medd. 1940, sid. 334. Uppgifterna avse 
antalet sysselsatta arbetare sista arbetsdagen av sista avlänisgsperioden i månaden och övriga 
sysselsatta sista dagen i månaden. Indextal för mindre än 50 personer ha ej beräknats. Index
tal, som avse minst 50 men änder 100 personer, äro tryckta med medievalstil. Hed använ
dande av månadsindextalen över antalet sysselsatta arbetare ha i tab. 6 enligt den s. k. kedje
metoden indextal uträknats över arbetarantalet i slntet av månaderna november 1939—januari 
1941 med början av september 1939 som bas. Pä motsvarande sätt ha över arbetarantalet även 
beräknats kvartalsindextal med l:a kvartalet 1985 som bas. Dessa kvartalsindextal för samtliga 
näringsgrupper tillhopa återgivas i tab. 16. De s. k. konjunktursiffrorna i tab. 7 och 17 grunda 
sig på arbetsgivarnas omdömen om arbetstillgången. Vid beräkningarna har man givit omdömet 
mycket god arbetstillgång poängsiffran 5 och låtit siffrorna 4, 3, 2 och 1 i tur och ordning be
teckna god, medelgod, mindre god och dålig arbetstillgång, varefter ett med antalet sysselsatta 
personer (före oktober 1939 antalet arbetare) vägt medeltal av dessa poängsiffror framräknats. 

1 Se noten till tab. 11. 
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Articles principaux du Bulletin. 

Modifications dans la consommation des denrées alimentaires dans les ménages urbains en 1940. Les 
enquêtes trimestriellos sur la consommation dos denrées alimentaires dans les ménages urbains, 
entreprises afin de permettre aux autorités de suivre les modifications dans l'alimentation pondant 
le temps de crise, montrent que le budget affecté à la nourriture dans les ménages étudiés n'a pan 
beaucoup varié pendant l'année 1940. La consommation de certaines denrées s'est modifiée sensible
ment; celle, on particulier, des denrées dont lo prix est élevé par rapport à la valeur nutritive a 
diminué en quantité. On remarque aussi une tondanco à remplacer lo pain de boulangerie par le pain 
cuit à la maison. La valeur en calories de la nourriture n'avait pas varié pendant l'année, tandis 
que la teneur en vitamines avait diminué pendant le printemps pour augmenter de nouveau dans 
la soconde moitié de l'année. P. 223. 

Avis émis par VAdministration du Travail et de la Prévoyance sociale touchant le rapport des experts 
sur le coût de la construction en 1940. Dans son avis, émis lo 28 février 1941, l'A. T. P. S. a souligné 
qu'il était important do considérer le projet dcB experts comme une unité indivisible. Le transfert 
nécessaire des ouvriors du bâtiment à d'autres métiers, une répartition plus égale entre les saisons 
des travaux du bâtiment, les questions de salaire et les conditions du bâtiment à la campagne, etc., 
sont traités en détail. En même temps est signalée l'importance do la statistique des logements pour 
lo contrôle do nouvelles mesures de soutien qui pourraient être prises éventuellement en faveur du 
marché dos habitations. P. 243. 

Le recensement des loyers en 1939. II. Le compte-rendu contenu dans le précédent numéro de ce 
Bulletin (p. 101), touchant lo recensement des loyers pour l'année 1939, est poursuivi ici et présente 
certains nouveau résultats préliminaires de l'enquête, relatifs, en particulier, au niveau des loyers et 
à la répartition dos habitations d'après leur grandeur et leur qualité dans les différents groupes de 
localités et les différentes régions du pays. P. 256. 

Habitations inoccupées au 15 nov. 1940. II. Bans lo premier numéro de 1941 de ce Bulletin (p. 14), 
il a été rendu oompte des résultats principaux de l'enquête sur la réserve d'habitations vacantes l'au
tomne précédent, enquête qui a été entreprise dans toutes les localités d'au moins 5 000 habitants, 
à l'exception do Stookholm. Lo présent article contient un exposé complémentaire des observations 
faites au sujet du pourcentage des logemonts vieux et modernes vacants dans les différentes catégo
ries de logements, les différents groupes de localités, etc. P. 267. 

L'assistance publique en 1939. Les données primaires relatives à l'assistance publique sont emprun
tées, dopuis l'année 1939, au »registre social» qui selon la loi du 20 mars 1936 doit être tenu dans chaque 
commune urbaine ou rurale. Lo questionnaire a été remanié de façon à obtenir des données plus am
ples au sujet des familles qui ont bénéficié de l'assistance. — Les 274 000 cas d'assistance rapportés 
pour l'année 1939 se répartissent oomme suit: 28 % hommes seuls sans enfants, 1 % hommes seuls 
avec enfants, 34 % femmes seules sans enfants, 6 % femmes seules avec enfants, 11 % couples 
mariés sans enfants, 19 % couples mariés aveo enfants, 1 % enfants seuls. Au cours de l'année 1939, 
46 000 personnes ont été soignées dans les asiles de vieillards et établissements annexes, tandis que 
81 000 personnes ont reçu des soins dans les hôpitaux, dans les asiles d'aliénés e t c Le coût total 
de l'assistance publique en 1939 fut de 90-3 millions do couronnes. P. 277. 

Le marché du travail en février 1941. Les séries statistiques qui figurent le mouvement du marché 
du travail no révèlent pas de modifications très importantes; eepondant, uno reprise saisonnière, ha
bituelle à cette période do l'année, oommence a se faire sentir. C'est ainsi que lo nombre d'ouvriers 
oooupés dans l'industrie et les branches d'activité connexes était plus élevé d'environ 2 % à la fin de 
février qu'à la fin do janvier. Lo nombre de demandes pour 100 places disponibles dans les offices de 
placement publics s'élevait à 241 on février contre 249 en janvier. Le nombre de chômeurs affiliés 
a des syndioats représentait, au 1 e r février, 17-1 % contre 16-1 % de l'ensemble des membres un mois 
plus tôt. Lo nombre de chômeurs demandant des secours s'élevait à la fin de février à 34 900 dont 
4 388, soit 14-4 %, s'étaient nouvellement insorits au cours du mois. P. 287. 

Activité des bureaux de placement publics en Suide pendant l'année 1940. Un exposé est fourni des 
importantes modifications apportées au cours de l'année dans l'organisation des offioes de placement 
publics. Coux-oi, dont l'activité auparavant était do caractère surtout local, sont désormais unifor
mément placés sous la direction d'un organe central investi de pouvoirs administratifs, la Commis
sion offioielle du marché du travail. Au-dessous de oelle-ci ont été organisés, à titre d'autorités locales, 
des comités départementaux auxquels ressortissent les offices de placement. Depuis le 20 mai 1940, 
lo service publio do placement est dono sous la direction de l 'Etat. 

Le service publio de plaoement comprenait en 1940, 29 offioes centraux, 144 bureaux de sections, 
488 délégués pormanents et 18 bureaux autonomes de plaoement des marins, soit ensemble 679 orga
nes fixes. A ceux-ci s'ajoutaient 600 délégués temporaires et locaux. 

Le nombre de demandes de plaoe s'élevait en 1940 à 784 317 dans la section des hommes et à 368 847 
dans colle des femmes. Les plaoes proourées étaient, respectivement, de 315 301 et 194 596. P. 296. 

Le chômage parmi les membres des syndicats en 1940. La statistique, basée sur les données fournies 
par les syndicats, a englobé, pendant l'année 1940, en moyenne 734 000 ouvriers. Les renseignements 
sont désormais recueillis par la Commission officielle du marché du travail. La moyenne annuelle du 
nombre relatif do ohômeurs dans les fédérations de syndicats participant à la statistique — à l'exclu
sion dos ouvriers forestiers et flotteurs — a été caloulée être de 11-8 % (contre 9-2 en 1939). P. 312. 
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Häftets huvudinnehåll. 
Mars 1941. 

Livsmedclsförbrukningens förändring-
ar inom stadshushållen år 1940. Den 
kvartalsvis upprepade undersökning av 
livsmedelskonsumtionen inom stadshus
håll, som igångsatts för at t giva myndig
heterna möjlighet följa näringstillför
selns förändringar under kristiden, visar 
att de undersökta hushållens utgifter iör 
matvaror icke undergått några anmärk
ningsvärda förändringar under år 1940. 
Omläggningar ha ägt rum i konsumtio
nen av enstaka livsmedel, varvid M. a. 
vissa ransonerade eller i förhållande till 
näringsvärdet dyrare varuslag fått sina 
kvantiteter minskade. Tendens till över
gång från användningen av köpt bröd 
till hembakat kan även märkas. Födans 
kalorivärde var oförändrat under året, 
medan halten av vissa vitaminer minska
de under våren för att därefter åter öka 
under årets senare hälft. Sid. 223. 

Socialstyrelsens utlåtande angående 
1940 års byggnadskostnadssakkunnigus 
betänkande. I utlåtandet, som avgavs 
den 28 februari 1941, har socialstyrelsen 
betonat vikten av att de sakkunnigas för
slag till byggnadskostnadernas nedbring
ande genom sänkning av räntor, mate
rialkostnader och arbetslöner betraktas 
som en odelbar enhet. Den nödvändiga 
överföringen av överflödiga byggnadsar
betare till andra yrken, säsongutjämning
en på byggnadsmarknaden, lönefrågorna 
och landsbygdens byggnadsförhållanden 
m. m. behandlas utförligt, varjämte bo
stadsstatistikens betydelse för kontroll av 
eventuellt vidtagna nya stödåtgärder på 
bostadsmarknaden framhålles. Sid. 243. 

Hyresriikningen år 1989: II. Den i fö
regående häfte av tidskriften (sid. 101) 
införda redogörelsen för 1939 års hyres-
räkning fullföljes här med vissa prelimi
nära, mera allmänna resultat av under
sökningen i fråga, närmast berörande hy
resnivån samt bostädernas storleksfördel
ning och kvalitet inom olika ortsgrup
per och landsdelar. Sid. 256. 

Bostadsreserven den 15 november 
1940: II. I första häftet av årg. 1941 (sid. 
14) lämnades en redogörelse för huvud

resultaten av den undersökning av bo
stadsreserven föregående höst, som före
togs i alla orter med minst 5 000 invå
nare med undantag för Stockholm. I 
denna artikel lämnas en kompletterande 
redogörelse för de iakttagelser, som gjorts 
beträffande ledighetsproeenter för äldre 
och modernare lägenheter, inom olika lä
genhetskategorier, ortsgrupper o. s. v. 
Sid. 267. 

Fattigvården år 1939. Primäruppgif
terna till 1939 års helt omlagda fattig
vårdsstatistik äro hämtade ur kommuner
nas socialregister. Formuläret för fattig
vårdsstatistiken har ändrats bl. a. i syfte 
at t möjliggöra en redovisning av under-
stödstagarnas familjeförhållanden. 

Ar 1939 redovisades 274 000 under
stödsfall, varmed förstås familjer eller 
ensamma personer. Deras fördelning efter 
familjetyp, understödets rättsliga form 
m. m. framgår av de preliminära upp
gifter, som meddelas i artikeln. Omkring 
46 000 personer hade under året vår
dats på fattigvårdsanstalter och omkring 
81 000 på sjukvårdsanstalter. Den totala 
kostnaden för fattigvården år 1939 har 
beräknats till 90-3 milj . kr. Varken i frå
ga om hela antalet understödstagare eller 
i fråga om utgifterna för fattigvården 
synas några större förändringar ha ägt 
rum i jämförelse med år 1938. Sid. 277. 

Arbetsmarknaden under februari 1041. 
De statistiska serier, som belysa arbets
marknadens utveckling, ge icke uttryck 
för några större förändringar; en som 
vanligt under denna del av året begyn
nande säsonguppgång gör sig dock märk
bar. Antalet sysselsatta arbetare inom in
dustri och angränsande verksamhetsom
råden voro sålunda omkring 2 % högre i 
slutet av februari än i slutet av januari . 
Antalet ansökningar på 100 lediga platser 
vid de offentliga arbetsförmedlingarna 
utgjorde 241 i februari mot 249 i janu
ari. Antalet arbetslösa inom fackförbun
den var vid månadsskiftet januari/feb
ruari 1 7 i % mot 1 6 i % en månad tidi
gare. Antalet hjälpsökande arbetslösa 
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uppgick i slutet av februari t i l l 34 900, 
varav 4 388 eller 14-4 % voro nytillkomna 
under månaden. Sid. 287. 

Sveriges offentliga arbetsförmedling 
under år 1940. En redogörelse lämnas 
för de betydelsefulla förändringar i or
ganisatoriskt avseende som ägt rum un
der fjolåret. Den offentliga arbetsförmed
lingen, som i främsta rummet varit lo
kalt- inriktad, fick därmed en enhetlig 
ledning av ett centralt organ med admi
nis t ra t iva befogenheter, statens arbets
marknadskommission. Såsom lokalmyn
digheter under denna organiserades läns
arbetsnämnder, under vilka de lokala ar
betsförmedlingarna nu sortera. Fr . o. m. 
den 20 maj 194-0 står sålunda arbetsför
medlingen under statlig ledning. 

Antalet platsansökningar uppgick un
der år 1940 till 784 317 på manliga av
delningen och 368 847 på den kvinnliga. 

De tillsatta platserna utgjorde 315 301 
resp. 194 B96. Särskilda uppgifter läm
nas om ungdoms-, student- och lärarför-
medlingen. Sid. 296. 

Arbetslösheten inom fackförbunden un
der år 1940. Den på fackföreningarnas 
uppgifter grundade statistiken har under 
1940 omfattat i genomsnitt 734 000 arbe
tare. Materialet insamlas och bearbetas 
numera av statens arbetsmarknadskom
mission. Arsmedeltalet för det relativa 
antalet arbetslösa inom de rapporterande 
fackförbunden har — med frånräknanJe 
av skogs- och flottningsarbetarna — be
räknats till 11-8 % (mot 9-2 % år 1939). 
Antager man, at t arbetslösheten inom 
icke rapporterande avdelningar av för
bunden är densamma som i de rapporte
rande, erhålles en arbetslöshetsprocent 
för samtliga medlemmar av förbunden av 
12-5 (mot 9-8 år 1939). Sid. 312. 

Socialstatistiska diagram. 
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Livsmedelsförbrukningens förändringar inom stads-
hushållen år 1940. 

I denna tidskrift ha redogörelser för de under år 1940 av socialstyrelsen, 
statens institut för folkhälsan och statens livsmedelskommission kvartalsvis 
anordnade konsumtionsundersökningarna inom stadssamhällen successivt pub
licerats, i den ordning materialet inkommit och hunnit bearbetas1. Efter en 
ytterligare genomgång av materialet, varvid åtskilliga smärre felaktigheter 
upptäckts och rättats, och sedan en mera ingående bearbetning utförts, är so
cialstyrelsen nu i tillfälle att framlägga en sammanfattande redogörelse för 
konsumtionsutvecklingen under år 1940, sådan denna framträder genom be
rörda undersökningar. 

Till en början skola några data rörande undersökningarnas tillkomst och ut
förande bringas i erinran. Syftet med desamma är enligt den uppgjorda pla
nen att upplysningar om den faktiska livsmedelsförbrukningen och dess för
ändringar under kristiden skola anskaffas att tjäna som underlag för myndig
heterna dels vid deras ställningstagande till aktuella folkförsörjningsproblem, 
dels vid anordnandet av upplysnings- och propagandaverksamhet bland kon
sumenterna om de lämpligaste vägarna att anpassa matvaruförbrukningen ef
ter försörjningslägets växlingar. Det kan här tilläggas, att materialet kommit 
till användning för dessa ändamål redan under år 1940. 

Materialet för undersökningarna utgöres av hushållsräkenskaper, vilka förts 
på särskilt formulär under en fjortondagarsperiod per kvartal. Vid dess in
samlande ha myndigheterna erhållit stöd och medverkan av vissa organisatio
ner, nämligen kooperativa förbundet, Sveriges socialdemokratiska kvinnoför
bund och Sveriges husmodersföreningars riksförbund. Medlemmar i lokalav
delningar av dessa organisationer ha ställt sig till förfogande som ombud för 
undersökningen, anskaffat de deltagande hushållen, instruerat dessa samt ut
delat och insamlat formulären. Antalet dylika ombud var såväl vid början som 
slutet av år 1940 92 stycken men växlade något under kvartalen däremellan. 

Den första undersökningsperioden påbörjades av övervägande antalet delta
gare någon av dagarna den 15—22 februari, den andra den 17—24 maj, den 
tredje den 23—30 augusti och den fjärde den 17—24 november. 

Undersökningarnas omfattning'. Antalet inlämnade räkenskaper uppgick i 
första, andra, tredje och fjärde kvartalet till resp. 554, 523, 491 och 587 och 
antalet godkända och bearbetade till resp. 418, 435, 433 och 506. Orsakerna 

1 Jfr Soc. Medd.å rg. 1940, sid. 228, 547, 616, 825 och 830 samt årg. 1941, sid. 54. 
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Tab. 1. I den fortlöpande konsumtionsundersökningen år 1940 deltagande hushåll för-
delade på orter (jämte orternas dyrortslittera). 

till att sålunda ett visst antal formulär måst kasseras ha främst varit, att hus
hållsmedlemmarna i större omfattning intagit måltider utanför hushållet un
der bokföringstiden eller att ett flertal gäster deltagit i kosthållet, att hushål
lets sammansättning med avseende på medlemmarnas ålder och antal icke varit 
den önskvärda samt att räkenskaperna icke varit förda med den noggrannhet, 
som kräves. Vid de bägge första undersökningstillfällena måste dessutom ett 
icke obetydligt antal formulär kasseras, emedan de kommo socialstyrelsen för 
«ent tillhanda. 
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Tab. 2. Hushållens fördelning på ortsgrupper och landsdelar. 

De bearbetade formulärens fördelning på orter framgår av tab. 1. Där an-
gives också inom parentes orternas resp. dyrortslittera enligt 1935 års gruppe
ring. 

En sammanfattande bild av hur skilda ortsgrupper och landsdelar ingå i 
m/aterialet erhålles av tab. 2. I kolumnen längst till höger ha i denna tabell 
hela den i stadssamhällen bosatta folkmängdens procentuella fördelning på 
ifrågavarande ortsgruper och landsdelar enligt i huvudsak 1935 års folkräk
ning angivits. Vid beräkningen av sistnämnda tal har hänsyn tagits till såväl 
administrativa tätorter (städer, köpingar och municipalsamhällen) som vissa 
nnåia tätorter, varvid dock av tekniska skäl förortsbebyggelse icke medräk
nats. På det hela taget synes den lokala representationen vara mycket god, men 
den starka minskning i deltagarantalet från södra Sverige, som inträdde från 
första till andra kvartalet, samtidigt med att deltagandet från norra Sverige 
ökades, bör observeras, då inflytande härav kan spåras i undersökningarnas 
resultat beträffande konsumtionens sammansättning. 

Hushållens sammansättning. Enligt planen borde undersökningen endast om
fatta hushåll bestående av man, hustru och 1—4 barn under 16 år. I en del 
fall ha dock formulär förda av hushåll med flera och äldre barn, med hembi
träde eller med en eller annan åldring medtagits. Av tab. 3 framgår, att den 
övervägande majoriteten av deltagarna likväl tillhör de önskvärda typerna, i 
det endast ett mindretal (13—4 % av samtliga) måst föras till gruppen »övriga 
hushåll». En uppfattning av hushållsmedlemmarnas åldersfördelning erhålles 
ytterligare genom uppgiften att av de 1 726 personer, som berördes av under
sökningen i första kvartalet, voro 883 vuxna, 375 barn i åldern 0—6 år och 
468 barn i åldern 7—15 år. Uttryckta som relativa tal utgjorde de vuxnas 
andel 512 °/°, 0—6 åringarnas 217 % och 7—15 åringarnas 271 % av hela 
gruppen. 

Om det genomsnittliga antalet medlemmar och konsumtionsenheter per hus-
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Tab. 3. Hushållens fördelning efter hushållstyp samt genomsnittliga antalet 
personer och konsumtionsenheter per hushåll. 

håll upplysa tabellens sista rader. Variationen de olika kvartalen emellan är 
uppenbarligen icke stor, icke heller mellan olika ortsgrupper och landsdelar. För 
finare analyser av de i det följande meddelade uppgifterna torde man dock 
observera de skillnader, som framträda. Den minskning av de deltagande hus
hållens gencunsnittsstorlek, som framträder mot slutet av undersökningsåret, 
är sålunda sannolikt icke utan inflytande på de genomsnittliga förbruknings
talen. I förhållande till föjsta kvartalet utgör denna minskning c:a i %, ett 
tal som erhålles vare sig man jämför antalet personer eller konsumtionsenheter 
per hushåll. 

De använda konsumtionsenhetsskalorna ha följande utseende: 

Skalan för kalorier har vid de näringsfysiologiska beräkningarna använts 
även vid undersökningar av konsumtionen av fett och kolhydrat, medan ägg
viteskalan tillämpats även för Salter och vitaminer. 

Hushallens Inkomster och bostadsförhållanden. Med avseende på den social
klass, SCJJI de i undersökningarna deltagande hushållen tillhörde, kan nämnas, 
att i första kvartalet 318 tillhörde arbetarklassen och 100 gruppen lägre tjänste
män (inklusive ett 10-tal utövare av fria yrken). I fjärde kvartalet voro mot
svarande tal 394 och 112. 

At t erhålla goda uppgifter, som belysa deltagarnas ekonomiska miljö, har 
visat sig ganska svårt, önskemålet är ju, att dylika uppgifter skola ge de an-
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visningar som krävas för gruppering av hushållen efter deras ekonomiska för
utsättningar eller för uträkning av en genomsnittsinkomst, med vars hjälp del
tagarna kunna inplaceras på den ekonomiska rangskalan. At t angiva den in
komstnivå, som bör vara av betydelse för en viss familjs sätt att hushålla under 
en fjortondagarsperiod är emellertid redan i och för sig svårt, om inkomsterna 
under tiden vid (eller närmast kring) bokföringen icke överensstämma med in
komsterna på längre sikt. 

De på formulären efterfrågade inkomstuppgifterna voro dels mannens kon
tanta arbetsinkomst, hustruns arbetsinkomst och hushållets övriga inkomster 
under år 1939, dels mannens och hustruns arbetsinkomst per vecka eller må
nad vid tiden för bokföringen och dels slutligen arten och värdet av eventuella 
naturaförmåner. I allmänhet har mannens kontanta arbetsinkomst uppgivits 
(i mer eller mindre avrundade tal) både för år 1939 och för bokföringstiden, 
men uppgifterna om övriga inkomstslag ävensom om naturaförmånerna ha i 
inånga fall med all sannolikhet överhoppats. Några på direkta observationer 
grundade uppgifter om hushållets totalinkomst kunna därför icke erhållas. En 
viss uppfattning om den inkomstmiljö, som de deltagande hushållen tillhöra, 
kan man likväl få genom att öka mannens kontanta arbetsinkomst i den propor
tion, varmed familjens totalinkomst enligt tidigare på noggranna årsräkenska-
per grundade beräkningar vanligen överstiger nämnda huvudinkomst (14 °/° en
ligt 1933 års hushållsbudgetundersökning). 

Följande tablå visar, hur hushållen fördelade sig efter mannens kontanta 
arbetsinkomst under år 1939 på vissa inkomstgrupper enligt uppgifterna i första 
kvartalet 1940: 

I genomsnitt för de i tablån redovisade hushållen uppgick mannens kontanta 
årsinkomst under år 1939 till 3 370 kr. Nästan exakt samma medeltal erhålles 
för de hushåll, som deltagit i de följande undersökningarna med undantag för 
andra kvartalets, då motsvarande genomsnitt utgjorde 3 340 kr. På grundval 
härav kan de deltagande hushållens totala inkomst under år 1939 beräk
nas ha utgjort i genomsnitt 3 800 à 3 850 kr. 

Mannens kontanta arbetsinkomst under den månad, då räkenskaperna fördes, 
har för samtliga i undersökningarna deltagande hushåll utgjort i genomsnitt 
279 kr., motsvarande en kontant arbetsinkomst per år av 3 350 kr. och en be
räknad totalinkomst av 3 820 kr. 

Till ytterligare belysning av hushållens ekonomiska miljö lämnas i tab. 4 
en översikt av deras bostadsförhållanden under fjärde kvartalet. Här redovisas 
som en särskild grupp 104 hushåll, vilka deltagit i undersökningen alla fyra 
kvartalen år 1940 (jfr härom nedan). 

14—410090. Soe. Medd. 1941. 
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Tab. 4. Hushållens fördelning efter bostadsförhållandena i fjärde kvartalet 1940. 

Den genomsnittliga bostadsutgiften per år med och utan värme framgår av 
följande sammanställning : 

I de redovisade bostadsutgifterna ingå icke samtliga hushåll, i det bl. a. 
sådana som icke lämnat uppgift om bostadskostnaden och sådana som haft 
svårbearbetade bostadsutgifter till följd av att de innehaft egnahem, vilka 
delvis bebotts av ägaren och delvis varit uthyrda, uteslutits från beräkningarna. 
Antalet fall, som ligger till grund för beräkningarna var i första kvartalet 328 
och i fjärde 383. Såsom egna bostäder har här räknats även bostadsförenings
lägenheter. I gruppen hyrda bostäder ingå sannolikt en del fall, där hyran varit 
särskilt låg på grund av att bostaden tillhandahållits av arbetsgivaren. Enligt 

1 Inkl. bostader till nedsatt hyra i barnrlkehns o. dyl. 
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formuläret skulle bokföraren visserligen angiva, när så var förhållandet, och 
där så skett, har vederbörande formulär frånsorterats, men man har anledning 
antaga, att uppgifterna härom äro bristfälliga. 

Med hjälp av socialstyrelsens hushållsbudgetundersökning av år 1933 och 
dess prisindexberäkningar kan man uppskatta, att bostadskostnaden i en hus
hållsbudget i inkomstläget 3 000—4 000 kr. år 1940 borde upptaga ungefär 
12 % av familjeinkomsten om värme icke inräknas och på sin höjd 15 %, om 
värmekostnaden tages med. Bostadskostnaden i medeltal för samtliga i tablån 
angivna hushåll skulle under första kvartalet utgöra 610 kr., vilket av den be
räknade familjeinkomsten motsvarar omkring 16 %. Även om man tager hänsyn 
till att bostadsstandarden kan ha stigit sedan år 1933, blir man av det angivna 
talet närmast böjd att sluta, att den beräknade totalinkomsten snarast är för 
låg. Med hänsyn till den betydande spridning, som förekommer kring de bägge 
medeltalen för, bostadskostnaden inklusive och exklusive värmeutgift, bör 
betydelsen av nämnda medeltal dock icke överdrivas. 

Om sålunda de erhållna uppgifterna om hushållens inkomster och bostads
förhållanden icke äro ägnade för en mera ingående klassificering av deltagar
na efter deras ekonomiska förutsättningar, kan man likväl på grundval av 
dessa uppgifter bedöma, vilket ungefärligt inkomstskikt hushållen tillhöra. 
Detta är av särskilt intresse vid jämförelser med tidigare budgetundersök
ningar, t. ex. den som utfördes år 1933. De i sistnämnda undersökning delta
gande arbetare- och lägre tjänstemannahushållen hade en genomsnittlig total 
årsinkomst av 3 850 kr. Såsom förut nämnts, kan den totala årsinkomsten 
för de i 1940 års undersökningar deltagande hushållen beräknas till 3 800 à 
3 850 kr. Även om denna uppskattning måhända ger ett något för lågt resul
tat, synes man med hänsyn till den allmänna inkomststegring, som ägt rum 
sedan år 1933, kunna sluta sig till at t de hushåll som deltagit i 1940 års under
sökningar tillhört ett något lägre inkomstskikt, på det hela taget, än de som 
deltogo i 1933 års hushållsbudgetundersökning. 

Minst lika viktigt för undersökningarnas syfte är att konstatera, huruvida 
de deltagande hushållens sammansättning med avseende på inkomstnivån för
ändrats från den ena kvartalsundersökningen till den andra. Härom ger föl
jande tablå upplysning: 

Tydligen har en viss förskjutning uppåt av de uppgivna inkomsterna ägt 
rum mellan första och andra och i något högre grad mellan andra och tredje 

1 Här ingå i första kvartalet 8 arbetslösa, i andra kvartalet likaledes 8, i tredje 4 och i fjärde 12. 
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kvartalet, en förskjutning som är naturlig med hänsyn till att en del av hus
hållen kommit i åtnjutande av indexreglerade löner. I genomsnitt för hushåll 
med uppgiven inkomst utgjorde månadsinkomsten i första kvartalet 272 kr., 
i andra kvartalet 275 kr., i tredje kvartalet 285 kr. och i fjärde kvartalet 283 
kr. Mellan första och tredje kvartalet är uppgången ungefär 4'5 %. 

De genomgående hushallen. Såsom »de genomgående hushållen» betecknas i det 
följande en grupp på 104 hushåll, vilka deltagit med godkända formulär vid 
alla fyra undersökningstillfällena år 1940. 

Detta bestånd av särskilt intresserade och uthålliga deltagare är av synner
ligt värde för undersökningen, då det underlättar bedömningen av i vad mån 
de skiftningar, som iakttagas i konsumtionen från tid till annan inom övriga 
hushåll, beror på att undersökningarnas klientel växlat. Sannolikt utgöra de 
genomgående hushållen dessutom ett urval med särskilt gott ekonomiskt hand
lag och anpassningsförmåga, varför de även ur denna synpunkt torde erbjuda 
ett intressant studium. 

Några data för att belysa de genomgående hushållens lokala fördelning, 
sammansättning och ekonomiska miljö skola här meddelas. Med avseende på 
ortsgrupper och landsdelar bör nämnas, att relativt många (250 %) tillhörde 
södra Sverige och relativt få (58 %) norra Sverige i förhållande till övriga 
hushåll, men att den regionala fördelningen i övrigt icke företedde några an
märkningsvärda drag. De genomgående hushållens medelstorlek framgår av 
uppgifterna, att antalet personer per hushåll var i första och fjärde kvartalet 
407 resp. 410, antalet konsumtionsenheter enligt skalan för kalorier m. m. 3'09 
resp. 318 och enligt skalan för äggvita m. m. 378 resp. 388. En viss ökning 
av genomsnittsstorleken har sålunda som väntat ägt rum under årets lopp. Bo
stadsförhållandena framgå av tab. 4, som visar, att några anmärkningsvärda 
olikheter mellan de genomgående hushållen och övriga icke förelåg. Genom
snittsstorleken av mannens kontanta huvudinkomst år 1939 inom de genom
gående hushållen var enligt uppgiften i första kvartalet 3 430 kr. Månadsin
komsten vid bokföringstillfällena var i första kvartalet 277 och i fjärde 282 
kr. Med avseende på socialklass tillhörde 79 av de genomgående hushållen ar
betarklassen och 25 de lägre tjänstemännen. 

De genomgående hushållen ha underkastats en särskild efterbearbetning, vil
ken i allmänhet icke kommit det övriga materialet till del. De lämpa sig ju 
också särskilt väl härför, då man genom att jämföra uppgifterna kvartal för 
kvartal kan komma felaktigheter i redovisningen på spåren. De fel i redovis
ningen eller bearbetningen, som upptäckts och rättats på de 104 genomgående 
hushållens formulär, ha som regel icke föranlett ändringar på de i tidigare re
dogörelser meddelade genomsnitten för samtliga hushåll, då det visat sig, att 
effekten av dylika ändringar är så liten, att den saknar praktisk betydelse för 
bedömningen av undersökningarnas resultat. 

Förutom de genomgående hushållen redovisas i vissa följande tabeller yt
terligare några stora grupper av hushåll, som deltagit i två på varandra föl
jande kvartalsundersökningar. Även dessa ha underkastats viss efterkontroll. 
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Genom tillvaron av dessa hushåll har antalet av sådana fall, som kunna följas 
från kvartal till kvartal, väsentligt utökats och särskilda kedjeindextal över 
viktigare data rörande hushållsutgifter och förbrukning kunnat beräknas. 

Utgifter för livsmedel. I tab. 5 meddelas en översikt av livsmedelsutgifterna, 
sådana dessa te sig i medeltal för samtliga deltagande hushåll under de fyra 
kvartalen. Endast livsmedel, som f ö r b r u k a t s i hushållet under bokförings
tiden äro representerade här liksom i det följande. I t. ex. beloppen för färsk 
frukt och bär under tredje kvartalet ingår sålunda i princip icke utgifter för 
syltning och saftning till vintern, i beloppen för ägg under andra kvartalet 
ingår icke utgifter för ägg, som lagts in till hösten o. s. v. 

Det största intresset för denna tabell torde knyta sig till dess nedersta ra
der, där totalutgiften per hushåll och per person och dag angivits. Den genom
snittliga totalutgiften enligt de bearbetade räkenskaperna har varierat helt 
obetydligt. Den var högst i tredje kvartalet med 667 kr. och lägst i fjärde kvar
talet med 636 kr. Medelfelsberäkningar utvisa, att de här framträdande skill
naderna ligga inom gränsen för eventuella slumpvariationer. Den totala utgif
tens spridning är nämligen mycket stor, såsom framgår av följande serier: 

För att belysa de lokala förhållandena lämnas följande uppgifter om ut
giften per hushåll och 14 dagar i medeltal för de fyra kvartalen: 

De skillnader, som observeras mellan de olika ortsgrupperna, kunna uppen
barligen vara orsakade av lokala variationer såväl i livsmedelskostnaderna som 
hushållsvanorna, och dessutom kunna tillfälligheter t. ex. i fråga om inkomst
nivån och hushållens genomsnittliga storlek ha övat ett visst inflytande. 

Av de föreliggande uppgifterna synes alltså framgå, att någon ökning av 
livsmedelsutgiften icke ägt rum, utan denna har på det hela taget varit kon
stant för de i undersökningarna deltagande hushållen. Denna slutsats bekräftas 
av de uppgifter, som lämnas i tab. 9, där särskilda tal angivas för de genom
gående hushållen, ävensom för övriga under två på varandra följande kvar
tal gemensamma hushåll. I ingen av de serier, som där ställas upp, finner man 
någon tendens till bestående ökning av livsmedelsutgifterna. 

Denna iakttagelse är ganska anmärkningsvärd, dels emedan livsmedelspri
serna enligt den officiella statistiken stigit under större delen av år 1940, dels 
emedan en viss, om än icke alltför betydande ökning av hushållens inkomster 
kan konstateras. Socialstyrelsens livsmedelsindex med år 1935 som bas angav 
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Tab. 5. Utgifter för livsmedel i genomsnitt per hushåll under 14 dagar enligt kon-
sumtlonsundersökningarna år 1940. 

exempelvis den 1 mars, 1 juni, 1 september och 1 december (de beräkningstill
fällen, som närmast motsvara konsumtionsundersökningens perioder) index
talen 125, 132, 132 och 139. Från den 1 mars till den 1 december utgör steg
ringen 11 %. Under samma tid har indextalet för samtliga levnadskostnader 
stigit i ungefär samma mån. 

Att livsmedelsutgiften för de redovisade hushållen icke ökats, ehuru pri
serna på livsmedel stigit, synes bero dels på omgrupperingar inom livsmedels
budgeten, dels på en minskning av konsumtionen av vissa för näringstillför
seln mindre väsentliga varuslag, varvid myndigheternas reglerande åtgärder 
spelat en betydande roll. Dessutom ha åtskilliga av hushållen kommit i åtnju
tande av matfettsrabatt. Dessa förhållanden diskuteras närmare i det föl
jande. 
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Konsumtionen ar livsmedel. På tab. 6, som innehåller uppgifter om förbruk
ningen av olika sorters matvaror, skola till en början siffrorna för samtliga 
hushåll och de för jämförelse uppställda talen från 1933 års hushållskostnads-
undersökning1 kommenteras. Sistnämnda konsumtionsuppgifter avse en ge
nomsnittlig f jortondagarsperiod under ett räkenskapsår. De äro beräknade per 
s. k. normalhushåll — d. v. s. justerade att gälla ett hushåll av viss medel
storlek — men detta inverkar icke på jämförbarheten med den fortlöpande 
konsumtionsundersökningens hushåll, då dessas sammansättning praktiskt 
taget sammanfaller med normalhushållets. I fråga om hushållens inkomstnivå 
torde icke heller någon olikhet av den storleksordning föreligga, att jämför
barheten skulle lida därav. 

Uppenbarligen äro dock de bägge undersökningarnas resultat på grund av 
redovisningssättet icke jämförbara på vissa punkter. Hushållskostnadsunder-
sökningen redovisar av t. ex. konserverad frukt och bär råvarorna, medan 
konsumtionsundersökningen upptager konserverna. Härav följer en skenbart 
mindre socker- och större konservförbrukning år 1940 än år 1933. Där jäm
förbarheten inskränkts av dylik anledning eller där konsumtionsundersök
ningens medeltal icke kunna betraktas som representativa för en årsförbruk
ning till följd av att stark säsongvariation i förbrukningen föreligger, ha kon
sumtionsundersökningens medeltal satts inom parentes. Så har skett med me
deltalet för t. ex. äggkvantiteten. Det är sålunda icke tillrådligt att av det 
relativt låga medeltalet för ägg enligt konsumtionsundersökningen sluta till 
en nedgång i äggkonsumtionen sedan år 1933. Så stark som säsongvariatio
nen i äggförbrukningen är, skulle det vara en ren tillfällighet, om genomsnit
tet för fyra fjortondagarsperioder gåve ett riktigt årsgenomsnitt. Genom den
na begränsning av jämförelsemöjligheterna kan man tyvärr icke draga några 
säkra slutsatser i frågan, huruvida förbrukningen av grönsaker och frukt 
ökat sedan 1933, utan man får nöja sig med att konstatera, att det förelig
gande materialet i varje fall icke motsäger den gängse uppfattningen, att så
dan ökning har ägt rum. 

Säkrare slutsats synes man kunna draga av siffrorna över fiskförbruk
ningen, vilken alltså torde få anses ha något ökat under de senaste sju åren. 
Av enstaka varuslag observerar man vidare ökning beträffande korv och 
havregryn, varvid dock är att märka, att den skillnad, som framträder i korv
förbrukningen, skarpes av en olikhet i redovisningssättet. De olikheter, som 
observeras mellan år 1933 och 1940 i förbrukningen av smör, margarin, fläsk, 
mjöl och kaffe, ha uppenbarligen sin förklaring i de speciella förhållandena un
der det sistnämnda året. 

övergår man därefter till frågan, hur de i den fortlöpande konsumtions
undersökningen deltagande hushållen gått tillväga för att trots stigande pri
ser hålla hushållsutgifterna nere under år 1940, och granskar man i detta 
syfte siffrorna för gruppen samtliga hushåll, finner man strax i början av 
tabellen posten grädde. Konsumtionen härav har avsevärt nedgått från kvar-

1 Jfr publikationen Levnadsvillkor och hnshallsvanor i städer och industriorter omkring Ir 
1933. Bverigea off. stat. Sthlm 1938. Huvudt»bell 7. 
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Tab. 6. Konsumerade kvantiteter av matvaror per hushåll under 14 dagrar enligt 
den fortlöpande konsumtionsundersökningen år 1940 och hushållskostnadsunder-

sökningen år 1933. 

1 Per verkligt hushall. — 2 Beräknat per s. k. normalhushàll. — 3 Inkl. fardiglagad raat «amt 
korv, rökt kött o. rökt skinka vid inköp av högst 2 hg pr gäng. — 4 Eikl. makaroner men inkl. 
grahamsmjöl. — 5 Endast skorpor. — 6 Inkl. kex. 
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Tab. 6 (forts.). Konsumerade kvantiteter av matvaror per hushåll under 14 dagar enligt 
den fortlöpande konsumtionsundersökningen år 1940 och hushållskostnadsunder-

sökningen år 1933. 

tal till kvartal, samtidigt som gräddkvaliteten (jfr tab. 8) sänkts och utgif
ten sålunda pressats ytterligare. Den minskade förbrukningen av detta varu
slag är exempel pä en typ av besparingar, som tillgripits eller framtvungits 
av myndigheternas åtgärder, och som består i inskränkning av konsumtionen 
av födoämnen med högt pris i förhållande till näringsvärdet. Andra exempel 
härpå äro minskningen i förbrukningen av finare kaffebröd och av kaffe. 
Vad det sistnämnda beträffar, inverkar ju den minskade kvantiteten icke alls 
på kostens näringsvärde, eftersom kaffe saknar dylikt. Man finner också 
exempel på att hushållen minskat förbrukningen av varor, vilkas pris ut
vecklats särskilt oförmånligt under året, exempelvis fläsk. Här har visserligen 
en ransonering samtidigt verkat, men den tillmätta ransonen under perioden 
2SAo—81/i2 1940 översteg för ett hushåll av här ifrågakommande medelstorlek 
med c:a 7 hg den observerade medelförbrukningen. Möjligen kan viss spar
samhet med tanke på julskinkan också ha inverkat. 

En åtgärd mot dyrtiden av annan typ är den tydliga och givetvis helt fri
villiga övergången från bagarbröd till hembakat bröd. Av mjöl inköptes så
lunda i genomsnitt c.-a 70 hg i första kvartalet mot 90 hg i fjärde och av bröd 

1 Endast sirap. 
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Tab. 7. Konsumerade kvantiteter av vissa matvaror år 1940 inom olika ortsgrupper och 
landsdelar.l 

1 Antalet av de hushåll, som lämnat material till genomsnitten framgår av tab. 2. Särskilt bör det 
ringa antalet i gruppen Malmö observeras. 
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(utom hårt matbröd) 48 resp. 31 hg. De kostnadsminskningar, som åstadkom
mas genom åtgärder av detta slag, äro visserligen icke nettobesparingar utan 
motvägas av omkostnader i form av ökat arbete för husmodern och i vissa 
fall i form av ökade bränsleutgifter. Bruttobesparingen synes dock vad brödet 
beträffar ha varit icke oväsentlig. Detta antydes av de beräkningar, som av 
statens institut för folkhälsan utfördes på grundval av uppgifter, inlämnade 
av den fortlöpande konsumtionsundersökningens deltagare i andra kvartalet 
1940, angående hembakningens art och omfattning i resp. hushåll. Man fann 
därvid, att det hembakade brödet (även inbegripet värmekostnaden) i pris 
understeg det köpta brödet med 35 till 50 %x. Det kan här inskjutas, att den 
ökade hembakningen icke enbart bör uppfattas som ett led i hushållens strä
van att ekonomisera. Det brukar också från konsumenthåll hävdas, att de till
mätta ransonerna av spannmålsprodukter bli drygare om de uttagas i form av 
mjöl, som bakas hemma, än om' bagarbröd inköpes. 

Av tab. 7, som visar konsumtionen av vissa varugrupper inom hushåll till
hörande olika ortsgrupper och landsdelar, finner man, att övergången till mjöl 
från bagarbröd är särskilt utpräglad i södra Sverige, som sedan gammalt upp
visat lägre hembaknings frekvens än övriga landsdelar. Även en tendens till 
ökning i den sammanlagda förbrukningen av spannmålsprodukter kan obser
veras. Omräknas de förbrukade mängderna av bröd till mjöl (efter relationen 
1 kg hårt bröd = 1'25 kg mjöl och 1 kg mjukt bröd = 077 kg mjöl), erhålles 
i medeltal för samtliga hushåll en summa av mjöl (inkl. bröd) och gryn för 
första—fjärde kvartalet av resp. 142l, 139l , 1476 och 1491 hg. Denna steg
ringstendens är dock icke helt genomgående, i det den exempelvis icke gäller 
landets norra delar. Sannolikt är det ransoneringen av spannmålsprodukter, som 
här satt en gräns för konsumtionens ökning. 

Jämför man som kontroll siffrorna för de 104 genomgående hushållen med 
de hittills kommenterade uppgifterna för samtliga deltagare, skall man finna 
en betydande överensstämmelse icke blott i de stora dragen utan även i de fles
ta detaljer. Går man igenom tabellen post för post, skall man icke förrän vid 
posten mjöl och bröd finna några anmärkningsvärda olikheter. Mjölkonsum
tionen var emellertid hos de genomgående hushållen relativt liten vid årets bör
jan, sannolikt sammanhängande med att denna grupp i jämförelsevis stor ut
sträckning hörde hemma i landets södra delar, ökningen i mjölförbrukningen 
under årets lopp blev också här starkare än inom övriga hushåll, varför diffe
rensen vid dess slut minskats. — Någon anledning att revidera den uppfatt
ning angående konsumtionsutvecklingen, som vunnits genom studiet av medel
talen för samtliga hushåll, synes sålunda icke påkallad. 

E t t tredje sätt att nedbringa hushållskostnaderna är att övergå till lägre 
kvaliteter av livsmedel. För att belysa frågan om och i vilken mån denna me
tod tillgripits ha i tab. 8 de genomsnittspriser, som betalats av de 104 genom
gående hushållen för vissa matvaror sammanställts med uppgifter ur social
styrelsens löpande prisstatistik. Av naturliga skäl äro de bägge prismaterialen 
icke fullt jämförbara på åtskilliga punkter, när det gäller prisernas absoluta 

1 Jfr Soc. Medd. årg. 1940, sid. 830. 
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Tab. 8. Jämförelse mellan medelpriserna (i öre) för vissa matvaror enligt konsum-
tionsundersökningen och socialstyrelsens prisstatistik. 

höjd vid ett visst beräkningstillfälle. Den löpande prisstatistiken måste alltid 
notera vissa bestämda sorter, medan de faktiskt betalda priserna gälla blandade 
kvaliteter. Exempelvis noteras av kött endast vissa delar av djuret (stek, sid
fläsk), medan de betalda priserna kunna gälla hela kroppen. Av ägg noteras 
endast färska svenska ägg, medan hushållen köpa in även konserverade o. s. v. 
Huvudändamålet med tab. 8 är emellertid icke att lämna material till en be
dömning av den absoluta prisnivån utan att möjliggöra en undersökning av 
frågan, om prisutvecklingen varit likartad enligt de bägge materialen. Åt
skilliga avvikelser i denna utveckling observeras, men dessa gå åt olika håll, 
varför man av de meddelade talen knappast kan draga några slutsatser vare 
sig i ena eller andra riktningen. 

Det bör tilläggas, att på konsumtionsundersökningen grundade prisuppgif
ter för smör och margarin fr. o. m. andra kvartalet inbegripa viss matfetts
rabatt, medan prisstatistikens noteringar avse köp utan rabattkort, vilket för-

1 Noteringstillfällena ba valts sä nära tiden för bokföringsperioderna som möjligt. — 2 Stek. 
— 3 Gödkalvstek. — 4 Sidfläsk. — 5 Fläskkorv. — 6 Sill. — 7 Strömming. — 8 Torsk. — 9Salt 
sill. — 10 Risgryn. — 11 Gala ärter. — 12 Brnna bönor. — 13 Äpplen. — 14 Apelsiner. — 15 Bit
socker. 
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klarar den olikformade prisutvecklingen på denna punkt. Man kan beräkna, 
att de i konsumtionsundersökningen deltagande hushållen genom matfettsrabat
ten i genomsnitt sparade närmare 2 kr. per hushåll under undersökningsperio
den i fjärde kvartalet 1940. Gräddprisets nedgång torde delvis vara en följd 
av kungörelsen om gräddes maximifetthalt. 

Kostens näringsvärde. Som sammanfattande uttryck för livsmedelskonsumtio
nens storlek kan man betrakta de tal, som redovisas i tab. 9. Dessa tal ge en 
antydan om svaret på frågan huruvida den oförändrade hushållsutgiften upp
nåtts på bekostnad av näringstillförseln eller icke. 

Betraktar man först talen för samtliga i undersökningarna deltagande hus
håll, finner man, att kostens kalorivärde i genomsnitt icke förändrats nämnvärt 
under år 1940, att fetthalten i födan minskat under andra halvåret och att vita
minhalten varierat betydligt men icke sänkts utan tvärtom höjts under andra 
halvåret 1940. Samma helhetsbild med några variationer lämnas av talen för 
övriga grupper. Beräknas med ledning av de medeltal per hushåll och 14 da
gar, som redovisas för gruppen samtliga under två på varandra följande kvar
tal gemensamma hushåll (de med »tillhopa» betecknade talen), indextal med ut
gångspunkt från första kvartalet, erhålles följande resultat: 

Verkställda medelfelsberäkningar visa, att kaloritalens växlingar falla inom 
slumpgränserna men att nedgången i fetthalten är statistiskt säkerställd. Det 
sista gäller givetvis också de flesta växlingarna i vitamintillförseln, men det 
bör observeras, att beräkningarna här över huvud äro relativt osäkra, en osäker
het, som Ökas av att matvarornas vitaminhalt växlar bl. a. med årstiden. De 
tal för A-vitamintillförseln, som redovisas för första, andra och fjärde kvar
talen, ha framräknats på delvis andra vitamintal än de, som angivas för tredje 
kvartalet. För C-vitamin ha delvis använts särskilda tal varje kvartal. Att 
avgiva något bestämt omdöme om kristidens inverkan på vitamintillförseln 
torde icke vara möjligt med endast ett års material som ledning, då den starka 
säsongvariationen döljer eventuella långtidstendenser. Det förefaller dock osan
nolikt, at t någon f ö r s ä m r i n g i försörjningen med A- och C-vitaminer 
skulle ägt rum på det hela taget. Nedgången beträffande A-vitamin från första 
till andra kvartalet orsakades av bl. a. en tillfällig sänkning av margarinets 
halt av ifrågavarande vitamin med 60 %, som i sin tur sammanhängde med 
råvarubrist. 

Det kan nämnas, att såsom önskvärd tillförsel av kalorier brukar angivas 
en dagskvantitet av 3 000 per konsumtionsenhet, av vitamin A 4 000 internatio-
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Tab. 9. Utgift för livsmedel samt födans kalorivärde och halt av vissa näringsämnen 
enligt konsumtionsundersökningen år 1940. 

1 Antalet »övriga» för l;a och 2:a kvartalet gemensamma hushall var 83, för 2:a och 3:e kvar
talet 128 och för 3:e och 4:e kvartalet 168. 
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Tab. 10. Utgifter för livsmedel och förbrukning per dag och hushåll av vissa 
näringsämnen inom olika hushållstyper. 

nella enheter (i. e.) och av vitamin C 50 mg. De i tab. 9 angivna medeltalen 
ligga alltså i allmänhet över normen, vilket givetvis ingalunda innebär att 
hushåll med brist saknas. Som norm för fettillförseln kan angivas 148 g per 
konsumtionsenhet och dag, men detta tal bör icke uppfattas som uttryck för 
en önskvärd tillförsel på samma sätt som övriga angivna normer, emedan fysio
logiskt behov av fett icke föreligger. Fettillförseln har upptagits i denna över
sikt uteslutande därför att densamma är ett gott indicium på hushållens väl
ståndssituation. Vid ekonomiska kristillfällen kan man sålunda vänta sig allt 
lägre fetthalt i kosten ju längre krisen fortskrider. 

Sammanfattningsvis kan alltså sägas, att den fortlöpande konsumtionsunder
sökningen icke givit belägg för uppfattningen, att hushållens kostnader för 
livsmedel skulle förändrats eller att kostens kalorivärde eller halt av A- och 
C-vitaminer skulle sänkts under år 1940. Beträffande födans fetthalt och kon
sumtionen av t. ex. kaffe kan — närmast som en följd av myndigheternas åt
gärder och i överensstämmelse med deras plan på området — konstateras en 
minskning. Denna minskning synes dock icke ha påverkat den totala närings
tillförseln. 

En uppfattning av hur livsmedelskostnaderna och tillförseln av vissa nä
ringsämnen variera med hushållets storlek erhålles av tab. 10. Man finner, at t 
kalorivärdet stiger i snabbare takt än livsmedelsutgiften, då hushållets storlek 
ökas. Priset per 10 000 kalorier är därför lägre inom större hushåll än inom 
mindre, eller i första kvartalet 416 kr. inom hushåll med endast ett litet barn 
mot 385 kr. inom t. ex. hushåll med 3 barn. 

Ransonering och förekomsten av tilläggskort. Kafferansoneringen, som infördes 
den 27 mars 1940, sammankopplades med ransonering av te och kakao, och 
dess verkningar på hushållens förbrukning är därför relativt svår att följa. 
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Att denna ransonering bidragit att pressa ned kaffekonsumtionen mot slutet 
av år 1940 torde dock vara tydligt. 

Den ransonering av socker, som infördes i april 1940, påverkade däremot 
till en början icke märkbart de i konsumtionsundersökningen deltagande hus
hållens förbrukning. Även under sommaren och början av hösten, då extra-
tilldelning av syltsocker förekom, voro ransonerna av allt at t döma fullt till-
läckliga. I och med att ransoneringsperioden tillfälligt förlängdes från sex 
till sju veckor från slutet av oktober, inträdde däremot nödvändigheten for 
de hushåll, som tidigare förbrukat hela ransonen, att något knappa in på för
brukningen, vilket ävenledes återspeglas i talen för fjärde kvartalet enligt 
tab. 6 och 7. Tilldelningen vid sistnämnda tid kan beräknas till c:a 34 hg 
per fjorton dagar för hushåll av den typ, som deltager i konsumtionsunder
sökningarna. 

Matfettsförbrukningen under år 1940 har påverkats av margarintillverk-
ningsförbudet under tiden 12/s—14Ao 1940 och rabattsystemet, som infördes 
den 27 maj, d. v. s. under den tid, då bokföringen under andra kvartalet på
gick. Prisrabatten har utgjort intill den 18 november 1'30 kr. och från nämn
da dag 1-50 kr. per kg matfett. Margarinransonering tillämpades under år 1940 
under perioderna 12/5—

2i% och l 9 / I 0—2 3 / i0 och allmän matfettsransonering fr. o. m. 
den 29 december. 

Ransonen av mjöl och bröd (inkl. mannagryn) synes något understigit 
genomsnitts förbrukningen, då den infördes den 21 september .1940. Enligt 
konsumtionsundersökningen i fjärde kvartalet utgjorde konsumtionen av oran
sonerade spannmålsprodukter c:a 135 hg per fjorton dagar. Den ordinarie 
ransonen var då c:a 127 hg. Genom att utnyttja rätten till tilläggskort (jfr 
nedan) torde tilldelningen kunnat höjas till i genomsnitt c:a 136 hg. Härmed 
är icke sagt, att ransoneringen icke utgjort spärr för konsumtionen i något 
fall. Liksom man kan finna, att hushållen i södra Sverige i stort sett icke 
utnyttjat den ordinarie ransonen, kan förmodas, att andra hushåll, särskilt i 
landets norra delar, haft känning av ransonens övre gräns. 

Fläskransoneringen började den 6 oktober 1940, och tilldelningen översteg, 
som ovan påpekats, den genomsnittliga förbrukningen. 

Ostransoneringen, som infördes den 3 november 1940, innebar för ett hus
håll av den genomsnittsstorlek som förekommer i konsumtionsundersökningar
na vid tiden för fjiirde kvartalets bokföringsperiod en ranson av c:a 7 hg per 
fjorton dagar, vilket understeg den tidigare konsumtionen med c:a 2 hg. 

Förekomsten av tilläggskort till de ordinarie ransoneringskorten och av ra
battkort på matfett under fjärde kvartalet 1940 framgår av följande sam
manställning: 

Antal tilläggskort och rabattkort per hushåll i fjärde kvartalet 1940. 
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Av samtliga hushåll hade 23 uppgivit sig sakna såväl tilläggskort av nå
got slag som rabattkort. Uppgift saknas för 19 hushåll. Minst ett tilläggskort 
till brödkort har alltså funnits i genomsnitt per hushåll, och därvid i över
vägande antalet fall av den typ, som ger en kupong extra per ransonerings
period (kort nr 1). Tilläggskort till kaffe har varit mycket sällsynta — helt 
naturligt då de deltagande hushållen i allmänhet icke omfatta personer med 
rätt till dylika kort (åldringar, skogsarbetare o. dyl.) . Ej heller tilläggskort 
till fläsk har förekommit i nämnvärd grad. Möjligheterna att erhålla rabatt
kort för matfett synas ha väl utnyttjats, med resultat att i medeltal nära 
tre kort funnits per hushåll. Bestämmelserna härom innebära, att hushåll 
med högst 1 000 kr. beskattningsbart belopp ha rätt at t erhålla ett rabattkort 
för varje barn under 16 år och hushåll med högst 500 kr. beskattningsbart 
belopp ytterligare ett rabattkort för var och en av föräldrarna. 

Några anmärkningsvärda olikheter mellan de genomgående hushållen och 
samtliga hushåll synas icke föreligga i fråga om förekomsten av tilläggs- och, 
rabattkort. 

Socialstyrelsens utlåtande angående 1940 års byggnads-
kostnadssakkunnigas betänkande. 

Genom remiss den 3 februari 1941 har Kungl. Maj :t anbefallt socialstyrelsen 
att avgiva utlåtande över det betänkande, som avgivits av 1940 års byggnads-
kostnadssakkunniga.1 Med anledning härav har socialstyrelsen den 28 februari 
1941 anfört i huvudsak följande. 

Förslacet en odelbar enhet. Det föreliggande betänkandet är märkligt i flera 
avseenden. Sin särskilda karaktär erhåller det kanske främst genom att det 
riktar sina förslag icke endast åt officiellt håll, till statsmakterna och kom
munerna, utan även till de enskilda intressenterna inom byggnadsverksam
heten. I detsamma föreslås nämligen staten att åvägabringa vissa stödåtgär
der främst i fråga om byggnadsindustrins försörjning med kapital till garan
terad ränta, kommunerna att tillhandahålla tomter till bostadsbyggande för 
rimliga priser, arbetsmarknadsparterna att reglera lönerna samt slutligen bygg
nadsföretagare och materialleverantörer att nedbringa byggnadskostnader av 
teknisk karaktär. 

Med stöd av sin analys av byggnadskostnadernas stegring sedan krigsut
brottet och denna stegrings fördelning på olika faktorer (ränta, tomtpris, ma
terialpris, byggnadslöner o. s. v.) förklara de sakkunniga, att en sänkning av 
kostnaderna i fråga om envar av dessa faktorer är nödvändig för att bringa 
årskostnaderna för nybyggda bostäder i paritet med dem för redan befint
liga bostäder, varvid de sakkunniga torde avse de under senare åren ny-

1 Se Soc. Medd. årg. 1941, sid. 133. 



244 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 3 

byggda. Utan att denna paritet uppnås är det enligt de sakkunnigas mening 
osannolikt, att någon ny bostadsbyggnadsverksamhet bedriven av enskilda före
tagare kan komma till stånd. Socialstyrelsen delar denna uppfattning. 

De sakkunniga framhålla i detta sammanhang, att de statliga stödåtgärder, 
som de föreslå, i främsta rummet lämnandet av garanti om kapitalförsörjning 
och utfästandet av räntesubvention för det fall att räntan å bottenlån skulle 
överstiga 36 procent, böra ifrågakomma endast därest övriga intresserade par
ter var och en för sin del se till att ovan angivna förutsättning för byggnads
verksamhetens återupptagande kommer till stånd. Socialstyrelsen vill giva sin 
anslutning till denna de sakkunnigas inställning och anser alltså, att de sak
kunnigas förslag bör betraktas såsom en odelbar enhet. 

Skulle det allmänna ränteläget komma att förändras därhän, att möjlig
heter uppkomma att uppbringa bottenlån i fastigheter till 3'5 procent eller än 
lägre räntesats, är det icke möjligt att lämna statligt stöd till näringen genom 
en räntesubvention. Det är emellertid tänkbart, att den privata byggnadsverk
samheten ej ens vid en sådan sänkning av räntenivån kommer i gång i tillräck
lig utsträckning utan att krav uppställes på att staten och kommunerna själva 
skola bygga. Socialstyrelsen vill understryka, att en sådan av det allmänna 
bedriven byggnadsverksamhet icke bör igångsättas, därest intressenterna inom 
byggnadsproduktionen icke lämnat sin medverkan till en rimlig sänkning av 
byggnadskostnaderna. 

Man torde av många skäl göra klokt i att bereda sig på en situation, vilken 
kan framtvinga en av myndigheterna direkt eller genom särskilt tillskapade 
sammanslutningar bedriven bostadsbyggnadsverksamhet. Kommer icke genom 
de enskilda företagarnas insatser en tillräckligt omfattande bostadsproduktion 
till stånd, inträder inom många samhällen en bostadsbrist, vilken, bortsett från 
redan pågående allmän prisstegring, kan leda till en betydande och omfattan
de hyresstegring. Utom det att en dylik kommer att tvinga många medborgare 
att flytta till sämre bostäder än de nu bebo, kommer den att påverka levnads
kostnadernas höjd och penningvärdet. För eliminerande av denna inflations-
framkallande faktor eller för att i möjligaste mån reducera dess verkan och 
övriga följder på andra områden, särskilt familjebildningens och familjelivets 
områden, kan staten och kommunerna tvingas att anordna en omfattande bo
stadsproduktion. Enligt styrelsens mening böra åtgärder vidtagas för skapan
det av en samhällets beredskap på detta område. 

Omplacering ar byggnadsarbetare. Materialtillgängen. De sakkunniga framhålla, 
att bostadsbyggnadsverksamheten under de två senaste decennierna burits upp 
av en ständigt stigande utveckling av hushållsbildningen. Av demografiska 
skäl måste antagas, att kulmen nåtts och passerats just under de senaste åren. 
Under beaktande av den allmänna folkföxsörjningens försämrade reala resur
ser göra de sakkunniga det antagandet, att det under de närmaste åren behövs 
en bostadsproduktion, som motsvarar något mer än 40 procent av 1939 års. 
Socialstyrelsen vill framhålla att, därest hänsyn tages till annan byggnads
produktion än bostadsbyggandet, det måste antagas, att omkring hälften av 
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den byggnadsarbetarkår, som fanns under år 1939, icke kan, även om de av de 
sakkunniga föreslagna åtgärderna leda till ett återupptagande av byggnads
verksamheten i förut sagd utsträckning, förväntas finna sin utkomst inom 
byggnadsproduktionen. Detta betyder, att mellan 70 000—80 000 arbetare 
måste mer eller mindre definitivt flytta över till annat arbete. I viss utsträck
ning ha redan, såsom också de sakkunniga påpeka, byggnadsarbetare sökt sig 
över till andra yrken. Här kvarstår dock ett omplaceringsproblem av stora 
mått, vilket kräver särskilt beaktande. 

Styrelsen vill starkt betona, att åtgärder för denna yrkesomplacering äro 
mycket angelägna. Skulle nämligen en tillräckligt omfattande utflyttning från 
byggnadsyrket icke äga rum, kommer med all sannolikhet den betydelsefulla 
frågan om årsarbetstidens förlängning inom byggnadsindustrin i ett betyd
ligt sämre läge än eljest. Kvarstannar ett alltför stort antal arbetare inom 
byggnadsindustrin, kommer konkurrensen om arbetstillfällena att leda till at t 
många av arbetarna få ett lägre antal arbetstimmar för år räknat än vad som 
var fallet 1939. 

Skola de kvarvarande kunna beredas en längre årlig arbetstid per man än 
som hittills varit vanligt, kräves en starkare reducering av arbetarantalet än 
som är motiverad enbart genom byggnadsindustrins sammankrympning. Eljest 
blir det, som lätt inses, omöjligt att nå fram till den mera omfattande och 
jämna sysselsättning under året, som bör eftersträvas och som är av vikt 
bland annat för byggnadskostnadernas minskning. Socialstyrelsen har uppe
hållit sig vid dessa mera allmänna arbetsmarknadsfrågor, därför att styrelsen 
håller det för sannolikt, att statsmakterna måste beakta dem i betydligt större 
utsträckning än vad de sakkunniga haft anledning framhålla från sina spe
ciella utgångspunkter. 

Byggnadskostnadssakkunniga framhålla, att reala förutsättningar för en 
bostadsproduktion med en omfattning, som de sakkunniga föreslå, finnas med 
hänsyn till arbetskraftens tillräcklighet. I fråga om andra reala resurser, t. ex. 
tillgång på råvaror, föreligger emellertid så länge krigsavspärrningen varar 
icke samma situation. Tvärtom kan det befaras, att brist på t. ex. byggnads
järn kan lägga hinder i vägen för en tillräckligt omfattande bostadsproduk
tion. Det kan nämligen tänkas, att tillgängligt material i första hand måste 
användas till sådan byggnadsproduktion, som är nödvändig för vår folkför
sörjning, d. v. s. framställning av exempelvis industribyggnader och jordbru
kets ekonomibyggnader. Ehuru de sakkunniga icke förbisett denna omstän
dighet, tror sig socialstyrelsen finna, att icke alla lösningar av här förelig
gande problem vunnit de sakkunnigas beaktande. Det synes i detta samman
hang vara lämpligt med en utredning, huruvida icke en större produktion av 
bostadshus av trä (villor, radhus, småhus o. s. v.) än som i vanliga fall bru
kar förekomma, kan vara att tillråda inom härför lämpade ytterområden av 
vissa orter. Dylika bostäder, som visst icke behöva få karaktären av nödbo
städer, kräva sannolikt mindre kvantiteter byggnadsjärn än moderna större 
hus av sten och betong. Samtidigt därmed böra stadsplanefrågor, som krisen 
aktualiserat och som de sakkunniga i viss utsträckning berört i betänkandet, 
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upptagas till omprövning. Enligt vad socialstyrelsen har sig bekant, torde 
bostadssoeiala utredningen inom den närmaste tiden framlägga en utredning 
i ämnet. 

I förbigående vill styrelsen i detta sammanhang påpeka, att för många 
samhällen gälla byggnadsföreskrifter, vilka tillåta användandet av moderna 
byggnadsmaterial och byggnadsmetoder endast efter dispens. Då man här har 
att söka en av de krafter, som motverka byggnadsverksamhetens rationalise
ring, synes det böra ifrågasättas, huruvida icke frågan om byggnadsföreskrif
ternas utformning och tillämpning bör upptagas till prövning. 

Finansieringsfrågan. Av de olika förslag, som de sakkunniga framlägga 
till främjande av bostadsbyggnadsverksamheten, torde åtgärderna för byg
gandets finansiering framstå såsom de betydelsefullaste. Det uppgives, att en 
mycket väsentlig del av den beräknade effekten av samtliga föreslagna åt
gärder är att hänföra till just finansieringsfrågan. 

Vid finansieringens ordnande efter ett bygges avslutande är frågan om lå
neräntans höjd av synnerlig vikt med hänsyn till de betydande kostnader, 
som förräntningen av det upplånade kapitalet medför. Socialstyrelsen delar de 
sakkunnigas uppfattning, att det är angeläget, att åtgärder i nuvarande situa
tion vidtagas för att befordra kapitalförsörjningen på här förevarande område. 
Det torde icke ankomma på socialstyrelsen att gå närmare in på de finans
politiska verkningarna av de sakkunnigas förslag i dessa avseenden. Styrelsen 
får därför inskränka sig till att mera allmänt framhålla vissa synpunkter på 
problemet. 

Taga de av de sakkunniga föreslagna statliga stödåtgärderna på kapital
försörjningens och räntegarantiens område en större omfattning, torde det 
kunna riskeras, att en fastlåsning av det allmänna ränteläget vid någon ränte
sats över 3ö procent äger rum. Detta av statens ingripande betingade för höga 
ränteläge kan givetvis medföra olägenheter för annan kapitalkrävande före
tagsamhet. Det blir därför av stor vikt, att statsmakterna och kreditinstituten 
vidtaga alla erforderliga åtgärder till undvikande av sådana olyckliga följder 
av räntesubventionen. 

En annan fråga, som enligt styrelsens förmenande icke tillräckligt torde 
ha beaktats i betänkandet, är, på vilket sätt den räntesats skall fastställas, 
som skall inskrivas i låneöverenskommelsen mellan det kreditinstitut, som gi
ver bottenlånet, och byggmästaren. Att märka är, att staten med hänsyn till 
införandet av räntegarantien är den enda part, som har intresse av att denna 
räntesats sättes så lågt som möjligt. Styrelsen vill i samband härmed endast 
framhålla, att ett flertal faktorer utöva inflytande på ränteläget för byggnads
lån och att det till följd härav kan för den räntegaranterande myndigheten bli 
svårt att avgöra, vad som i varje enskilt fall kan anses såsom skälig ränta. 
Det hade enligt socialstyrelsens mening varit önskvärt, att de sakkunniga fram
lagt ett förslag till hur bestämmandet av bruttoräntan i praktiken och i det 
enskilda fallet skall äga rum. Att vid detta bestämmande statens intressen 
böra tillvaratagas på ett effektivt sätt, finner styrelsen vara nödvändigt. 
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I betänkandet har icke särskilt angivits någon begränsning för de räntegaran
tier och eventuellt även den kapitalutlåning, som skulle komma i fråga från 
statens sida. Praktiskt sett torde emellertid saken lösas så, att Kungl. Maj.-t 
från tid till annan under hänsynstagande till läget på bostads- och arbetsmark
naden föreskriver, inom vilken ram vederbörande myndighet får tillhandahålla 
kapital och räntegarantier. Den kreditbegränsning, som sålunda kommer att 
ligga i regeringens hand, kommer på detta mycket viktiga område av närings
livet att träda i stället för den roll, som räntan eljest har att spela, nämligen 
såsom ett medel att avpassa efterfrågan på kapital med hänsyn till den i varje 
situation förefintliga tillgången. Det kommer givetvis att anses vara av en utom
ordentlig vikt, att angelägenheten av bostadsbyggandet städse väges mot andra 
kapitalkrävande behov. Genom den stora efterfrågan på räntesubventionerat 
kapital, som räntegarantien i vissa lägen kan åstadkomma, föreligger måhända 
en viss risk, att andra kanske minst lika nödvändiga behov — t. ex. de an
läggningar som behövas för att åter inordna de inom exportindustrin entle
digade arbetslösa i produktionen — bli tillbakasatta. 

Det är svårt att bedöma, i vilken utsträckning den föreslagna räntegarantien 
kommer att stimulera bostadsbyggandet, enär denna stimulans kommer att bli 
beroende av det framtida ränteläget. Verkningarna av räntegarantien kunna 
vidare icke bedömas utan hänsynstagande till den samtidigt föreslagna hyres-
kontrollen. Denna innebär givetvis ett ingrepp i byggmästarens, eventuellt 
fastighetsägarens, rätt att disponera över det färdigbyggda huset. I viss mån 
kan hyreskontrollen antagas komma tendera till att motverka benägenheten 
att igångsätta byggnadsverksamhet. Vad som kommer att saknas för före
tagarens del blir det spekulationsmoment, som bygger på sannolikheten av en 
allmän hyresstegring. Hela det här ifrågavarande förslaget avser ju att und
vika en sådan stegring och skulle dylik ändock inträffa kan man vänta, att 
en allmän hyresreglering kommer till stånd. Möjligt är, att man trots alla an
strängningar likväl får en allmän höjning av hyresnivån. Fråga blir då, huru
vida det statliga kontrollorganet skall vägra att godkänna hyror i de ränte-
subventionerade husen, som icke anses motiverade av stegrade omkostnader, 
eller medgiva, att hyrorna där få följa den allmänna hyresnivån även vid en 
stegring, som icke kan anses framkallad av dylika orsaker. I sådant läge bör 
man enligt styrelsens mening inskränka syftet med den särskilda hyreskon
trollen till att förhindra, att här ifrågavarande fastigheter komma att deltaga 
i uppdrivandet av hyresnivån. Därest kontrollen ordnas efter dessa linjer, bör 
den icke kunna försvaga den stimulering av bostadsbyggandet, som åsyftas 
genom här behandlade åtgärder. Den bör även kunna göras praktiskt genom
förbar, ehuruväl enligt styrelsens mening en centralt skött hyreskontroll alltid 
måste erbjuda vissa vanskligheter. 

Förslaget om räntegaranti har i första hand tillkommit för att genom sti
mulans åt byggnadsproduktionen motverka den befarade bristen på bostäder. 
Det är med hänsyn härtill naturligt, att den statliga myndighet, som handhar 
räntegarantien, i sitt arbete i främsta rummet måste komma att taga hänsyn 
till läget på bostadsmarknaden. Emellertid skall enligt de sakkunniga hänsyn 
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även tagas till läget å arbetsmarknaden. Detta torde innebära, att ifrågava
rande myndighet vid räntegarantiernas beviljande skall ha rät t frångå de rent 
bostadspolitiska bedömningsgrunderna och även taga viss hänsyn till de ar
betsmarknadspolitiska. Utan tvivel kunna härvid allvarliga motsättningar kom
ma att uppstå. E t t annat spörsmål, som jämväl är värt att observera, är den 
ovan i korthet berörda frågan, huruvida tillgång på byggnadsmaterial finnes 
för den bostadsproduktion, för vilken räntegaranti lämnas. 

Det framgår av det anförda, att den räntegaranterande institutionen måste 
komma att bedriva arbetet under intim kontakt med såväl arbetsmarknads
kommissionen som industrikommissionen. Nödvändigheten att upprätthålla kon
takt med arbetsmarknadskommissionen framträder särskilt markant i de fall, 
då fråga är om att få till stånd bostadsbyggnadsverksamhet inom områden, 
där brist på arbetskraft föreligger. Det är i dylika fall angeläget, att åtgär
der från arbetsmarknadskommissionens sida träffas för att överföra arbets
kraft från andra orter av riket, där arbetslöshet är rådande. Det här påpe
kade förhållandet framhäver betydelsen av att den räntegaranterande myndig
heten utrustas med sakkunskap även på förevarande område, nämligen arbets
marknaden. 

De sakkunnigas förslag att få till stånd en säsongutjämning inom byggnads
industrin behandlas i annat sammanhang. Här torde emellertid böra erinras 
om förslaget, att vederbörande statliga myndighet såsom villkor för erhållande 
av räntegaranti jämväl skall äga föreskriva, att bygget skall igångsättas vid 
viss angiven tidpunkt. Härmed har avsetts att framtvinga viss bostadsbygg
nadsverksamhet under vintersäsongen. Såsom känt är, medför byggnadsverk
samhet vintertid högre kostnader än under sommaren. Det ligger sålunda i 
byggmästarens intresse att med hänsyn till kostnaderna söka undvika igång
sättande av ett bostadsbygge vintertid, därest icke andra förhållanden mot-
väga de berörda nackdelarna, exempelvis lägre arbetslöner el. dyl. Samtidigt 
ligger för närvarande i statens intresse, att bostadsbyggnadsverksamheten med 
det snaraste kommer i gång. Det torde kunna ifrågasättas, om den här före
slagna bestämmelsen icke kommer att verka därhän, att byggmästare komma 
att undvika att ansöka om räntegaranti de delar av året, särskilt hösten, då 
det kan tänkas, att den räntegaranterande myndigheten såsom villkor före
skriver, att bygget skall igångsättas under vintern. Sannolikt komma de att 
avvakta våren, då den statliga myndigheten med hänsyn till angelägenheten 
av att få i gång bostadsbyggnadsverksamheten knappast kan anse det försvar
ligt att föreskriva ett uppskjutande till kommande höst med byggets igång
sättande. Det förefaller socialstyrelsen sannolikt, att dylika åtgärder för sä
songutjämning icke torde komma att medföra större resultat. Framhållas bör 
emellertid, att det statliga centralorganet naturligen måste ha rätt att såsom 
ett villkor för räntegarantiens erhållande föreskriva, att byggnadsarbetet skall 
vara igångsatt senast inom viss föreskriven tid. 

Förenkling av bostadsstandarden. Byggnadskostnadssakkunniga framhålla 
vikten av att all sparsamhet iakttages i avsikt att nedbringa byggnadskos tna-
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derna. Samtidigt understrykes emellertid betydelsen av att de bostäder, som nu 
komma till, bli i huvudsak likvärdiga med det redan förefintliga bostadsbestån
det. Förslaget innebär, såsom det praktiskt utformats av de sakkunniga, en eli-
minering av onödiga kostnadskrävande lyxdetaljer, medan sådana anordningar, 
vilka äro av betydelse ur hygieniska, sanitära och arbetsbesparande synpunk
ter, bibehållas. Socialstyrelsen anser liksom de sakkunniga, att tillskapandet 
av bostäder av väsentligt lägre standard än den nu vanliga eller av nödbostä
der skulle för framtiden komma att verka i hög grad olyckligt. Styrelsen vill 
jämväl i övrigt giva sin anslutning till de i detta sammanhang framförda 
tankegångarna. Beträffande vissa detaljer torde dock kunna sättas ett fråge
tecken. Styrelsen vill beträffande dem endast uttala, att det måste anses 
önskvärt, at t speciell sakkunskap — bland annat från husmodershåll — be-
redes tillfälle att öva inflytande på vissa inredningsfrågor. 

Av de olika på förevarande område föreslagna åtgärderna vill dock styrel
sen ställa sig något tveksam inför förslaget till sänkning av rumshöjden. So
cialstyrelsen kan för sin del icke bedöma, huruvida en nedpressning av rums
höjden skulle få mera allvarliga hygieniska följdverkningar, men vill dock 
uttala, att man på detta område bör förfara med största försiktighet och 
först efter omsorgsfullt övervägande företaga en sådan åtgärd, som innebär 
en ytterligare minskning av volymen av de redan för närvarande många 
gånger mycket små bostäderna. 

I detta sammanhang vill styrelsen slutligen uttala sin anslutning till för
slaget, att allt byggnadsmaterial befrias från omsättningsskatt. Enligt sty
relsens förmenande synes det riktigt och i princip överensstämmande med 
grunderna för omsättningsskatten, att dylika varor äro undantagna. 

Arbetskostnader och arbetslöner. E t t omfattande och betydelsefullt avsnitt av 
de sakkunnigas betänkande utgör kapitlet om byggnadsindustrins arbetskost
nader och byggnadsarbetarnas inkomster. De sakkunniga ha gjort en ingående 
analys av byggnadsarbetarnas inkomster och sökt fastställa deras allmänna 
löneläge. Denna del av de sakkunnigas betänkande utmynnar endast i rekom
mendationer till arbetsmarknadsparterna. Detta står i överensstämmelse med 
den på området gällande avtalsfriheten, vilken får- anses representera ett vär
de i och för sig. Dessa rekommendationer äro alltså icke att betrakta såsom 
förslag i egentlig mening utan mera såsom utgångspunkter för en allmän 
diskussion, särskilt mellan arbetsmarknadsparterna själva. Häri ligger den 
största betydelsen hos denna del av betänkandet. Med hänsyn härtill anser 
styrelsen, att det icke är nödvändigt att närmare ingå på densamma annat än 
i vissa avseenden, där de sakkunniga framföra nya tankar och uppslag. 

Det behöver icke närmare utvecklas, att en väsentlig utsträckning av bygg
nadsarbetarnas årsarbetstid vore synnerligen önskvärd. Styrelsen är emeller
tid ense med de sakkunniga om att en utveckling i dylik riktning icke kan 
åstadkommas med mindre än arbetsgivarna inom facket finna det vara med 
sin ekonomiska fördel förenligt att anordna sin produktion så kontinuerligt 
som byggnadstekniska och hyresmarknadsmässiga förhållanden i och för sig 
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kunna medgiva. Man torde dock göra klokt i att icke överskatta möjligheten 
att få i gång en mera omfattande byggnadsverksamhet vintertid. 

E t t medel att öka arbetsgivarens ekonomiska intresse för vinterbyggnad.s-
företag, som förut försökts och som också i betänkandet flyktigt beröres, är 
en differentiering mellan sommar- och vinterlönesatser. Även om denna utväg 
kan innebära vissa beaktansvärda fördelar, torde den dock knappast vara 
framkomlig. Styrelsen vill instämma i de synpunkter, varpå de sakkunniga 
grunda ett avvisande av tanken på ett återinförande av säsongdifferentierade 
löner för nybyggnadsverksamheten. 

Inför den metod för åstadkommande av ett ekonomiskt incitament till en 
mera jämnt ordnad produktion, som de sakkunniga föreslagit, nämligen en 
anordning med efterskottslön, ställer sig styrelsen tveksam. De sakkunniga 
hänvisa beträffande dess praktiska utformning till att den bör omhänderhavas 
av en byggnadsarbetsgivarnas gemensamma kassa av liknande typ som den 
förefintliga semesterkassan. At t organiserandet.av en semesterlönekassa kun
nat äga rum utgör emellertid icke något bevis för att motsvarande organisa
tion för genomförande av en anordning med efterskottslön skall kunna inrät
tas i erforderlig utsträckning. Anordningen med semesterlönekassa innebär 
nämligen en påtaglig fördel för arbetarparten, vilket haft till följd, att ett 
stadgande om semesterkassan influtit i avtalen. Samma gynnsamma utgångs
läge kan icke, såsom nedan visas, påräknas för den nu ifrågasatta kassan. En 
förutsättning för förslagets genomförande torde därför vara en hög organisa
tionsgrad för fackets arbetsgivare. Denna förutsättning är för närvarande 
icke för handen och torde bliva svår att uppnå inom överskådlig tid. Väsent
ligt mindre än hälften av byggnadsföretagarna lär vara organiserad i svenska 
byggnadsindustriförbundet. Vad beträffar byggnadsarbetarna komma efter 
den föreslagna ordningens införande de arbetare, som redan med nuvarande 
ordning ha en relativt omfattande årsarbetstid, att bli särskilt eftersökta, var
för de arbetare, som ha kort årsarbetstid och som därför icke bli efterfrågade 
av arbetsgivarna, komma i motsatsförhållande till de förra. Detta kan ha till 
följd, att de bli benägna att ställa sig utanför vederbörande avtalsslutande 
fackorganisation och därmed utanför efterskottslönesystemet. Et t liknande 
motsatsförhållande föreligger icke i fråga om semesterlönekassorna. 

Vidare må anmärkas, att den rekommenderade anordningen tydligen byggts 
upp väsentligen med tanke på de större samhällenas förhållanden, där över 
huvud förutsättningar finnas för en fortlöpande byggnadsverksamhet. För 
mindre samhällens vidkommande, där byggnadsverksamheten är av mera spo
radisk natur, torde anordningen komma att sakna praktisk betydelse för ar-
betssäsongens förlängning och följaktligen till sina konsekvenser medföra, 
att normalt byggnadsverksamheten där tyngdes av de med korttidsanställ
ning förknippade högre arbetskostnaderna. 

Styrelsen hyser också vissa farhågor att, därest de sakkunnigas förslag om 
anordning med efterskottslön blir genomfört, byggnadsföretag med mindre om
fattande produktion komma att få svårt att i sin tjänst engagera arbetare, som 
utgöra billigare arbetskraft, d. v. s. som redan ha en tillräckligt omfattande 



SOCIALSTYR:S UTLÅTANDE ANG. 1940 ÅRS BYGGNADSKOSTNADSSAKKUNNIGAS BET. 2 5 1 

årsarbetstid bakom sig. De skulle säkerligen få lov att åtnöja sig med den 
dyrare arbetskraft, som arbetare med kortare årsarbetstid utgöra. Härigenom 
skulle efterskottslönesystemet icke så mycket bidraga till en utjämning av 
arbetstiden som till ett utslående av de mindre företagarna till förmån för de 
större. En sådan utveckling torde icke vara önskvärd. På grund av anförda 
skäl kan styrelsen icke giva den av de sakkunniga föreslagna anordningen 
med efterskottslön sin anslutning. 

Ackordsprislistor eller timlön. 1934 års byggnadsindustrisakkunniga disku
terade på sin tid efter överläggningar med arbetsgivare och arbetare frågan om 
företrädena hos ackordsbetalningssystem eller tidlönesystem. De anslöto sig 
efter gjorda överväganden till tanken på en övergång från blandat ackords-
och tidlönesystem till ett mera renodlat tidlönesystem. Vidare föreslogs, att 
detta system praktiskt skulle prövas vid något större statligt byggnadsföre
tag. 

I utlåtande den 30 september 1938 över byggnadsindustrisakkunnigas be
tänkande1 framhöll socialstyrelsen i denna del, att införande av tidlönsarbete 
skulle komma att verka förkortande på arbetslöshetsperioderna och bidraga 
till en jämnare fördelning på olika årstider av byggnadsarbetet. Styrelsen ut
talade, att åtskilliga beaktansvärda skäl talade för att en sådan förändring 
komme till stånd, som föreslagits. Emellertid framhöll styrelsen även, att ar
betarorganisationerna under senare tid energiskt kämpat för införandet i 
största möjliga utsträckning av ackordssystemet. Det vore därför nödvändigt 
att först och främst fastställa, huruvida dessa fackorganisationer kunde vinnas 
för förslaget om övergång till tidlönsarbete. Utan deras medverkan vore näm
ligen en övergång till tidlönsarbete icke möjlig att genomföra. 

Byggnadskostnadssakkunniga erinra i det remitterade betänkandet om det 
tidigare lämnade förordet för tidlönesystemet. Inför det starka motstånd, som 
från arbetsgivarnas och arbetarnas organisationer rests mot detta förslag och 
som även kommit till uttryck vid överläggningar, som byggnadskostnadssak
kunniga hållit med representanter för de båda parterna, ha dessa sakkunniga 
icke velat ifrågasätta en sådan förändring av det nuvarande lönesystemet utan 
föreslagit ett bibehållande av det nuvarande systemet. Samtidigt uttalas emel
lertid, att av vikt vore, att sådana överenskommelser träffades, som befriade 
ackordssystemet från de brister, varmed nu gällande avtal vore behäftade. De 
sakkunniga, som anse denna fråga vara av uteslutande teknisk natur, fram
lägga ett förslag, som i påfallande grad har karaktären av ett förslag från 
representanter för arbetsgivarsidan, och de ha ansett sig kunna giva detsamma 
sitt stöd genom publicering i betänkandet. Socialstyrelsen har för sin del icke 
velat taga ställning till förslaget utan vill inskränka sig till ett uttalande, att 
de utan tvivel nu förefintliga bristerna måste undanröjas genom förhandlingar 
mellan de båda parterna. 

Styrelsen får emellertid framhålla, att det visserligen får anses vara ett 
allmänt önskemål, att avtalen och ackordsprislistorna erhålla en entydig och, så 

1 Se Soc. Medd. årg. 1938, sid. 660. 

Ib—410090. Soc. Medd. 1941. 
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långt det är möjligt, enkel uppställning och utformning. Tillgodoseendet av ett 
sådant allmänt formulerat önskemål, så långt omständigheterna medgiva, lig
ger självfallet i parternas eget intresse. Framhållas må dock, att stora svårig
heter möta mot realiserandet av detsamma på ifrågavarande område, där ar
betsplatserna växla och arbetsstyrkan i regel icke är anställd någon längre tid. 
Det personliga förhållandet mellan arbetsledning och arbetare eller arbetslag, 
som inom andra områden av industrin utvecklat sig under mera stadigvarande 
anställning och som giver stödet av långvarig praxis i fråga om ackordspris-
listorna8 tolkning och tillämpning å samma arbetsplats, är här ej i samma ut
sträckning till finnandes. Därför har man inom byggnadsindustrin så mycket 
större anledning att lägga vikt på de generellt gällande ackordsprislistornas 
noggranna utformning. 

De sakkunnigas rekommendation att opartiska, byggnadstekniskt sakför
ståndiga personer skulle av parterna anlitas för inbördes avvägning av ackords-
prissatserna, medan parterna förhandlingsvägen skulle fastställa lönenivån, 
torde näppeligen kunna anses erbjuda en framkomlig väg. Även ackordssat
sernas avvägning mot varandra är ur parternas synpunkt en intressebetonad 
fråga. Påpekas må också svårigheten att erhålla lämpliga personer, som utan 
att vara direkt engagerade å ena eller andra sidan besitta den för ett sådant 
uppdrag nödvändiga erfarenheten och kompetensen och samtidigt åtnjuta det 
erforderliga förtroendet från parternas sida. Styrelsen föreställer sig emeller
tid, att ett bättre utnyttjande av den möjlighet, som numera står till buds att 
anlita arbetstidsstudier av de olika arbetsmomenten, skulle även inom denna 
industri lämna den praktiska erfarenheten, över vilken parterna själva för
foga, ett värdefullt stöd vid förhandlingarna om en riktig avvägning av de 
olika ackordspriserna gentemot varandra. 

BjgrsrnadsTerksamheten pä landsbygden. Den del av de sakkunnigas betänkande, 
som utmynnar i förslag till byggnadsverksamhetens befrämjande på lands
bygden, vittnar om att de sakkunniga icke kunnat ägna denna sida av proble
met samma ingående behandling som byggnadsverksamheten i städerna. Fram
ställningen hade säkerligen blivit mera givande, om byggnadsproblemen på 
landsbygden uppdelats på vissa kategorier, t. ex. bostadsbyggnader inom för
orter till större samhällen, bostads- och ekonomibyggnader inom andra delar 
av landsbygden, med iakttagande av uppdelning å jordbruksfastigheter och 
andra fastigheter. Problemställningen är visserligen för samtliga dessa kate
gorier i sina huvuddrag densamma, men många av detaljproblemen visa för 
de skilda kategorierna så betydande olikheter, att en uppdelning säkerligen 
befrämjat utredningsresultatet. 

Vid behandling av dessa problem bör även uppmärksammas, att bostads
frågan på landsbygden sedan snart ett årtionde befinner sig i ett övergångs
skede, innebärande att den gamla bostadsprimitivismen håller på att successivt 
ersättas medelst bostadsformer och bostadsvanor av ungefär samma slag som 
i städerna. 

Vidare är det ej riktigt att ur bostadssynpunkt betrakta landsbygdens befol-
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ning som en enhet, ett betraktelsesätt som kommer till synes i betänkandet. 
Byggnads- och bostadsfrågorna te sig väsentligt olika för olika grupper och 
områden. För de större jordbrukarna är byggnadsfrågan närmast ett problem 
om användandet av gårdens egen arbetskraft — understundom även ett ac
kords- eller entreprenadproblem. För de mindre lantbrukarna och därmed lik
ställda har byggnads frågan mera framträtt som ett löne- och materialanskaff-
ningsproblem. För andra bostadsbyggare slutligen träder frågan om lönesyste
met i förgrunden. 

Det framgår icke klart av betänkandet, huruvida de sakkunniga avse, att 
den föreslagna räntesubventionen skulle ifrågakomma även för byggnader å 
landsbygden. För den händelse så skulle vara förhållandet må påpekas, att 
därvid måste uppstå vissa av de sakkunniga icke berörda svårigheter. Större 
byggnadsföretag å jordbruksegendomar torde exempelvis svårligen kunna sub
ventioneras på samma sätt som sådana företag å andra fastigheter, enär de 
större jordbruksfastigheterna som regel redan ha sina bottenlån bundna i olika 
kreditinstitut. Vidare vill styrelsen i detta sammanhang peka på mångfalden 
av de understödjande åtgärder, som redan finnas för byggnadsverksamheten 
å jordbruksfastigheter. Där finnas den nyligen reformerade egnahemslåne
rörelsen, lantarbetarbostadslånen, den statsunderstödda bostadsförbättrings
verksamheten, arbetarsmåbrukslånen o. s. v. Om det verkligen hade varit de 
sakkunnigas mening, att den föreslagna räntesubventionen skulle ifrågakom
ma även för byggnader å jordbruksfastigheter, hade en utredning varit önsk
värd om den förskjutning från ena understödsformen till den andra, som vid 
ett genomförande av deras förslag kan uppkomma genom olikheter i ränte
satser. Vad byggnadsverksamheten å andra fastigheter än jordbruksfastig
heter angår, måste av liknande skäl hänsyn tagas till egnahemslåneverksam
heten. Det förefaller styrelsen sannolikt, att de redan förefintliga hjälpåtgär-
derna för landsbygdens byggnads- och bostadsproduktion bättre lämpa sig för 
avsett ändamål — eventuellt efter utbyggnad och rationalisering — än de av 
de sakkunniga möjligen tänkta åtgärderna. 

Socialstyrelsen vill bestyrka de sakkunnigas uppfattning, att frågan om 
lönesystemet (ackordspris eller tidlön) å landsbygden tilldrager sig särskild 
uppmärksamhet. Styrelsen anser sig emellertid icke kunna gå djupare in på 
detta spörsmål utan vill inskränka sig till några mera allmänna reflexioner. 

Att börja med torde konstateras, a t t läget på bostadsmarknaden på lands
bygden icke i lika hög grad som vad städerna beträffar är ett resultat av nu 
rådande krisförhållanden. De svårigheter, som uppkommit å landsbygden, 
äro i stor utsträckning beroende av andra omständigheter, av vilka särskilt 
torde böra framhållas de under senare år allt mera framträdande kraven på 
tillämpandet av ackordsbetalning efter prislistor, varvid som regel endast 
ifrågakomma sådana listor, vilka ursprungligen utarbetats för endast stads
förhållanden. De slag av byggnadsverksamhet, som förekomma på la.ndet, äro 
i vissa hänseenden väsentligt artskilda från de i städerna förekommande. 
Ehuru själva bostadsbyggnadsverksamheten å landsbygden under senare tid 
blivit allt mer likartad med den i städerna, torde dock alltjämt bostäderna å 
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landsbygden ofta kräva enklare utförande och alltså i viss utsträckning mind
re yrkesskicklighet än i städerna. Styrelsen vill därför instämma i vad de 
sakkunniga framhållit om olägenheten av att de för städer och stadsliknande 
samhällen utarbetade ackordsprislistorna oförändrade användas på landsbyg
den. En framkomlig väg synes socialstyrelsen vara ett fortsatt allmänt an
vändande av tidlönesystem inom jordbruksbygder. Emellertid vill styrelsen 
i detta sammanhang framhålla att, enär möjligheterna äro mindre att i jord
bruksbygder bedriva effektiv övervakning av arbetet, ackordslönesystemet ur 
denna synpunkt har en viss fördel. I stort sett måste slutsatsen dock bli, att 
för jordbrukets förhållanden tidlönesystemet tills vidare lämpar sig bättre än 
ackordslönesystemet. 

I fråga om arbetsmarknads förhållandena föreligger en markerad skillnad 
mellan städerna och landsbygden. Medan inom byggnadsverksamheten i stä
derna sysselsattes en förhållandevis väl avgränsad arbetarstam, är icke så för
hållandet å landsbygden. Å denna ianspråktages nämligen i icke obetydlig 
utsträckning även jordbrukets egna arbetare. Detta senare är en företeelse, 
som sedan mycket lång tid varit karakteristisk för förhållandena å landsbyg
den. Det torde böra framhållas, att det är utomordentligt viktigt, att jord
bruksarbetarna icke förhindras att bedriva byggnadsverksamhet. Samtidigt 
som en utjämning av säsongvariationerna i jordbruksarbetarnas sysselsätt
ning härigenom äger rum, hållas jordbrukets driftkostnader nere. 

Den föreslagna rådgivande verksamheten och åtgärderna för yrkesutbild
ning för byggnadsarbetare å landsbygden får socialstyrelsen tillstyrka. Där
emot synes förslaget om träffandet av en allmän principöverenskommelse mel
lan R. L. F . eller lantbruksförbundets byggnadsförening och de olika fack
organisationerna icke realiserbart. En dylik överenskommelse skulle nämligen 
vara bindande för den ena parten (arbetarna) och allenast utgöra en rekommen
dation för den andra. En sådan ordning torde sakna utsikter att bliva accep
terad av arbetarparten. 

Bostadsstatistikens betydelse. De sakkunniga ha i betänkandet belyst orsa
kerna till det nuvarande läget inom byggnadsindustrin och med detta som 
bakgrund föreslagit olika åtgärder för byggnadsverksamhetens stimulerande. 
Socialstyrelsen har ovan vitsordat betydelsen, att åtgärder av olika slag vid
tagas på detta område, enär eljest omfattande sociala skadeverkningar upp
komma. Det framstår med hänsyn härtill såsom betydelsefullt, att byggnads
industrin och sysselsättningen inom denna under den närmaste tiden göras till 
föremål för noggrann observation. Det är angeläget att följa verkningarna 
av de olika åtgärderna ävensom i övrigt att erhålla detaljerade uppgifter rö
rande omfattningen av bostadsbyggnadsverksamheten och tillgången på ar
betskraft i olika orter. Vidare synes betydelsefullt att följa prisutvecklingen 
för byggnadsmaterial och hyresnivåns förändringar. 

Anordningar härför ha redan träffats inom socialstyrelsen, vilken det en
ligt gällande instruktion åligger att ägna uppmärksamhet åt bostadsfrågor. 

Ända sedan sin tillkomst har socialstyrelsen sökt följa bostadsproduktio-
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nens omfattning i den alltjämt växande krets av stadssamhällen, där bygg
nadsverksamheten står under offentlig kontroll av byggnadsnämnd eller på 
annat sätt. Under de senare åren har denna statistik omlagts till kvartals
statistik, vad de större städerna beträffar, ävensom kompletterats med upp
gifter rörande annan byggnadsverksamhet än för bostadsändamål, nämligen 
för administration, handel, industri o. s. v. Denna fortlöpande bostadspro
duktionsstatistik har med vissa mellantider (senast år 1939) kompletterats 
genom allmänna bostads- och hyresräkningar, vilka giva ett tvärsnitt genom 
hela bostadsbeståndet. Statistiken avser endast städer och andra tättbebyggda 
orter, men genom en till 1936 års särskilda folkräkning anknuten specialun
dersökning av c :a 100 landskommuner har en fast utgångspunkt erhållits jäm
väl för bostadsundersökningar på landsbygden. Nämnas må vidare, att un
der de senaste åren tillkommit dels särskild statistik över frekvensen av le
diga lägenheter i vissa stadssamhällen, dels en byggnadskostnadsindex, utvisan
de betydelsen av förändringar i fråga om materialpriser och arbetslöner m. m. 
Tilläggas må, att sysselsättningen inom byggnadsindustrin — låt vara för ett 
rätt begränsat antal firmor — fortlöpande redovisas inom ramen för den må
natliga arbetsmarknadsstatistik, som utarbetas av socialstyrelsen i samver
kan med statens arbetsmarknadskommission. 

Såsom härav framgår, förfogar socialstyrelsen redan nu över en rätt full
ständig statistik rörande förhållandena på bostadsmarknaden. Denna stati
stik kan ytterligare utbyggas och differentieras, därest detta skulle erford
ras för särskilda behov, exempelvis för att följa verkningarna av eventuellt 
vidtagna nya stödåtgärder. 
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Hyresräkningen år 1939. 

II. 

I föregående häfte av denna tidskrift (Soc. Medd. årg. 1941, sid. 101) läm
nades en redogörelse för omfattningen av 1939 års hyresräkning samt för pri
märmaterialets beskaffenhet, granskning och bearbetning. Därjämte redovi
sades i en särskild huvudtabell hyresmedeltal gällande hyresåret 1939/40 
för lägenheter av olika storlek och kvalitet inom var och en av undersöknings
orterna. I det följande återges en del preliminära, mera allmänna resultat av 
hyresräkningen. Närmast redovisas sammanfattningssiffror för olika orts
grupper och landsdelar rörande hyresnivån och hyreslägenhetsbeståndets kva
litet och storleksfördelning. Ytterligare resultat av bearbetningen komma att 
senare publiceras i denna tidskrift eller i varje fall i den särskilda publika
tion, som skall innehålla den slutliga redogörelsen för bostadsräkningen i dess 
helhet. 

Lägenheternas fördelning pa storleksgrupper. I det följande redovisas orterna 
fördelade på landsdelar. Indelningen är den inom socialstatistiken brukliga. 
Sålunda sammanföras Stockholms, Uppsala, Södermanlands, Västmanlands och 
Östergötlands län till ö s t r a S v e r i g e , Jönköpings, Kronobergs, Kalmar 
och Gotlands län till S m å l a n d o c h ö a r n a , Blekinge, Kristianstads 
och Malmöhus län till s ö d r a S v e r i g e , Hallands, Göteborgs och Bohus, 
Älvsborgs, Skaraborgs, Värmlands och Örebro län till v ä s t r a S v e r i g e 
samt Kopparbergs, Gävleborgs, Västernorrlands, Jämtlands, Västerbottens 
och Norrbottens län till n o r r a S v e r i g e . 

Ortsgruppsfördelningen inbegriper en särredovisning av förstadsorter. Des
sa fördela sig på följande sätt på olika moderstäder: 

Stockholm: Städerna Sundbyberg, Djursholm och Lidingö, köpingarna 
Stocksund, Hässelby och Saltsjöbaden samt Solna, Spånga, Järfälla, Dande-
ryds, Sollentuna, Täby, Bo, Nacka, Huddinge, österhaninge, Botkyrka och 
Salems landskommuner (lk). Uppsala: Bondkyrka och Gamla Uppsala lk. 
Eskilstuna: Torshälla stad och lk. Motala: Motala och Vinnerstads lk. Jön
köping: Huskvarna stad, Barnarps och Sandseryds lk. Ronneby: Ronneby 
lk. Kristianstad: Vilans m:e. Malmö: Arlövs och Åkarps m:en, Lomma och 
Bunkeflo lk. Göteborg: Mölndals stad, Partilie, Västra Frölunda och Backa 
lk. Vänersborg: Vassända-Naglum lk. Karlstad: Skoghalls kbfd. Örebro: 
Almby m:e. Avesta: Krylbo köping. Gävle: Valbo lk. Söderhamn: östanbo 
samhälle i Söderala lk. Sundsvall: Skönsmons och Skönsbergs m:en. Örn
sköldsvik: Gullängets förort samt Domsjö-, Alfredshems- och Asområdena i Sjä-
vads lk. Östersund: Frösöns lk. Umeå: Tegs m:e. Skellefteå: Skelleftestrands 
och Sunnanå m:en samt området Stämningsgården i Skellefteå lk. 
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I tab. 1 lämnas för olika landsdelar och ortsgrupper uppgifter om de i 
öppna marknaden uthyrda lägenheternas fördelning efter storlekstyp, räknat 
efter antalet boningsrum med en golvyta av 6—9 eller minst 9 kvm samt kök 
(minst 6 kvm) eller kokvråar (resp. kök om mindre än 6 kvm). 

Beträffande den indelning i lägenhetskategorier som tillämpats må följande 
anföras. När i tab. 1 skrives exempelvis 1 + 1, 2 + 1 etc. rum och kök, be
tecknar detta att ifrågavarande lägenheter utgöras av 1, 2 etc. rum om minst 
9 kvm samt av ett mindre rum (6—9 kvm) jämte kök. En del mindre van
liga lägenhetstyper (lägenheter med mer än ett litet rum, lägenheter med 
flera kök etc.) ha inplacerats i lägenhetskategorischemat efter vissa bestämda 
regler. Har en lägenhet mer än ett mindre rum, räknas sålunda alla små
rum utom ett som stora rum. En lägenhet om 3 + 2 rum och kök föres i en
lighet därmed till kategorin 4 + 1 rum och kök. Omfattar en lägenhet 2 kök 
eller 2 kokvråar, räknas det ena köket (resp. kokvrån) som litet rum. Upp
gives slutligen att en lägenhet omfattar 4 eller flera rum med kokvrå, räknas 
kokvrån som kök. Det bör påpekas att det är ett ytterst ringa antal lägen
heter som på detta sätt behöva inplaceras i lägenhetskategorischemat efter 
dylika speciella regler, vilka givetvis måste bli i viss mån godtyckliga. 

Tab. 1 utvisar att smålägenheter om högst 2 rum och kök utgöra drygt 
Vs eller 84-7 % av samtliga hyreslägenheter. Den vanligaste storlekstypen är 
1 rum och kök, vilken för orterna tillhopa (exkl. Stockholm) omfattar 38 °/« 
av samtliga uthyrda, om lägenheter med rum mindre än 9 kvm medräknas, 
medan gruppen 2 rum och kök kommer därnäst med 27 % av samtliga. Långt 
därefter komma grupperna 3 rum och kök och 1 rum med kokvrå (9 resp. 6 %). 

Beträffande lägenheternas storleksfördelning framträda vissa skillnader 
mellan olika landsdelar och ortsgrupper. Särskilt många smålägenheter re
dovisas för Göteborg; c:a 50 % av lägenheterna utgöras av 1 rum och kök. Men 
även i andra större städer samt i landskommunerna är typen 1 rum och kök 
den förhärskande. I städer, köpingar och municipalsamhällen med 1 000 upp 
till 10 000 invånare utgöra däremot lägenheterna om 2 rum och kök den 
största kategorin. 

Vid en jämförelse olika landsdelar emellan befinnas lägenheter om 1 rum 
och kök utgöra den dominerande gruppen i östra, västra och norra Sverige. 
De omfatta resp. 44, 42 och 39 % av samtliga lägenheter. I södra Sverige 
samt Småland och öarna är däremot kategorin 2 rum och kök den största, tät t 
följd av gruppen 1 rum och kök. Kategorin enkelrum och enkelkök är särskilt 
starkt företrädd i östra och norra Sverige (10 resp. 14 %). 

Tab. 1 inbegriper icke Stockholm, emedan det för denna stad icke förelig
ger någon redovisning enligt de i tabellen upptagna fördelningsgrunderna. I 
tab. 2 ha lägenheter med smårum icke särredovisats; någorlunda jämförbara 
siffror för Stockholm ha därför kunnat medtagas. Där meddelas förutom siff
ror för vissa ortsgrupper även totalsiffror för samtliga orter, dels exklusive 
och dels inklusive Stockholm. Tabellen utvisar att Stockholm har i jämfö
relse med samtliga hyresräkningsorter i gemen färre lägenheter om 1 och 2 
rum och kök men i stället flera större lägenheter och framför allt betydligt 
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Tab. 1. Lägenheter uthyrda hyresåret 1939/40 fördelade på 

1 Se förklaring i toxten sid 257. 
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lägenhetskategorier inom olika ortsgrupper och landsdelar. 
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Tab. 2. De uthyrda lägenheterna fördelade på lägenhetskategorier inom större orter 
och ortsgrupper (inkl. Stockholm). 

flera lägenheter om 1 rum med kokvrå. I Malmö är fördelningen på lägenhets-
kategorier ungefär likartad med den för samtliga hyresräkningsorter tillsam
mantagna. För övrigt lägger man märke till att landskommunerna (exkl. 
m:en) ha betydligt mindre hyreslägenheter än övriga orter. Större lägenheter 
(3 och flera rum och kök) äro i landskommunerna relativt sett synnerligen få, 
medan procenttalet lägenheter om 2 rum och kök är ungefär lika stort som i 
övriga orter tillhopa. Däremot svarar ett större antal bostäder om 1 rum och 
kök samt enkelrum och enkelkök. 

En jämförelse med fördelningen på lägenhetskategorier vid hyresräkningen 
år 1933 är av visst intresse. Även om hänsyn tages till den föregående räk
ningens ofullständighet i fråga om mindre orter, finner man att kategorierna 
1 rum med kokvrå och 2 rum och kök vuxit relativt, medan i stället enkel
rum och enkelkök, 1 rum och kök samt större lägenheter (4 och flera rum och 
kök) blivit färre. Utvecklingen har varit i stort sett likartad i rikets tre 
största städer. 

Lägenheternas kvalitet. I tab. 3 belyses bostadsbeståndets grad av moder
nitet. Liksom vid föregående hyresräkningar noteras sålunda procentuella 
antalet i öppna marknaden uthyrda lägenheter med centralvärme inom olika 
ortsgrupper. Enligt tabellen förekom hyresåret 1939/40 centralvärme i 49 % 
av alla hyreslägenheter i samtliga orter tillhopa (exkl. Stockholm) samt 
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Tab. 3. Hyreslägenheternas kvalitet inom olika ortsgrupper och landsdelar. 

i 55 %, om huvudstaden medräknas. Vid hyresräkningen 1933 voro motsva
rande relativtal endast 27 resp. 34 % och vid 1928 års hyresräkning blott 10 
resp. 16 °/°. Bostadsbeståndets modernisering genom införande av centralvär
me vid ny- och ombyggnader har sålunda gått mycket raskt under senare år. 
En sådan snabb förändring av bostadsbeståndet har varit möjlig genom att 
bostadsproduktionen under perioden 1934—1939 nådde en sällsynt stor om
fattning. Praktiskt taget alla nybyggda lägenheter ha utrustats med central
värme. Samtidigt har i viss utsträckning det gamla bostadsbeståndet begrän
sats genom moderniseringar och rivningar. 

I fråga om frekvensen av centralvärmelägenheter förekomma betydande 
lokala olikheter. I stort sett redovisa de största orterna de högsta procentta
len; modernitetsgraden sjunker sedan med orternas storlek. Man har å ena 
sidan exempelvis Stockholm med 72 % och å den andra sidan landskommunernas 
»landsbygdsdelar» (d. v. s. landskommuner exkl. municipalsamhällen och icke
administrativa tätorter) med 22 % centralvärmelägenheter. Vissa olikheter 
framträda även mellan olika delar av landet. Särskilt höga procenttal 
framträda för södra och västra Sverige, medan östra Sverige och fram
för allt Småland och öarna framstå som landsdelar med en relativt li
ten andel modernare lägenheter. Av enskilda större orter (minst 5 000 
invånare) ha enligt tab. 4 följande det största relativa antalet central-
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Tab. 4. Procentuella antalet centralvärmelägenheter samt hyreslägenheter med »brist» 
i orter med minst 5000 inv. 

värmelägenheter: Råsunda (82 %), Örnsköldsvik och Skellefteå (78 %), Sund
byberg och Borås (77 %), Stockholm (72 %), Ludvika (70 %), Hälsingborg 
(69 %) samt Karlskoga och Umeå (67 %). Först något längre ned på skalan 
finner man Göteborg (59%) och Malmö (57%). Däremot är centraluppvärm
ning fortfarande en sällsynt bekvämlighet i Oskarshamn (14%) och Norr
tälje (18%); låga tal redovisas även av Ronneby (21%), Söderhamn (23%), 
Arboga och Karlshamn (24%), Västervik och Enköping (27%) samt Karls
krona (29 %). Så är givetvis fallet även i fråga om ett betydande antal mindre 
orter (under 5 000 invånare), såväl köpingar och municipalsamhällen som 
icke-adminstrativa tätorter och ren landsbygd. 

Såsom redan nämnts i föregående uppsats har vid bearbetningen i viss grad 
genomförts den kvalitetsgruppering, som 1936 års lönekommitté föreslagit. 
Indelningsgrunderna vid denna gruppering ha närmare redovisats i före-
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gående uppsats (sid. 132). Uppgifterna ge en viss föreställning om hyres
lägenhetsbeståndets kvalitativa sammansättning — se tab. 3. Stockholm är 
ej inbegripet i denna sammanställning, enär erforderliga uppgifter saknas (jfr 
sid. 102, 103). 

Av samtliga lägenheter ha 13 % angivits icke uppfylla en eller fler av de 
fyra uppställda kvalitetsfordringarna; det stora flertalet saknar vatten och 
avlopp. För 24 % av lägenheterna ha redovisats minst två brister, vilket för 
flertalet innebär att de sakna vatten och avlopp och dessutom brista även i 
något annat hänseende (golvet lägre än 30 cm över angränsande mark, tak
höjden lägre än 21 m, något rum ej möjligt att uppvärma). I övrigt utgöras 
s/6 av sådana lägenheter utan centralvärme, som icke brista i något hänse
ende, medan den högsta kvalitetsgruppen (lägenheter med centralvärme och 
badrum) omfattar drygt 1js. Bostädernas kvalitet växlar avsevärt mellan olika 
orter och ortsgrupper. Man finner sålunda att lägenheternas utrustning är bäst i 
de största samhällena. I Göteborg och Malmö ha endast 3 à 4 % av lägen
heterna någon redovisad brist; för övriga orter med över 20 000 invånare är 
procenttalet 7. Å andra sidan ha i orter med 1 000—5 000 invånare inemot 2/s 
av lägenheterna minst en brist. Inom landskommunernas mera landsbygsbe-
tonade delar slutligen utgöras icke mindre än drygt 2/s av hyreslägenhetsbe
ståndet av »bristbostäder»; lb% ha t. o. m. minst två brister. Av de olika 
landsdelarna redovisa södra och västra Sverige det minsta antalet lägenheter 
med brist och norra Sverige det största antalet. 

På samma sätt finner man att av de bättre lägenheterna (lägenheter med 
centralvärme och utan någon brist) ha i småorterna relativt flera en enklare ut
rustning än i de större städerna. I Göteborg, Malmö och andra större städer äro 
minst hälften av dessa lägenheter utrustade med badrum. Av de enskilda or
terna intar Råsunda en särställning; där ha 60 # av samtliga lägenheter cen
tralvärme och badrum. Inom landskommunerna däremot finnas badrum i 
centralvärmelägenheterna endast i undantagsfall. 

Det bör emellertid framhållas att dessa uppgifter om lägenheternas utrust
ning icke kunna göra anspråk på att utgöra material för ett närmare studium 
av bostadsbeståndets kvalitet å olika orter. I den särskilda publikation, som 
skall innehålla slutredogörelse för bostadsundersökningen, kommer att läm
nas en mera allsidig belysning av kvalitetsförhållandena. 

Medelhyror Inom olika landsdelar och ortsgrupper. Tab. 5 ger en sammanställ
ning av medelhyrorna inom olika landsdelar och ortsgrupper, utarbetad en
ligt samma grunder som huvudtabellen i föregående häfte. Sålunda meddelas 
dels siffror för lägenheter med och utan centralvärme, dels uppgifter för 
olika kvalitetstyper av lägenheter utan »brist». 

Det bör påpekas att särskilt hyresuppgifterna för samtliga hyreslägen
heter utan resp. med centralvärme kunna endast med försiktighet användas 
för interlokala jämförelser. Var och en av dessa båda huvudgrupper inbegripa 
nämligen skilda kvalitetstyper, som kunna ha olika betydelse i olika orter. 
Medelhyrorna för dessa båda lägenhetsgrupper förete emellertid en stark 
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Tab. 5. Antal hyreslägenheter och medelhyror 

1 Se förklaringarna till huvudtabellcn i föregående uppsats (Soc. Medd. årg. 1941, sid. 106, 107). 
2 Förstadsorterna aro endast redovisade under denna beteckning och ej nnder resp. storleksgrupper. 



HYRESRÄKNINGEN ÅR 1939. II. 265 

hyresåret 1939/40 inom olika ortsgrupper och landsdelar.1 



2 6 6 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 3 

TAB. 5. (FORTS.). ANTAL HYRESLÄGENHETER OCH MEDELHYROR 

stegring med växande ortsstorlek. För att nämna ett ytterlighetsfall så fram
träder Stockholm med omkring tre gånger så höga belopp som landskommu
nernas icke municipala delar. Denna stegring i hyresbeloppen från mindre 
till större orter beror dock uppenbarligen till en del på olikheter i bostäder
nas kvalitet. Såsom påpekats i det föregående ha lägenheterna å större orter 
i genomsnitt en bättre utrustning än de mindre orternas bostäder. Den fak
tiska skillnaden i hyresnivå mellan olika ortsstorlekar är därför icke så stor 
som de nämnda siffrorna antyda. 

En del av dessa kvalitetsskillnader torde emellertid ha eliminerats vid den 
speciella kvalitetsgruppering, som vidtagits genom utsöndring av »bristlägen
heter» och genom uppdelning av centralvärmelägenheterna i två grupper med 
väsentligt olika hyresnivå, nämligen lägenheter utan och med badram. De 
medelhyror, som i tab. 5 lämnas för de tre kvalitetsgrupperna av lägenheter 
»utan brist», äro därför mera lämpade för jämförelser orter och ortsgrupper 
emellan än hyresuppgifterna för samtliga lägenheter utan och med central
värme. 

En betydande stegring i hyresmedeltalen med växande ortsstorlek kvar
står emellertid. Bortsett från Stockholm, för vilken stad inga dylika siffror 
föreligga, komma främst Göteborg, och därefter Malmö och andra orter med 
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HYRESÅRET 1 9 3 9 / 4 0 INOM OLIKA ORTSGRUPPER OCH LANDSDELAR 

minst 20 000 invånare på en högre nivå än de mindre orterna. De lägsta hyrorna 
redovisas fortfarande av de minsta samhällena (under 1 000 invånare) samt av 
landskommunerna. Betraktas slutligen siffrorna för de olika landsdelarna fin
ner man, at t norra och östra Sverige vanligen äga de högsta medelhyrorna, 
medan södra Sverige samt Småland och öarna ha den lägsta hyresnivån. 
Detta förhållande kan möjligen, av tidigare undersökningar at t döma, till en 
del bero på att det genomsnittliga utrymmet per eldstad fortfarande är något 
mindre där än i övriga delar av landet. 

Bostadsreserven den 15 november 1940. 

II 
I ett föregående nummer av denna tidskrift1 har lämnats en redogörelse för 

huvudresultaten av den undersökning, som socialstyrelsen utfört rörande stor
leken och sammansättningen av den bostadsreserv, som förefanns den 15 novem-

1 Soc. Medd. arg. 1941, sid. 14. 

16—410090. Soc. Medd. 1941. 
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ber 1940 i landets större orter, närmare bestämt alla orter med minst 5 000 inv. 
med undantag för Stockholm. 

Materialet liar givit möjligheter till ett ingående studium av bostadsreser
vens karaktär å olika orter. Avsikten är att å det utrymme, som står till buds, 
lämna en kompletterande redogörelse för vissa iakttagelser, som kunnat göras 
på grundval av undersökningsmaterialet. 

I föregående uppsats redovisades siffror över bostadsreservens storlek för var 
och en av de 88 undersökningsorterna. För att ge en översikt lämnas i tab. 1 
en fördelning av orterna efter storleken av »hyresledighetsprocenten» (antalet 
lediga i procent av samtliga hyreslägenheter). 

Tab. 1. Undernokta orter fördelade efter liyreslediglietsprocentens storlek. 

Man finner att det stora flertalet orter med knapp bostadsreserv tillhör stor
leksgrupperna under 20 000 inv.; de flesta äro belägna i östra och norra Sve
rige. Särskilt i norra Sverige är bostadsreserven genomgående ringa; i 15 av 
inalles 17 orter utgör hyreslägenhetsreserven högst en procent av hela bestån
det. Sydligaste Sverige utgör en kontrast härtill med 5 av 13 orter redovisan
de procenttal om högst 1. Det relativt största ledighetsbeståndet uppvisas bl. a. 
av rikets tre största städer, deras förstadsorter inbegripna. 

Redan i föregående uppsats lämnades uppgifter, vilka tydligt visade att 
bakom ett tal, som angav bostadsreservens storlek i förhållande till hela lä
genhetsbeståndet, kunna dölja sig högst avsevärda skillnader i tillgången mel
lan lägenheter av olika storlek och kvalitet. Dessa uppgifter kompletteras i 
tab. 2 med liknande hyresledighetsprocenter för vissa ortsgrupper. För alla orter 
tillhopa befanns procenttalet hyreslediga uppgå till 1·8, samma tal för lägen
heter utan centralvärme som för centralvärmelägenheter. Procenttalen för varje 
storleksklass av lägenheter visade däremot att tillgången på lediga moderna lä
genheter var genomgående mindre än tillgången på omoderna. Förklaringen lig
ger däri att det moderna bostadsbeståndet innehåller relativt fler större lägen
heter, på vilka ett stort överskott lediga råder. Procentuella antalet lediga 
växlar i själva verket avsevärt från en ringa storlek beträffande lägenheter om 
1 rum och kök, och då särskilt moderna bostäder, och till höga tal i fråga om 
större lägenheter, isynnerhet omoderna. 

I tab. 2 göres dessutom en jämförelse mellan orter med en olika stor allmän 
bostadsreserv. Vid en dylik jämförelse kan möjligen en viss antydan nås om 
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Tab. 2. Antal lediga i procent av samtliga hyreslägenheter av olika modernitetsgrad 
inom olika storleksklasser (»hyresledighetsprocenten»). 

vilka slag av lediga lägenheter, som bli i första hand uthyrda, när bostadsreser
ven krymper, och vilka lägenhetstyper förbli i det längsta outhyrda. I varje 
fall finner man för orter med relativt riklig reserv (över 1'5 %) att hyresledig-
hetsprocenten är särskilt stor för omoderna lägenheter av alla storleksklasser. 
Till och med för 1 rum och kök redovisas ett så högt tal som 27 ; av lägenheter 
om minst 5 rum och kök är inemot var fjärde ledig. Samtidigt var reserven av 
moderna lägenheter relativt mindre och i fråga om 1 rum med kokvrå och 1 rum 
och kök synnerligen obetydlig. Betraktar man sedan orter med procenttalet le
diga lägst 0'6 och högst Tö, befinnes reserven av omoderna lägenheter icke vara 
större än av moderna lägenheter. Av de omoderna är reserven av mindre lägen
heter ringa, särskilt sådana om 1 rum och kök. På samma gång saknas nästan 
helt lediga centralvärmelägenheter om 1 rum och kokvrå och 1 rum och kök. 
När till sist orter med det minsta antalet lediga (i genomsnitt Ol à 02 %) be
traktas, visar sig reserven vara i det närmaste obefintlig inom alla lägenhets
kategorier med anmärkningsvärt nog ett undantag. Till och med å dessa orter 
finns nämligen en viss reserv av större lägenheter (5 o. fl. rum och kök), 2 pro
cent av såväl moderna som omoderna lägenheter. 

Därigenom att ledighetsprocenten växlar så avsevärt mellan olika lägenhets
kategorier, får bostadsreserven en annan fördelning på olika lägenhetsstorlekar 
än hela bostadsbeståndet. Allmänt taget innehåller reserven jämförelsevis få 
smålägenheter och i stället relativt många större lägenheter. Av tab. 3 fram
går de lediga lägenheternas storlek. 

Medan enligt 1939 års hyresräkning av hela hyreslägenhetsbeståndet å de 
undersökta orterna tillhopa 84 % utgöras av smålägenheter (högst 2 rum och 
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Tab. 3. Ledighetsreservens fördelning på olika lägenhetskategorier. 

kök), 9 % av lägenheter om 3 rum och kök och återstoden (7 %) av större lägen
heter (4 o. fl. rum och kök), tillhöra resp. 65, 15 och 20 % av de lediga lägen
heterna dessa storleksgrupper. Närmast den för hela bostadsbeståndet gällan
de storleksfördelningen kommer bostadsreserven i orter, där reserven är som rik
ligast (Stockholms förstadsorter). Ju mindre bostadsreserven är, desto fler av 
de lediga lägenheterna tillhöra de större storlekskategorierna. För orter med 
högst en halv procent lediga lägenheter visa sig sålunda inemot 40 % utgöras av 
lägenheter om 4 eller flera rum och kök. Det bör emellertid framhållas att dessa 
större lediga lägenheter ändå utgöra en relativt ringa del av hela bostadsbe
ståndet. Exempelvis en uppdelning av dessa i mindre lägenheter skulle därför 

Tab. 4. De ledltra lägenheternas fördelning efter husets ålder. 
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ej i någon mera avsevärd utsträckning öka tillgången på sådana smålägen
heter, på vilka särskilt stor knapphet råder. 

Av de lediga större lägenheterna (3 eller flera rum och kök) tillhöra enligt 
tab. 4 relativt få det äldre omoderna bostadsbeståndet (i hus byggda före 1920), 
närmare bestämt omkring en tredjedel mot drygt hälften av smålägenheterna. 
Ett jämförelsevis stort antal av dessa större lägenheter ha blivit ombyggda 
under senare tid; över en fjärdedel av dem ha undergått en genomgripande om
byggnad under 1930-talet. 

Tab. 5. Hyresledlghctens varaktighot för i november 1940 lediga lägenheter.1 

I tab. 5 lämnas till sist uppgift om hur länge sådana lägenheter stått lediga, 
som enligt uppgift varit uthyrda tidigare. Det visar sig att av de lägenheter, 
som voro lediga den 15 november 1940, de flesta varit uthyrda under närmast 
föregående hyresår (1 oktober 1939—1 oktober 1940), nämligen 9/io av central-
värmelägenhetema och 8/ii> av de omoderna lägenheterna. Förhållandena växla 
även mellan olika lägenhetskategorier. Det relativt största antalet under läng
re tid outhyrda finner man bland de större, särskilt de omoderna lägenheterna, 
över •/ m av de omoderna lägenheterna om 4 eller flera rum och kök ha sålunda 
stått lediga minst ett år. För den kategori, som uppvisat den minsta ledighets-
reserven, lägenheter om 1 rum och kök, redovisas däremot ett mycket ringa 
antal lägenheter, som varit outhyrda mer än ett år, nämligen 13 % av de omo
derna och 6 % av de moderna lägenheterna. 

1 Uppgift om tidigare uthyrning föreligger för 2 835 resp. 2755 lediga lägenheter utan och med 
centralvärme. Tabellen omfattar av dessa lägenheter sådana, för vilka uppgift om det senaBte 
hvresàret aneivits. 
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Kortare meddelanden. 
Internationella arbetsbyråns nuvarande verksamhet. Såsom en följd av krigshändelser

na under sommaren år 1940 flyttades större delen av arbetebyråus verksamhet till Montreal 
i Kanada. Arbetsbyråns personal reducerades i samband därmed mycket starkt, men ntei--
anställningar av entledigade tjänstemän har i visa utsträckning skett, sedan den i Montreal 
förlagda verksamheten hunnit organiseras. Endast en mindre avdelning är kvar i Geneve 
för upprätthållande av förbindelserna med de europeiska länderna. Med hänsyn till svårig
heterna att under nuvarande förhållanden upprätthålla kontakten med medlemsstaterna har 
emellertid verksamheten i viss mån decentraliserats. Ett antal av arbetsbyråns tjänstemän 
tjänstgöra sålunda i sina respektive hemland som korrespondenter för byrån. Särskilt har 
avdelningskontoret i London men även det i Washington förstärkts med i Geneve tidigare 
sysselsatt personal. 

Sedan arbetsbyråns direktör John G. Winant avgått från sin befattning den 15 februari 
1941, ledea verksamheten tills vidare av vice direktören Phelan. 

Arbetskonferensen har icke kunnat sammanträda sedan juni 1939; arbetsorganisatio
nens styrelse har ej varit samlad sedan februari 1940. Den a. k. kriskommittén, til! vil
ken styrelsens befogenheter delegerats vid force majeure, har emellertid under tiden haft 
flera sammanträden, bl. a. i Portugal under oktober 1940, då en provisorisk budget för år 
1941 uppgjordes. Budgeten har sedermera telegrafiskt konfirmerats av styrelsens ledamöter. 

Efter överflyttningen till Montreal har arbetsbyråns verksamhet delvis omorganiserats. 
En central administrativ avdelning ombesörjer personal-, kassa- och kansliärenden m. m. 
En särskild avdelning har till uppgift att upprätthålla förbindelserna med myndigheter 
samt arbetsgivare- och arbetarorganisationer inom medlemsstaterna. Publikationsavdel
ningen utger alltjämt bl. a. följande periodiska publikationer, nämligen International labour 
review, Safety survey, Legislative series, I. L. O. Month by month, I. L. O. Year book 
samt Statistical year book. Byrån har därjämte till sitt förfogande juridiska och ekono
miska experter samt smärre tekniska avdelningar för frågor rörande socialstatistik, 
socialförsäkring, arbetsmarknadsförhållanden, sociallagstiftning, arbetarskydd, arbetsförhål
landen m. m. 

Verksamheten har under nuvarande förhållanden särskilt kommit at t inriktas på de 
amerikanska staterna. Särskilda korrespondenter ha sålunda tillsatts i Bolivia, Peru och 
Kolumbin. Tjänstemän från arbetsbyrån ha delegerats såsom rådgivare i sociala frågor hos 
olika sydamerikanska regeringar; en panamerikansk soeialförsäkringskonferens hölls på 
initiativ av arbetsbyrån i slutet av 1940. 

Socialstyrelsens utlåtande över utkast till ny prisregleringslag. I skrivelse till 
Konungen den 21 februari 1941 har statens priskontrollnämnd framlagt ett utkast till pris-
regleringslag, utgörande en samarbetning av de hittills gällande maximiprie- och pris
regleringslagarna..1 Förslaget åsyftar en utvidgning av priskontrollnämndens maktmedel 
och avser att . täcka bristerna i gällande system för priskontroll. Sålunda stadgas bl. a. 
om fastställande av normalpris och maximipris samt om utvidgad uppgiftsskyldighet för 
företagare. Därjämte föreslås skärpta straffbestämmelser vid överträdelse av lagens före
skrifter. 

Genom remiss den 24 februari 1941 anmodades socialstyrelsen att avgiva utlåtande över 
priskontrollnämndens utkast till ny prisregleringslag. Med anledning härav anförde sty
relsen i utlåtande den 15 mars 1941 i huvudsak följande. 

1 Jfr Soc. Medd. årg. 1939, sid. 876 och arg. 1940, sid. 244. 
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Vid ett ökat tryck på prisnivån synes det bli allt mindre utrymme för den hittills prak
tiserade metoden med frivilliga prisöverenskommelser, varför tidpunkten torde vara inne 
fär en effektivisering pä, lagstiftningens väg av den offentliga prisövervakningen. Det 
fäller även att söka förhindra uppkomsten bland allmänheten av en »inflationsmentalitet». 
Ett verksamt medel härvid är en möjligast effektiv priskontroll från statens sida. 

Det kan även påpekas, att de stora löntagargrupperna genom generella överenskom
melser tillerkänts indexreglerade lönetillägg, vilka innebära en betydligt kraftigare under-
kompensation i förhållande till den allmänna levnadskostnadsstegringen än de tidigare ut
gående rörliga tilläggen. Med hänsyn härtill synes det ur löntagarnas synpunkt böra krä
vas, att från statens sida allt göres för att hålla tillbaka en ohämmad, av tvingande ekäl 
icke betingad prisstegring. 

Styrelsen delar priskontrollnämndens uppfattning att övervakningen över hyresmark
naden med hänsyn till dess speciella karaktär icke bör falla under priskontrollnämndens 
verksamhet. Styrelsen, som i olika former följer och registrerar förändringarna på bo
stadsmarknaden, är medveten om att kontrollen över hyrorna kan påkalla skärpta åtgärder 
i fråga om denna observationstjänst på bostadsmarknadens område. 

Priskontrollnämndens lagutkast innebär möjlighet att fastställa normalpris för viss för
nödenhet om så befinnes erforderligt för ernående av en fortlöpande kontroll över den 
allmänna prisutvecklingen. Vidare kan rnaximipris fastställas om en oroväckande pris
stegring kan förväntas på en förnödenhet, som är av vikt för befolkningen eller produk
tionen. Styrelsen framhåller, att det nuvarande normalpriset enligt erfarenhet är en föga 
ändamålsenlig anordning oeh endast i ringa omfattning vunnit praktisk tillämpning. Det 
aynes därför vara av vikt att normalpriset erhåller den tvingande karaktär som föreslås i 
utkastet. Härmed torde man emellertid komma maximiprisbegreppet så nära, att möjlig
heten av maximiprisets avskaffande synes böra övervägas. 

Enligt priskontrollnämndens kommentarer till lagutkastet skulle befogenheten att fast
ställa normalpris i regel böra hänskjutas till priskontrollnämnden. Styrelsen ifrågasätter 
för sin del lämpligheten härav vad beträffar sådana för den allmänna försörjningen livs
viktiga varor som bränsle och vissa livsmedel, exempelvis mjölk. Det synes styrelsen själv
klart, att normalprisets fastställande för sådana varor bör ankomma på Kungl. Maj.-t. 

Såsom betonas av priskontrollnämnden bör den åsyftade prisövervakningen avse huvud
sakligen sådana varor som äro av väsentlig betydelse för folkhushållet. Den omständig
heten att en mindre betydelsefull vara ingår i den för levnadskostnadsindex fastställda 
buahållsbudgeten kan även tänkas föranleda, att en förhöjning av priset å denna vara be-
dömes med särskild hänsyn till prisökningens inflytande på levnadskostnadsindex. 

En beakt&nsvärd nyhet i förslaget utgör införandet av s. k. prisstopp i förekommande 
fall, visserligen under blott en vecka eller vid särskilda förhållanden under högst en må
nad, till dess att en tillärnad prishöjning hunnit behandlas av priskontrollnämnden. Icke 
oviktiga led i en förbättrad prisövervakning äro även den utvidgade uppgiftsskyldig
heten samt den skyldighet, som i vissa fall åvilar detaljhandlare att i anslutning till 
försäljningslokalen uppsätta anslag om gällande priser. 

Styrelsen har vid behandlingen av priskontrollnämndens förslag diskuterat möjligheten 
att för styrelsens prisstatistiska verksamhet utnyttja det uppgiftsmaterial, som kan in
komma, särskilt genom lokala prisnämnders inrättande. Frågan om en anknytning i en 
eller annan form mellan priskontrollnämndens och styrelsens prisstatistik har emellertid 
ansetts böra uppskjutas tills ovannämnda material föreligger. Ett närmare studium av 
priskontrollnämndens material kan i varje fall tjäna som god ledning vid en utredning 
om behovet av nya ombudsorter för insamling av styrelsens prismaterial. 

Reglering av arbetslönerna i Danmark. Den s. k. huvudöverenskommelsen den 31 
oktober 1939 mellan Dansk Arbejdsgiverforening och De samvirkende Fagforbund gällde 
till den 1 mars 1941 och uppsades i vederbörlig ordning av båda parterna att upp
höra vid nämnda tidpunkt. Det indexreglerade lönetillägget enligt denna överenskom-
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melse hade genom särskild kr is lag den 30 maj 1940 fastlåsts vid januari index 1940. »om 
var 203. Arbetarsidan krävde återinförande av den ursprungliga automatiska indexreg-
leringen av lönerna och full täckning av den sedan januar i 1940 inträffade prisstegringen, 
medau arbetsgivarna yrkade, a t t nämnda löneregleringsbestämmelse skulle upphävas och 
förhandlingar upptagas om de förhållunden och den tid, under vilken det fastställda dyr-
t idsti l lägget eventuellt skulle utgå. Förhandl ingarna mellan par te rna avbrötoa utan resultat 
den 21 februari. F rågan passerade författningsenligt »Fojllesutvalget» och hänsköts där
efter till förlikniugsuäninden (Arbejds- og Forligsnevnet) för avgörande. 

Enl ig t nämndens beslut den 4 mars 1941 förlängas samtl iga ditti l ls gällande avtal mel
lan par tor t i l lhörande de båda huvudorganisationerna till den 1 mars 1942. överenskom
melsen den 31 oktober 1Ö39 — motsvarigheten till det svenska 8. k. ramavtale t — upp
hävdes av nämnden, men det dyrtidsti l lägg, som u tgå t t enl igt denna överenskommelse 
t. o. m. februari 1941, skall å tnjutas efter samma grunder även i fortsättningen. Därut
över utbetalas e t t n y t t t i l lägg till t impenningen av 18 öre för vuxna manliga arbetare, 
11-5 öre för vuxna kvinnliga arbetare och 7 öre för arbetare under 18 år. För arbetare 
med mindre veckolön än 80 kr . bortfaller emellertid samtidigt det särskilda tillägg, som 
erhölls den 23 september 1940, varigenom för deras del den nu genomförda löneförhöjningen 
s t anna t vid resp. 11-75, 7-35 och 4-40 öre per t imme. 

Det totala dyrt idst i l lägget, således inberäknat det t i l lägg som u tgå t t på grund av index
stegringen från 183 (eller 184) till 203, uppgår fr. o. m. den 1 mars 1941 till c:a 34, 22 
och 14 öre per timme för resp. män, kvinnor och minderår iga. I de nya bestämmelserna fast -
håller man således vid systemet med e t t fast t i l lägg till alla avlöningar inom de tre 
angivna grupperna oavsett lönens storlek, varigenom de lägst avlönade inom respektive 
grupper få den procentuellt högsta löneförhöjningen. 

Frågan om ny lönereglering kan göras till föremål för prövning av förlikningsnämndeu 
i augusti innevarande år, såvida en av huvudorganisat ionerna framställer krav härom. 
Dessutom kan en omprövning av lönetilläggen företagas, därest en generell ändr ing av 
den danska kronans värde i förhållande till andra valutor skulle genomföras. 

Arbetslösheten bland intel lektuel la arbetare i Finland hösten 1940. Antale t arbets
lösa intellektuella arbetare var hösten 1940 inalles 1 639, medan motsvarande antal t re år 
t id igare var 1 393. I jämförelse med å r 1937 har arbetslösheten inom det ta arbetsområde 
all tså ökats med 17-7 "/<,. Denna ökning kan dock ej betecknas som stor då man betänker, 
a t t i siffran för senaste höst ingå 518 personer t i l lhörande den förflyttade befolkningen. 

Efter y rke t ha de arbetslösa indelats i fem grupper. Störst var anta le t arbetslösa inom 
affärsområdet, 951 eller 58 % av samtliga. Det tekniska området företräddes av 61 arbets
lösa eller 4 % l ä ra rna av 118 eller 7 %, övriga områden av 407 eller 25 %. Utan yrke voro 
102 arbetslösa eller 6 °/0. Av de arbetslösa i affärsbranschen utgjordes 539 av kontors
personal, 337 av butikspersonal och 75 av handelsresande, agenter m. fl. Av l ä r a rna voro 
64 lärdomsskollärare, 25 folkskollärare och 29 övriga lärare . Den s tora gruppen »övriga 
områden» omfattade 209 byrå- och kanslibiträden, 24 civil- och järnvägst jänstemän, IS 
kommunala t jänstemän, 10 officerare och underofficerare, 41 musiker, 29 t idningsmän, 13 
advokater m. fl. 

Fler ta let av de arbetslösa, 870 eller 53 % utgjordes av kvinnor, medan 769 eller 47 % 
voro män. Efter ålder fördelade de sig sålunda, a t t 29 o/t voro i åldern 20—30 år, 28 ^ i 
åldern 30—40 år, 23 % i åldern 40—50 år. Av helt unga arbetslösa, som ännu icke fyllt 
20 år, fanns det endast 5 % ocb av personer i åldern över 50 år 15 °/a. En relat ivt stor del 
av de arbetslösa voro ogifta, nämligen 54 % 35 °/0 voro gifta och 11 % änkl ingar , änkor och 
frånskilda. Av de gifta arbetslösa voro ungefär hälften, 287, barnlösa, medan 152 hade 
1 barn ocb 81 2 barn a t t försörja. 3 och flera barn hade 56 av de gifta arbetslösa. 

Bland de arbetslösa befinner sig nu e t t proportionsvis s törre antal med lägre skolbild
ning, medan antalet av dem, som avlagt studentexamen eller högskoleexamen, nedgått . 
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Den vanligaste orsaken till arbetslöshet bland de intellektuella arbetslösa var kr iget eller 
landavträdelsen, nämligen 30 % av samtliga fall. I 27 % av fallen var orsaken arbetets 
tillfälliga a r t och för 21 % minskning av personalen utan närmare angivet skäl. 

I ämbetsverks reservarbeten (arkivarbeten o. dyl.) voro i slutet av september sysselsatta 
370 personer. Under höstens lopp ökades det ta antal efter hand, så a t t vid nämnda reserv
arbeten då voro sysselsatta 552 personer eller 1 / 3 av totalantalet anmälda arbetslösa. 

Social tidskrift. 

Regeringsuttalande om arbetsfreden och lönefrågan i Finland. På inbjudan av social-
ministeriet hölls i Helsingfors den 20 februari 1941 en konferens med representanter för 
arbetar- och arbetsgivarorganisationerna. Socialminister K.-A. Fagerholm öppnade konfe
rensen med ett anförande, i vilket han utvecklade regeringens syn på arbetsmarknads- och 
länefrågorna och meddelade följande, sedermera i finska pressen återgivna ut ta lande: 

»Då arbetsgivarnas i Finland centralförbund och Finlands fackföreningars centralför
bund inför vårens löneförhandlingar anhålli t om statsrådets ut talande angående hithörande 
frågor, u t ta lar s ta t s rådet : 

1) Statarådet unders t ryker s t a rk t betydelsen av arbetsfred och vädjar till par te rna på 
arbetsmarknaden, a t t dessa genom fria förhandlingar skola försöka komma till överens
kommelser, som Uro ägnade a t t t rygga arbetsfreden och ge näringslivet och återuppbygg
nadsarbetet möjlighet a t t ostört fortgå, vilket under rådande förhållanden är e t t livsvill
kor för samhället och alla befolkningsgrupper. 

2) Statsrådet hemställer till par ternas övervägande, huruvida det icke vore skäl a t t till 
fördomsfri prövning upptaga frågan om något sådant system, som vore ägnat a t t för en 
längre t id t rygga arbetsfreden och skänka såväl näringslivet som arbetarna ökad t rygg
hetskänsla; det ta får dock ej fördröja lösningen av de nu aktuella lönefrågorna. 

3) Beträffande löneförhöjningarna framhåller s ta ts rådet följande allmänna principer, som 
det anser vara värda beaktande vid löneuppgörelser, vilka ske branschvis: a) lönepoli
tiken bör under rådande förhållanden motsvara våra nationalekonomiska möjligheter men 
samtidigt va ra s t a r k t socialt betonad och framför al l t s t räva till a t t hjälpa de sämst 
ställda, så a t t dessa kunna beredas bärgning under kriet iden; b) löneförhöjningar, som gå 
längre än stegringen av levnadskostnadsindex skulle förutsätta, böra förekomma endast då 
det är fråga om mycket lågt avlönade arbetargrupper och i vissa andra undantagsfall, som 
kunna tänkas förekomma; c) å t de lågt avlönade arbetargrupperna i de olika industr ierna 
och när ingsgrenarna borde såvi t t möjligt full kompensation för stegringen i levnadskost
nadsindex beviljas, varvid till de lågt avlönade hänföras de arbetare, vilkas lön i förhål
lande till medellönen för samtliga arbetare av olika grader i e t t företag eller på en arbets
plats kan anses vara låg; d) å t övriga, arbetare böra löneförhöjningar beviljas enligt en 
degressiv skala, så a t t medeltalet av samtliga förhöjningar innebär en kompensation till 
ungefär två tredjedelar av levnadskostnadsindex' s tegr ing; e) som grund för jämförelserna 
tages levnadskostnadsindex under sista hela fredsåret, augusti 1938—juli 1939, vilket be
tecknas med 100, och för lönerna de löner, som gällde 1939 före s tormaktskrigets utbrott . 

4) Sta tsrådet är beret t a t t t i l lsät ta en kommitté för övervakande av indexberäkningarnas 
uppgörande; i denna kommitté insattes en arbetsgivare- och en arbetarrepresentant med 
byråchefen vid Byrån för social forskning som ordförande. 

5) Staterådet anser det vara önskvärt, a t t par te rna på arbetsmarknaden genom sina orga
nisationer överenskomma om lönefrågorna och övervaka a t t överenskommelserna hållas, 
men då det finns arbetsplatser, varöver respektive organisationer icke ha inflytande, ä r 
statsrådet beret t a t t låta undersöka frågan om lämpligheten a t t tillsätta, en eller flera 
lönenämnder, vilka skulle ha till uppgift a t t undersöka klagomål från dylika arbetsplatser 
och vidtaga nödiga åtgärder . 

6) Statsrådet kommer a t t i samråd med organisationerna tillse, a t t anvisningar ges 
därom, i vilken ordning avskedanden kunna ske i de fall, då e t t industriföretag eller en 
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annan sådan arbetsplats, som under normala förhållanden haft fast anställda arbetare, är 
nödsakat att på grund av arbetsbrist minska arbetarantalet. 

7) Då det är uppenbart, at t de barnrika familjerna under rådande dyrtid ha det svårast, 
är statsrådet positivt inställt till frågan om barnbidrag till mindre bemedlade barnrika 
familjer. Proposition om barnbidrag iir under utarbetande, och avsikten är, att barnbi
dragen skola finansieras medelst en särskild skatt, som skall utgå från alla befolknings
lager, varjämte direkt statstillskott torde vara erforderligt.» 

Vid konferensen förklarade sig ordföranden i arbetsgivarnas centralförbund, A. Ilack-
zell, samt ordföranden i Finlands fackföreningars centralförbund, E. A. Vuori, i huvudsak 
ansluta sig till de av statsrådet deklarerade grundsatserna. 

Statliga bidrag till flerbarnsfamiljer i Tyskland. Efter olika ansatser under tidiga
re år har man i Tyskland genom en förordning den 9 december 1940 sökt uppnå enhet
lighet i fråga om de statliga barnbidragen. Fr. o. m. den 1 januari 1941 har varje i 
Stor-Tyskland bosatt tysk medborgare med 5 eller flera barn under 21 år rätt till barn
bidrag med 10 riksmark i månaden för varje sådant barn utöver det första och andra. 
Förutom egna barn få i detta fall medräknas även styvbarn samt till bushållet hörande 
adoptiv- och fosterbarn eller avkomlingar till dessa anhöriga. Det finnes icke längre olika 
slag av statliga barnbidrag och ingen gradering av bidragens storlek efter barnantalet. 
Någon inkomst- och förmögenhetsgräns för föräldrarna tillämpas icke längre och ej heller 
göres någon skillnad mellan självständiga yrkesidkare och anställda. De nyligen utfärdade 
tillämpningsbestämmelserna betona, att barnbidragen äro ett led i den statliga befolknings
politiken och avse att befordra tillkomsten av sunda och samhällsnyttiga familjer. Bidraget 
kan i särskilda fall åtnjutas redan fr. o. m. första barnet, t. ex. om hushållsföreståndaren 
är invalid eller ensamstående kvinna; även till föräldralösa barn kunna bidrag utbetalas. 

Förvaltningstekniskt ha de nya barnbidragen anknutits till inkomstbeskattningen. Me
dan i vissa andra länder barnbidrag tillkommit i form av lönetillskott från kassor, eoin 
finansierats av arbetsgivarna eller av dessa tillsammans med arbetarna, har den tyska 
förordningen med hänsyn till statens starka intresse för den befolkningspolitiska sidan av 
saken lagt kostnaden för bidragen direkt på statskassan. 

Tills vidare komma de nya bidragen att utgå vid sidan av de barntillägg, som finnas 
stipulerade för vissa yrken och i vissa tariffavtal eller som utgå från familjekassorna för 
läkare, tandläkare och apotekare eller som lönetillägg till i allmän tjänst anställda tjänste
män ocb arbetare. 

Man har under förberedelse även bidrag för första och andra barnet i form av ett visst 
hyresbidrag. Därmed skulle frågan om nedbringandet av bostadskostnaderna enligt bo-
etadsbyggnadsprogrammet bringas i organiskt samband med statens befolkningspolitik i 
övrigt. De nu införda barnbidragen beräknas komma att utgå till mer än 2 milj. familjer 
och belöpa sig till 50 milj. riksmark i månaden. 

Soziale Praxis. 
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Fattigvården år 1939. 
Preliminära uppgifter. 

I skrivelse till Kungl. Maj:t den 12 februari 1940 framställde socialstyrelsen 
förslag till omläggning av den löpande fattigvårdsstatistiken i syfte att åstad
komma å ena sidan en bättre redovisning av understödsklientelets samman
sättning ur familjesynpunkt, å andra sidan en belysning av den avgränsning 
eller i vissa fall det samband, som i praktiken förefinnes mellan fattigvården 
och andra sociala hjälpformer. I detta syfte föreslog styrelsen bl. a., att fattig
vårdsstatistiken skulle grundas på kommunernas socialregister. På grund av 
den skärpning av det allmänna läget, som inträffade under våren 1940, och 
som medförde en stark ökning av de kommunala organens arbetsbörda, såg sig 
socialstyrelsen dock föranlåten att i skrivelse till Kungl. Maj:t den 11 maj 1940 
framställa förslag till provisoriska, mindre omfattande åtgärder för omlägg
ning av fattigvårdsstatistiken. Uppgifterna skulle även enligt det nya reduce
rade förslaget hämtas ur kommunernas socialregister, men de skulle lämnas en
dast beträffande familjer eller personer, som erhållit understöd av fattigvårds
styrelse. 

Den 14 juni 1940 utfärdades lag (S. F . S. nr 482) angående ändrad ly
delse av 10 § fattigvårdslagen samt lag (nr 483) angående tillägg till lagen 
om socialregister, varigenom å ena sidan fattigvårdsstyrelse befriades från 
att föra förteckning över dem som åtnjuta fattigvård, medan å andra sidan 
fattigvårdsstyrelse eller annat kommunalt organ, som utsetts att föra social
register, ålades att avgiva statistiska uppgifter ur registret enligt de före
skrifter, som Konungen låter utfärda. Genom kungl. brev den 14 juni 1940 
bemyndigades socialstyrelsen att införskaffa dylika uppgifter angående de 
personer, som under år 1939 åtnjutit fattigvård. 

De nya frågeformulären utsändes till fattigvårdsstyrelserna i slutet av juni 
1940. Enligt Kungl. Maj:ts föreskrift skulle uppgifterna vara socialstyrelsen 
tillhanda senast den 1 augusti 1940, men då många fattigvårdsstyrelser vid 
denna tid voro starkt upptagna med andra ärenden, och då den ordinarie social
registerföraren på sina håll var utkallad i militärtjänst, fann socialstyrelsen 
i åtskilliga fall anledning att bevilja uppskov med insändandet av uppgif
terna. Materialet förelåg fullständigt först i slutet av oktober månad. En ut
förlig redogörelse för fattigvården under år 1939, utarbetad på grundval av 
dessa uppgifter, kommer att offentliggöras i en särskild publikation. Här 
nedan lämnas en kortfattad översikt av de viktigaste bearbetningsresultaten.1 

1 I föregående nummer av denna tidskrift, sid. 157, ha publicerats vissa huvuddata angående 
fattigvården är 1938 enligt den avkortade bearbetningen av de statistiska nppgiftcrna för nämnda är. 
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Tab. 1. Antal familjer och ensamma personer samt antal individer, som under år 
1939 åtnjutit understöd av fattigvårdsstyrelserna. 

I den nya statistiken för år 1939 har med några smärre modifikationer 
familjen i fattigvårdsrättslig mening lagts till grund för redovisningen. En 
familj omfattar sålunda i regel huvudpersonen, som kan vara man eller kvinna, 
samt de personer som härleda sin hemortsrätt från honom eller henne, d. v. s. 
hustru och (eller) barn samt adoptivbarn under 16 år. Barn som fyllt 16 år 
redovisas för sig, eftersom de ha egen hemortsrätt. Så snart någon medlem av 
familj erhållit hjälp av den uppgiftslämnande fattigvårdsstyrelsen, skall hela 
familjen redovisas, även om hjälpen bestått uteslutande i personlig vård på 
t. ex. sjukvårdsanstalt. I varje särskilt fall skall dock uppgift lämnas även 
angående antalet personer, som åtnjutit dylik vård. 

Den nya redovisningsmetoden synes icke ha vållat uppgiftslämnarna några 
större svårigheter, eftersom socialregistren i huvudsak äro upplagda på mot
svarande sätt. 

1 Därjämto eventuellt tilläggspension, barnbidrag, bidragsförskott etc. eller understöd av annat 
kommunalt organ iln fattigvårdsstyrelsen; så t. ex. i Stockholm, där under âr 19JÎ9 arbetslös-
hetshjälp utgått till 103;) familjer (personer) av sammanlagt 30 658, vilka crhöllo fattigvård. 

2 För Stockholm föreligga inga uppgifter angående underBtöd, som av fattigvårdsnämnden ut
delats ur fonder oiler donationer. Även beträffande kommunerna i övrigt torde ifrågavarande 
uppgifter vara ofullständiga. 
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Tab. 1 innehåller uppgifter angående dels antalet familjer och ensamma per
soner, dels antalet individer, vilka under år 1939 åtnjöto understöd av fattig
vårdsstyrelserna enligt fattigvårdslagen, enligt lagen om kommunala pensions
tillskott eller ur fond eller donation under fattigvårdsstyrelses förvaltning. 

Hela antalet understödsfall, d. v. s. hela antalet familjer och ensamma per
soner, som under år 1939 åtnjöto understöd av fattigvårdsstyrelserna, uppgick 
till 274 000, därav 164 000 på landsbygden och 110 000 i städerna. Fördelning
en på olika familjetyper framgår av tab. 1. Ensamma kvinnor utan barn ut
gjorde den största gruppen (34 %), ensamma män utan barn den näst största 
(28 '%). Ungefär 19 % av understödsfallen ha redovisats som gifta par (eller 
samboende) med barn, medan ungefär 11 % uppgivits vara gifta par (eller sam
boende) utan barn. Ensamma kvinnor med barn utgjorde drygt 6 %. Den enda 
nämnvärda olikheten mellan städer och landsbygd synes vara, att i städerna 
antalet ensamma kvinnor utan barn var något större, relativt taget, antalet 
gifta par eller samboende med barn däremot något mindre än på landsbygden. 

Hela antalet individer, som direkt eller indirekt åtnjöto understöd av fattig
vårdsstyrelserna, uppgick till 526 000, därav 162 000 vuxna män, 194 000 vuxna 
kvinnor och 170 000 barn under 16 år. Endast hemmavarande barn och barn, 
som på fattigvårdens bekostnad åtnjutit vård utom hemmet, ingå i redovisning
en. I några fall har antalet barn i de redovisade familjerna icke uppgivits, var
för sistnämnda siffra (liksom totalsumman) torde vara något för låg. 

De anförda talen äro icke jämförbara med den tidigare fattigvårdsstatisti
kens uppgifter angående antalet understödstagare. Dessa uppgifter innefat
tade dels »direkta understödstagare», dels »indirekta understödstagare», var
med avsågos hemmavarande barn under 16 års ålder i familjer med hemunder
stöd. I motsats härtill redovisas till den nya statistiken även barn och anhö
riga till personer som åtnjutit anstaltsvård. Vidare omfattar den nya statisti
ken i motsats till den gamla även personer som fått understöd ur fonder eller 
donationer. En approximativ beräkning har givit vid handen, att antalet un
derstödstagare, redovisat i enlighet med de regler som förut varit gällande, 
skulle ha varit i stort sett oförändrat i jämförelse med år 1938.1 

I tab. 1 redovisas dessutom understödsfallens fördelning efter den rättsliga 
formen för understödet. Enbart understöd enligt fattigvårdslagen utgick 
på landsbygden i drygt 96 % av de redovisade understödsfallen. I städerna ut
gjorde motsvarande andel 90 %. Understöd enligt lagen om kommunala pen
sionstillskott m. m. var betydligt vanligare i städerna än i landskommunerna. 
Sålunda utgick kommunalt pensionstillskott el. dyl. (enbart eller tillsammans 
med egentlig fattigvård) i 8 % av de understödsfall, som städerna redovisat, me
dan motsvarande andel för landsbygden utgjorde endast något över 2 1/2 %. 
Emellertid synas de understöds former, som anvisas i lagen om kommunala pen
sionstillskott m. m., ha anlitats i avsevärt större omfattning än år 1938, sär
skilt på landsbygden, såsom omstående tablå utvisar. 

1 En viss ökning framträder f6r landsbygdens vidkommande, men den är av allt att döma 
endast skenbar och beror förmodligen pä att familjemedlemmarna över huvud redovisats noggran
nare. En utförlig jämförelse mod är 1938 kommer att göras i den definitiva berättelsen. 
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I tab. 2 lämnas vissa uppgifter angående antalet vårdtagare m. m. på fattig
vårdsanstalt resp. sjukvårdsanstalt. Som fattigvårdsanstalter räknas även an
stalter oeli avdelningar för kroniskt sjuka och lättskötta sinnessjuka, vilka 
förvaltas av fattigvårdsstyrelse. Någon särredovisning av vårdlagarna på 
sistnämnda anstalter förekommer icke i primäruppgifterna. 

Hela antalet vårdtagare på fattigvårdsanstalter uppgick år 1939 till nära 
46 000 (på landsbygden något över 25 000, i städerna drygt 20 000). År 1938 
var motsvarande antal likaledes omkring 46 000. Det genomsnittliga antalet 
vårddagar per vårdtagare var något högre på landsbygden än i städerna (269 
mot 229), den genomsnittliga vårdkostnaden per vårdtagare däremot högre i 
städerna (750 kr. mot 489 kr.) beroende på att man i städerna räknade med 
en betydligt högre kostnad per vårddag (3-28 kr. mot endast 182 kr.). Per 30 
vårddagar utgjorde kostnaden i städerna 98'40 kr. och på landsbygden 54C0 
kr. Dessa belopp kunna jämföras med kostnaden per vårdmånad år 1937, som 
utgjorde 8670 kr. resp. 50'85 kr.1 ökningen från år 1937 torde åtminstone 
delvis sammanhänga med att kostnaden för vård på ålderdomshemmens av-
Tal). 2. Antiil vårdtajraro på fattigvârdsanstalt och sjukvfirdsanstalt, antal vårddagar 

och vårdkostnader m. m., år 1939. 

1 Vid dou avkortade bearbetningen av uppgifterna till 1938 års fattigvårdsstatistik ha mot
svarande belopp icke uträknats. 
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delningar för kroniskt sjuka och sinnessjuka förut icke medräknades utan 
redovisades som kostnad för »annat understöd». 

Antalet understödstagare, som under år 1939 åtnjöto värd på sjukvårdsan-
staller, uppgick till 81000 (på landsbygden 52 000, i städerna 29 000). För 
år 1938 kan motsvarande totalsiffra beräknas till omkring 84 000. Även 
i fråga om vård på sjukvårdsanstalt kan iakttagas, att det genomsnittliga an
talet vårddagar per vårdtagare var något större på landsbygden än i städerna 
(168 mot 136). De redovisade vårdkostnaderna avse liksom tidigare i stor ut
sträckning de låga avgifter som fattigvårdssamhällena erlägga till länslasaret
ten. Per 30 dagar utgjorde vårdkostnaden i städerna 63-00 kr. och på landsbyg
den 4320 kr. mot år 1937 60-18 kr. resp. 4297 kr. 

I fråga om hemunderstöd samt annan hjälp (utackordering, utrustning för 
intagning på anstalt, resor o. s. v.) föreligga tills vidare endast uppgifter om 
hjälpens totala värde. För hemunderstöd redovisas ett totalbelopp på 387 milj. 
kr. och för annan hjälp ett totalbelopp på 32 milj. kr. Nedanstående tablå in
nehåller en sammanställning av kostnadsuppgifterna för samtliga hjälpformer. 

Värdet av det understöd, som lämnats ur fonder och donationer och som 
redovisats till 1939 års fattigvårdsstatistik, uppgår till c :a 250 000 kr. för 
hela riket. Av de föreliggande uppgifterna synes alltså framgå, att det totala 
värdet av fattigvården under år 1939 varit i det närmaste oförändrat i jäm
förelse med år 1938. 
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Näringsvärde och pris på viktigare födoämnen år 1940. 

I enlighet med den resolution angående verkställande av levnadskostnads-
undersökningar, som antogs vid den tredje internationella socialstatistiska kon
ferensen i Genève i oktober 1926 och som bl. a. innehöll, att de olika länderna 
skulle publicera beräkningar över födoämnenas pris och näringsvärde, fram
läggas resultaten av vissa sådana beräkningar för Sveriges vidkommande i 
följande redogörelse, som hänför sig till den genomsnittliga prisnivån år 1940 
och utarbetats i anslutning till den föregående år i denna tidskrift meddelade 
sammanställningen (Soc. Medd. årg. 1940, sid. 197). 

Som utgångspunkt för bedömandet av frågan, om ett varuslag är dyrt eller 
billigt i förhållande till sin energialstrande förmåga, kan användas medeldyr-
heten per 10 000 bruttokalorier i en vanlig arbetarkost. Kostens sammansätt
ning under senare år bland arbetare och tjänstemän av lägre grad i större och 
mindre stadssamhällen samt industriorter är utrönt genom socialstyrelsens hus-
hållskostnadsundersökningar år 1932/33, för vilka en redogörelse under titeln 
»Levnadsvillkor och hushållsvanor i städer och industriorter omkring år 1933» 
publicerades år 1938. Vid den år 1933 rådande prisnivån belöpte sig den 
genomsnittliga kostnaden per 10 000 bruttokalorier till 310 kr. Härvid har 
man tagit med i beräkningen samtliga födo- och njutningsämnen utom tobak, 
alltså ej blott de i efterföljande tabell redovisade varuslagen utan även en del 
artiklar utan kalorivärde (exempelvis kaffe, te och kryddor) eller med ett rela
tivt lågt sådant i förhållande till sitt pris (exempelvis vissa grönsaker). Det 
kan nämnas, att om man endast räknar med hushållens utgifter för matvaror 
(i vilka sålunda utgifter för dryckesvaror och förtäring utom hemmet icke 
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Kalorivärde, årsmedelpris och kostnad (i öre) per 10000 bruttokalorier för viktigare 
livsmedel (medeltal för 49 ombudsorter). 

ingå) erhålles ett lägre genomsnittspris för 10 000 kalorier eller 287 kr. Ut
går man emellertid från nyssnämnda genomsnittskostnad år 1933 av 310 kr. 
för 10 000 kalorier, och omräknar man densamma med hjälp av socialstyrel
sens indextal för livsmedel, erhåller man för åren 1937, 1938, 1939 och 1940 
en stigande kostnad, eller resp. 354, 366, 3'79 och 433 kr. 

I tabellen ha varuslagen ordnats efter priset år 1940 per 10 000 kalorier, 
sådant detta tedde sig i genomsnitt för socialstyrelsens 49 ombudsorter (jfr 
även diagrammet). Man finner, att de livsmedel, vilkas pris varit lägre än det 
ovan angivna genomsnittet (433 kr . ) , till övervägande delen tillhörde den 
vegetabiliska varugruppen, medan animalierna som regel voro at t finna bland 
de dyrare varuslagen. Bland vegetabilierna voro endast de, som representera 
frukt och bär — äpplen, apelsiner och katrinplommon — dyrare än genomsnitts
kostnaden, medan bland animalierna endast mjölk och salt sill voro billigare. 
De i förhållande till kalorivärdet allra billigaste livsmedlen voro mjöl, socker 

17—410090. Soc. Medd. 194]. 
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och havregryn. Ihågkommas bör likväl, att mjöl och gryn kräva beredning, 
innan de kunna tillgodogöras; deras prisbillighet i förhållande till övriga bil
liga varuslag, t. ex. hårt matbröd, är följaktligen till en del skenbar. I jäm
förelse med föregående år har en förändring skett därigenom att kalorierna 
erhållas billigare i form av hårt matbröd än i form av risgryn, potatis och 
gula ärter. Näst efter gula ärter i billighet komma mjukt rågbröd, sötlimpa, 
margarin, vetebröd bakat med vatten, bruna bönor, vetebröd bakat med mjölk 
och oskummad mjölk. I förhållande till kalorivärdet hör kött till dyra varu
slagen, torsk (och annan mager fisk) är ännu dyrare samt ägg, äpplen, apel
siner och gädda allra dyrast av de i tabellen medtagna varuslagen. 

Det bör emellertid påpekas, att ett livsmedels värde för konsumenten icke 
enbart bestämmes av kalorivärdet utan också av andra egenskaper, t. ex. hal
ten av för kroppen viktiga näringsämnen, såsom äggvita, mineralämnen och 
vitaminer. Bedömda efter dylika egenskaper skulle de i tabellen förekom
mande varuslagen intaga en helt annan rangordning. Om det sålunda antages, 
att man önskar inköpa de i tabellen upptagna matvarorna endast med tanke 
på deras halt av kalcium, skall man finna, att mjölk och ost nu äro de billigaste 
varuslagen följda av bruna bönor, havregryn och potatis. Angående vitaminer 
kan nämnas, att socker helt saknar dylika och att mjöl och gryn endast inne
hålla vitamin B! och B2. De som kalorialstrare mindre betydelsefulla apelsiner
na höra återigen, jämte potatis och vissa i tabellen ej upptagna varuslag (mo
rötter, nypon), till de billigaste bärarna av C-vitaminet. 
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Livsmedelskostnaderna den 1 mars 1941. 

De noteringar av minuthandelspriser på livsmedel, bränsle och lyse, som med
delas i sammandragstabellen på följande sida, ha insamlats på socialstyrel
sens 49 ombudsorter under februari månad och bearbetats på samma sätt som 
tidigare varit fallet. 

Under februari har prisnivån ytterligare stigit. Till uppgången ha i främsta 
rummet bidragit de för årstiden höga äggpriserna jämte prisförhöjningar å kött 
och fisk samt kaffe ävensom å flertalet bränsleartiklar. 

Till belysning av de allmänna förändringar, som med avseende å minut-
priserna på livsmedel, bränsle och lyse ägt rum till den 1 mars 1941, 
meddelas följande serier av vägda indextal. 

Utgår man från 1935 som basår, beflnnes det, att den allmänna prisnivån 
i fråga om l i v smede l , b r ä n s l e och l y s e stigit till 153, således med fyra 
enheter sedan föregående månad. Anknytes denna serie till indexberäk
ningarna med utgångspunkt från juli 1914, finner man, att indextalet utvisar 
uppgång med fem enheter (till 198). — Indextalet för de t o t a l a l e v n a d s 
kos tnade rna (sålunda jämväl utgifterna för hyra, kläder, skatter m. m.), 
vilket uträknas kvartalsvis, utgjorde vid den senast verkställda beräkningen, 
den 1 januari 1941, 130, om år 1935 tages till basperiod, och 204, om juli 
1914 sättes lika med 100. 

Riksbankens konsuintloiisprlsindex har i samarbete med socialstyrelsen fullföljts en
ligt samma metod som tidigare (se Soc. Medd. årg. 1933, sid. 709 och årg. 1938, sid. 
127). Viktsystemet har emellertid reviderats på grundval av en undersökning av 
konsumtionsutvecklingen under 1939 och 1940. Indextalen, vilka grunda sig på upp
gifter från 15 orter, avse den vecka, i vilken den 15:e ingår. Generalindextalen för 
februari 1941 ävensom för närmast föregående månad och för februari åren 1938 — 
1940 framgå av nedanstående uppställning. 



286 Livsmedelspriser (i öre) i genomsnitt för 49 orter 1914—februari 1941. 

1 44 orter. — 2 Medeltal av julipriserna å gammal och augustipriserna â färsk vara. — 3 Prelimi
nära siffror. 



287 

Arbetsmarknaden. 
Översikt utarbetad inom socialstyrelsen och statens arbetsmark-

nadskommission. 

Arbetsmarknaden under februari 1941. 
Utvecklingen på arbetsmarknaden under februari månad företedde inga 

större förändringar. En tendens till en begynnande säsonguppgång gjorde sig 
emellertid även innevarande år gällande under denna månad. Inom jordbruket 
tog rekryteringen av arbetskraft för sommarhalvåret sin början under februari, 
och även flertalet av de industriella verksamhetsområdena beredde något öka
de arbetstillfällen i jämförelse med föregående månad. Byggnadsverksamheten 
och dess materialindustrier, vilka annars utgöra de mest säsongbetonade ar
betsområdena, företedde dock en fortsatt sammankrympning av sysselsättning
en. Antalet hjälpsökande arbetslösa visade, i motsats till vad som vanligen 
brukar vara fallet vid denna tid av året, icke heller någon minskning utan 
tvärtom en ytterligare stegring. 

Tendensen till en uppåtgående säsongrörelse framkommer i de statistiska 
serier, som belysa utvecklingen på arbetsmarknaden, av sysselsättningssiff
rorna. 

Enligt socialstyrelsens sysselsättningsstatistik var sålunda antalet syssel
satta arbetare inom industri och angränsande verksamhetsområden inemot 2 % 
högre i slutet av februari än i slutet av januari. Denna ökning är väl kvanti
tativt sett jämförelsevis obetydlig men är å andra sidan tämligen genomgå
ende för olika grenar av industrin och överensstämmer med den normala sä
songutvecklingen under tidigare år. Konjunktursiffran var visserligen oför
ändrad sedan januari eller 321; uppgiftslämnarnas omdömen om arbetstill-
gången» torde emellertid mindre avse normala säsongföreteelser än förvänt
ningar i fråga om den allmänna utvecklingstendensen, varför en oförändrad 
konjunktursiffra icke behöver utesluta en ökad sysselsättning. 

Till arbetsmarknadskommissionen rapporterade uppgifter om anställande 
och entledigande av arbetskraft ge icke uttryck för några större förändringar 
i vare sig den ena eller andra riktningen. Då emellertid ifrågavarande uppgif
ter enligt bestämmelserna för redovisningen endast avse mera betydande ök
ningar eller minskningar av arbetarantalet, synas de dock icke motsäga den 
tendens, som framträder i sysselsättningssiffrorna. 

Enligt rapporterna från de offentliga arbetsförmedlingarna var antalet ar
betssökande under februari inemot 3 % lägre än föregående månad, under det 
att platstillgången var i det närmaste oförändrad och antalet tillsatta platser 
något mer än 1 % högre. Arbetsförmedlingarna tillsatte under månaden bortåt 
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43 000 platser. Genomsnittliga antalet ansökningar på 100 lediga platser sjönk 
från 249 i januari till 241 i februari. Ser man enbart till industrigrupperna, 
var även här antalet arbetssökande avsevärt lägre än under januari, men plats
tillgången reducerades ännu starkare, varför antalet ansökningar på 100 le
diga platser steg från 853 till 972. 

De senast tillgängliga uppgifterna om arbetslösheten inom fackförbunden, 
som avse månadsskiftet januari/februari, uppvisade en arbetslöshet av 171 % 
bland medlemmarna inom samtliga rapporterande förbund (exklusive skogs-
och flottningsarbetareförbundet) mot 161 % en månad tidigare.1 Antalet ar
betslösa fackföreningsmedlemmar kan sålunda uppskattas till i runt tal un
gefär 150 000. 

Antalet till arbetsmarknadskommissionen rapporterade hjälpsökande arbets
lösa, varom uppgifter föreligga intill utgången av februari månad, utgjorde 
vid denna tidpunkt 34 900, vilket innebär en ökning under månaden med 
4 388 eller över 14 %. Som framgår vid en jämförelse med antalet arbetslösa 
inom fackförbunden är antalet hjälpsökande alltjämt ganska lågt i förhållande 
till sysselsättningsnivån och kan därför komma att stiga ytterligare under den 
närmaste tiden, även om säsongutvecklingen medför en något ökad sysselsätt
ning. De hjälpsökande voro nu liksom tidigare framför allt koncentrerade till 
städerna och särskilt till storstäderna med förortsområden men voro även i 
jämförelsevis stort antal hemmahörande i landskommuner inom Göteborgs och 
Bohus samt Västernorrlands län. 

En sammanfattande jämförelse med läget på arbetsmarknaden vid motsva
rande tid föregående år utvisar en nedgång av antalet sysselsatta arbetare 
inom industri och angränsande verksamhetsgrenar med mer än 5 %, vartill 
kommer en ytterligare minskning av den totala sysselsättningsvolymen genom 
den större omfattning, i vilken korttidsarbete för närvarande tillämpas. Arbets
lösheten bland medlemmarna inom fackförbunden var omkring 22 % högre än 
i fjol och antalet hjälpsökande arbetslösa mellan två och tre gånger så stort. 

Läget på arbetsmarknaden under februari månad framgår närmare av ef
terföljande översikt av förhållandena inom olika verksamhetsområden. 

Vad jordbruket beträffar, har det redan nämnts, att inom skilda delar av 
landet rekryteringen av arbetskraft till det förestående vårbruket tog sin 
början redan under februari; dylika platser skulle dock i de flesta fall till
trädas först i mitten av mars, varför uppgörelser mellan arbetsgivare och ar
betssökande endast i mindre omfattning träffades under månadens lopp. Brist 
på yngre ogifta lantarbetare, särskilt ladugårdspersonal, förelåg alltjämt på 
många håll. Tillgången på arbetssökande inom jordbruket väntas emellertid 
komma att åtminstone i vissa trakter något förbättras efter avslutandet av 
vinterns skogsavverkningar. Vedavverkningarna på jordbrukarnas egna skogs
marker krävde dessutom åtskillig arbetskraft under vintern. Bristen på kvinn
lig arbetskraft var lika framträdande som tidigare; under februari kunde så
lunda endast en tredjedel av de lediga platserna tillsättas. 

1 J/r anmärkningar till tab. 9, sid. 326. 
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Inom skogsbruket var behovet av arbetskraft fortfarande stort. I norrlands
länen medförde dock bristen på körare med egna hästar något minskad efter
frågan på huggare, emedan framforslingen av timret måste säkerställas före 
huggningsarbetets påbörjande. Inom de delar av landet, där tillgången på ar
betskraft för skogsavverkningarna varit otillräcklig, kunde arbetslösa från 
andra verksamhetsområden överföras till skogsarbete i ännu större omfattning 
än förut, överföringen av yrkesovan arbetskraft till skogsarbete har under
lättats genom att arbetsförmedlingarna kunnat tillhandahålla erforderlig verk
tygsutrustning samt genom att statliga huggarkurser igångsatts i ett flertal 
län. Från de län, där överskott av van arbetskraft fanns, överfördes sökande, 
villiga att åtaga sig arbete utom hemorten, till andra län; så skedde t. ex. från 
Göteborgs och Bohus län samt Västernorrlands län till resp. Värmlands och 
Jämtlands län. 

De olika industrigrupperna visade såsom förut nämnts nästan genomgående 
en mindre ökning av sysselsättningen. 

Metallindustrins expansion för krigsmaterialtillverkningen fortgår alltjämt. 
Sysselsättningsökningen var under februari liksom tidigare mest framträdan
de vid skeppsvarven. Gjutare uppgåvas ånyo i viss utsträckning ha permit-
terats. 

Läget inom exportindustrierna kan betecknas som i stort sett oförändrat, 
även om något ökade arbetstillfällen rapporterades från företag inom vissa 
branscher. En del sågverk redovisade en ökning av sysselsättningen. Även 
pappersmassefabrikerna hade vid rapporteringstillfället i slutet av månaden 
ett ökat antal sysselsatta, men vid flera företag inom gruppen tillämpades allt
jämt en fördelning av arbetstillfällena genom växelpermitteringar. Inom pap
persindustrin förekommo ytterligare driftsinskränkningar under månaden. Vid 
glasbruken, som numera torde vara så gott som uteslutande hänvisade till den 
inhemska marknaden, återintogos tidigare permitterade arbetare på ett par 
arbetsplatser, under det att ett fönsterglasbruk nedlade driften till följd av 
bränslebrist. 

I fråga om konsumtionsvaruindustrierna förekommo ganska omfattande ny
anställningar, särskilt av kvinnlig personal, inom sockerindustrin samt vid 
chokladfabrikerna. Andra grupper av livsmedelsindustrin visade ävenledes 
någon ökning; i fråga om tobaksfabrikerna rapporterades dock omfattande 
entlediganden från ett företag. Inom textilindustrin rapporterades någon ök
ning av antalet sysselsatta, men korttidsarbete torde alltjämt tillämpas i be
tydande omfattning. Inom läderindustrierna samt vissa delar av kemisk-tek-
nisk industri begränsades arbetstillgången och arbetarnas försörjningsmöjlig
heter likaledes av råvarubristen. 

Cementfabrikerna och tegelbruken visade som en följd av stagnationen inom 
byggnadsverksamheten inga tecken till en säsonguppgång. Kalkbruken bered
de ökade arbetstillfällen, i den mån deras produktion avsåg leveranser för 
jordbruksändamål. I byggnads- och anläggnings facken minskades arbetstill
fällena ytterligare under månaden. Antalet hos arbetsförmedlingarna anmälda 
arbetssökande byggnadsarbetare var dubbelt så stort som i februari i fjol. An-
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talet hjälpsökande tillhörande byggnadsfacken steg under månaden med över 
2 000 eller bortåt 20 % och utgjorde efter denna ökning inalles 13 000. 

De svåra is förhållandena i Östersjön samt avspärrningen av Kielkanalen 
medförde en stark inskränkning av sjöfarten även under februari. Samman
lagt redovisades vid sjömanshusen endast 418 påmönstringar och 1 768 av-
mönstringar; fjolårets februarisiffror voro 1173 resp. 3 466. 

Inskränkningarna i sjöfarten medförde ytterligare försämrade arbetstillfäl
len för stuveriarbetarna. Antalet hjälpsökande inom stuveribranschen och 
andra grenar av gruppen landtransport ökade under månaden med inemot 500 
personer och utgjorde sammanlagt icke mindre än 3 200. 

Inom kontors- och handelsyrkena var arbetssökandefrekvensen ungefär den
samma under februari som föregående månad, medan däremot antalet lediga 
platser hade nedgått avsevärt. 

Även för sjukvårdspersonal var arbetstillgången mindre. Barnsköterskor, 
villiga att deltaga i husligt arbete, efterfrågades i rätt stor utsträckning, men 
dessa platser syntes vara föga begärliga. Platstillgången inom det husliga ar
betsområdet var fortfarande god, även om efterfrågan på arbetskraft hade 
minskat betydligt sedan föregående månad. Brist på fullt kunniga hembiträ
den och överskott på mindre kvalificerade sådana var alltjämt rådande. 

Statens arbetsmarknadskommissions verksamhet under 
februari 1941. 

Arbetsförmedlingsverksamheten. Under månaden har en distriktskonferens hål
lits i Malmö med arbetsförmedlingspersonalen inom Blekinge, Kristianstads och 
Malmöhus län, varvid överläggningar ägt rum rörande aktuella arbetsförmed
lingsproblem. 

Vid de offentliga arbetsförmedlingarna tillsattes under månaden 42 873 plat
ser, varav 29 480 manliga och 13 393 kvinnliga. Förmedlingsverksamheten vid 
de olika arbetsförmedlingsanstalterna samt inom olika yrkesgrupper framgår 
av tab. 1—4 i tabellavdelningen. 

Av de särskilda rapporter, som inkommit från arbetsförmedlingarna med re
dovisning av frivillig värnpliktstjänstgöring och luftbevakning, framgår att 
verksamheten även under redovisningsmånaden varit livlig. Cirka 3 000 man
liga och 300 kvinnliga sökande ha anmält sig, och tillhopa ha omkring 2 000 
personer utplacerats. 

Till belysande av samarbetet mellan arbetsförmedlingsorganen inom skilda 
delar av landet må nämnas, att i samverkan mellan olika kontor och ombud 
under februari 2 471 platser tillsattes, av vilka 1 939 manliga och 532 kvinn
liga. Genom denna interlokala förmedlingsverksamhet erhöllo 1 344 personer 
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(1 083 män och 261 kvinnor) arbetsanställning i annat län än det, inom vilket 
ansökan om arbete ingivits. 

Hjälpverksamheten för arbetslösa. Antalet till kommissionen rapporterade 
hjälpsökande arbetslösa uppgick vid februari månads utgång till 34 900, vilket 
i jämförelse med föregående månad innebär en ökning med 4 388, eller 144 %. 
Av hela antalet hjälpsökande voro 483 (1-4 %) kvinnor. Den sedan juli 1940 
oavbrutna ökningen i antalet hjälpsökande har nödvändiggjort en betydande ut
ökning av beredskapsarbetena. Fr. o. m. den 1/7 1940 t. o. m. den 15/3 1941 har 
kommissionen beviljat statsbidrag till statliga och kommunala beredskapsarbe
ten, vilkas sammanlagda kostnader beräknas till cirka 435 milj. kr. Av under 
februari månad 1941 beviljade arbeten må nämnas vägföretag i Södermanlands, 
Östergötlands, Kristianstads, Göteborgs och Bohus och Västernorrlands län, vat
tenledningsföretag i Stockholms, Södermanlands, Malmöhus, Örebro och Väs
ternorrlands län, hamnbyggnader i Kalmar och Malmöhus län och fiskehamns
anläggningar i Göteborgs och Bohus län. 

Av hela antalet hjälpsökande vid februari månads utgång åtnjöto 25 716 
(737 %) hjälp från stat och kommun. Av dessa hjälptes 22 434 (872 %) med 
statsmedel. En summarisk redogörelse för den av kommissionen bedrivna hjälp
verksamheten under februari månad lämnas i det följande. Om icke annat an
märkts, avse sifferuppgifterna förhållandet vid månadens utgång. Närmare 
uppgifter om antalet hjälpta i olika hjälpformer och inom olika län samt en 
Översikt av hjälpverksamhetens omfattning under tiden januari 1940—februari 
1941 lämnas i tab. 13 i tabellavdelningen. 

Arbetslinjen. Arbeten för arbetslösa bedrevos under månaden dels i form 
av statliga och kommunala beredskapsarbeten, dels i form av statliga arkiv
arbeten och statskommunala reservarbeten. I statliga beredskapsarbeten sys
selsattes vid 61 arbetsplatser i kommissionens regi 2 339 arbetslösa och vid 27 
arbetsplatser i väg- och vattenbyggnadsstyrelsens regi 870 arbetslösa. Vid 
kommunala beredskapsarbeten sysselsattes 532 arbetslösa. Vid 60 arkivarbets
platser sysselsattes 193 arbetslösa, tillhörande tekniska och merkantila yrken, 
och vid statskommunala reservarbeten 103 arbetslösa. Statskommunala reserv
arbeten bedrevos av 5 städer, 4 landskommuner och 1 vägdistrikt. 

Förutom hänvisade arbetslösa sysselsattes vid beredskapsarbeten och stats
kommunala reservarbeten 490 specialarbetare, vilka icke voro anmälda som 
hjälpsökande och sålunda icke ingå i arbetslöshetskommittéernas månadsrap
porter. 

Understödslinjen. Dagunderstöd utgick i 29 städer och 40 landskommuner till 
sammanlagt 17 338 arbetslösa (utom kursdeltagare), av vilka 12 522 (722 %) 
voro försörjningspliktiga. Av samtliga dagunderstödda voro 14 129 (815 %) 
hemmahörande i städerna. För februari månad hade av understödskommunerna 
22 städer och 17 landskommuner även beviljats tillstånd att bedriva hyreshjälp-
verksamhet med bidrag av statsmedel. 

Understöd till kursdeltagare, frivillig arbetstjänst (utbildningshjälp). Kurs
verksamhet för arbetslösa bedrevs under månaden i form av beredskapskurser, 
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för vilka redogörelse lämnas i det följande. Av eleverna voro 973 anmälda som 
hjälpsökande och åtnjöto dagunderstöd eller bidrag till inackorderingskostna
derna. I Norrköping pågick dessutom en av arbetslöshetskommittén anordnad 
kurs för arbetslösa sjömän med 24 deltagare. Frivillig arbetstjänst, avseende 
teoretisk och praktisk yrkesutbildning, bedrevs under månaden vid Vännäs yr
kesskola. Antalet arbetselever uppgick till 62. 

Utbildningsverksamheten. Under månaden ha påbörjats 2 mekanikerkurser, an
ordnade av Göteborgs arbetslöshetskommitté, en gas- och bågsvetsningskurs, 
anordnad av Jönköpings arbetslöshetskommitté, samt en gassvetsningskurs, an
ordnad vid Östersunds stads lärlings- och yrkesskolor. Vid månadens utgång 
voro beredskapskurser anordnade dels av arbetslöshetskommittéerna i Stock
holm, Jönköping, Växjö, Göteborg och Härnösand, dels vid verkstadsskolor 
för arbetslös ungdom i Lysekil, Mölndal, Uddevalla, Ålvsbacka, Koja, Sandö, 
Sundsvall och Piteå, dels ock vid kommunala anstalter för yrkesundervisning 
i Stockholm, Uppsala, Södertälje, Eskilstuna, Hyltebruk, Lilla Edet, Trollhät
tan, Vänersborg, Mariestad, Tidaholm, Örebro, Östersund och Malmberget. Sam
manlagt pågingo 89 kurser, därav 57 för mekaniker, 5 för finmekaniker, 1 för 
verktygsskötare, 1 för elektromekaniker, 4 för smeder och 21 för svetsare. Elev
antalet vid månadens utgång uppgick till 1 267. 

Värnpliktslåneverksamheten. Omfattningen av värnpliktslånenämndernas verk
samhet t. o. m. utgången av februari månad framgår av följande sammanställ
ning. 

Hela antalet till kommissionen t. o. m. den 28 februari 1941 inkomna värn
pliktslåneärenden uppgick till 3 065. Av dessa hade kommissionen före måna
dens utgång avgjort 2 814, varav 496 avsågo av värnpliktslånenämnder under
ställda beslut och 2 318 av lånesökande ingivna besvär. I fråga om underställ
da beslut hade kommissionen i 32 fall upphävt värnpliktslånenämndernas beslut 
om lån och i några fall minskat de beviljade lånebeloppen. I anledning av an
förda besvär beviljades ytterligare 186 lån. 
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Meddelanden från statens arbetsmarknadskommission. 

Inventering av arbetskraft inom industri och hantverk. På framställning av sta
tens arbetsmarknadskommission har Kungl. Maj:t den 28 februari 1941 bemyn
digat kommissionen att verkställa inventering av arbetskraften vid vissa indu
stri- och hantverks företag. I kungörelse samma dag (S. F. S. 1941: 100) ha med 
stöd av 40 § lagen den 30 december 1939 om tjänsteplikt företagare, som utöva 
industriell verksamhet eller idka hantverk, ålagts att i den utsträckning och 
enligt de närmare föreskrifter i övrigt, som statens arbetsmarknadskommission 
fastställer, lämna uppgift angående storleken och sammansättningen av den 
vid företaget sysselsatta arbetskraften, ävensom angående företagets huvud
sakliga verksamhet. Enligt kommissionens kungörelse (S. F. S. 1941:159) sko
la dylika uppgifter lämnas, om antalet vid företaget sysselsatta den 18 april 
1941 uppgår eller sedan den 1 oktober 1940 i genomsnitt uppgått till minst 
tre personer. Som sysselsatta personer skola även anses företagsägaren och 
medlemmar av dennes familj, därest de arbeta i företaget. 

Uppgiftsskyldighet föreligger icke beträffande följande företag: 
a) statliga och kommunala företag; 
b) företag, som avse husbyggnads-, väg- och vattenbyggnads- eller liknande 

anläggningsverksamhet — dock att uppgift skall avgivas, såvitt verksamheten 
omfattar installation av rör eller elektriska ledningar, montering av maskiner 
eller plåtslageriarbeten; 

c) kraft- och elektricitetsverk, gasverk, vattenledningsverk samt renhåll
ningsverk; 

d) företag, beträffande vilka statens livsmedelskommission före den 18 april 
1941 infordrar personaluppgifter med angivande av att uppgiftsskyldighet en
ligt arbetsmarknadskommissionens kungörelse ej föreligger; 

e) företag, vilka från arbetsmarknadskommissionen före den 18 april 1941 
erhålla särskild underrättelse om att uppgiftsskyldighet enligt kommissionens 
kungörelse ej föreligger. 

Uppgifter skola lämnas å blankett, som tillhandahålles hos den offentliga 
arbetsförmedlingens kontor och fasta ombud, hos kristidsnämnderna samt i 
Stockholm, Göteborg och Malmö även å polisstationerna, och skola senast den 
26 april 1941 insändas till något av nämnda arbetsförmedlingsorgan eller till 
kristidsnämnd eller ock direkt till länsarbetsnämnden i det län, där verksam
heten bedrives. 

Indringar i lagstiftningen angående den frivilliga arbetslöshetsförsäkringen. 
Statens arbetsmarknadskommission har den 27 februari 1941 avgivit yttran
de över socialstyrelsens utredning och förslag till vissa ändringar i lagstift
ningen om den frivilliga arbetslöshetsförsäkringen. Med anledning av att 
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socialstyrelsen angivit, att orsaken till ändringsförslagen varit bl. a., att kom
missionen beslutat om ändrade grunder för kontantunderstöd till hjälpbehö-
vande arbetslösa samt att kommissionen under hösten 1940 infört ny praxis 
beträffande regleringen av kontantunderstödsverksamhetens omfattning i de 
enskilda kommunerna, framhåller kommissionen, att de vidtagna förändring
arna i dagunderstödsbeloppen icke inneburit en generell höjning, att det redan 
tidigare i de flesta fall varit så, att dagunderstöden (hyreshjälpen inberäknad) 
varit väsentligt högre än de daghjälpsbelopp, som mera allmänt förekomme i 
kassorna, samt att kommissionen icke infört några nya principer för arbets
löshetshjälpens utmätande. — Mot de av socialstyrelsen föreslagna ändrade 
grunderna för statsbidrag till daghjälp har kommissionen icke gjort någon 
erinran. I fråga om de föreslagna barntilläggen förklarar kommissionen sig 
i princip intet ha att erinra mot en förbättring av de försäkrades villkor 
genom barntillägg. Kommissionen säger sig dock icke kunna biträda förslaget 
i vad det avser, att barnbidrag under vissa förhållanden skulle kunna utgå 
på grund av såväl faderns som moderns försäkring. Vidare är kommissionen 
tveksam beträffande den av styrelsen föreslagna formen för utgivande av barn
tillägg, d. v. s. utan behovsprövning och utan förhöjning av försäkringspre
mien. Kommissionen framför den tanken att barntillägget bör betraktas som 
en av krisen nödvändiggjord förbättring av de försäkrades villkor, vilken bör 
givas provisorisk karaktär och bekostas av det allmänna, åtminstone i huvud
sak. Detta mål skulle kunna nås genom att hjälpkungörelsens förbud mot ut
givande av dagunderstöd till den, som åtnjöte daghjälp, upphävdes för visst 
klart avgränsat dagunderstöd, t. ex. understöd för barn. I anslutning därtill 
borde beaktas den av föredraganden i socialstyrelsen, t. f. byråchefen Jerne-
man, reservationsvis framförda åsikten, att till daghjälpt familjeförsörjare 
i ömmande fall och under vissa förutsättningar i övrigt skulle kunna utgå 
hyreshjälp från vederbörande arbetslöshetskommitté. 

Överflyttntng BY ungdom frän Västernorrland. För att motverka ungdomsarbets
lösheten har arbetsförmedlingen i Västernorrlands län under de senaste åren 
sökt bereda ynglingar i åldern 15—18 år arbete vid industriföretag utom länet 
och för denna verksamhet sedan 1939 åtnjutit särskilt anslag av landstinget. 
Löneförmånerna ha emellertid icke varit sådana, att de kunnat lämna full för
sörjning under den första anställningstiden. Med hänsyn till den alltjämt rå
dande ungdomsarbetslösheten i Västernorrlands län har kommissionen bemyndi
gat länsarbetsnämnden i länet att vid föreliggande behov till ynglingar i ål
dern 15—18 år, som genom arbetsförmedlingen erhålla anställning å annan 
ort än hemorten, utbetala bidrag av statsmedel på följande villkor. Anställ
ningen ske 11 ha yrkesutbildande karaktär och vara av längre varaktighet. Ut-
placeringen av de sökande skall ske i samråd med arbetsförmedlingen på an
ställningsorten. Understöd får utbetalas först sedan arbetsförmedlingen å an
ställningsorten konstaterat att behov föreligger. Understöd må utgivas i för
hållande till det föreliggande behovet med högst 40 kronor per person och 
månad och under en tid av högst 5 månader från anställningstidens början. 
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Anställnings- och lönevillkor för arbetsförmedlingspersonalen. Statens arbets
marknadskommission har i skrivelse den 6 mars 1941 hos Kungl. Maj:t hem
ställt om bemyndigande för kommissionen att utfärda föreskrifter rörande 
anställnings- och avlöningsvillkor för tjänstemän hos länsarbetsnämnderna och 
de offentliga arbetsförmedlingsanstalternas huvud- och avdelningskontor av 
i huvudsak följande innehåll. För ifrågavarande tjänstemän skulle gälla vad 
som funnes stadgat angående dem, å vilka gällande civila icke-ordinarie regle
mente ägde tillämpning, dock med undantag för föreskrifterna i civila tjänste
pensionereglementet och allmänna familjepensionsreglementet. Därvid skulle 
tillämpas en av Kungl. Maj:t fastställd tjänsteförteckning. Kommissionen 
skulle äga bestämma, huruvida tjänsteman skulle hänföras till löneplan Eo 
eller Ex, ävensom fastställa hans placering i löneklass inom den i tjänsteför
teckningen angivna lönegraden. Lön till tjänsteman, som hänförts till löneplan 
Eo, skulle utgå med i löneplanen upptaget belopp (jämte därå belöpande rörligt 
tillägg och kristillägg), minskat med det avdrag, som eljest skulle verkställas 
enligt civila tjänstepensionsreglementet eller allmänna familjepensionsregle
mentet. Om tjänsteman genom tillämpning av dessa bestämmelser skulle lida 
minskning i de förmåner, som han förut åtnjutit, skulle, på sätt kommissionen 
bestämde, gottgörelse härför beredas honom. Kommissionen skulle slutligen 
äga att med allmänna medel bestrida pensionsavgifter, som tjänsteman i egen
skap av kommunal befattningshavare hade att gälda. Föreskrifterna föreslås 
skola äga giltighet från och med den 1 juli 1941 tills vidare, så länge arbets
förmedlingen står under statlig ledning. 
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Sveriges offentliga arbetsförmedling under år 1940. 
Arbetsförmedlingens organisation. Den offentliga arbetsförmedlingen har under 

år 1940 kommit att undergå betydelsefulla förändringar i organisatoriskt hän
seende. 

Enligt lagen den 15 juni 1934 om offentlig arbetsförmedling (S. F. S. 1934: 
267) har det ålegat landsting och städer utanför landsting att för sina respek
tive områden anordna en arbetsförmedlingsanstalt med ett huvudkontor och 
erforderligt antal på lämpliga platser förlagda avdelningskontor eller ombud. 
Med stöd av lagen funnos arbetsförmedlingsanstalter inom 25 landstingsområ
den och i städerna Stockholm, Norrköping, Hälsingborg och Göteborg, var
jämte kontoren i Malmö och Gävle utgjorde huvudkontor för mellan dessa stä
der och landstingen i Malmöhus och Gävleborgs län upprättade gemensamma 
arbetsförmedlingsanstalter. Socialstyrelsen har såsom tillsynsmyndighet full
gjort statens ledande och kontrollerande verksamhet gentemot arbetsförmed-
lingsanstalterna. Dessa ha stått under ledning av en styrelse, paritetiskt sam
mansatt med ledamöter, vilka till lika antal representerat arbetsgivarnas och 
arbetstagarnas intressen, och under ordförandeskap av en av länsstyrelsen efter 
samråd med socialstyrelsen utsedd person, stående utanför de egentliga arbets-
givar- och arbetarintressena. Till föreståndare för huvudkontor eller avdel
ningskontor har icke fått antagas annan än den> «om socialstyrelsen godkänt 
som lämplig för befattningen. För att främja en utbyggnad och effektivisering 
av den offentliga arbetsförmedlingen har lagen föreskrivit, att statsbidrag på 
vissa villkor kunnat utgå för bestridande av arbetsförmedlingsanstalts utgifter. 

Genom det nu pågående kriget blev emellertid läget på arbetsmarknaden så
dant, att ändringar beträffande såväl den hittillsvarande ledningen som organi
sationen av den offentliga arbetsförmedlingen visat sig nödvändiga. 

Skälen härtill voro flera. I början av året hotade en betydande arbetslöshet 
på vissa håll, medan samtidigt -brist på arbetskraft uppstått inom andra områ
den. Samhällets åtgärder för att stödja de arbetslösa och underlätta tillförseln 
av arbetskraft till livsviktiga områden av näringslivet hade emellertid anord
nats med utgångspunkt från andra förutsättningar med avseende å arbets
marknadens utformning än dem, med vilka man nu hade att räkna. Arbetsför
medlingen, som i främsta rummet var lokalt inriktad, ansågs i sin hittillsva
rande form icke vara i stånd att bemästra förevarande utjämningsproblem. En 
viss centralisering och effektivisering av den offentliga arbetsförmedlingen var 
därför erforderlig. Det kom att framstå som ett önskemål att skapa ett centralt 
organ, som skulle ha till uppgift att utöva en enhetlig ledning av arbetsför
medlingsverksamheten samt att avgöra frågor om fördelning och utnyttjande 
av tillgänglig arbetskraft. Såsom ett ytterligare skäl för tillkomsten av ett 
dylikt organ framstod, att genom ikraftträdandet den 31 december 1939 av 
lagen om tjänsteplikt myndighet måste förordnas att handha tillämpningen 
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av lagen. Underställda det centrala organets ledning borde inrättas lokala 
organ, som hade att utföra de uppgifter, som centralorganet överlämnade till 
dem. 

Vad nu anförts kom till utförande bl. a. genom Kungl. Maj:ts beslut den 7 
maj 1940, enligt vilket den förutvarande rådgivande arbetsmarknadskommis
sionen ombildades till en kommission med administrativa befogenheter i stat
liga arbetsmarknads- och arbetslöshetsfrågor med uppgift bl. a. att vara riks-
arbetsstyrelse enligt lagen om tjänsteplikt. Arbetsmarknadskommissionen upp
tog därvid i sig bl. a. den hittillsvarande arbetslöshetskommissionens arbets
uppgifter (S. F. S. 1940: 326 och 327). 

Såsom lokalmyndighet för biträde åt kommissionen i arbetsmarknads- och 
arbetsförmedlingsfrågor har organiserats en länsarbetsnämnd i varje län, i 
Stockholm benämnd arbetsnämnd, och under dessa nämnder sortera arbetsför
medlingarna. Länsarbetsnämnd består av en ordförande och två ledamöter, de 
senare utsedda efter samråd med organisationer av företagare, respektive ar
betstagare. Såväl ordförande som ledamöter ha erhållit personliga ersättare. 
Ordförande, ledamöter och ersättare utses av Kungl. Maj :t. Som verkställande 
tjänsteman finnes hos varje länsarbetsnämnd anställd en av kommissionen ut
sedd länsarbetsdirektör, vartill i de flesta fall förordnats arbetsförmedlings-
anstaltens i länet direktör. 

Genom kungörelsen den 7 maj 1940 (S. F. S. 1940:329) har Kungl. Maj:t 
förordnat, att den offentliga arbetsförmedlingen skall från och med den 20 
maj 1940 tills vidare stå under statlig ledning. Förstatligandet innebär bl. a., 
att för den tid, förordnandet härom är i kraft, arbetsförmedlingarnas perso
nal avlönas av statsmedel och blir underställd länsarbetsnämnden, anstalterna 
tillhörig materiel och egendom ställes till statens förfogande och av dem dis
ponerade lokaler och annan egendom ävensom av dem förvärvade rättigheter 
och, i vissa fall, ingångna förpliktelser övertagas av staten. I samband härmed 
har socialstyrelsen tills vidare befriats från uppdraget att vara tillsynsmyn
dighet över den offentliga arbetsförmedlingen. Visserligen bestå alltjämt sty
relserna för arbetsförmedlingsanstalterna, men deras verksamhet är tills vidare 
inskränkt till bevakandet av de kommunala myndigheternas intressen i samband 
med statens övertagande av ledningen av den offentliga arbetsförmedlingen. 

Antalet fasta arbetsförmedlingsorgan (kontor och ombud), som under år 
1940 varit i verksamhet inom de olika länen, samt kontorens lokala förlägg
ning framgår av omstående översikt. 

För sjömansförmedlingen funnos s p e c i a l k o n t o r i Stockholm, Göte
borg, Malmö och Hälsingborg samt särskilda s j ö m a n s f ö r m e d l i n g s -
ombud å 14 orter, nämligen Örnsköldsvik, Härnösand, Sundsvall, Söder
hamn, Gävle, Södertälje, Oskarshamn, Kalmar, Visby, Ahus, Landskrona, 
Halmstad, Lysekil och Uddevalla. På ytterligare 16 platser, Luleå, Umeå, 
Hudiksvall, Västerås, Oxelösund, Norrköping, Motala, Västervik, Karlskrona, 
Ronneby, Karlshamn, Sölvesborg, Simrishamn, Ystad, Trelleborg och Karlstad, 
var sjömansförmedling anordnad i direkt samband med arbetsförmedlingen.1 

1 En särskild redogörelse för sjömansförmedlingen nnder 1940 har lämnats a sid. 199 i häfte nr 2. 
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Förteckning över arbetsförmedlingens huvud- och avdelningskontor. 
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Sveriges offentliga arbets förmedling omfattade under år 1940 inalles 29 hu
vudkontor, 144 avdelningskontor, 488 fasta ombud och 18 fristående sjömans
förmedlingar eller tillsammans 679 o r d i n a r i e f ö r m e d l i n g s o r g a n . 
Av dessa voro 10 avdelningskontor nyinrättade under året, nämligen Virserum, 
Lyckeby, Olofström, Simrishamn, Sunne, Sandviken, Sollefteå, Ange, Ham
marstrand och Vilhelmina. Kontoren i Mariefred, Hyltebruk och Bergsjö ha 
ersatts med fasta ombud. I jämförelse med föregående år har de fasta ombu
dens antal ökats med ett tiotal. 

Förutom dessa ordinarie arbetsförmedlingsorgan ha under året cirka 600 
tillfälliga och lokala arbetsförmedlingsombud varit anställda under länsanstal
ternas ledning å de orter, där avdelningar av erkända arbetslöshetskassor funnits 
eller där offentlig hjälpverksamhet för arbetslösa bedrivits eller behov i öv
rigt förelegat av organ för den offentliga arbetsförmedlingen. 

ArbetsfiirmedllngsTcrksamheten under året. Ännu vid årets början hade den 
svenska arbetsmarknaden endast i förhållandevis mindre grad fått känning av 
några mera krisartade förändringar till följd av stormaktskrigets utbrott, och 
näringslivet kunde arbeta under i stort sett lika gynnsamma förhållanden som 
förut. Den eventuella sysselsättningsminskning, som uppstod inom sådana om-

Tab. A. Verksamheten under olika månader år 1940.1 

1 De arbetssökande personerna aro i slutsiffrorna för varje år endast räknade en gång, 
oberoende av det antal gånger de besökt arbetsförmedlingen. 

Beträffande lediga platser galler, att talen för varje särskild månad angiva hela det under 
månadon disponibla antalet lediga platser, således med inräknande även av dem, som kvarstått 
aktuella från föregåendo månad. Dessa sistnämnda platser ha däremot i siffrorna för hela året 
inräknats endast en gång, varav förklaras, att årssiffrorna äro mindre än de enskilda månadernas 
siffror tillsammantagna. 

18—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. B. Verksamheten vid de sär-

råden, som icke kunde undgå att drabbas av den förefintliga handelsavspärr
ningen, motvägdes av ett ökat behov av arbetskraft på andra områden, närmast 
skogsbruket och den mekaniska verkstadsindustrin, varjämte de fortsatta 
inkallelserna till militärtjänstgöring i sin mån höllo en annalkande arbetslöshet 
tillbaka. Genom de händelser, som timade i början av april månad, blev situa
tionen emellertid väsentligen förändrad till följd av den så gott som totala 
handelsavspärrningen västerut. Från denna tid hade man att räkna med en 
successiv skärpning av läget på arbetsmarknaden och en långsamt ökande 
arbetslöshet. Nu framträdde tydligare än förut den starka motsättningen mellan 
å ena sidan områden med brist på arbetskraft och å andra sidan områden 
med överskott på sådan, och huvudproblemet blev att söka åstadkomma ut
jämning. Först under senare halvåret blevo krisens verkningar mera markerat 
kännbara. 

Omfattningen av den offentliga arbetsförmedlingens verksamhet under år 
1940 framgår av tab. A. På manliga avdelningen har antalet ansökningar om 
arbete stigit med omkring 93 000 mot föregående år, men antalet lediga plat-
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skilda anstalterna under år 1940. 

ser har samtidigt ökat med cirka 86 000, varför relationen mellan antalet an
sökningar och lediga platser förbättrats. På kvinnliga avdelningen föreligger 
en ökning av antalet ansökningar med 83 000, medan antalet platser minskat 
mer än 16 000. Relationen visar alltså här en betydande försämring, vilket 
medfört, att antalet ansökningar per 100 lediga platser på båda avdelningarna 
tillsammans under år 1940 ej blev så gynnsamt som under år 1939. Samman
lagda antalet tillsatta manliga och kvinnliga platser utgjorde cirka 510 000 
mot 436 000 föregående år, vilket sålunda innebär en ökning av 74 000 platser. 
I genomsnitt ha 42 500 platser tillsatts per månad. I dessa siffror ingå icke 
hänvisningar till beredskaps- och reservarbeten, utan förmedlingsresultatet av
ser uteslutande platstillsättningen på den öppna marknaden. 

Den ovan omnämnda utvecklingen på arbetsmarknaden, kännetecknad av 
överflöd på arbetskraft inom vissa näringsgrenar och kännbar brist på arbets
kraft inom andra, har nödvändiggjort särskilda anordningar för åstadkomman
de av arbetskraftens rationella fördelning, varvid arbetsförmedlingarna nu 
liksom tidigare i stor utsträckning medverkat. För att kunna tillgodose de i 
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anledning av krisen ökade kraven på en effektivisering av den offentliga ar
betsförmedlingen har arbetsmarknadskommissionen bl. a. vidtagit personalför
stärkningar och utvidgat inspektionsverksamheten. Därjämte ha under året 
hållna distriktskonferenser fyllt en viktig uppgift genom att stärka samar
betet mellan de lokala organen och skänka ökad stadga åt det interlokala för
medlings arbetet. 

Den interlokala förmedlingen av arbetskraft har i hög grad främjats genom 
ökade statsbidrag till arbetssökandes resor och flyttningshjälp. Härigenom har 
bl. a. en omfattande överflyttning av arbetskraft till betfälten och till skogs
bruket kunnat ske. På grund av skilda orsaker har det förelegat betydande 
svårigheter att skaffa erforderlig arbetskraft på ifrågavarande områden, men 
i stor utsträckning genom interlokala förmedlingsåtgärder har man dock kun
nat fylla det väsentligaste behovet. Till belysande av det intensifierade sam
arbetet mellan arbetsförmedlingsorganen inom skilda delar av landet må näm
nas, att i samverkan mellan olika kontor och ombud under år 1940 tillsattes 
cirka 33 500 platser, varav 26 500 manliga och 7 000 kvinnliga. Dessa siffror 
innebära en höjning i jämförelse med föregående år med 70 %. Av ovannämnda 
platstillsättningar i samverkan avsåg arbetet i fråga om 14 500 män och 3 500 
kvinnor eller tillhopa 18 000 personer anställning i annat län än det, inom vil
ket ansökan om arbete ingivits. Den procentuella uppgången av denna inter
lokala förmedling var även den hög och belöpte sig till 50 %. 

!Ä.ven andra åtgärder ha vidtagits från arbetsmarknadskommissionens sida 
för att underlätta omflyttningen från områden med arbetslöshet till områden 
med brist på arbetare. Sålunda har en omfattande upplysningsverksamhet be
drivits, bl. a. genom de varje vecka utsända radiorapporterna samt genom före
drag inom fackliga organisationer. 

Kommissionen har i samråd med överbefälhavaren över rikets försvarskraf
ter vidtagit åtgärder i olika avseenden för att skapa ökade möjligheter att fri
göra för olika näringsgrenar viktig arbetskraft ävensom för att förhindra en av
sevärd ökning av arbetslösheten i samband med hempermittering eller hemför
lovning av värnpliktiga. För tillgodoseende av jordbrukets behov av personal 
under skördetiden, icke minst i fråga om betupptagningen, ha i viss utsträckning 
värnpliktiga jordbrukare och jordbruksarbetare beviljats hempermittering el
ler anstånd med militärtjänstgöringen. Vidare har en omfattande utplacering 
ägt rum i frivillig värnpliktstjänst och frivillig luftbevakningstjänst. Sedan 
maj månad-till årets slut ha de till arbetsförmedlingarna knutna rekryterings-
centralerna kunnat placera icke mindre än 18 000 personer i frivillig luftbevak
ning, och under årets sista månader ha över 4 000 gjort frivillig värnplikts
tjänst. 

För att tillgodose arbetsmarknadens krav har det emellertid icke visat sig 
tillfyllest med enbart överflyttning, utan även omskolning av arbetskraft har 
ingått såsom ett led i arbetsmarknadskommissionens strävan att åstadkomma 
erforderlig utjämning på marknaden. Omskolningsverksamheten har närmast 
avsett verkstadsindustrins men även skogs- och jordbrukets behov av arbets
kraft. 
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Förhållandet mellan tillgång och efterfrågan å arbetskraft belyses i nedan-
stående tablå. 

Den siffermässiga proportionen mellan tillgång och efterfrågan å arbetskraft 
har, trots de rådande krisförhållandena, varit gynnsammare under första 
halvåret 1940 än under motsvarande tidsperiod året förut, detta beroende på 
att såväl de lediganmälda platsernas antal ökats som arbetsansökningarna 
minskats. Under sommaren och hösten visade emellertid månadssiffrorna steg
ring och situationen försämrades i jämförelse med år 1939. Denna omständighet 
hörde närmast samman med en hastig tillväxt i antalet arbetsansökningar, ty 
platstillgången på hösten 1940 var ännu ungefär densamma som ett år tidigare. 
Kvinnliga avdelningen redovisade för årets samtliga månader högre relations
tal än år 1939. 

Förmedlingsverksamheten under året vid de olika arbetsförmedlingsanstal
terna framgår av tab. B. 

Arbetsförmedliiigsvcrksaniheten Inom olika yrkesgrupper. [Verksamhetens för
delning på olika yrkesgrenar framgår av tab. C. I vad mån förskjutningar 
i fråga om de olika huvudgruppernas andel i tillsättningssiffran ägt rum un
der året, utvisas av nedanstående sammanställning. 

De tillsatta platsernas fördelning på olika yrkesgrupper (i %). 

Den sedan flera år tillbaka konstaterade successiva nedgången för gruppen 
jordbruk och skogshushållning har nu upphört och avlösts av en icke obetyd-
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lig uppgång. Denna uppgång är till det väsentliga betingad av att platstill
sättningen inom skogsbruket mer än fördubblats sedan föregående år. Även 
industrigruppen visade en markerad ökning. Att tillbakagång ägt rum för 
sjöfartsnäringen är helt naturligt med hänsyn till den rådande avspärrningen. 

Enligt de i tab. C meddelade absoluta talen, uppvisa flertalet grupper 
ökat antal lediga och tillsatta platser i förhållande till föregående år. Inom 
industrigruppen redovisas nästan undantagslöst kraftigt stegrade förmedlings
siffror. Under hela året ha vissa industrigrenar haft full sysselsättning och i 
stor omfattning lidit brist på yrkeskunnig arbetskraft. Detta gäller framför 
allt mekaniska verkstäder, skeppsvarv och elektriska verkstäder. Även de för 
hemmamarknaden arbetande konsumtionsvaruindustrierna ha i det stora hela 
kunnat bereda sina arbetare sammanhängande arbete. Inom textilindustrin har 
emellertid på grund av råvarubrist korttidsarbete i ökad omfattning måst till
gripas. Permitteringar och avskedanden ha i stor utsträckning förekommit 
inom trävaruindustrin samt vissa delar av massa- och pappersindustrierna. 
I viss grad har den ledigblivna arbetskraften kunnat placeras inom andra yr
kesområden, exempelvis inom jord- och skogsbruk. Krisens skadeverkningar 
ha framträtt mest markerat inom byggnadsverksamheten. Särskilt under de 
sista månaderna av året har arbetsansökningarna inom de olika byggnadsfac
ken ökat mycket starkt. 

Inom gruppen handel, samfärdsel och allmän tjänst är särskilt att anteckna 
minskad sysselsättning för de till landtransport hörande kategorierna samt för 
hotell- och restaurangpersonal. En kraftig uppgång för gruppen förvaltning 
och undervisning ägde rum, föranledd av den tidigare omnämnda omfattande ut-
placeringen i frivillig värnpliktstjänstgöring och luftbevakning. För jordbrukets 
vidkommande har tillgång och efterfrågan på arbetskraft ungefär motsvarat 
varandra. Vissa svårigheter ha emellertid uppstått i samband med betskötselns 
rationella bedrivande, men behovet på detta område har i det väsentliga kunnat 
tillgodoses dels genom de särskilda föranstaltningar, som arbetsförmedlingarna 
träffat i interlokal väg, dels genom beviljade permitteringar för till militär
tjänstgöring inkallade. Tack vare dessa permitteringar kunde hösten 1940 om
kring 1 500 man ställas till arbetsförmedlingens förfogande för deltagande i 
betupptagningsarbetet. Arbetet i skogarna har haft en betydande omfattning 
till följd av de utökade vedavverkningarna, som nödvändiggjorts genom den 
minskade importen av kol och koks. Som redan antytts, har man i görligaste 
mån sökt överföra till skogsarbete arbetskraft från andra områden, där brist 
på sysselsättning uppstått. 

Antalet ansökningar per 100 lediga platser har under det senaste decenniet 
utgjort: 
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I jämförelse med år 1939 uppvisade flertalet grupper stigande relationstal 
och större eller mindre överskott på arbetskraft. Särskilt markerat var detta 
överskott inom industrigruppen, trots den förefintliga bristen på kvalificerade 
yrkesarbetare. Husligt arbete företedde nu första gången på flera år jämvikt 
mellan tillgång och efterfrågan på arbetskraft, under det att jordbruksgruppen 
till följd av den starka efterfrågan på skogsarbetare hade en så låg relations
siffra som 72. Tillfällighetsarbetare hade under redovisningsåret betydligt 
större sysselsättningsmöjligheter än vad annars brukar vara fallet. 

TJiig-domsförmcdllngen. De siffror, som meddelas i tab. D, avse den totala 
förmedlingen av minderårig arbetskraft (under 18 år) vid samtliga förmed
lingar. I anslutning till tabellen kan nämnas, att inalles hade 25 263 pojkar 
och 28 551 flickor inskrivits under året. Ansökningssiffrorna på såväl man
liga som kvinnliga avdelningen ha visat en icke oväsentlig uppgång. Plats
tillgången för ynglingar visade också uppgång, medan sysselsättningsmöjlig
heterna för flickorna reducerats i jämförelse med föregående år. De tillsatta 
platsernas antal belöpte sig till cirka 43 700 eller 7 300 mera än föregående 
år. Förmedlingsresultatet från ungdomsförmedlingarna utgjorde 8'6 % av to
talantalet tillsatta platser vid den allmänna förmedlingen. 

Förhållandet mellan ansökningar och lediga platser har liksom tidigare för 
den manliga arbetskraften varit betydligt gynnsammare på ungdomsförmed-

Tab. D. Ungdomsförmedlingen under år 1940. 
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lingens område än inom arbetsförmedlingen i övrigt, detta närmast till följd 
av den livliga efterfrågan, som gjort sig gällande på ynglingar till affärer 
och kontor. I fråga om den kvinnliga arbetskraften har ett motsatt förhål
lande framträtt särskilt under de sista åren, så att genomsnittssiffran för flic
korna numera icke obetydligt överstiger den för kvinnliga avdelningen i övrigt. 

Student- och lärarförmedlingen. Efter utbyggandet av de intellektuella för
medlingarna under år 1938 voro under redovisningsåret liksom förut fyra stu
dentförmedlingar och tolv lärarförmedlingar i verksamhet. Förmedlingsverk
samhetens omfattning framgår av nedanstående tab. E . 

Tab. E. Student- och lärarförmedlingen under år 1940. 

Samtliga siffror visa, såsom framgår av tabellen, stegring sedan föregående 
år. Totalantalet lediga platser uppgick år 1940 till 6 778. Av dessa utgjorde 
icke mindre än 2 769 platser för folkskollärare, av vilka 2 382 tillsattes. Sär
skilt i fråga om manliga folkskollärare har brist varit rådande, detta närmast 
till följd av inkallelserna till beredskapstjänst, och mångenstädes har det varit 
förenat med stora svårigheter att skaffa vikarier för de sålunda utkallade. Så
väl småskollärarinnor som pensionerade lärarkrafter ha måst anlitas. Plats
tillgången för småskollärarinnor har varit ytterst begränsad, och ansökningar
na om arbete ha i det allra närmaste gått upp till det tiodubbla mot antalet 
lediga platser. Under gruppen yrkeslärare, inom vilken slöjdlärarna dominera, 
voro sysselsättningsmöjligheterna begränsade; däremot rådde brist på yrkes
lärare i verkstadsarbete. Anmälda lediga vikariat vid läroverk uppgingo till 
598; varav 518 platser tillsattes. 
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Arbetslösheten inom fackförbunden under år 1940. 

Den på fackföreningarnas uppgifter grundade fortlöpande statistiken över 
arbetslösheten inom olika fackförbund, vars preliminära resultat för varje må
nad publiceras i denna tidskrift, har under 1940 omfattat i genomsnitt 734 000 
arbetare eller ungefär 87 % av hela medlemsantalet i de rapporterande 30 
fackförbunden (utom skogs- och flottningsaTbetareförbundet 90 %). Motsva
rande siffror föregående år voro 712 000 arbetare och 88 % av medlemsantalet. 
Rapportmaterialet, som tidigare insänts till socialstyrelsen för bearbetning, in
sändes numera till arbetsmarknadskommissionen, vilken bearbetar materialet 
i samband med andra månatliga uppgifter rörande läget å arbetsmarknaden. 
Inom de olika facken har det material, varpå denna månadsstatistik grundar 
sig, som framgår av det nyss sagda, icke varit alldeles fullständigt, då de till 
förbunden anslutna avdelningarna endast i viss utsträckning insänt månads-
rapporter till arbetsmarknadskommissionen (socialstyrelsen). Rapporteringens 
omfattning framgår av följande tablå, där för varje förbund angivits dess 
genomsnittliga totala medlemsantal under året (a) och i statistiken redovisade 
arbetare i genomsnitt (b) samt i procent den del av förbundets hela medlems
antal, som i medeltal redovisats i statistiken under 1940 (c). 

Siffrorna växla, som synes, från 37 till 100 % av totala medlemsantalet, ett 
förhållande som givetvis måste beaktas, därest maa på grundval av den pub-
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licerade månadsstatistiken, vill söka bedöma arbetslöshetens verkliga omfatt
ning och. fluktuationer dels inom varje fack för sig och dels inom samtliga 
förbund tillsammantagna. 

Det absoluta antalet redovisade medlemmar och arbetslösa, varpå den sam
manställda årsstatistiken grundar sig, framgår av tabellen å sid. 314—315. 
Den genomsnittliga arbetslöshetssiffran för samtliga förbund utgjorde i av
rundat tal 89 200 och med borträknande av skogs- och flottningsarbetareför-
bundet 84 600. Som arbetslösa räknas sådana medlemmar, vilka på grund av 
arbetsbrist eller tillfällig orsak varit utan arbete och vilka enligt av förbunden 
tillämpade fristämplingsgrunder äro att betrakta såsom arbetslösa. Emellertid 
skola, i enlighet med särskilda anvisningar till uppgiftslämnarna, sådana med
lemmar icke upptagas som arbetslösa, vilka på grund av förkortad arbetstid 
per dag eller per vecka av förbunden medgivits fristämpling en eller annan 
vecka i månaden. Icke heller skola som arbetslösa räknas medlemmar, eom 
varit arbetslediga på grund av sjukdom, arbetskonflikt, värnplikt och se
mester. 

Antalet arbetslösa i procent av det redovisade medlemsantalet i olika fack
förbund framgår av tabellen å sid. 317. Årsmedeltalet för det relativa antalet 
arbetslösa inom de rapporterande fackförbunden har — med frånräknande av 
skogs- och flottningsarbetareförbundet — beräknats till 11'8 %. Vid beräkningen 
av dessa slutsiffror för den totala arbetslösheten under året har man icke tagit 
hänsyn till att rapporteringen i vissa fackförbund varit ofullständig, utan 
genomsnittssiffran är grundad på det redovisade medlemsantalet och arbets
lösheten i de rapporterande avdelningarna av ovannämnda fackförbund. För 
att eliminera denna felkälla har den totala arbetslösheten i de rapporterande 
fackförbunden även beräknats på så sätt, att man utgått från antagandet, att 
arbetslösheten bland de icke rapporterande avdelningarna av fackförbunden 
överensstämmer med arbetslösheten bland de rapporterande. Det på detta sätt 
erhållna genomsnittliga antalet arbetslösa i samtliga förbund — utom skogs-
och flottningsarbetareförbundet — uppgår till 99 900, vilket ger en arbetslös
hetsprocent för året på 125 % i stället för den ovanstående, som var 118. För
skjutningarna under åren 1932—40 framgå av följande sammanställning: 

De sålunda framräknade årsmedeltalen för arbetslöshetsprocenten ligga, som 
synes, högre än de å sid. 317 publicerade, beroende på att de fackförbund, vil
kas avdelningar ofullständigt fullgjort sin rapportering, som regel ha en 
hög arbetslöshet. Arbetslöshetsprocenten nådde sitt maximum år 1933 och har 
sedan sjunkit år från år fram till 1940, då på grund av de inträffade krisför
hållandena läget på arbetsmarknaden försämrades och arbetslösheten i motsva
rande grad ökade. 
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Antal redovisade medlemmar och arbetslösa 
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månadsvis i olika fackförbund år 1940. 

19—410080. Soc. Medd. 1941. 
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Utvecklingen på arbetsmarknaden månad för månad, sådan denna återspeg
las i fackföreningsstatistiken, åskådliggöres i nedanstående tablå, vari arbets
löshetsprocenten angivits för åren 1935—1940. 

Den successiva försämringen av arbetslöshetssituationen under 1940 fram
träder vid en jämförelse med tidigare år. I januari 1940 var arbetslöshetspro-
centen lägre än vid motsvarande tidpunkt åren 1935—1939, men fr. o. m. juli 
1940 var den med undantag för december högre än åren 1936—1939 och endast 
obetydligt lägre än 1935, 

Av de 30 fackförbund, för vilka uppgifter föreligga, hade det övervägande 
flertalet högre arbetslöshetssiffror än år 1939. Endast 6 förbund redovisade 
förbättring, i de flesta fall helt obetydlig; bland dessa må nämnas gruvin
dustriarbetareförbundet och lantarbetareförbundet. Inom övriga fack var ök
ningen av arbetslösheten mer eller mindre utpräglad och kom mest till synes 
inom sådana förbund, vilkas medlemmar äro sysselsatta i byggnadsverksam
het eller i yrken, som äro beroende av densamma. 

Ordnas förbunden i arbetslöshetshänseende efter årsmedeltalens storlek, får 
man följande bild av situationen inom de olika facken. 

De stora skillnaderna i arbetstillgången mellan olika fack, som varit utmär
kande för 1940, framträda tydligt i ovanstående sammanställning. Förbunden 
inom byggnadsbranschen och exportindustrin uppvisade mycket höga årsmedel-
tal, under det att årsmedeltalen för flertalet övriga fack voro relativt låga. 
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Antalet arbetslösa i olika fackförbund i procent av det redovisade medlemsantalet. 



3 1 8 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 3 

Tabeller till berättelserna över arbetsmarknaden. 
A. Arbetsförmedlingsverksamheten. 

Tab. 1. Översikt av verksamheten vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna under 
februari 1941. 

I samverkan mellan olika kontor och ombud tillsattes under månaden 2 471 
platser, varav 1 939 manliga och 532 kvinnliga. Av dessa interlokäla förmed
lingar gällde 1 344 (1 083 manliga och 261 kvinnliga) platser samverkan mellan 
arbetsförmedlingar inom olika län. 
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Tab. 2. Översikt av verksamheten inom olika yrkesgrupper under februari 1941. 

Tab. 3. Förhållandet mellan tillgång och efterfrågan å arbetskraft under januari 
och februari 1941 samt under februari 1940. 



320 Tab. 4. Verksamheten inom olika yrkesgrupper vid de 
A = ansökningar L = lediga 



särskilda arbetsförmedlingsanstalterna under februari 1941. 321 
platsar T = tillsatta platser. 



322 B. Sysselsättningen inom industri och handel m. m.1 

Tab. 5. Sysselsatta personer i slutet av febr. 1941 i jämförelse med slutet av jan. 1941. 

1 Se Anm. vid slutet av tabellavdelningen. 
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Tab. 6. Indextal över antalet sysselsatta arbetare. September 1939 = 100. 
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Tab. 7. Arbetstillgången enligt uppgifter från företagare (konjunktursiffror). 



C. Anställande och entledigande av arbetskraft1. 325 
Tab. 8. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade nyanställningar och 

entlediganden under februari 1941 i jämförelse med föregående manad. 

1 Rapportskyldighet föreligger endast ifråga om förändringar av viss omfattning. Beträffande 
principerna för redovisningen hänvisas till statens arbetsmarknadskommissions kungörolse, S.F.S. 
1940: 588 samt Soc. Medd. årg. 1940, sid. 409. 
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D. Arbetslösheten inom fackförbunden.1 

Tab. 9. Arbetslösheten inom fackförbunden den 31 januari 1941. 

Antalet arhetslöshetsveckor (d. v. s. pä grund av arbetslöshet fristämplade 
veckor) har under januari uppgivits till inalles 604 930. — JVIed hänsyn till 
svårigheten för skogs- och flottningsarbetareförbundet att tillhandahålla exakta 
uppgifter rörande arbetslösheten inom de olika avdelningarna komma siffror 
från detta förbund tillsvidare ej att publiceras. 

1 So även tabellen å sld. 317. 
2 Genom att en del större avdelningar, bl. a. Stockholms grovarbetarfackföreniug, börjat rappor

tera fr. o. m. nyåret, öro siffrorna ej fullt jämförbara med föregående års. 
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E. Hjälpsökande arbetslösa. 
Tab. 10. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade hjälpsökande arbetslösa. 

1 För under juli och augusti 1940 genomförda ändringar i rapporteringen redogöres i Soc. Medd. 
årg. 1940, sid. 580 och 643. 
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Tab. 11. De arbetslösas yrkestillhörighet. Februari 1941. 

Tab. 12. De arbetslösas ålders- och försörjningsförhållanden. Februari 1941. 
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Tab. 13. Hjälpverksamheten för arbetslösa. 

1 För tiden januari—juni 1940 har i antalet hjälpta medräknats i statliga och kommunala 
beredskapsarbeten sysselsatta av arbetslöshetskommittéer anvisade arbetslösa, vilka först i juli 
1940 inga i antalet hjälpsökande och redovisas under rubrikerna »statligt beredskapsarbete i 
anan myndighets regi» och »kommunalt beredskapsarbete». 
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F. Sammanfattande uppgifter rörande arbetsmarknaden åren 1935—1941. 
Tab. 14. Arbetsförmedling och arbetslöshet. 

Tab. 15. Indextal för antalet sysselsatta 
arbetare. 

Tab. 16. Konjunktursiffror för 
arbetstillgången. 

Amnllrkntngar till tab. 5—7 och 15—16. Uppgifterna insamlas medelst rapportkort, som 
varjo månad tillställas c:a 13 000 arbetsgivare, av vilka c:a 7 900 inkommit med uppgifter för 
februari. Angåonde materlaletB representativitet go Soc. Medd. 11)40, sid. 334. Uppgifterna avse 
antalet sysselsatta arbetaro sista arbetsdagen av sista avlöningsperioden i månaden och övriga 
sysselsatta sista dagen i månaden. Indextal för mindre ån 50 personer ha oj beräknats. Index
tal, som avso minst 50 men under 100 personor, äro tryckta med medievalstil. Med auvän-
dando av månadsindextalen över antalot sysselsatta arbetare ha i tab. 6 enligt den s. k. kedje
metoden indextal uträknatH över arbotarantalot i slutet av månaderna novembor 1939—februari 
1941 med början av september 1939 som bas. På motsvarande sätt ha över arbetarantalet äyeu 
beräknats kvartalsindextal mod l:a kvartalet 1935 som bas. Dessa kvartalsindextal för samtliga 
näringsgrupper tillhopa återgivas i tab. 15. Be B. k. konjunktursiffrorna i tab. 7 och 16 grunda 
sig på arbotsgivarnaa omdömen om nrbetstillgången. Vid beräkningarna har man givit omdömet 
myekot god arbetstillgång poängsiffran 5 och låtit siffrorna 4, 3, 2 och 1 i tur och ordning be
teckna god, medelgod, mindre god och dålig arbetstillg&ng, varefter ett med antalet sysselsatta 
personer (föra oktober 1939 antalet arbetare) vägt medeltal av dessa poängsiffror framräknats. 

1 So noten till tab. 10. 
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Articles principaux du Bulletin. 
Projet d'un nouveau groupement des localités d'après la cherté de la vie. L'article reproduit le projet 

remis, en date du 10 avril, par l'Administration du Travail et de la Prévoyanco sociale, au Gouverne
ment relativement à un nouveau groupement des localités d'après la cherté de la vie. P. 339. 

Mesures restrictives sur la vente des boissons alcooliques. L'article cite l'avis émis par l'Administra
tion du Travail et de la Prévoyance Sociale au sujet de certaines motions dans le Parlement visant 
à instituer des mesures d'une plus grande efficacité dans la lutte contre l'alcoolisme en faveur de 
la tempérance. P. 351. 

Les loyers de certains fonctionnaires pendant l'année de location 1939/40. Une enquête a été effectuée 
touchant 31 941 logements loués par des fonctionnaires dans le marché libre. De ceux-ci, 22 % se 
composaient d'une pièce et cuisine, 40 % do deux pièces et cuisine et 16 % de trois pièces et cuisine. 
Les loyers étaient plus élevés que ceux dont rendait compte le recensement général des loyers. La 
différence entre les loyers des fonctionnaires et ceux du marché libre en général n'est plus aussi 
grande qu'il y a dix ans. P. 360. 

Une adresse sur la question de la dénatalité a été remise au Gouvernement par les représentants d'une 
quarantaine d'organisations, demandant qu'un organisme permanent soit créé le plus tôt possible 
dans lo but d'étudier la question et de proposer les mesures qu'exige la situation présente. P. 367. 

Les gains des ouvriers forestiers pendant l'hiver 1940141. Les inspecteurs des forêts ont fourni pour 
l'hiver 1940/41, do môme que pour les années précédentes, des renseignements préliminaires touchant 
les gains journaliers normaux des bûcherons et des charretiers (rémunération pour un cheval et son 
conducteur). Ces renseignements concernent plus spécialement les conditions du travail dans les fo. 
rets domaniales ou de type similaire. Pour l'ensemble du pays, le gain journalier normal a été en moy
enne de 8-84 cour, pour le bûcherons et de 16'94 cour, pour les charretiers. Lo niveau des salaires est 
le plus élevé dans la Suède du Nord. Par rapport à l'année précédente, la dernière saison d'hiver a 
impliqué une hausse dos salaires pour l'ensemble du pays de 14-4 % pour les bûcherons et de 17-2 % 
pour les charretiers. P. 380. 

Les conventions collectives. En attendant qu'une convention générale ait été conclue entre l'Union 
patronale et la Confédération générale du Travail touchant les bases sur lesquelles seront calculés los 
suppléments mobiles aux salaires pendant l'annéo 1941, on a généralement gardé, du côté de l'indu
strie et des transports, pendant l'automne 1940, une attitude expectative quant à la signature de 
nouveaux contrats collectifs. Par suite, c'est seulement un nombre restreint de contrats importants 
qui ont été conclus pendant l'automne. Dans certaines branches d'activité cependant, en particulier 
dans l'agriculture et l'exploitation forestière, de nouveaux acoords sont intervenus, indépendamment 
de la conclusion prévuo d'une convention générale. Celle-ci a été signée le 9 janvier 1941 et a été suivie 
d'une série de contrats intéressant les branches les plus considérables de notre industrie. Ces contrats 
impliquaient d'ordinaire la prolongation des accords précédents en vigueur pour l'année 1941, avec 
la seule mod'fication que les clauses do la convention générale relative aux suppléments de salaire 
pour lo temps de crise seraient appliquées. Ces contrats sont généralement valables pour l'annéo 1941. 
Dans les cas où lour durée a été étendue à l'année 1942, des dispositions ont été prévues qui per
mettent une ajustation des salaires au l o r janvier 1942. P. 385. 

La consommation des denrées alimentaires pendant le 1er trimestre de 1941. Parmi les ménages qui 
ont pris part aux enquêtes trimestrielles au sujet de la consommation alimentaire, la moyenno du 
coût global pour denrées alimentaires, pondérée par rapport aux types de ménage, accuse une 
augmentation de 7 % environ depuis le l o r trimestre de 1940. Au l o r trimestre de 1941 on a consommé 
une quantité moindre, par exemple, de beurre et de margarine, de crème, de viande de porc, de pain 
et do café, mais une quantité supérieure, par exemple, de farine et de racines alimentaires (mais non 
de pommes de terre). La valeur nutritive de l'alimentation par rapport au nombre de calories et à 
la teneur en vitamine C n'avait pas varié, mais la teneur en graisse et en vitamine A avait diminué. 
P. 390. 

L'indice du coût de la vie était de 140 au 1er avril 1941 contre 130 au 1 " janvier (1935 = 100). En 
prenant pour base l'ancien indice (juillet 1914 = 100), on obtient le nombre-indice 219 contre 204 
pour le trimestre précédent. P. 404. 

Le marché du travail pendant mars 1941. Les séries statistiques qui figurent le mouvement du marcW 
du travail reflètent les modifications provoquées vers le milieu du mois par les appels de militaires. 
Le nombro d'ouvriers occupés dans l'industrie et les branches d'activité connexes était tombé de la 
fin de février à la fin de mars de 1 %. Les données rapportées à la Commission du marché du travail 
sur l'embauchage et le congédiement rélèvent cependant que la diminution du volume de l'emploi est 
compensée partiellement par le nombre relativement élevé de nouveaux engagements de main-d'œuvre 
au cours du mois. Le nombro de demandes pour 100 places disponibles dans les offices de placement 
publics était tombé de 241 on février à 208 en mars. Le nombre de chômeurs affiliés à des syndicat» 
représentait, au l«r mars, 16-3 % contre 17-2 % de l'ensemble des membres. Le nombre de chômeurs 
demandant dos secours s'élevait à la fin de mars à 33 702, oontre 34 900 le mois précédent. P. 418. 
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Häftets huvudinnehåll. 

April 1941. 
Förslag om ny dyrortsgruppering. Ar

tikeln återger socialstyrelsens i skrivel
se till Kungl. Maj:t den 10 april fram
lagda förslag angående ny dyrortsgrup
pering. Förslaget omfattar två alterna
tiv, varav det ena innebär, at t under
sökningarna skola utföras med sådan 
skyndsamhet, at t ny skattegruppering 
skulle kunna träda i kraft i februari 
1942 och ny lönegruppering i juni sam
ma år. Prisinsamlingen skulle avse samt
liga kommuner i landet samt mera be
tydande tätorter, tillhopa c:a 4 000 or
ter. Enligt det andra alternativet skulle 
de nya grupperingarna vara färdiga den 
1 januari 1943, till vilken t idpunkt 1935 
års skatte- och lönegrupperingar äro 
prolongerade. Styrelsen förordar det 
första alternativet. Sid. 339. 

Skärpta Åtgärder i fråga om rusdrycks-
försäljningen. Artikeln återger socialsty
relsens yt trande över vissa motioner an
gående effektivare åtgärder för nykter
hetens främjande. Förslag framlägges 
om nedsättning i tilldelningen av sprit
drycker, inskränkning av efterhandsin
köp och utlämnande av nya inköpstill
stånd till personer under 25 år, begräns
ning av rät t at t begagna ombud vid in
köp av rusdrycker samt sänkning av den 
maximala utskänkningskvantiteten. Dess
utom förordas, a t t frågan om en slutlig 
reglering av maltdryckshanteringen upp
tages till avgörande snarast möjligt, och 
framhålles behovet av särskild upplys
ning för allmänheten angående de skärp
ta restriktionerna. Sid. 351. 

Hyresförhållandena för vissa tjänste
män under hyresåret 1039/40. E n un
dersökning har utförts rörande 31 941 i 
fria marknaden hyrda tjänstemannalä
genheter. Av dessa omfattade 22 % 1 rum 
och kök, 40 % 2 rum och kök och 16 % 
3 rum och kök. Närmare 3/4 voro för
sedda med centralvärme, medan drygt 
'/s saknade dylik men hade vatten och 
avlopp. 3-3 % saknade vatten och avlopp. 
Tjänstemannabostäderna uppvisade i 
jämförelse med 1939 års allmänna hy-
resräkning en något högre standard än 
den stora massan av lägenheter. Hyror
na för tjänstemannalägenheter överste

go i enlighet härmed de i den allmänna 
hyresräkningen redovisade hyrorna. 
Skillnaden mellan tjänstemännens hyror 
och hyrorna i allmänhet på den fria 
marknaden är emellertid numera icke 
så stor som för 10 år sedan. Sid. 360. 

En framställning i befolkningsfrågan 
har till Kungl. Maj :t ingivits av repre
sentanter för ett 40-tal organisationer. 
I petitionen begäres, a t t ett permanent 
organ snarast möjligt tillskapas med 
uppgift a t t framlägga sådana förslag 
som befolkningsläget kräver samt at t 
bedriva upplysningsverksamhet i befolk
ningsfrågan. Sid. 367. 

Skogsarbetarnas arbetsförtjänster vin
tern 1940/1941. F rån jägmästarna i revi
ren ha för vintern 1940/1941 liksom för 
föregående år inkommit preliminära 
uppgifter om normala dagsförtjänster 
vid skogsarbete för huggare och körare. 
Uppgifterna avse närmast förhållandena 
å kronoparker o. dyl. För hela riket be
räknades medelförtjänsten till 8-84 kr. 
per dag för huggare och 16-94 kr. för 
körare. Lönenivån var högst i norra Sve
rige, där medelförtjänsten för huggare 
och körare utgjorde 9-62 resp. 19-46 kr. 
I jämförelse med föregående år ha dags
förtjänsterna innevarande säsong inne
burit en ökning med 14-4 % för huggare 
och 17-2 % för körare. Sid. 380. 

Kollektivavtalen. Hösten 1940 medför
de endast ett mindre antal mera bety
delsefulla avtalsuppgörelser. Den 9 ja
nuari 1941 undertecknades emellertid det 
nya ramavtalet, och därefter följde en 
rad av uppgörelser för våra största och 
viktigaste näringsgrenar. Dessa gingo i 
regel u t på prolongation av tidigare gäl
lande avtal för år 1941 med endast den 
ändringen, a t t det nya ramavtalets be
stämmelser om kristillägg skulle tilläm
pas. Avtalsuppgörelserna avse i allmän
het år 1941. I de fall, där avtalstiderna 
utsträckts in på år 1942, ha i regel an
ordningar vidtagits, som möjliggöra en 
anpassning av lönerna vid ingången av 
år 1942. Sid. 385. 

Livsmedelskonsumtionen första kvar
talet 1941. Resultatet av den femte i se
rien fortlöpande konsumtionsundersök-
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ningar visar, at t en ökning i livsmedels-
Utgifterna med 6 à 7 % ägt rum för de 
deltagande hushållen under det år som 
förflutit sedan den första undersökning
en utfördes i första kvartalet 1940, Be
tydande förskjutningar i konsumtionen 
av enstaka varuslag kunde samtidigt 
konstateras. Kostens näringsvärde med 
avseende på kalorier och vitamin O hade 
icke förändrats, men halten av vitamin 
A hade något minskat. Födans fetthalt 
hade nedgått avsevärt. Sid. 390. 

Levnadskostnadsindex med år 1935 
som bas uppgick den 1 april 1941 till 
140 (mot 130 1 jan. 1941). Anknytas des
sa tal till den äldre serien med juli 1914 
som bas, erhålles indextalet 219 den 1 
april 1941 (och 204 den 1 januar i 1941). 
Sid. 404. 

Arbetsmarknaden under mars 1941. De 
statistiska serier, som belysa arbetsmark
nadens utveckling, ge närmast ut tryck åt 

de förändringar, som de vid mitten av 
månaden företagna militärinkallelserna 
medförde. Antalet sysselsatta arbetare 
inom industri och angränsande verksam
hetsområden var omkring 1 % lägre i slu
tet av mars än i slutet av februari. Till 
arbetsmarknadskommissionen rapportera
de uppgifter om anställande och entle
digande av arbetskraft ge emellertid vid 
handen, a t t sysselsättningsminskningen 
delvis motvägts av det relativt betydan
de antalet nyanställningar under måna
den. Antalet ansökningar på 100 lediga 
platser vid de offentliga arbetsförmed
lingarna sjönk också till 208 i mars från 
241 i februari. Antalet arbetslösa inom 
fackförbunden var vid månadsskiftet 
februari/mars lfi-3 % mot 17-2 »/„ en må
nad tidigare. Antalet hjälpsökande ar
betslösa uppgick i slutet av mars till 
33 702, vilket innebär en minskning un
der månaden med 1198 eller 3-4 %. Sid. 
418. 

Socialstatistiska diagram. 
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Förslag om ny dyrortsgruppering. 
I skrivelse till Konungen den 10 april 1941 har socialstyrelsen framlagt 

förslag angående ny dyrortsgruppering av följande lydelse. 
I enlighet med kungl. brevet den 15 juni 1939 angående verkställandet av 

för nya ortsgrupperingar erforderliga levnadskostnadsundersökningar fram
lade socialstyrelsen i underdånig skrivelse den 5 september samma år förslag 
till kungörelser dels angående allmän hyresräkning, dels rörande den prisin
samling, som enligt av Kungl. Maj:t fastställd plan skulle äga rum under 
oktober 1939. Beträffande prisinsamlingen ifrågasatte emellertid styrelsen, om 
icke densamma under de förhållanden, som inträtt efter stormaktskrigets utbrott, 
lämpligen borde uppskjutas eller helt inställas. Däremot ansåg styrelsen, att 
hyresräkningen under alla omständigheter borde komma till stånd. Enligt 
beslut av Kungl. Maj.-t verkställdes sedermera i samband med mantalsskriv
ningen i november 1939 hyresräkningen, under det att prisinsamlingen uppsköts 
och ännu icke kommit till utförande. Fortfarande tillämpas därför 1935 års 
ortsgrupperingar. 

Den utsträckta tillämpningen av de på 1933 och 1934 års prisinsamlingar 
grundade ortsgrupperingarna synes vålla efter hand allt mera stegrade olä
genheter. Givet är också att det uppskov med utförandet av nya grupperingar, 
som på grund av stormaktskrigets utbrott ansågs påkallat, ej kan få allt för 
lång utsträckning. Socialstyrelsen har därför funnit anledning att till över
vägande upptaga frågan, huruvida nya ortsgrupperingar numera böra före
tagas. 

I första hand vill styrelsen erinra om att här ifrågavarande spörsmål varit 
föremål för uppmärksamhet även vid innevarande års riksdag. Sålunda har 
det väckts flera motioner i frågan, nämligen dels en inom första kammaren av 
herr Albertsson m. fl. (1:150) om utredning rörande de beskattningsfria av
dragens lämpligaste storlek samt förenkling av dyrortsgrupperingen för löner 
och pensioner, dels en inom andra kammaren av herr Carlström m. fl. ( I I : 132) 
om skyndsam utredning rörande de beskattningsfria avdragens storlek och av
vägning samt angående förenkling av dyrortsgrupperingen beträffande löner 
och pensioner, dels ock en inom samma kammare av herr von Seth m. fl. 
(11:175) angående förutsättningslös utredning beträffande utförandet av den 
framtida levnadskostnadsundersökningen och av de tre dyrortsgrupperingar, 
som eventuellt skola grundas därå. över dessa motioner har Kungl. Maj:t an
befallt socialstyrelsen att avgiva och till riksdagens statsutskott överlämna 
yttrande. 

I motionerna har bland annat framhållits, hurusom statsmakternas strävan 
att så rättvist som möjligt avväga inkomsttagarnas bärkraft och behov vid 
utkrävande av skatter och vid utgivande av löner och pensioner till resultat 
lämnat ett system, som blivit allt omfångsrikare, i den mån landets befolkning 
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flyttat samman i större och mindre samhällen. Man borde snarare kunnat vänta 
en förenkling, ty då systemet med skattefria ortsavdrag och dyrortsgruppering 
av lönerna först infördes, företedde levnadskostnaderna i städerna och på 
landsbygden olikheter på ett helt annat sätt än nu vore fallet. Anledning till 
utjämningen vore bland annat enhetlig prissättning av jordbruksprodukter 
genom lantbrukets organisationer samt bostadshyrornas höjning genom att 
landsbygdens byggnadskostnader ökats. Den olikhet i levnadskostnadshänseende 
mellan land och stad, som fortfarande funnes kvar, ansågo motionärerna mest 
grunda sig på bostadslägenheternas olika standard. 

Liknande synpunkter i dyrortsgrupperingsfrågan framfördes jämväl i vissa 
andra motioner, varom mera i det följande. 

Dyrortsffrupperingens betydelse. Sedan mer än tjugo år har i Sverige tillämpats 
ett system för dyrortsgradering av statstjänstemännens löner, vars principer 
även utsträckts till ett flertal andra områden, där det ansetts vara av bety
delse att söka utjämna de i vårt land, åtminstone under normala förhållanden, 
betydliga lokala olikheterna i de allmänna levnadskostnaderna. Sålunda har vid 
sidan av lönegrupperingen utförts en skattegruppering, avsedd att ligga till 
grund vid graderingen av de skattefria avdragen vid den statliga och kom
munala inkomstskatten. Vidare hava från och med år 1938 folkpensionerna 
dyrortsgraderats efter vissa grunder, vilka även kommit till användning be
träffande andra former av statliga understöd, t. ex. barnbidrag och förskotte-
ring av underhållsbidrag, familjebidrag till värnpliktiga m. m. Även inom det 
enskilda näringslivet tillämpas för tjänstemän och arbetare en gradering av 
löneförmånerna efter ortsdyrheten, varvid de statliga ortsgrupperingarna om 
icke helt så dock i väsentliga delar kommit till användning. 

Otvivelaktigt ha dyrortsgrupperingar i vårt land erhållit en betydelse och 
räckvidd större än i något annat land. Detta gör det särskilt angeläget, att 
ingående undersökningar göras för att vinna så tillförlitliga resultat som 
möjligt och att undersökningen i dess helhet erhåller en utformning, ägnad att 
bryta udden av den kritik, som kan väntas från de därav berörda socialgrup
perna, och att skapa förtroende för undersökningens resultat. Vidare har det 
ansetts önskvärt, att de officiella dyrortsgrupperingarna såvitt möjligt anordnas 
med jämna mellantider, varvid man i allmänhet räknat med femåriga (för 
pensionsgrupperingen med tioåriga) intervaller. 

Enligt 48 § 1 mom. kommunalskattelagen den 28 september 1928 skulle ny 
gruppering av orterna i riket efter levnadskostnadernas höjd, avsedd att er
sätta 1935 års skattegruppering, varit av socialstyrelsen slutförd omkring den 
1 januari 1940. Med avseende på lönegrupperingen stadgas i gällande löne
reglementen, att Kungl. Maj:t skall bestämma, när denna gruppering skall 
förnyas. Hittills ha utredningarna för de bägge grupperingarna skett samtidigt 
och ny lönegruppering utfärdats, så snart erforderliga kompletterande beräk
ningar hunnit verkställas. 

Genom lag den 23 april 1937 (S. F . S. nr 163) om ändring i lagen den 28 
juni 1935 om folkpensionering (S. F . S. nr 434) infördes, som förut antytts, 
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dyrortsgradering av folkpensionerna. Ifrågavarande indelning i tre ortsgrupper 
skulle gälla för en tid av tio år från och med den 1 januari 1938, men med 
hänsyn till vissa övergångssvårigheter skulle ortsgrupperingen första gången 
gälla endast för åren 1938—1940. 

Vad skatte- och lönegrupperingen beträffar ha beräkningsgrunderna varit 
föremål för granskning av 1936 års lönekommitté i dess betänkande med ut
redning och förslag angående dyrortsgrupperingen (S. O. U. 1937:32). Löne
kommittén hade till prövning upptagit möjligheterna att förenkla grupperings
arbetet genom att nedskära den vid beräkningarna använda hushållsbudgeten 
till att avse enbart hyror och skatter. Prövningen gav dock ett väsentligen 
negativt resultat, i det att kommittén ur rättvisesynpunkt och av psykologiska 
skäl icke ansåg sig böra ifrågasätta ett övergivande av huvudgrunderna i det 
hittills använda systemet, enligt vilket lönegraderingen i princip sker efter 
olikheter i de totala levnadskostnaderna. I stället har kommittén ansett icke 
oväsentliga utbyggnader av det nuvarande systemet vara påkallade, bland 
annat beträffande en fullständigare hushållsbudget såsom grundval för lev
nadskostnadsberäkningarna samt delvis nya metoder för beräkning av bostads-
och skatteposterna. Härigenom kommer dyrortsgrupperingsarbetet att bliva 
icke oväsentligt utökat i förhoppning om att erhålla fullständigare uppgifter 
och därigenom riktigare resultat. — I en till riksdagen avgiven, den 18 mars 
1938 dagtecknad, proposition (nr 263) har departementschefen biträtt löne
kommitténs förslag i dess huvudpunkter men dock framhållit, att slutlig stånd
punkt till vissa frågor rörande den tekniska och metodiska utformningen 
kunde tagas först i samband med planläggningen av arbetet med nästa dyrorts-
gruppering. Lönekommitténs förslag till dyrortsgruppering godkändes i prin
cip av 1938 års riksdag i samband med antagandet av det civila avlöningsreg
lementet. 

I skrivelsen den 5 maj 1938 till chefen för finansdepartementet anmälde so
cialstyrelsen, att dyrortsgrupperingsarbetet, därest det skulle utföras i överens
stämmelse med de utvidgade linjer, som förordats av 1936 års lönekommitté, 
komme att taga så avsevärd tid i anspråk att arbetet icke kunde vara fär
digt till den 1 januari 1940 såsom eljest beräknats, utan först ungefär ett 
år senare. Med anledning härav föreslog Kungl. Maj:t i en den 6 maj 1938 
dagtecknad proposition (nr 317), att riksdagen måtte medgiva, att den i be
skattningsavseende gällande ortsindelningen finge, utan hinder av 48 § 1 mom. 
kommunalskattelagen, äga förlängd giltighet till och med utgången av år 1940. 
Riksdagen biföll propositionen och författning i ämnet utfärdades den 10 juni 
1938 (S. F . S. nr 415). 

Plan för 1941 års dyrortsgruppering. Genom brev den 17 juni 1938 uppdrog 
Kungl. Maj:t åt socialstyrelsen att inkomma med förslag till planläggning av 
den dyrortsgruppering, som vore avsedd att träda i kraft den 1 januari 1941. 
Med anledning härav framlade socialstyrelsen i underdånig skrivelse den 28 
december 1938 förslag till plan för ny dyrortsgruppering. Med utförlig moti
vering hemställde socialstyrelsen, att Kungl. Maj:t ville uppdraga åt styrel-
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sen att verkställa ny gruppering av orterna i riket efter levnadskostnadernas 
höjd för att bestämma dels de skattefria avdragens storlek (skattegruppering), 
dels fördelningen ur dyrortssynpunkt av de orter, där befattningshavare i sta
tens tjänst äro stationerade (lönegruppering). Socialstyrelsen skulle även in
komma med förslag till kungörelse angående verkställande av allmän hyresräk-
ning i samband med den hösten 1939 anordnade mantalsskrivningen för år 
1940, vilken kungörelse jämväl borde upptaga förteckning å de orter, som 
skulle medtagas vid hyresräkningen. Vidare skulle det ankomma på social
styrelsen att verkställa undersökning av byggnads- och bostadskostnaderna 
på landsbygden i enlighet med i framställningen angiven plan. Slutligen hem
ställdes, att Kungl. Maj:t måtte uppdraga åt vissa ämbetsverk att i samråd 
med socialstyrelsen inhämta uppgifter angående de hyror, vilka av befattnings
havare inom respektive verk och tillhörande kårer, inbegripet lärare vid folk-
och småskolor, under hyresåret 1939/40 betalades för av dem förhyrda lägen
heter. 

Genom brev den 3 mars 1939 uppdrog Kungl. Maj:t åt socialstyrelsen dels 
att upprätta och till finansdepartementet inkomma med förslagslistor å de or
ter, vilka borde ingå i den för nämnda ortsgrupperingar erforderliga under
sökningen av levnadskostnadernas storlek, dels att uppgöra och till finansde
partementet inkomma med förslag till kungörelse angående verkställande av 
allmän hyresräkning i samband med den hösten 1939 anordnade mantalsskriv
ningen för år 1940 (samtidigt skulle även inhämtas ovannämnda hyresupp-
gifter beträffande befattningshavare hos vissa ämbetsverk m. m.), dels ock 
att verkställa undersökning rörande kostnaderna för byggande av bostäder 
av viss typ på landsbygden. 

Genom brev den 15 juni 1939 föreskrev Kungl. Maj:t att för här ifrågava
rande ortsgrupperingar erforderliga levnadskostnadsundersökningar skulle verk
ställas i huvudsaklig överensstämmelse med de grunder, som av socialstyrel
sen föreslagits i ovannämnda skrivelse den 28 december 1938. Tillika anbefall
des socialstyrelsen bland annat att till finansdepartementet inkomma med för
slag till kungörelse angående skyldighet för kommunala myndigheter att till 
socialstyrelsen avlämna vissa uppgifter rörande levnadskostnaderna, under be
aktande av vissa framkomna önskemål rörande medverkan av befattningsha
varna vid prisinsamlingen m. m. 

Såsom styrelsen redan inledningsvis erinrat om, framlade styrelsen i skri
velse den 5 september 1939 förslag angående såväl hyresräkning som prisin
samling under oktober 1939.1 enlighet med vad styrelsen ifrågasatt, kom emel
lertid endast hyresräkningen till stånd. Kungl. Maj:t utfärdade den 8 septem
ber 1939 kungörelse (S. F . S. nr 644) angående uppgifter för hyresräkning 
å vissa orter i sammanhang med mantalsskrivningen för år 1940. 

Beträffande prisundersökningen framhöll föredragande departementschefen 
i proposition (nr 26) till 1939 års urtima riksdag bland annat, att den efter 
krigsutbrottet fortgående prisutvecklingen medfört förskjutningar i de lokala 
prisförhållandena, som kunde förväntas undergå en ytterligare accentuering 
under vinterns lopp. Det kunde därför ifrågasättas, om en dyrortsgruppering, 
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grundad på prisuppgifter avseende hösten 1939 och våren 1940, kunde väntas 
giva ett tillfredsställande resultat eller ens kunde anses leda till en rättvisare 
avvägning olika orter emellan än den nu gällande dyrortsgrupperingen inne-
bure. Departementschefen ansåg på anförda skäl, att detta näppeligen kunde 
anses vara fallet. På grund härav föreslogs i propositionen, att gällande dyr-
ortsgruppering för taxering till statlig inkomst- och förmögenhetsskatt samt 
kommunal inkomstskatt skulle äga fortsatt giltighet till och med utgången av 
år 1941. Riksdagen biföll propositionen och kungörelse i ämnet utfärdades den 
15 december 1939 (S. F. S. nr 870). 

1985 års dyrortsgruppering prolongeras. I skrivelse till Kungl. Maj.'t den 6 
mars 1940 ifrågasatte socialstyrelsen förnyat uppskov med prisinsamlingen för 
ny dyrortsgruppering, enär de förskjutningar i de lokala prisförhållandena 
efter krigsutbrottet, som prisutvecklingen redan medfört och i fortsättningen 
ytterligare kunde förväntas medföra, torde göra en dyrortsgruppering grun
dad på en prisinsamling under dylika förhållanden föga tillfredsställande. 

I enlighet härmed framlades proposition (nr 146) till 1940 års lagtima riks
dag, innebärande, att gällande dyrortsgruppering skulle äga fortsatt giltighet 
till och med utgången av år 1942. Riksdagen biföll propositionen och kungö
relse i ämnet utfärdades den 14 juni 1940 (S. F. S. nr 513). 

Vad beträffar den förut omnämnda ortsgrupperingen jämlikt lagen om folk
pensionering föreslog Kungl. Maj:t i proposition till 1941 års lagtima riksdag 
(nr 4), att gällande indelning skulle givas fortsatt giltighet till och med ut
gången av år 1943. T. f. chefen för socialdepartementet anförde i propositio
nen, att den av pågående krig föranledda prisutvecklingen torde medföra så
dana förskjutningar i de lokala prisförhållandena, att det icke torde vara lämp
ligt att ännu på åtskillig tid verkställa ny indelning i ortsgrupper av samtliga 
orter i riket jämlikt lagen om folkpensionering. 

Andra lagutskottet hemställde i utlåtande den 27 februari 1941, att riks
dagen måtte bifalla propositionen. Utskottet framhöll (utlåtande nr 5) att de 
fortlöpande förskjutningar i levnadskostnaderna, vilka ägde rum som en följd 
av det pågående kriget, måste medföra, att någon ny indelning i ortsgrupper 
enligt lagen om folkpensionering icke för närvarande kunde genomföras. Med 
anledning av i två motioner ( I : 173, I I : 232) väckta förslag om upphävande 
av dyrortsgrupperingen framhöll utskottet, att ifrågavarande spörsmål i sin 
helhet icke borde upptagas till närmare övervägande, förrän prisförhållandena 
uppnått större stabilitet, så att erforderliga ekonomiska undersökningar på 
längre sikt kunde verkställas, varför frågan om dyrortsgrupperingarnas be
rättigande icke för närvarande borde göras till föremål för prövning. — Riks
dagen biföll propositionen om förlängd giltighet av gällande pensionsgruppe
ring till och med utgången av år 1943 och avslog de nämnda motionerna. 

Även bevillningsutskottet vid 1941 års riksdag har haft att behandla mo
tioner i liknande syfte, nämligen av herr Löfvander m. fl. ( I : 151) och av herr 
Pettersson i Norregård ( I I : 138). I sitt utlåtande (nr 11) anslöt sig bevill
ningsutskottet till de synpunkter på frågan, som framförts av andra lagut-
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skottet, men betonade, att den nuvarande skattegrupperingen icke vore tillfreds
ställande. Utskottet ville visserligen icke för närvarande påyrka utredning i 
frågan, men hade ej förbisett, at t förhållandena kunde komma att utveckla sig 
så, att en provisorisk lösning bleve nödvändig i avvaktan på en blivande slut
lig reform. 

Frågan om ny dyrortsgruppering. Av nu lämnade redogörelse för vad hittills 
förekommit i frågan rörande anordnande av ny dyrortsgruppering finner so
cialstyrelsen det framgå, att till grund för den successiva prolongeringen av-
gällande dyrortsgrupperingar och framflyttandet av tidpunkten för en ny så
dan legat uppfattningen, att de av kriget orsakade, till sina konsekvenser svår
överskådliga prisstegringarna gjorde det angeläget att ställa sig avvaktande 
och alltså uppskjuta en ny ortsgruppering i förhoppning, att lugnare tider 
skulle inträda. Oavsett detta måste gällande dyrortsgrupperingar, som grun
dats på prismaterial insamlat för ungefär sju år sedan, numera anses vara 
mindre verklighetstrogna på grund av de omvälvningar i prisförhållandena, 
som ägt Tum ej blott i allmänhet utan även på särskilda orter, exempelvis i sam
band med expansion av lokala industriföretag, militära förläggningar o. dyl. 
Det är fördenskull önskvärt, att nya, hela landet omfattande prisupptagningar 
verkställas inom en nära framtid. Härför talar också, att de nu i väsent
ligen färdigt skick föreliggande bostadsuppgifterna från 1939 års hyresräk-
ning samt därtill anslutna specialundersökningar om statstjänstemännens hy
ror samt byggnadskostnaderna på landsbygden för varje år som går bliva 
allt svårare att sammanställa med uppgifter om andra levnadskostnader in
samlade flera år senare. De på sistone i allt större omfattning från kommu
ner, organisationer och enskilda personer i till Kungl. Maj:t ingivna fram
ställningarna om förhöjd dyrortsplacering av vissa orter synas också tyda 
på, att prisutvecklingen i landets olika delar varit olikformig och att vissa 
justeringar i gällande dyrortsindelningar kunna vara motiverade av sedermera 
inträdda förhållanden. 

Då socialstyrelsen remissledes haft att yttra sig över dylika framställningar 
om ändrad placering i lönegrupp har styrelsen, enligt hittills tillämpade regler 
för överflyttning under löpande dyrortsregleringsperiod, ansett sig kunna 
tillstyrka dylik överflyttning blott i undantagsfall, då det förelegat en all
deles exceptionell lokal prisutveckling, exempelvis när en större militärstyrka 
varaktigt förlagts till en landskommun. Även ett dylikt isolerat medgivande 
har dock ej sällan visat sig medföra opåräknade verkningar, i det att kommu
nerna inom en delvis rätt vid krets omkring förläggningsorten sökt ernå mot
svarande uppflyttning i dyrortsgrupp under framhållande av att levnadskost
naderna inom dessa områden vore väl så höga som å den uppflyttade platsen. 
För att bedöma dylika anspråk skulle erfordras ett tillförlitligt och omfattan
de prismaterial. Et t dylikt prismaterial måste givetvis inhämtas från ett fler
tal oTter, helst från hela landet. 

Svårigheter för en dylik prisinsamling möta först genom rörligheten och 
den bristande stabiliteten hos den allmänna prisnivån. En blick på den bifo-
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gade tabellen (bil. I ) 1 över stegringen av levnadskostnader och livsmedels
priser 1938—1941 visar, at t man härvid har att göra med prisökningar på 
20—50 % och däröver eller i genomsnitt 1—2 % per månad, sålunda en pris
stegring av betydande styrka. Det ligger i sakens natur, at t en sådan pris
stegring icke går likformigt fram över landet, varför den har en tendens att 
överskyla prisgeografiska olikheter. 

Det är ofrånkomligt, att en dyrortsgruppering, grundad på prisinsamling 
under nu rådande förhållanden, blir förenad med vissa vanskligheter. Hänsyn 
härtill måste tagas, och det är naturligt, att man redan från början räknar med 
att de nya grupperingarna måste bliva av kortare varaktighet än de tidigare, 
varvid även en del förenklingar i själva förfaringssättet få en dubbel motive
ring. Bl. a. bör man förlägga prisinsamlingen till ett enda tillfälle, icke till två, 
som vid tidigare ortsgrupperingar. 

Beaktas dessa synpunkter böra fördelarna av en snarast möjligt utförd ny 
dyrortsgruppering avgjort överstiga de med en dylik under rådande förhål
landen förenade olägenheterna. 

Under hänvisning till vad sålunda anförts, får styrelsen som sin mening 
uttala, att en ny dyrortsgruppering nu bör komma till stånd på grundval av 
ett hela landet omfattande prismaterial. 

Erfarenheter från 1985 års dyrortsundersökulngrar. Innan man tar ställning till 
frågan, hur ifrågavarande undersökning bör försiggå, synes det vara lämpligt 
att något uppehålla sig vid vilka arbetsmoment enligt tidigare erfarenheter 
böra ingå i en dylik undersökning. 

Till en början må lämnas en kortfattad redogörelse för tillvägagångssättet 
vid den senaste undersökningsserien av detta slag, nämligen 1935 års dyr-
ortsgrupperingar, och de erfarenheter, som därav kunna inhämtas. 

Förarbetena för dyrortsgrupperingarna påbörjades sommaren 1933 med upp
görande av ortsförteckning, utarbetande av frågeformulär och anvisningar 
m. m. Enligt givna direktiv skulle undersökas tillhopa cirka 3 600 orter, näm
ligen samtliga städer, köpingar, landskommuner och municipalsamhällen samt 
tätorter inom kommunerna, som kunde tänkas böra föras till annan grupp än 
vederbörande kommuns övriga delar. Den förslagsvis uppgjorda ortsförteck
ningen överlämnades till Kungl. Maj:t, som remitterade densamma till läns
styrelserna och vissa centrala ämbetsverk, varjämte tillfälle bereddes arbets-
givar- och arbetarorganisationer m. fl. sammanslutningar att framföra sina 
önskemål. 

Rörande insamlingen av erforderligt prismaterial för grupperingarna före
skrevs i kungl. kungörelse den 16 september 1933 (S. F . S. 1933, nr 555) 
U. a. följande: 

Efter anmodan av socialstyrelsen åligger det i landskommun och i köping, som 
utgör egen kommun, kommunalnämnd, i municipalsamhälle municipalnämnden och 
i köping, som ej utgör egen kommun, köpingsnämnden samt i stad drätselkamma
ren att vid av styrelsen utsatt tidpunkt på sätt och i de avseenden, som styrelsen 
bestämmer, inhämta skriftliga uppgifter om levnadskostnaderna i orten. 

Do inhämtade uppgifterna skola hållas för allmänheten tillgängliga å förut kun-

' Återgives ej här. 
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gjord plats under minst fjorton dagar, och skola de erinringar, vartill uppgifterna 
kunna giva anledning, inom åtta dagar efter utgången av ovannämnda gransk
ningstid framställas skriftligen till den kommunala myndigheten med angivande 
av de omständigheter, vara anmärkning grundar sig. Efter prövning av uppgif. 
terna och däremot framställda erinringar har nämnda myndighet att inom av so
cialstyrelsen föreskriven tid och med bifogande av de framställda erinringarna av
giva yttrande angående vad som kan anses vara levnadskostnadernas storlek i or
ten vid den tidpunkt och i de avseenden, varom är fråga. 

Diir socialstyrelsen vid prövning av de inkomna handlingarna finner sig böra 
avvika från den kommunala myndighetens uppfattning skall meddelande därom 
lämnas sistnämnda myndighet. Enahanda underrättelseskyldighet åligger social
styrelsen beträffande för orten beräknad medelhyra. Från socialstyrelsen ingång
na meddelanden skola å förut kungjord plats göras för allmänheten tillgängliga 
under fjorton dagar. Därvid framkomna erinringar har den kommunala myndig
heten att tillika med eget yttrande inom av socialstyrelsen föreskriven tid till sty
relsen översända. 

I enlighet härmed beslöt socialstyrelsen, att insamling av prisuppgifter skulle 
äga rum vid två tillfällen, nämligen dels den 23—28 oktober 1933 och dels 
den 23—28 april 1934. Samma uppgiftsformulär användes vid båda tillfällena. 
Oktoberuppgifterna skulle, efter att ha hållits för allmänheten tillgängliga i 
14 dagar, insändas till styrelsen i två exemplar senast den 24 november 1933. 
Av dessa återgick det ena till vederbörande myndighet i behörig tid före april
insamlingen. En mängd fel och ojämnheter, som vidlådde oktobermaterialet, 
kunde sålunda bortarbetas till den följande insamlingen och aprilpriserna, vil
ka ensamma ingingo i den följande bearbetningen, måste därför tillmätas ökad 
tillförlitlighet. 

Sedan apriluppgifterna insamlats vid angivna tid och hållits för allmän
heten tillgängliga samt av de kommunala myndigheterna granskats och god
känts, skulle de vara till styrelsen insända senast den 23 maj 1934. Omedel
bart härefter vidtog granskningen inom socialstyrelsen. Härvid gjorda änd
ringar jämte beräknade medeltal för hyreskostnaderna tillställdes de kom
munala myndigheterna i september 1934 för att granskas och hållas tillgäng
liga för allmänheten under fjorton dagar. Uppgifterna skulle återsändas se
nast den 31 oktober 1934. Under sommarens och höstens lopp beräknades 
skatteposten samt kostnaderna för elektriskt ljus ävensom hyresmedeltalet för 
varje särskild ort. Slutligen uträknades dyrortsplaceringen för respektive orter, 
och resultaten härav (med angivande tillika av de fall, där på grund av skä-
lighetsprövning ort tillförts annan grupp än som med hänsyn allenast till det 
uträknade ortsindextalet skolat ske) höllos tillgängliga för allmänheten å 
styrelsens tjänstelokal under december 1934. 

över skattegrupperingen inkommo klagomål endast i ett fåtal fall. Social
styrelsen utfärdade kungörelse angående sådan gruppering den 5 februari 1935 
(S.F.S. 1935, nr 16). 

Beträffande lönegrupperingen inkommo däremot klagomål från cirka 200 
orter. Sedan socialstyrelsen under januari och februari 1935 avgivit yttTande 
häröver, utfärdade Kungl. Maj:t kungörelse om den nya lönegrupperingen att 
gälla från och med den 1 juli 1935 (S.F.S. 1935, nr 425). 
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Alternativ för nya dyrortsundersökningar. Såsom härav framgår, tog 1935 års 
dyrortsgruppering i anspråk en tid av ungefär två år, och för 1941 års gruppe
ring med dess utvidgade program hade, som ovan nämnts, beräknats en tid av 
cirka tre år. Huvudanledningen till denna tidsutdräkt var jämte den dubbla 
prisinsamlingen de remisser till de kommunala myndigheterna med åtföljande 
granskningstider för allmänheten, vilka ansågos vara påkallade för att vinna 
vederbörande intressentgruppers tilltro till de statistiska resultaten. Dylika 
metoder underlättades därigenom att man befann sig i en period av tämligen 
stillastående priser; levnadskostnadsindextalet med 1 juli 1914 som bas ut
gjorde 1 april 1933, 1934 och 1935 respektive 153, 153 och 155. 

Vid den nu för en ny dyrortsgruppering föreslagna undersökningen måste 
man beakta, att en vida större koncentration erfordras för motsvarande arbete 
i en tid, som utmärkes av häftiga och olikformiga prisförändringar, även om 
man måhända kan hoppas på att prisrörelserna snart skola komma in i lug
nare fåror. Man får dock icke bortse från, att en dyrortsgruppering icke är 
blott en prisstatistisk undersökning utan åsyftar att vara en förtroendesak. 
För att vinna detta syite måste man genom metoder som de hittills använda 
söka samarbete med vederbörande intressentgrupper. Givetvis föreligga dock 
härvidlag, liksom på andra områden av dyrortsgrupperingsarbetet, tidsbespa
ringsmöjligheter, som böra i görligaste mån utnyttjas i syfte att erhålla snab
bare — ehuru därför ej otillförlitligare — resultat. 

Mot denna bakgrund har socialstyrelsen övervägt möjligheterna att snarast 
möjligt utföra en prisgeografisk undersökning omfattande hela landet. Därvid 
ha flera olika alternativ diskuterats. 

Alternativ 1. Såsom första alternativ ha diskuterats möjligheterna att ut
föra undersökningarna med sådan skyndsamhet, att ny skattegruppering skulle 
kunna träda i kraft i februari 1942 och ny lönegruppering i juni samma år. 
Under sådana förhållanden måste erforderlig prisinsamling företagas snarast 
möjligt. Denna skulle, såsom socialstyrelsen framhållit i sin underdåniga skri
velse den 19 september 1939, avse samtliga kommuner i landet samt mera be
tydande tätorter, tillhopa c :a 4 000 orter. Dessa finnas upptagna i en sam
tidigt med nyssnämnda skrivelse till Kungl. Maj:t överlämnad ortsförteck
ning, vilken dock nu måste revideras i samråd med länsstyrelserna. 

På grund av nödvändiga organisatoriska och andra förberedelser kan dock 
tiden för prisinsamlingen ej utsättas tidigare än i början av juni 1941, för
slagsvis 8—14 juni. Det torde vara nödvändigt, att de av den kommunala 
myndigheten insamlade prisuppgifterna hållas för allmänheten tillgängliga 
under viss tid, som dock ej behöver överstiga åtta dagar, varefter kommunal
nämnden eller motsvarande nämnd har att avgiva yttrande över eventuellt in
komna klagomål. Med hänsyn härtill skulle uppgifterna kunna vara social
styrelsen tillhanda i slutet av juni. För en granskning av materialet och 
tillhörande skriftväxling med de kommunala myndigheterna torde erfordras 
minst 3 månader. Det må erinras om, att de infordrade prisuppgifterna torde 
komma att omfatta cirka 100 prisuppgifter från vardera av 4 000 orter eller 
sammanlagt 400 000 uppgifter. 
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På grund av nu nämnda förhållanden kan sålunda uträkningen av orternas 
dyrortsplacering taga sin början omkring 1 oktober 1941. Härför erfordras 
ju ej blott de på förut nämnt sätt insamlade uppgifterna om livsmedelspriser 
m. m. utan även möjligast aktuella uppgifter om skatter och bostadshyror. 
De senare kunna erhållas från 1939 års hyresräkning. 

I detta sammanhang vill styrelsen erinra om att styrelsen i skrivelse till 
Kungl. Maj:t den 2 G oktober 1940 angående statistisk övervakning av bostads
marknaden bl. a. framlagt förslag till en extra hyresräkning efter representativ 
metod, avsedd att igångsättas då förhållandena på bostadsmarknaden göra 
detta påkallat. Därest en sådan undersökning kommer till stånd, torde dess 
resultat kunna användas som stöd för ändringar, vilka i vissa orter på grund 
av särskilda förhållanden kunna påkallas. Eljest kan det kanske visa sig 
lämpligt att i dylika fall inhämta kompletterande uppgifter. 

Under förutsättning att erforderliga medel och arbetskrafter ställas till för
fogande, borde dyrortsgrupperingsarbetet kunna föreligga färdigt omkring års
skiftet 1941/1942, vad skattegrupperingen angår, samt några månader senare 
vad lönegrupperingen beträffar. Det skall icke förnekas, att den nu beräknade 
tiden för en så omfattande undersökning är knapp i jämförelse med vid tidiga
re dyrortsgrupperingar. Emellertid finnas möjligheter att tillrättalägga insam
lings- och bearbetningsmetoder med hänsyn till att undersökningen skall göras 
under avsevärt kortare tid. Om vidare den praktiska organisationen väl ut-
bygges, icke minst i fråga om lokala nämnder, skola de svårigheter, som 
knappheten på tid kunna förorsaka, kunna övervinnas. 

Alternativ 2. Härvid utgår man från att 1935 års skatte- och lönegruppe
ringar genom statsmakternas beslut äro prolongerade till 1 januari 1943 (pen
sionsgrupperingen till 1 januari 1944) och att nya dyrortsgrupperingar skola 
vara färdiga till nämnda tidpunkt. I sådant fall torde prisinsamlingen böra 
företagas senast i mitten av februari 1942, på det att erforderlig granskning 
ute i orterna och inom socialstyrelsen skall kunna företagas under våren och 
sommaren 1942, varefter den statistiska bearbetningen under samverkan med 
lokala myndigheter och organisationer skulle kunna färdigställas efter i hu
vudsak samma metoder som angivits under alternativ 1. 

Styrelsen vill förorda, att alternativ 1 kommer till användning. 

Medverkan av representanter för löntagare m. fl. Tid prlslnsamlingen m. in. Detta 
betydelsefulla spörsmål berördes först i ett till 1936 års lönekommittés be
tänkande angående dyrortsgrupperingen fogat särskilt yttrande av vissa för 
överläggning med lönekommittén tillkallade personalrepresentanter. Dessa 
föreslogo inrättande av särskilda lokala prisnämnder, inrymmande represen
tanter för statstjänare och andra, som skulle beröras av en ny dyrortsgruppe-
ring, vilka prisnämnden borde bereda visst medinflytande vid granskningen 
av det prismaterial, som skulle läggas till grund för en ny dyrortsgruppering. 
Framställningar i liknande syfte ha senare ingivits till Kungl. ifajrt från 
Statstjänarekartellen, Sveriges statstjänstemannanämnd, Trafiktjänstemännens 
riksförbund och Sveriges folkskoUärarförbund, varjämte en nybildad förening 
»Rättvisa åt landsorten» framfört liknande yrkanden. 
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Socialstyrelsen har den 31 mars 1939 avgivit infordrat utlåtande över ifråga
varande framställningar. Styrelsen förklarade sig dela uppfattningen, att 
tjänstemännen och deras organisationer borde beredas inflytande vid såväl 
själva prisinsamlingen som vid materialets granskning, i den mån detta vore 
möjligt utan att skada andra berättigade intressen och äventyra beräkningarnas 
objektivitet. Styrelsen förutsatte emellertid, att prisuppgifterna nu liksom vid 
föregående undersökningar av detta slag skulle avgivas av vederbörande kom
munala myndigheter på eget ansvar. Detta borde dock icke utesluta, att myn
digheterna, åtminstone inom folkrikare kommuner ävensom sådana kommuner, 
som fått i uppdrag att insamla uppgifter från flera orter eller där arbetet 
av andra skäl kunde väntas bliva mera betungande, kunde tillsätta en särskild 
beredning i syfte att handhava prisinsamlingen. I sista hand skulle dock 
vederbörande myndigheter vara ansvariga för prisuppgifternas riktighet. Där
est denna grundsats fasthölls och beredningen sålunda endast bleve av råd
givande natur, ansåg styrelsen hinder icke möta att tillgodose tjänstemanna
organisationernas med fleras önskemål genom att föreskriva, att när dylik be
redning eller prisnämnd skulle tillsättas, i denna borde ingå representanter för 
statens befattningshavare och andra löntagare samt för arbetsgivare och repre
sentanter för det allmänna. I enlighet härmed ansåg sig styrelsen, med vid
hållande av sitt i skrivelsen den 28 december 1938 framförda förslag rörande 
prisinsamlingen såsom en kommunal uppgift, böra uttala, att ingen invänd
ning vore att göra däremot, att kommunalmyndigheterna, särskilt på större 
orter, läte sig biträdas vid prisinsamlingsarbetet av paritetiskt sammansatta 
lokala prisnämnder. 

I det förut omnämnda kungl. brevet av den 15 juni 1939 uppdrogs åt social
styrelsen att uppgöra och till finansdepartementet inkomma med förslag till 
kungörelse angående skyldighet för kommunala myndigheter att till social
styrelsen avlämna vissa uppgifter rörande levnadskostnader under beaktande 
av de framkomna önskemålen rörande medverkan av befattningshavarna vid 
prisinsamlingen m. m. I underdånig skrivelse den 5 september 1939 avlämnade 
styrelsen förslag till dylik kungörelse, varvid beträffande särskilda prisnämn
der anfördes följande: I sådan kommun bör, där så ej med hänsyn till kom
munens ringa folkmängd eller eljest finnes opåkallat, tillsättas en särskild 
nämnd för att vara den kommunala myndigheten behjälplig vid inhämtande 
av ifrågavarande uppgifter. Sådan nämnd skall bestå av lika antal repre
sentanter för arbetsgivare och löntagare såsom ledamöter samt en ordförande, 
som icke kan anses företräda arbetsgivar- eller löntagarintressen. 

Socialstyrelsen anser, att detta tillvägagångssätt bör komma till användning 
även vid den nu föreslagna dyrortsgrupperingen. 

Kostnadsberäkning. Vid beräkning av kostnaderna för en prisgeografisk un
dersökning jämte därpå grundad dyrortsgruppering bör man givetvis utgå 
från de utförliga beräkningar, som innehållas i styrelsens skrivelse till Kungl. 
Maj:t den 28 december 1938. I dessa beräkningar utgick styrelsen från, att 
extra amanuens- och biträdesarbete skulle bliva erforderligt i minst dubbelt 
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så stor utsträckning som vid närmast föregående dyrortsgruppering och be
räknat kostnaderna härför till cirka 38 000 kr. Detta belopp var beräknat på 
1938 års löne- och prisförhållanden och torde numera på grund av ökade kost
nader böra höjas med cirka 20 % eller 7 600 kr. till ungefär 45 000 kr. I 
nämnda skrivelse beräknades vidare, att för kontrollarbete genom styrelsens 
ombud borde avses cirka 15 000 kr. samt för anlitande av experter, resor och 
oförutsedda utgifter 2 000 kr. Det sammanlagda beloppet för en prisgeografisk 
undersökning under den närmaste tiden och en därpå grundad ny dyrorts
gruppering skulle således kunna preliminärt beräknas till cirka 62 000 kr. 

I nu angivna kostnadskalkyl har hänsyn icke tagits till kostnader för blan
kettryck, skrivmaterial, papper etc, vilka icke ansetts kunna bestridas från 
styrelsens expensanslag ; beloppet härför torde ej överstiga 2 000 kr. Ej heller 
har hänsyn tagits till kostnaderna för vissa å 1938 års program upptagna 
specialundersökningar, nämligen dels en undersökning av dyrortsförhållandena 
för befattningshavare i högre inkomstlägen, dels en utredning rörande folk-
och småskoUärares tjänstebostäder. Dessa undersökningar, vilka icke äro di
rekt nödvändiga för en dyrortsgruppering, böra under nuvarande förhållanden 
ställas på framtiden. 

Under åberopande av vad sålunda anförts får socialstyrelsen hemställa, att 
Kungl. Maj :t ville 

dels besluta, att socialstyrelsen, i samband med utförandet av ny gruppe
ring av orterna i riket efter levnadskostnadernas höjd för bestämmande av de 
skattefria avdragens storlek (skattegruppering), jämväl skall utföra en för
nyad gruppering av orterna för fastställande av fördelning å de i vederbörande 
avlöningsreglementen upptagna ortsgrupperna av orter, där befattningshavare 
i statens tjänst äro stationerade; 

dels besluta, att de för verkställande av ifrågavarande dyrortsgrupperingar 
erforderliga undersökningar av levnadskostnadernas höjd å olika orter skola 
äga rum i huvudsaklig överensstämmelse med de grunder, som innehållas i 
det ovan angivna förslag, som betecknats såsom alternativ 1; 

dels utfärda kungörelse angående skyldighet för kommunala myndigheter 
att till socialstyrelsen avlämna vissa uppgifter rörande levnadskostnader i hu
vudsaklig överensstämmelse med bifogade förslag (bil. 2)1; 

dels till samtliga länsstyrelser utsända det förslag till ortsförteckning, som 
av socialstyrelsen överlämnats till Kungl. Maj:t den 19 september. 1939, med 
anmodan, att länsstyrelserna måtte före den 20 maj meddela socialstyrelsen, 
huruvida och i vad mån ändringar böra göras i detta förslag med hänsyn till 
under de senaste åren inträffade förändringar, varefter socialstyrelsen skulle 
ha att till Kungl. Maj:t för fastställelse överlämna slutligt förslag till orts
förteckning; 

dels slutligen att för ifrågavarande dyrortsgrupperingsarbeten ställa till 
socialstyrelsens förfogande ett belopp av 64 000 kr., fördelat med 20 000 kr. 
på budgetåret 1940/41 och med 44 000 kr. på budgetåret 1941/42. 

1 Återgives ej här. 
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I detta ärendes handläggning ha deltagit t. f. generaldirektören Höjer, byrå
cheferna Bexelius och Nyström (föredragande), e. o. byråchefen Johansson 
samt t. f. byråcheferna Berggren, Ringenson och Jerneman. 

Vid ärendets behandling har byråchefen Nyström i särskilt yttrande till 
protokollet anfört följande: »Ehuru jag icke är övertygad om möjligheten att 
under rådande förhållanden kunna åstadkomma en ny dyrortsgruppering, av
sedd att bestå för längre tid framåt, har jag ej velat motsätta mig socialstyrel
sens förslag, då en landsomfattande prisgeografisk undersökning ur olika syn
punkter måste anses vara av intresse. För en så omfattande och maktpålig-
gande undersökning synes dock den tid, som anges i alternativ 1, vara väl 
knappt tillmätt, varför jag vill förorda alternativ 2.» 

Skärpta åtgärder i fråga om rusdrycksförsäljningen. 
Socialstyrelsens y t t rande . 

Genom beslut den 7 mars 1941 har Kungl. Maj:t anbefallt socialstyrelsen att 
till riksdagens bevillningsutskott avgiva yttrande över motioner av herrar Berg
man m. fl. samt herrar Lindmark m. fl. angående effektivare åtgärder i nyk
terhetshänseende ( I : 100 och I I : 134). Med anledning härav har socialstyrel
sen den 2 april 1941 anfört i huvudsak följande. 

Styrelsen har berett länsnykterhetsnämnderna samt de kommunala nykter
hetsnämnderna i Stockholm och Göteborg tillfälle att avgiva yttrande i äm
net. Det övervägande flertalet av de hörda nämnderna ger uttryck åt den upp
fattningen, att nykterhetstillståndet inom respektive verksamhetsområden icke 
är tillfredsställande i betraktande av den skärpning av kraven i detta avseende, 
som vårt lands allvarliga läge medför, och att omedelbara åtgärder för en 
förbättring av förhållandena äro påkallade. 

Alkoholmissbrukets nuvarande omfattning. Under sin verksamhet såsom upp
siktsmyndighet över alkoholistvården och tillsynsmyndighet över nykterhets
nämnderna erhåller socialstyrelsen kännedom om nykterhetstillståndet i lan
det, vilken dock på grund av uppgiftskällornas natur i första hand avser det 
samhällsskadliga alkoholmissbrukets omfattning. Styrelsen tvekar icke att 
på grundval av denna kännedom uttala, att det samhällsskadliga alkoholmiss
bruket alltjämt har en mycket stor utbredning i vårt land. Den korta tid, som 
stått styrelsen till buds för att avgiva detta yttrande, har icke medgivit sty
relsen möjlighet att till stöd för detta uttalande förebringa statistiska upp
gifter rörande exempelvis antalet nu aktuella fall av alkoholism under behand
ling av nykterhetsnämnderna. Att döma av inhämtade uppgifter härom för 
några år sedan, jämförda med den för styrelsen vid varje tidpunkt kända 
frekvensen av intagningsfall å alkoholistanstalterna, torde man dock kunna 
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med ganska stor säkerhet uppskatta antalet av nykterhetsnämnderna behand
lade alkoholistfall till 8 000 à 10 000. Denna siffra utgör emellertid endast 
en bråkdel av antalet alkoholmissbrukare i vårt land. Nykterhetsnämnderna 
ingripa nämligen av olika anledningar — såsom bristande kännedom om fal
len på grund av uteblivna anmälningar, oförmåga och mångenstädes också 
bristande intresse för nämndernas lagenliga uppgifter — endast mot en del 
av de individer, som falla inom alkoholistlagens tillämplighetsområde. Det 
ligger i sakens natur, att det icke är möjligt att ens tillnärmelsevis angiva, 
hur stor denna del är. Socialstyrelsen tror sig likväl kunna våga det påståen
det, att den övervägande delen av alkoholistlagens klientel alltjämt undgår 
ingripande från nykterhetsnämnderna. Härtill kommer att alkoholistlagen tar 
sikte endast på vissa grupper av fall, nämligen sådana, där alkoholmiss
bruket medfört i lagen noggrant angivna särskilda följder. Utanför lagen och 
sålunda utanför nykterhetsnämndernas befogenhet falla därför alla övriga 
missbrukare, både sådana, vilkas missbruk medför andra än i lagen upptagna 
sociala skador, och sådana, vilka genom sitt missbruk endast skada sig själva 
—• om nu sådana fall överhuvud förekomma. Det är tydligt, at t det icke 
finns någon möjlighet att göra en något så när exakt beräkning av förekomsten 
av dylika fall. Om man emellertid utgår från följande två förutsättningar, 
som sannolikt äga giltighet, nämligen att de av nykterhetsnämnderna fak
tiskt behandlade fallen i genomsnitt äro relativt avancerade samt att olika 
svårighetsgrader av alkoholism i stort sett fördela sig på samma sätt som 
andra former av social felanpassning, d. v. s. att de lättare fallen äro be
tydligt talrikare än de svåra fallen, ledes man till den slutsatsen, att frekven
sen av socialt skadlig alkoholism i vårt land kan uppskattas till flera tiotusen
tal fall. 

Denna bild av nykterhetstillståndet i vårt land torde icke överensstämma 
med den gängse uppfattningen. De helt visst betydande förbättringar på detta 
område, som ägt rum under den senaste mansåldern, ha nämligen varit ägnade 
att fördunkla synskärpan i fråga om de missförhållanden, som fortfarande 
bestå. I alltför hög grad har man därför slagit sig till ro i insikt om att 
vårt land äger en god organisation för handeln med rusdrycker samt en någor
lunda hjälplig organisation för att omhändertaga alkoholismens offer. Bidra
gande till denna avvaktande hållning har utan tvivel även varit, att de lät
tast tillgängliga indicierna i fråga om alkoholmissbrukets omfattning, näm
ligen uppgifterna om fyllerifrekvensens växlingar, i stort sett häntytt på en 
stabilisering på" detta område och i varje fall icke haft någon alarmerande 
karaktär. 

Av det ovan anförda framgår, att socialstyrelsen icke anser denna inställ
ning till det aktuella nykterhetsproblemet för vårt land vara grundad på till
räckligt god kännedom om det verkliga läget. Trots faktorer av olika slag, 
som verka återhållande på alkoholbruket, såsom folkrörelserna — bildnings
rörelsen, nykterhetsrörelsen, arbetarrörelsen och även idrottsrörelsen •— den 
ökade tillgången på förströelse genom radio och film samt lagstiftningsåtgär
der, häri in'begripen en numera mycket kraftig beskattning av rusdryckerna, 
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har alkoholseden ett så kraftigt grepp om det svenska folket, at t dess alkohol
konsumtion är en av de högsta i hela världen. Den invändningen, att denna 
höga genomsnittssiffra för konsumtionen av alkohol icke motsvaras av en mot
svarande särställning i fråga om alkoholmissbrukets omfattning, enär vår 
organisation av handeln med rusdrycker syftar till att försvåra konsumtionen 
för eventuella missbrukare, äger säkerligen ett visst berättigande, men lika 
visst är att man måste vara på sin vakt mot överdriven tilltro till de orga
nisatoriska åtgärdernas effektivitet. I detta sammanhang måste för övrigt 
erinras om, att handeln med maltdrycker alldeles icke förtjänar vitsordet att 
vara organiserad på ett ändamålsenligt sätt från nykterhetssynpunkt. För so
cialstyrelsen ter sig sålunda läget för vårt land i nykterhetsavseende så, att 
energiska åtgärder för en förbättring av nykterhetstillståndet skulle ha varit 
av behovet påkallade, även om det hade rått normala förhållanden i andra av
seenden. Den allvarliga allmänna situationen för vårt land är självfallet ägnad 
att skärpa detta behov. 

Nedsättning- av tilldelningskvantiteten. En allmän förutsättning för efterföljan
de diskussion om dessa åtgärder är, att det statsfinansiella intresset av en 
stor försäljning av rusdrycker icke får utgöra hinder för restriktiva åtgärder, 
som finnas önskvärda från nykterhetssynpunkt. 

Det individuella kontrollsystemets grundidé är, att varje konsument skall 
äga inköpa allenast så stor myckenhet spritdrycker, som motsvarar hans le
gitima behov, detta begrepp taget i konventionell mening. Detta idealläge har 
man vid tillämpningen givetvis aldrig kunnat uppnå utan det har vid varje 
särskild tidpunkt förefunnits större eller mindre differenser mellan den fak
tiska tilldelningen och de inköpsberättigades behov. I samma mån, som dessa 
differenser växa, ökas möjligheterna för dem, som enligt lagstiftningen skola 
vara avstängda från tillgång till spritdrycker, at t genom överlåtelse erhålla 
sådana. Genom skattehöjningarna på hösten 1939 minskades självfallet efter
frågan för legitima behov av spritdrycker för en stor del av de inköpsberät-
tigade. Då en minskning av tilldelningarna icke samtidigt genomfördes, in
trädde med ett slag en mycket kraftig försämring i fråga om tilldelningarnas 
anpassning efter motboksinnehavarnas efterfrågan för eget behov. Den illegala 
tillgången på spritdrycker för ungdom och andra personer, som enligt lag
stiftningens anda böra hållas avstängda från dylika drycker, har såsom en 
följd härav ökats i hög grad. Uppgifter från olika håll i landet häntyda 
också mycket bestämt på att överlåtelse av motbokssprit numera förekommer 
i avsevärt större omfattning än före skattehöjningarna. Det nuvarande läget 
kan i själva verket karakteriseras så, att det praktiskt taget icke finnes några 
svårigheter för icke-motboksinnehavare att komma över spritdrycker. 

Vad som i första hand är erforderligt är sålunda en sådan justering nedåt 
av tilldelningarna för motboksinnehavarna, att antalet för överlåtelse tillgäng
liga kvantiteter, s. k. överskottslitrar, reduceras i möjligaste mån. På grund 
av motboksstockens stora omfattning blir det härvid nödvändigt att åtminstone 
i första hand framgå med generella bestämmelser. Då den totala inköpskvanti-
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teten av spritdrycker till följd av skattestegringarna har minskat med om
kring 20 procent, men numera en större del än tidigare av inköpen avser över
skottslitrar för överlåtelse, bör den genomsnittliga reduceringen av tilldel
ningarna tydligen vara större än 20 procent, för att det avsedda syftet skall 
vinnas. 

Detta resonemang leder till att den maximala tilldelningskvantiteten å 4 
liter i månaden omedelbart bör sänkas till högst 3 liter i månaden samt de 
lägre tilldelningskvantiteterna reduceras i motsvarande proportion, d. v. s. 
med åtminstone 25 procent. Förslagsvis synes följande schema kunna ifråga-
komma. 

Nuvarande tilldelning, liter i månaden . . 4 3 2 1 
Sänkes till, liter i månaden . . . . . . . 3 2 lVs Vs 

Någon generell nedsättning av tilldelningskvantiteter, som understiga 1 liter 
i månaden, torde icke böra genomföras. 

En på angivet sätt företagen schematisk nedsättning av tilldelningskvanti
teterna är emellertid endast att betrakta såsom en första approximation och 
bör, så snart ske kan, åtföljas av en individuell omprövning av varje motboks
innehavares tilldelningskvantitet. Därvid böra vidtagas sådana justeringar i 
höjande eller sänkande riktning, vartill de individuella omständigheterna för
anleda, dock med iakttagande av att maximikvantiteten 3 liter i månaden 
icke må överskridas i något fall. 

Enligt socialstyrelsens mening har den väsentliga höjningen av spritdrycker
nas pris under hösten 1939 haft till följd, att motboksinnehavarens ekono
miska förhållanden böra anses utgöra en viktig faktor vid fastställandet av 
dennes tilldelning. Det sammanlagda priset på en månadsranson å 3 liter 
av den billigaste brännvinssorten uppgår ju numera till inemot 30 kronor, 
ett belopp som utgör en kraftig avbränning på en liten inkomst. Särskilt 
under nuvarande tider med stigande allmänna levnadsomkostnader skulle det 
vara ansvarslöst att förbise, att tilldelningskvantiteten för ett mycket stort 
antal av motboksinnehavarna faktiskt framstår såsom den kvantitet, som ve
derbörande normalt skall inköpa. Det får heller icke förbises, att en från 
ekonomisk synpunkt alltför stor tilldelning kan innebära en frestelse för mot-
boksinnohavaren att utnyttja den möjlighet till en lättförtjänt inkomst, som 
överlåtelse av överskottslitrarna skänker, en frestelse som kan vara särskilt 
svår att motstå i en tid, då övriga inkomster visa sig alltmer otillräckliga. 
En alltför riklig tilldelning kan sålunda vara ägnad att främja brottsliga 
handlingar, eftersom överlåtelse av spritdrycker är en brottslig handling. Hän
syn både till den enskilde motboksinnehavarens ekonomi och hans välfärd i 
övrigt bjuda därför, att den ekonomiska synpunkten tillerkännes större be
aktande, då de individuella tilldelningarna fastställas, än vad hittills varit 
påkallat. I fråga om personer med små inkomster bör sålunda tilldelning läm
nas med varsamhet. Vad beträffar personer i så pass bräckliga ekonomiska 
omständigheter, att de, annat än tillfälligtvis, måste taga i anspråk det all
männas hjälp, t. ex. i form av fattigvård, arbetslöshetsunderstöd el. dyl., före
faller det socialstyrelsen, som om rusdryckslagstiftningens ledande grund-
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sats — att all försäljning av rusdrycker skall ordnas och handhavas så att 
därav uppkommer så ringa skada som möjligt — måste leda till att dylika 
personer under nu rådande förhållanden i regel böra vara avstängda från 
varje tilldelning av rusdrycker. Samma grundsats synes också föranleda, att 
personer, som åtnjuta tilläggspension, böra åtnjuta allenast mycket starkt be
gränsad tilldelning. 

Den invändningen, att nu förordade större hänsynstagande till de ekono
miska synpunkterna skulle innebära en ordning, som vore odemokratisk och 
därför icke borde godtagas, vilar på den tysta förutsättningen, att rätten att 
inköpa spritdrycker utgör en obetingad rättsförmån för medborgaren, en upp
fattning, som visserligen är allmänt gängse, men svårligen kan godtagas av 
lagstiftaren. 

En av den ekonomiska synpunkten dikterad mera snäv inställning torde 
också vara påkallad i nuvarande läge gentemot sådana motboksinnehavare, 
som icke fullgöra sin skattskyldighet. Socialstyrelsen finner det för sin del 
naturligt, att i varje fall upprepad underlåtenhet att betala skatt skall utgöra 
skäl för avstängning av tilldelning, oavsett om denna underlåtenhet, såsom 
i 3 § 4 kap. rusdrycksförsäljningsförordningen förutsattes, kan anses ådaga
lägga bristande skötsamhet i ekonomiska angelägenheter. 

Höjning m minimiåldern fOr Inköpsratt. En del av de hörda nykterhetsnämnder
na har, under hänvisning till at t nykterhetstillståndet bland ungdomen försäm
rats, förordat en höjning av minimiåldern för inköpsrätt från den nu
varande å 21 år till 25 år. Med avseende härå må framhållas, at t 1937 års 
rusdrycksförsäljningsförordning noga inskärper för de tillämpande myndig
heterna vikten av att dessa vid fastställande av tilldelningskvantiteterna taga 
behörig hänsyn till åldern. Systembolagen torde i åtlydnad häTav ha utövat 
en ganska restriktiv gallring bland motbokssökande yngre personer och strängt 
begränsat tilldelningarna till de härvid icke helt utgallrade. Med hänsyn här
till synes icke mycket vara att vinna genom den föreslagna höjningen av mot
boksåldern. Det bör i detta sammanhang även beaktas, att dessa åldersklasser 
av motboksinnehavare ofta ha relativt goda inkomster — nämligen i förhål
lande till sina försörjningsplikter — och därför utgöra potentiella kunder 
inom den illegala handeln, därest de skulle bli avstängda från lagliga inköps
möjligheter. Socialstyrelsen anser sig därför icke kunna förorda en temporär, 
generell höjning av motboksåldern. Enligt styrelsens mening är det icke till
rådligt att gå längre i detta avseende än att föreskriva, att utlämnande av 
nya inköpstillstånd till personer under 25 år allenast bör ske i undantagsfall, 
när särskilda skäl därtill äro. 

VpphSrande ar bestämmelserna om efterhandsinköp. Et t mycket stort antal av 
nykterhetsnämnderna ha tillstyrkt ett åtminstone temporärt upphävande av be
stämmelserna om efterhandsinköp. Det är i och för sig helt naturligt, at t det 
fallit i ögonen för nämnderna, att dessa bestämmelser, som möjliggöra för en 
motboksinnehavare att samla och på en gång inköpa en ganska stor kvanti-
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tet av hans egna överskottslitrar, kunna ha underlättat den illegala överlåtelse
trafiken. Det får nog också anses vara ostridigt, att en betydande myckenhet 
av inbesparade, men tack vare efterhandsbestämmelserna alltjämt for inköp 
tillgängliga spritdrycker, uttagits i överlåtelsesyfte. Att en icke ringa del av 
denna överlåtna kvantitet torde ha hamnat hos den militära beredskapsperso
nalen understryker den allvarliga karaktären hos detta missförhållande. Det 
skulle emellertid enligt socialstyrelsens mening vara förhastat, att härav draga 
den slutsatsen, att bestämmelserna om efterhandsinköp böra försättas ur kraft. 
Dessa bestämmelser utgöra nämligen en alltför värdefull motvikt mot den ty
piska ransoneringsmentaliteten att för all del till sista droppen utnyttja sin 
inköpsrätt, för att de utan tvingande skäl böra slopas. Att överlåtelse kunnat 
äga rum av efterskottsvis inköpta spritdrycker beror ju därpå att tilldelning
arna varit större än behovet. Om en bättre anpassning av tilldelningarna till 
behovet genomföres, minskas sålunda riskerna för överlåtelse av efterskotts-
litrar. Med hänsyn härtill synes det vara berättigat att vänta, att flödet av 
överskottslitrar till överlåtelsetrafiken väsentligen skall sina, om de av social
styrelsen förordade begränsningarna i tilldelningarna bli genomförda. För att 
icke förefintligheten av besparingskvantiteter av de hittillsvarande alltför stora 
tilldelningarna skola fördröja torrläggningen av den illegala handeln, torde 
emellertid under övergångstiden efterhandsinköp icke böra få äga rum av större 
kvantitet än som skulle varit tillgänglig, om nedsättningen av den nya 
lägre tilldelningen hade ägt rum sex månader tidigare än i verkligheten. En 
åtgärd, som icke väsentligen skulle skada de gynnsamma verkningarna av an
ordningen med efterhandsinköp men dock vara ägnad att minska de överlåtelse
risker, varmed man även framdeles måste räkna, synes vidare vara att begränsa 
den tidsperiod, varunder efterhandsinköp får göras, från sex månader till för
slagsvis tre månader. Om så sker, och det samtidigt inskärpes på ett auktori
tativt sätt för de tillämpande myndigheterna, att deras skyldighet att hand
ha försäljningen av rusdrycker på sådant sätt, att därav uppkommer så ringa 
skada som möjligt, självfallet även äger giltighet i fråga om efterhands
inköpen, och att systembolagen sålunda obetingat äga befogenhet att vägra 
efterhandsinköp, som i något avseende är ägnat att ingiva betänklighet, har 
man enligt socialstyrelsens mening god förhoppning om att de hittillsvarande 
olägenheterna av efterhandsbestämmelserna skola bli avlägsnade, medan de 
goda verkningarna av desamma skola kunna göra sig gällande. 

tirrlga &tg&rder. Några nämnder ha rekommenderat tidigare stängning av 
utminuteringsställena på lördagar och helgdagsaftnar såsom en nykterhets
främjande åtgärd. Det skäl, som föranledde en utsträckning av försäljnings
tiden under dessa dagar genom 1937 års förordning, nämligen det förhållan
det att en stor del av systembolagens kundkrets förlägger sina inköp just till 
dessa dagar och att kontrollen av inköpen blev lidande av att expeditionstiden 
tidigare var för kort, äger emellertid alltjämt giltighet. Den ifrågasatta åtgär
den skulle därför sannolikt ha rakt motsatt verkan till den åsyftade, såvida 
man icke ginge så långt som att förbjuda all utminutering under nämnda 
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dagar, vilket emellertid torde vara en mera drastisk och irriterande än egent
ligen nykterhetsfrämjande åtgärd. 

Beträffande övriga av nämnderna framförda förslag angående restriktioner 
inom utminuteringen av rusdrycker — nämligen minskning av antalet försälj
ningsställen, förbud mot utställande av s. k. transportkort, förbud för underårig 
att vara ombud vid inköp av rusdrycker, förbud mot att vid inköp av rusdryc
ker använda ombud, som icke tillhör motboksinnehavarens familj, samt ut
vidgning av kriminaliseringen av överlåtelse av rusdrycker att gälla jämväl 
mottagaren — inskränker sig styrelsen till att något beröra de båda sista. 

Det kan i själva verket anföras starka skäl för en restriktiv inställning gent
emot motboksinnehavarens anspråk att få anlita ombud vid inköp av rusdryc
ker. Framför allt kommer härvid i betraktande, att den kostnadsfria försänd
ningen onödiggjort ombud för en mycket stor del av motboksinnehavarna och 
just den del, som tidigare haft särskilt behov av att anlita ombud. Då det icke 
kan råda tvivel om att inköp genom ombud ofta underlättar överlåtelse av rus
drycker, enkannerligen till ombudet självt, som sålunda faktiskt köper för 
egen räkning, ehuru i annans namn, skulle en inskränkning av ombudsköpen 
väl ansluta sig till de av styrelsen ovan förordade åtgärderna. Styrelsen anser 
därför, att det bör tagas under övervägande att införa den ordningen, att en 
motboksinnehavare för att över huvud äga inköpa rusdrycker genom ombud 
skall ha i förväg inhämtat tillstånd härtill av vederbörande systembolag, vilket 
tillstånd till yttermera visso skall gälla allenast viss bestämd, eller eventuellt 
vissa bestämda personer (vilkas namnteckningar böra vara upptagna i mot
boksinnehavarens ansökan i ärendet). 

Angående förslaget att utvidga kriminaliseringen av överlåtelse av rusdryc
ker till att även omfatta mottagaren vill socialstyrelsen endast framhålla, att 
tanken härpå icke är ny, men att den avvisats av praktiska skäl, i det att det 
ansetts vara ägnat att avsevärt förminska möjligheterna att komma till rätta 
med överlåtelsefall, om båda de inblandade parterna vore underkastade straff
ansvar. 

Bland nykterhetsnämndernas förslag ingå även restriktiva åtgärder i fråga 
om utskänkningen. Med avseende å räckvidden i nykterhetsavseende av restrik
tioner inom utskänkningen må erinras om att denna försäljningsgren omfattar 
allenast omkring en tiondel av hela detaljhandeln med rusdrycker. Även om 
det väl måste anses, att utskänkningen är en för nykterhetstillståndet relativt 
farligare försäljningsform än utminuteringen, torde det förhålla sig så, att 
ingripanden på detta område icke äga lika stor betydelse som restriktioner 
inom utminuteringen. Att det likväl torde vara nödvändigt att även vidtaga 
inskränkningar inom utskänkningen beror framför allt därpå, att all erfa
renhet visat, att begränsningar inom utminuteringen pläga utlösa en stegring 
inom utskänkningen, såvida denna icke samtidigt göres till föremål för lik
artad reglering. 

Med hänsyn härtill finner socialstyrelsen det föreligga starka skäl för en 
sänkning av den maximala utskänkningskvantiteten å 15 cl med ungefär en 
tredjedel. Däremot är styrelsen rätt tveksam angående effektiviteten av en 
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höjning av utskänkningsåldern från 18 år till exempelvis 21 år. Även om man 
kunde förutsätta den bästa vilja hos utskänkningspersonalen att efterkomma 
en sådan bestämmelse, skulle det uppenbarligen erbjuda stora svårigheter för 
denna personal att tillämpa föreskriften. En mera verksam åtgärd mot ung
domens konsumtion av rusdrycker vore säkerligen en föreskrift av den inne
börden, att utskänkningskvantiteterna vid danskvällar skola vara avsevärt 
lägre än under andra dagar, förslagsvis högst hälften. 

Med avseende å möjligheten att utan särskilda lagstiftningsåtgärder före
taga inskränkningar i detaljhandeln med rusdrycker må hänvisas till stadgan
det i 3 kap. 22 § rusdrycksförsäljningsförordningen, som äger tillämpning »då 
krig eller omedelbar krigsfara råder så ock då arbetslöshet eller nöd i större 
omfattning föreligger» och innehåller bemyndigande för Konungen att, »där 
så prövas nödigt, meddela förbud mot bedrivande av detaljhandel eller före
skriva erforderliga inskränkningar däri». 

Kännedom om alkoholmissbruk och alkoholmissbrukare i vårt land ger den 
bestämda insikten, att maltdryckerna, trots sin relativt svaga alkoholhalt, spela 
en mycket viktig roll för uppkomsten och vidmakthållandet av alkoholmiss
bruket. En aktion mot det aktuella alkoholmissbruket, som icke omfat
tade åtgärder mot pilsnermissbruket, skulle därför vara ofullständig och 
i stor utsträckning verkningslös. I betraktande härav är det mycket na
turligt, att en stor del av nykterhetsnämnderna föreslagit inskränkning
ar i pilsner försäljningen. Då handeln med maltdrycker icke är ens till
närmelsevis så väl organiserad från nykterhetssynpunkt som rusdryckshandeln, 
är det emellertid långt svårare att hastigt genomföra önskvärda restriktioner 
inom densamma än med avseende å rusdryckerna. Socialstyrelsen får där
för i detta sammanhang nöja sig med att konstatera, att det från nykterhets-
synpunkt är angeläget, att frågan om en slutlig reglering av maltdryckshan 
teringen, varom utarbetat förslag föreligger sedan fem år tillbaka, upptages 
till avgörande snarast möjligt. 

Socialstyrelsen vill till slut framhålla att den samhällsinstitution, som har 
till uppgift att bekämpa alkoholmissbruket genom att ingripa mot missbru
kare samt lämna bistånd och hjälp åt deras familjer, nämligen nykterhets
nämnden, mångenstädes är bräcklig och därför i stort behov av stöd från sta
ten. Det skulle därför vara en åtgärd rakt motsatt de remitterade motioner
nas syften att minska statens bistånd och stöd åt dessa organ. 

I detta sammanhang må ock påpekas, att genomförandet av sådana restrik
tiva åtgärder, som av styrelsen föreslagits, hur naturliga de än vid ett objek
tivt bedömande måste anses vara i nuvarande allmänna läge, som tvingar till 
alltmer snäva inskränkningar i fråga om olika sidor av livets nödtorft, likväl 
på många håll torde komma att mötas av brist på förståelse. En upplysnings
verksamhet, varigenom skälen för de vidtagna åtgärderna på ett klart och lätt
fattligt sätt framlades för allmänheten — och därvid icke minst för dem som 
närmast ha att genomföra de nya åtgärderna, såsom systembolagspersonalen 
men även socialvårdsfunktionärer inom olika institutioner — skulle därför vara 
önskvärd av flera skäl, särskilt för att i sin mån bidraga till en lojal efter-
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levnad av de nya bestämmelserna. Styrelsen har emellertid icke ansett sig 
böra på detta stadium ingå på frågorna om organet för denna verksamhet 
och formerna för densamma utan inskränker sig till att understryka behovet 
av information på detta område. 

Sammanfattning ar styrelsens förslag: 1) Omedelbar generell nedsättning av 
motboksinnehavarnas tilldelning av spritdrycker, vilken så snart ske kan bör 
åtföljas av en individuell omprövning av tilldelningarna, varvid bland annat 
även motboksinnehavarnas ekonomiska förhållanden samt bristande skatte
betalning böra beaktas. 

2) Utlämnande av nya inköpstillstånd till personer under 25 år allenast i 
undantagsfall. 

3) Bestämmelserna om efterhandsinköp upphöra att äga giltighet i fråga om 
förefintliga besparingskvantiteter av den nuvarande tilldelningen men gälla, 
retroaktivt, beträffande den nya, begränsade tilldelningen; samtidigt nedsät-
tes den tidsperiod, varunder efterhandsinköp får ske, från sex månader till tre. 

4) Motboksinnehavares rät t att begagna ombud vid inköp av rusdrycker be
gränsas. 

5) Sänkning av den maximala utskänkningskvantiteten å 15 cl med en 
tredjedel och ytterligare nedsättning vid utskänkning i samband med dans. 

6) Förord för att frågan om en slutlig reglering av maltdryckshanteringen 
upptages till avgörande snarast möjligt. 

7) Behovet av särskild information för allmänheten angående de skärpta 
restriktionerna påpekas. 
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Hyresförhållandena för vissa tjänstemän under 
hyresåret 1939/40.1 

Utredningens ändamål och omfattning. I den inom socialstyrelsen uppgjorda pla
nen för verkställande av ny dyrortsgruppering ingick, vid sidan av en allmän 
hyresräkning, en speciell utredning av hyresförhållandena för befattningsha
vare i tjänstemannaställning vid vissa statliga ämbetsverk m. m. Ehuru det 
med hänsyn till de starkt skiftande prisförhållandena ansetts lämpligt att tills 
vidare framflytta själva dyrortsgrupperingen, ha de mera stabila hyresför
hållandena ansetts kunna bli föremål för undersökning även vid nuvarande 
tidsförhållanden. Genom skrivelse den 3 mars 1939 uppdrog Kungl. Maj:t åt 
fångvårdsstyrelsen, arméförvaltningen, marinförvaltningen, medicinalstyrelsen, 
generalpoststyrelsen, telegrafstyrelsen, järnvägsstyrelsen, vattenfallsstyrelsen, 
generaltullstyrelsen, skolöverstyrelsen och lotsstyrelsen att i samråd med so
cialstyrelsen inhämta erforderliga hyresuppgifter. Liksom vid föregående un
dersökning införskaffades även uppgifter från personalen vid de enskilda järn
vägarna. Undersökningen skulle avse de hyror, vilka under hyresåret 1939/ 
40 utgingo för (omöblerade) lägenheter, förhyrda i fria marknaden av befatt
ningshavare inom nämnda verk och till deras förvaltningsområden hörande 
kårer, däri inbegripet lärarpersonalen vid folk- och småskolor samt högre 
kommunala skolformer. 

De införskaffade hyresuppgifterna skulle i första hand användas för dyr-
ortsgrupperingsarbetet, och vissa andra utredningar, vilka kräva tillgång till 
uppgifter om de faktiska hyrorna å olika orter. Emellertid har även en sta
tistisk bearbetning av materialet genomförts för att lämna en allmän översikt 
över de av undersökningen berörda tjänstemännens hyresförhållanden. 

Efter förberedande underhandlingar med vederbörande myndigheter utsän
des i december 1939 särskilda frågeformulär, vilka skulle ifyllas av tjänste
männen själva och sedermera genom vederbörande ämbetsverks försorg till
ställas socialstyrelsen. För att göra de sålunda inhämtade hyresuppgifterna i 
möjligaste mån jämförbara med de bostadsuppgifter, som införskaffats genom 
1939 års allmänna hyresräkning, har man sökt giva formuläret liknande upp
ställning som det allmänna hyresräkningsformuläret. Förutom uppgift om lä
genhetens storlek och hyrespriset för hyresåret 1939/40 upptog formuläret 
sålunda detaljerade frågor rörande förefintligheten av vissa bekvämligheter, 
såsom centraluppvärmning, elektriskt ljus, kokgas, vattenklosett, bad- eller 
duschrum etc. Mot slutet av februari 1940 hade primärmaterialet inkommit 
till socialstyrelsen. 

För att vinna närmare inblick i hyresförhållandena för var och en av de 
berörda tjänstemannagrupperna har vid materialets bearbetning åtskillnad 
gjorts mellan de olika verkens tjänstemän. Vidare ha vissa sammanställningar 

1 Jfr motsvarande undersökning för hyresåret 1928/29, Soc. Medd. årg. 1930, sid. 457. 
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Tab. 1. Antal 1939/40 redovisade förhyrda tjänstemannalägenheter,fördelade 
efter rumsantal. 

Tab. 2. Antal tjänstemannalägenheter med och utan centralvärme. 

1 Siiom kokvrl har räknats kök mindre in 6 kvm. — ' Häri ha inräknat! dubbletter o. dyl. 
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Tab. 3. Medelhyror för tjänstemannabostäder inom 

gjorts mellan tjänstemannahyrorna 1939/40 och den allmänna hyresnivån å 
vissa orter enligt 1939 års allmänna hyresräkning. 

Inalles ha för undersökningen uppgifter erhållits rörande c:a 46 000 i fria 
marknaden förhyrda tjänstemannalägenheter, varav 31 941 kunde bli föremål 
för bearbetning. Återstående c:a 14 000 blanketter avsågo sådana bostadsfor
mer, som enligt planen ej behövde redovisas, sålunda egna hem, fritt upplåtna 
eller förhyrda bostäder i arbetsgivares bostadshus, av ogifta tjänstemän för
hyrda möblerade rum o. s. v. Enligt uppgifterna från 1928/29 års undersök
ning torde högst hälften av här ifrågavarande tjänstemannagrupper förhyra 
(omöblerade) bostäder i fria marknaden. 

Antalet för hyresåret 1939/40 bearbetade hyreslägenheter inom olika tjänste
mannakategorier framgår av nedanstående tablå. 

1 De statliga järnvägsbolagen, omfattade visBa enskilda järnvägar med statlig aktiemajoritet, 
vilka drovoB som enskilda järnvägar. Hit hörde följande järnvägar: Hälsingborg— Iläseloholm; 
Landskrona—Hälsingborg; Landskrona—Lund—Trelleborg; Skåne—Smaland; Kalmar; Nässjö— 
Sävsjöströin. Fr. o. m. den 1 juli 1940 ha de statliga järnvägsbolagen uppgått i Statens järn
vägar. 
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olika kvalitetsgrupper och lägenhetskategorier. 

Enligt tab. 1 voro över 4/5 av lägenheterna belägna i städer, 1/10 i köpingar 
och municipalsamhällen samt återstoden på den egentliga landsbygden. Om
kring 70 % av samtliga bostäder avsågo lägenheter i städer med över 10 000 
invånare. Motsvarande siffra utgjorde c:a 65 % vid 1939 års allmänna hyres-
räkning, som omfattade i stort sett samtliga tätorter i riket om minst 1 000 
invånare jämte kringliggande landsbygd. Uppgifterna i sista kolumnen av tab. 
1 ge vid handen, att den geografiska fördelningen i 1939/40 års undersökning 
överensstämmer rätt väl med motsvarande fördelning för 1928/29 års under
sökning av tjänstemännens hyresförhållanden. 

De förhyrda tjänstemannalägenheternas fördelning på olika lägenhetstyper 
i tab. 1 ger närmast vid handen, att storlekstypen 2 rum och kök är den van
ligast förekommande, i det att inemot 40 % av samtliga lägenheter tillhörde den
na kategori. Lägenheterna om 1 rum och kök samt 3 rum och kök äro där
näst de vanligaste (22 resp. 16 %). Den bild, som härigenom erhålles av tjänste
männens bostadsförhållanden i de fall förhyrning sker å den fria markna
den, avviker rätt avsevärt från den allmänna fördelningsbild, som framgår 
av uppgifter från 1939 års hyresräkning. Enligt sistnämnda undersökning 
dominerade lägenheterna om 1 rum och kök, vilka i runt tal utgjorde 39 %, 
under det att bostadstypen 2 rum och kök endast utgjorde 26 % av samtliga 
i fria marknaden förhyrda bostadslägenheter.2 De större lägenhetskategori-

1 Då hyregappgifter helt saknas betecknas detta med ett streck (—). Att hyresuppgifter 
endast föreligga för mindre än 10 lägenheter betecknas med en punkt. 

2 Uppgifterna avse endast orter med över 5 000 inv. 
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erna äro över huvud relativt starkare företrädda inom tjänstemannaklassen än 
inom det totala bostadsbeståndet å hyresmarknaden enligt nämnda undersök
ning. Tjänstemännens hyresbostäder voro rymligare i städer och stadslik-
nande samhällen än å landsbygden, vilket torde sammanhänga med att de 
högre tjänstegraderna äro starkare representerade i stadssamhällena. 

Hyresförhållandena. För att belysa hyresnivån för tjänstemän inom vissa 
geografiska områden har riket uppdelats i tre landsdelar, av vilka södra 
Sverige omfattar Skåne och Blekinge, norra Sverige Dalarna och Norrland 
samt mellersta Sverige landet i övrigt. Vidare har en uppdelning gjorts på 
olika storleksgrupper av städer, varjämte beträffande landsbygden industri-, 
jordbruks- och blandade kommuner redovisats var för sig.1 

I tab. 2 lämnas en redovisning av lägenheternas fördelning å dessa geo
grafiska områden med hänsyn till förekomsten av centraluppvärmning samt 
vatten- och avloppsledning. Av samtliga 31 941 lägenheter voro 23 572 eller 
närmare s/4 försedda med centralvärme, medan drygt V= saknade centralvärme 
men voro försedda med vatten och avlopp. Av de redovisade lägenheterna sak
nade 33 % vatten och avlopp och givetvis även centralvärme. Dylika primi
tiva bostäder innehades övervägande av tjänstemän ute på landsbygden; i 
jordbrukskommuner representerade de sålunda nära hälften av hyresbostä
derna. Vidare kan påpekas den relativt stora andelen lägenheter utan central
värme, som norra Sverige uppvisade i jämförelse med övriga landsdelar. Lä
genheter med centralvärme förekommo i betydligt större utsträckning i städer
na än på landsbygden. Den minsta andelen bostäder med centralvärme uppvisa
de jordbrukskommunerna (34-2 %), och den största fann man för Stockholm 
(856 %). Till jämförelse kan meddelas att bostadsbeståndet i den fria markna
den enligt 1939 års allmänna hyresräkning hade att uppvisa c:a 56 % central
värmelägenheter. Vid undersökningen 1928/29 voro motsvarande tal för tjäns
temän 180 % och för bostadsbeståndet i dess helhet 10'4 °/«. Tjänstemännens bo
städer äro alltså i relativt högre grad försedda med dylika moderna uppvärm
ningsanordningar, vilket i samband med bostadens tidigare konstaterade stör
re rymlighet giver vid handen, att tjänstemännens bostadsstandard är högre 
än genomsnittsstandarden å hyresmarknaden. 

I tab. 3 och 4 redovisas hyrespriserna inom olika geografiska områden för 
bostäder av olika kvalitet. Av tabellerna kan utläsas, att genomsnittshyran 
ställer sig högst i Stockholm och Göteborg. Hyresnivån är i genomsnitt högre 
i de större städerna än i de medelstora och högre i dessa än på de mindre or
terna. 

Hyresförhållandena för tjänsteman Tid olika yerk. I tab. 5 redovisas medelhy
ror i Stockholm, Göteborg och Malmö för tjänstemän anställda vid de i under
sökningen deltagande verken. Medelhyran per rum i lägenheter med central
värme varierar i Stockholm från 495 kr. (postverket) till 568 kr. (Iantförsva-

1 Härvid har följts den uppdelning av kommunerna efter befolkningens sysselsättning, som 
gjorts i 1930 års folkräkning, del II. 
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Tab. 4. Årlig medelhyra per rum och per lägenhet för tjänstemannabostäder inom 
olika kvalitetsgrupper. 

ret); i Göteborg från 384 kr. (statens och enskilda järnvägar); till 441 kr. 
(lantförsvaret) samt i Malmö från 268 kr. (postverket) till 381 kr. (medici-
nalväsendet). Hyran per rum i lägenheter utan centralvärme visar i varje stad 
för sig i regel endast mindre variationer. Skillnaden mellan de hyror, som be
talas av tjänstemän vid olika verk, torde sammanhänga med institutionernas 
belägenhet och tjänstemännens fördelning på olika lönegrader och orter. 

Tjänstemannabyrorna och den allmänna hyresnivån. Få grund av den tidigare på
visade högre standarden hos tjänstemannabostäderna kan förväntas, att de 
skulle betinga högre hyra än den stora massan av lägenheter. Att så även var 
fallet framgår av tab. 6, vilken visar medelhyran för lägenheter av olika kva
litet för vissa orter och ortsgrupper enligt 1939 års allmänna hyresräkning 
och tjänstemannahyresräkningen 1939/40. För såväl Stockholm som resp. 
stadsgrupper överstego tjänstemannahyrorna i fråga om samtliga lägenhets
kategorier någol» de i den allmänna hyresräkningen redovisade hyrorna. Skill
naden var dock betydligt mindre nu än enligt 1928/29 års undersökning av 
tjänstemännens bostäder, då tjänstemannahyrorna i genomsnitt överstego den 
allmänna hyresnivån med 16 %. Såsom var att vänta med hänsyn till hyresbo
städernas standardhöjning under mellantiden ge uppgifterna för år 1939/40 
vid handen, att skillnaden mellan tjänstemännens hyror och hyrorna i allmän
het på fria marknaden numera icke är fullt så stor som för tio år sedan. Detta 
gäller särskilt för lägenheter med centralvärme, medan däremot skillnaden i 
hyresnivå för lägenheter utan centralvärme även nu är betydande. 
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Tab. 5. Medelhyra per rum för lägrenheter förhyrda av tjänstemän vid olika verk i Stockholm 
Göteborg och Malmö.1 

Tab. 6. Modelliyra för tjänstemaunalägrenheter med och utan centralvärme å olika orter enligt 
1030 års allmänna hyresräknlng och 1039/40 års tjiliistemaniiahyrosrlikniiig-. 

a = samtliga bostäder uthyrda i fria marknaden; b = av tjänstemän förhyrda sådana; c = skillnaden i 
mellan hyrorna för samtliga bostäder och tjänstemännens hyror. 

1 Se noten till tab. 3. — 2 Avser endast lägenheter mod vatten och avlopp. — 3 Inkl. förorter. 
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Framställning i befolkningsfrågan. 
I en petition till Kungl. Maj :t den 4 april 1941 begäres tillskapandet av 

ett permanent organ att handha problem som sammanhänga med det nuva
rande befolkningsläget. Framställningen har utarbetats av en kommitté, be
stående av med. dr Andréa Andreen, byråchefen Ali Berggren, fru Elsa Ce-
dergren, professorn Gr. Dahlberg, generaldirektören Axel Höjer, byråchefen Alf 
Johansson, docenten J . Ström, professorn S. Wahlund och fil. lic. Per G. And
reen. Petitionen är undertecknad av representanter för ett 40-tal organisationer 
och har följande lydelse. 

Med hänsyn till den allvarliga befolkningsutvecklingen i vårt land vilja 
undertecknade inför Eders Kungl. Maj:t i underdånighet framlägga följande 
synpunkter och förslag. 

Åsiktsbildningen i befolkningsfrågan torde under slutet av 1930-talet ha 
varit i avsevärd grad bestämd av den för visso relativt obetydliga ökning av an
talet årligen födda som då ägde rum. År 1934 utgjorde antalet födda 85 000, 
år 1939 hade siffran stigit till 96 900. Denna ökning gav på många håll upp
hov till den föreställningen att faran för en folkminskning blivit avvärjd eller 
att befolkningsutvecklingen i varje fall tagit en gynnsam vändning. Det in
tresse för en aktiv befolkningspolitik, som hade ådagalagts både från allmän
hetens och statsmakternas sida vid tiden för befolkningskommissionens till
komst år 1935, förflyktigades alltså inom kort, bland annat på grund av nyss 
angivna omständigheter. 

Som bekant har emellertid från och med ingången av tredje kvartalet 1940 
en ny sänkning i födelsetalet gjort sig gällande till följd av familjernas reak
tion inför kriget. Antalet födda utgjorde 21 500 under fjärde kvartalet 1940. 
Födelsetalet har nu, såvitt man kan bedöma, sjunkit under den nyss angivna 
bottennivån från lågkonjunkturåren 1933 och 1934. 

Den nya nativitetsminskningen har säkerligen förstärkt de ansatser till en 
mera realistisk bedömning av vårt befolkningsläge, som kunnat skönjas. Verk
liga förhållandet är, att varken födelsetalets uppgång vid 1930-talets slut eller 
den av krigs förhållandena betingade sänkningen under andra halvåret 1940 
kunna tillmätas någon avgörande betydelse. Oavsett alla sådana tillfälliga änd
ringar i ena eller andra riktningen kvarstår faktum, att födelsetalet befinner 
sig långt under den nivå, som är erforderlig för undvikande av folkminskning. 
F. n. födes i Sverige endast 70 % av det antal barn, som skulle krävas för att 
på lång sikt hålla folkmängden konstant. Dessutom har man att räkna med 
den allvarliga förskjutning i befolkningens ålderssammansättning, som redan 
inträtt och som kommer att fortsätta. Sålunda utgör antalet personer i ålders
gruppen 65 år och däröver f. n. omkring 610 000; om 20 år, d. v. s. år 1960, 
kan antalet beräknas uppgå till 820 000. Samtidigt kommer antalet personer 
i de producerande åldrarna att stagnera och på längre sikt avtaga. 

25—410090. Soc. Medd. 1941. 
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De ödesdigra verkningarna av den regressiva befolkningsutvecklingen kunna 
icke nog starkt framhållas. Om den nedåtgående tendensen icke brytes, kom
mer vår svenska stam att förtvina. Uppkomsten av ett befolkningsvakuum, 
helst i ett land med stora naturtillgångar, frestar alltid till maktpolitiska in
gripanden. Genom folkets sammankrympning utsattes följaktligen Sveriges 
frihet och oberoende för den största fara. Även om självständigheten bevaras, 
kommer den låga fruktsamheten i längden att leda till en infiltration av främ
mande element i stor skala, varigenom våra kulturtraditioner, vår rätts- och 
samhällsordning löpa fara att inifrån frätas sönder och förintas. 

Inför det allvarliga framtidsperspektiv, som den svenska befolkningsutveck
lingen sålunda öppnar, är det enligt undertecknades mening oundgängligt, att 
statsmakterna upptaga problemet i hela dess vidd till förnyad prövning och, 
efter fastställande av det mål vartill den svenska befolkningspolitiken bör syfta, 
utan dröjsmål genomföra ett sådant program för en aktiv befolkningspolitik, 
som må befinnas vara bäst ägnat att leda till önskad verkan. 

I fråga om det mål, som kan och bör uppställas för den svenska befolknings
politiken, vilja vi till en början framhålla, att en övergående minskning i vårt 
lands folkmängd, enkannerligen de produktionskraftiga åldrarna, är ofrånkom
lig med hänsyn till den låga nativiteten under 1920- och 1930-talen. Befolk
ningspolitiken bör inriktas på att återställa basen för det svenska folkets re
produktion på längre sikt. För detta ändamål torde behövas en omedelbar höj
ning av det årliga antalet födda med mera än 30 000 eller till omkring 120 000. 
Med hänsyn till åldersfördelningen inom folket är det av den största vikt, att 
en ökning i fruktsamheten med det snaraste äger rum. F . n. äro möjligheterna 
härför såtillvida gynnsamma att bland annat ungdoms- och mellanåldrarna ut
göra en relativt stor andel av hela folket. Antalet kvinnor i åldersgruppen 20— 
35 år utgör f. n. i runt tal 800 000. Om 10 år kommer emellertid antalet att 
minska till 700 000 och om 20 år till 600 000. För den händelse att en ökning 
av födelsefrekvensen icke kan äga rum, innan de starkt krympande årskullarna 
av födda från 1920- och 1930-talen efterträtt det nuvarande skiktet av äktcn-
skapsbildande och barnafödande årgångar, har man allt skäl att befara, att 
tiden för återställande av befolkningens reproduktion skall vara försutten. Be
folkningspolitiken måste alltså eftersträva en snabb och avgörande stegring i 
födelsefrekvensen. 

För att framkalla den önskade reaktionen hos ungdomen måste man, enligt 
vad 1935 års befolkningskommission framhållit, beträda tvenne linjer, de sam
hällsekonomiska åtgärdernas och den motivbildande upplysningsverksamhetens. 

De av 1935 års befolkningskommission föreslagna samhälleliga stödåtgär
derna ha i viss utsträckning blivit genomförda. Detta gäller framför allt så
dana som syfta till hjälp vid barnsbörd. Härvidlag ha en rad olika hjälpformer 
skapats, nämligen kostnadsfri förlossningsvård för alla barnaföderskor, i viss 
utsträckning kostnadsfri hälsokontroll för blivande mödrar och späda barn, 
kostnadsfria skyddsläkemedel vid behov som konstaterats av läkare, moder-
skapspenning eller moderskapshjälp till barnets första utrustning samt mödra-
hjälp enligt särskild behovsprövning. Nämnas bör även rätten till avlönad le-
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dighet vid barnsbörd för kvinnor i offentlig tjänst samt skydd mot uppsägning 
på grund av barnsbörd för kvinnor i enskild tjänst. Beträffande sådana åtgär
der, som syfta till att göra det ekonomiskt lättare för föräldrarna att sörja för 
barnens underhåll och uppfostran under uppväxttiden, ha statsmakterna där
emot visat mindre intresse; bland annat torde i väsentliga avseenden ökade re
surser vara behövliga för samhällets barna- och ungdomsvårdande verksamhet. 
Att anteckna är emellertid tillkomsten av bostadssubvention till flerbarnsfamil
jer, ökade familjeavdrag vid taxering till statlig inkomst- och förmögenhets
skatt, kostnadsfria skolmåltider för de minst bemedlade i vissa distrikt, barn
bidrag till änkors och invaliders barn samt bidragsförskott åt barn till ogifta 
mödrar m. fl. med låga inkomster. En plats för sig intaga bosättningslånen, som 
ha till uppgift att underlätta äktenskapsbildning. 

Vi anse, att befolkningspolitiken, om den skall ha utsikt till framgång, måste 
innefatta åtgärder av långt mera djupgripande och vittsyftande natur än de 
hittills vidtagna. Frågan om överflyttning av inkomster från barnlösa eller 
barnfattiga inkomsttagare till de barnrika måste upptagas till allsidig pröv
ning med positiva direktiv och i en ny anda under beaktande av de olika möj
ligheter, som de kostnadsfria sociala hjälpåtgärderna, den familjevårdande 
skattepolitiken och andra medel att utjämna barnkostnaderna kunna erbjuda. I 
nuvarande läge förtjäna de inkallade värnpliktigas familjeproblem särskild 
uppmärksamhet. 

Samhället måste på ena eller andra sättet tillförsäkra barnen ett existensmini
mum, som tillåter dem att växa upp med bibehållen kroppslig och själslig hälsa. 
De som åtaga sig den viktiga samhällsuppgiften att föda och fostra nästa gene
ration måste beredas sådana levnadsvillkor, att de kunna fylla denna uppgift 
på rätt sätt. Hithörande åtgärder få icke betraktas såsom hjälpverksamhet i 
vanlig mening utan såsom anordningar för att skapa en rättvis och ur syn
punkten av folkets framtida bestånd riktig inkomstfördelning. Icke något sär
intresse eller någon formell hänsyn bör tillåtas att stå i vägen för sådana åt
gärder, som äro nödvändiga för folkstammens bevarande. 

De förut berörda samhällsekonomiska åtgärderna äro, om de bli av tillräcklig 
omfattning och därigenom tillräckligt talande, ägnade att skapa förutsättningar 
för en stegring i nativiteten men kunna i och för sig icke åstadkomma den
samma. Bakom födelsekontrollens allt mer ökade utbredning ligga både psyko
logiska och materiella faktorer, vilka äro nära sammanhängande och betinga 
varandra ömsesidigt. Vi anse det därför vara i hög grad beklagligt, att befolk
ningskommissionens förslag rörande upplysnings- och propagandaverksamhet i 
befolkningsfrågan hittills icke föranlett något beslut från statsmakternas sida. 
Eftersom allmänhetens kännedom om de befolkningsstatistiska fakta är mycket 
ringa, måste upplysningsverksamheten först och främst sätta in på denna punkt. 
Födelseutvecklingens tendens och sannolika verkningar måste klargöras. Pro
pagandan bör i konkret form framhäva familjelivets betydelse för den enskilde 
och familjens samhälleliga uppgift, folkmedlemmarnas inbördes solidaritet och 
generationernas sammanhang. Det bör påvisas, att barnen förläna djupare me
ning och rikare innehåll åt en människas liv än omsorgerna om egen bekväm-
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lighet kunna skänka. Enhetlig ledning kräves för denna upplysningsverksam
het, liksom även möjlighet att begagna alla offentliga meddelelsemedel. En så
dan upplysnings- och propagandaverksamhet kan emellertid icke väntas komma 
till stånd i erforderlig utsträckning och i vederhäftiga former utan statens med
verkan. Denna bör enligt vår mening icke vägras. 

Icke mindre viktig än den nyss berörda verksamheten, som i främsta rum
met vänder sig till den vuxna befolkningen, är emellertid undervisningen i sko
lorna. Det synes undertecknade vara ett oavvisligt krav, att såväl folk- som 
fortsättningsskolorna som de högre läroanstalterna få i uppdrag att sörja för, 
at t befolkningsfrågan, särskilt familjelivets problem, på allt sätt uppmärk
sammas i undervisningen. 

Den till ungdomen riktade uppfostrande och vädjande propagandan äger 
emellertid utsikt till framgång endast under förutsättning att den kan bygga 
på en radikal förändring i de statliga och kommunala myndigheternas inställ
ning till de frågor, som röra barnen. En sinnesändring från de äldres sida gent
emot barnen är av behovet påkallad. Icke minst gäller detta i fråga om de barn, 
som komma till världen utan att ha en väntande familj, liksom även i fråga om 
deras mödrar. 

Med avseende på såväl de samhällsekonomiska åtgärderna som upplysnings
verksamheten må framhållas vikten av att tillbörlig hänsyn tages till ärftlig
hetsforskningens rön. 

Emot det sålunda skisserade programmet torde måhända invändas, att dess 
realiserande stöter på svårigheter under nuvarande förhållanden, då framtids
uppgifterna måste skjutas åt sidan till förmån för stundens trängande behov 
och då det statsfinansiella läget nödvändiggör strängaste sparsamhet. Vårt 
folks krafter äro f. n. till stor del koncentrerade på omsorgen om rikets försvar. 
Huru man än vill bestämma de värden, som försvarsberedskapen avser att 
skydda, vare sig man talar om rättsordningen, friheten, den svenska livsformen 
eller helt enkelt vårt fosterland, säkert är att alla dessa värden äga giltighet 
långt utöver dagens situation. De nu levandes problem äro oupplösligt samman
knutna med gångna och kommande generationers. Liksom föregående genera
tioner äga vi de nationella värdena endast som ett lån, vilket vi mottagit och i 
vår tur måste lämna väl förvaltat vidare till våra efterkommande. Vi kunna icke 
stå till svars med att vidtaga försvarsanstalter för egen del men ställa oss lik
giltiga för, huru folkets livsmöjligheter komma att gestalta sig inom en fram
tid, som är så näraliggande, att den kommer att upplevas av nutidens ungdom. 
Försvarsfrågans lösning för sålunda med sig kravet på en lösning av befolk
ningsfrågan, vår försvarsfråga på längre sikt. 

Genom vårt folk går nu en stark våg av nationell samhörighetskänsla. Offer 
göras för gemensamt väl i en utsträckning, som tidigare skulle ha varit 
otänkbar. Det arbetas även målmedvetet och framgångsrikt på att skapa en 
andlig och fysisk folkberedskap såsom ett bärkraftigt underlag för rikets för
svar. Under sådana förhållanden har samlingsregeringen möjlighet att med 
framgång genomföra ett befolkningspolitiskt program. 

Det är av den yttersta vikt, att det nuvarande relativt gynnsamma tillfället, 
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måhända det sista som historien bjuder vårt folk, tillvaratages. Betänkligheter 
av statsfinansiell art äro icke giltiga, ty det gäller väsentligen att åvägabringa 
en omfördelning av inkomster från barnlösa och barnfattiga till barnrika. 

Med stöd av vad som sålunda anförts få undertecknade i underdånighet hem
ställa, 

att Eders Kungl. Maj.-t ville vidtaga erforderliga mått och steg för tillska
pande snarast möjligt av ett permanent organ med uppgift dels att, på grund
valen av sakkunniga observationer, framlägga sådana förslag som befolknings
läget kräver, dels att bedriva upplysningsverksamhet i befolkningsfrågan. 

Kortare meddelanden. 
Nya ransoneringsåtgärder. Upphörande av ostransoneringen. Med hänsyn till att i han

deln befintliga lager av ost med en fetthalt i torrsubstansen av 30 % och däröver numera 
ilro till övervägande del slutsålda, har genom kungörelse den 1 november 1940 (S. F. S. 
1940: 904) förordnats, att ost, som hittills varit underkastad ransonering, får fritt för
säljas från och med den 1 februari 1941. Såsom villkor för försäljning i allmänna han
deln av inom landet tillverkad ost skall gälla, att priserna icke må överstiga: i partihan
deln de av statens priskontrollnämnd fastställda priserna samt i detaljhandeln nämnda pri
ser med tillägg av frakt och sedvanlig handelsmarginal. 

Ljusransonerino. Genom kungörelse den 30 december 1940 ha bestämmelser om kortran
sonering av ljus utfärdats som ett led i strävandena att åstadkomma hushållning med fett-
varor (S. F. S. 1940: 1063). För förbrukning i enskilt hushåll har under tiden 7 januari— 
28 februari 1941 ljus kunnat inköpas endast mot kupong J 1 till inköpskort J, varvid 
sagda kupong gällt för inköp av 425 gram ljus. Den andra ransoneringsperioden omfattar 
tiden 1 mars—30 april 1941, under vilken tid inköp kan eke mot kupong J 2 och J 3, 
varvid J 2 gäller för inköp av 425 gram nyttoljus eller lyxljus och kupong J 3 för inköp 
av 425 gram lyxljus. Inköpskort utfärdas i regel endast för sådana hushåll, som icke 
ha tillgång till elektriskt ljus eller gasbelysning och som icke erhållit tilldelning av lya-
fotogen. 

Kottransonering. Genom kungörelse den 28 mars 1941 ha utfärdats vissa bestämmelser 
angående reglering av förbrukningen av köttvaror (S. F. S. 1941: 173). 

Kortransonering har föreskrivits från och med den 1 april av kött av nötkreatur, hästar, 
får, getter, renar och svin, av charkuterivaror och konserver av sådant kött och fläsk samt 
av lagad mat, vari någon av ovannämnda varor ingår. Samtidigt därmed upphör kungörelsen 
den 4 oktober 1940 angående fläskförbrukningen att gälla. För förbrukning i enskilt hushåll 
kan under ransoneringaperioden 1—27 april 1941 inköpas köttvaror endast mot kupongerna 
G 43—47 och G 49—55 till inköpskort G samt kupongerna K 18, K 19 och K 21 till in-
kttpskort K. Därvid gäller varje G- och K-kupong för inköp av 100 resp. 400 gram ben
fritt kött eller fläsk. Vid inköp av andra slag av köttvaror än benfritt kött gäller en 
kupong i regel för en viss större myckenhet, vilken anges i särskild tabell. För inköp 
av ransonerad vara i smärre poster kunna kuponger till inköpskort G eller K utbytas mot 
s. k. växlingskort. Vissa grupper av enskilda förbrukare, vilka kunna anses vara i behov 
av större tilldelning av köttvaror skola erhålla tilläggBkort. Den som tillfälligt är i annan 
enskild förbrukares kost kan erhålla s. k. halvkupongskort att avlämnas till den person, 
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hos vilken han åtnjuter köat. Förbrukningen av köttvaror vid näringsställen skall begrän
sas till 75 % av förbrukningen under de tre första kvartalen 1940. 

Byggnadskostnadernas utveckling 1939—1941. Enligt en inom socialstyrelsen verk
ställd beräkning hade byggnadskostnaderna för ett hyreshus i Stockholm från årsskiftet 
1938/1939 till 1 april 1941 stigit med 21-4 % Byggnadskostnadsindex uppgick med andra 
ord den 1 april till 121, om byggnadskostnaden omkring den 1 januari 1939 sättes = 100. 
Motsvarande indextal den 1 oktober 1940 var 117 (jfr Soc. Medd. årg. 1941, sid. 30 o. f.). 

I förhållande till basperioden hade materialkostnaderna stigit med 31'5 % och lönekost
naderna för arbeten, utförda på byggnadsplatsen, med 7-8 %. I jämförelse med den 1 
oktober 1940 framträder prisstegring för bl. a. tillsatsmaterial för betong (grus, singel 
m. ra.), armeringajärn, asbestcement, bitumen, material för smides-, rör-, plåtslageri- och 
måleriarbeten, fönsterglas och linoleum; för vissa järn- och metallvaror samt isolerings-
och fyllnadsmaterial tillkom på nyåret omsättningsskatt. A andra sidan registreras pris
sänkning för cement, järnbalkar och. biltransporter. Lönekostnaderna för flertalet arbetar
kategorier hade stigit till följd av ökade indextillägg. Vid kostnadsberäkningen har man 
ej tagit hänsyn till den sänkning av indextilläggen, som ägt rum efter den 1 april. 

En närmare redogörelse för de verkställda kostnadsberäkningarna kommer att offent
liggöras i ett senare nummer av Soc. Medd. 

Socialstyrelsens nya bränsleklausul. Efter samråd med representanter för Sveriges fas
tighetsägareförbund och hyresgästernas riksförbund samt under medverkan av chefen för 
byggnadsstyrelsens värmetekniska avdelning har socialstyrelsen omarbetat den i april 1940 
fastställda bränsleklausulen. Anledningen härtill är att klausulen i sin gamla utformning 
icke motsvarade den abnorma situationen på bränslemarknaden. Fastighetsägareförbundet 
har förklarat sig för sin del godkänna klausulen i dess nya form, under det att hyres
gästernas riksförbund icke kunnat giva sin anslutning till densamma utan funnit klau
sulen i dess äldre form vara at t föredraga. 

De huvudprinciper, på vilka bränsleklausulen bygger, ha icke undergått någon väsent
lig förändring. Klausulen utgår alltjämt från en beräkning av kostnaderna för uppvärm
ning och varmvattenförsörjning, byggande på en uppskattning av den normala bränsle
åtgången per eldstad. 

En av de omtvistade punkterna i bränsleklausulen har varit beräkningen av antalet 
eldstäder per lägenhet. Styrelsen har bibehållit den hittillsvarande ordningen, att par
terna själva ha a t t träffa överenskommelse härom, men har lämnat vissa ytterligare an
visningar till lösning av frågan. Sålunda förordar styrelsen, att kokvrå och matvrå i en 
modern lägenhet tillhopa skola räknas såsom en eldstad, och vidare at t ytterligare en 
eldstad skall beräknas för det fall, att det genomsnittliga ytinnehållet per eldstad över
stiger 25 m3. 

Vid stegring av bränslepriset skall liksom förut ett procentuellt tillägg göras till den 
beräknade bränslekostnaden. Detta tillägg skall hänföra sig till priset den första dagen 
i varje kalenderkvartal resp. månad. Tillägget för varmvatten, om sådant tillhandahålles, 
skall fortfarande beräknas över hela hyresåret. Tillägget för uppvärmning däremot skall 
utgå endast under månaderna oktober—maj och beräknas för var och en av dessa må
nader på ^s av årsbeloppet för värme, resp. för vart och ett av oktober- och januarikvar
talen på 3/8 och för aprilkvartalet på a/g av årsbeloppet. Tillägget för den ökade upp
värmningskostnaden betalas alltså i motsats till vad förhållandet är enligt gamla klau
sulen helt under vintersäsongen och icke alls under sommarmånaderna. 

I 1940 års klausul beräknades tillägget för prisstegringen enbart på det dominerande 
bränslet, det s. k. huvudbränslet, under det att hänsyn icke togs till prisläget på de övriga 
bränslen, som fastighetsägaren erhöll. I den nya klausulen har man sökt anpassa be
räkningen efter de olika bränslen, som faktiskt användas. Man utgår ifrån det bränsle-
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slag, varpå de ekonomiska kalkylerna för fastighetens värmehushållning grundats och för 
vilket värmeanläggningen är utformad (normalbränsle), och jämför kostnaderna för upp
värmning med detta normalbränsle i augusti 1939 med kostnaderna för uppvärmning med 
de faktiskt erhållna bränsleslagen under resp. kvartal (månad). Om andra bränslen än 
normalbränslet då tilldelas, måste priserna a dessa bränslen (ersättningsbränslen) om
räknas till motsvarande pris på normalbränslet. När ved är ersättningsbränsle, skall det 
noterade priset å veden ökas med högst 50 öre per m3 för intagning i pannrummet, i den 
mån detta icke ingår i noteringen. Skulle kapning av veden vara nödvändig, ökas note
ringen med högst 1 kr. per m3. 

Denna omräkning av priset å ersättningsbränslet till ett pris för normalbränsle samt 
de eventuella tilläggen å vedprisnoteringen äro de två punkter, vilka av representanterna 
för hyresgästernas riksförbund ansetts utgöra hinder för deras anslutning till den nya 
klausulen. 

Man måste vid beräkning av tillägget, vilket betalas i förskott, utgå ifrån ransonerings-
förhållandena vid periodens början. På grund härav har det ansetts nödvändigt att i 
efterhand per 1 april och 1 oktober verkställa en reglering av tillägget efter den fak
tiska bränaletilldelningen under halvåret. 

Om frågor uppstå, som icke blivit förutsedda i klausulen och som icke kunna lösas ge
nom överenskommelse mellan parterna, bli enligt den nya klausulen de anvisningar, som 
kunna lämnas av socialstyrelsen, bindande för parterna. 

Landsorganisationen i Sverige år 1940. Vid slutet av år 1940 redovisade de till lands
organisationen anslutna fackförbunden ett sammanlagt medlemsantal av 971 103 mot 
961 216 vid årets början, ökningen utgör alltså 9 887, motsvarande 1-03 % av hela antalet. 
Medlemsantalet fördelade sig den 31 december 1940 på de 46 förbunden sålunda: 

Medlemsantalet har, Båsom framgår av tablån, ökat i 29 och minskat i 17 förbund. 
Genom händelserna den 9 april ha förbindelserna med Skandinaviska sadelmakare- och 

tapetserareförbundet avbrutits, och den svenska delen av förbundets styrelse beslöt därför 
att från den 1 oktober konstituera Svenska sadelmakare- och tapetserareförbundet. 

Ledamöter för åren 1941—1943 i nämnden för den statsunderstödda arbetslöshetsförsäk
ringen. Jämlikt arbet8löshetskasseförordningen skall finnas en nämnd, med vilken social-



374 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 4 

styrelsen skall kunna samråda i angelägenheter, som röra de erkända kassorna, Denna 
nämnd har i sin nuvarande form existerat sedan år 1938. 

Kungl. Maj:t har den 9 april 1941 utsett följande personer att för tiden till och med 
den 31 december 1943 vara ledamöter i nämnden, nämligen generaldirektören A. S. E. 
Larsson, direktören i svenska arbetsgivareföreningen E. H. Brodén, ombudsmannen hos 
svenska gjutareförbundet E. O. Berg, kassören hos svenska målareförbundet A. O. Berg
vall, ordföranden i svenska beklädnadsarbetareförbundet I. Larsson, kassören hos lands
organisationen i Sverige A. W. Strand samt ombudsmannen hos handelstjänstemannaför-
bundet R. Lindforss. 

Til] suppleanter för ledamöterna har Kungl. Maj:t utsett chefen för statens arbetsmark
nadskommissions kanslibyrå C. G. B. Ärvas, direktören i svenska arbetsgivareföreningen 
N. G. Holmström, förste sekreteraren hos landsorganisationen i Sverige S. P. Thunborg, 
ordföranden i svenska stenindustriarbetareförbundet O. W. Karlsson, ordföranden i svenska 
gruvindustriarbetareförbundet E. Mattson, ordföranden i svenska handelsarbetareförbundet 
O. Friman samt ombudsmannen hos handelstjänstemannaförbundet E. Buhnbom. 

Dansk arbetslöshetsstatistik. På arbets- och soeialministeriets initiativ har Det sta-
tistiske Departement genomfört en omorganisation av den danska arbetslöshetsstatistiken. 
Den nya danska arbetslöshetsstatistiken bygger på ett inom arbetsförmedlingskontoren upp
lagt kortregister över samtliga medlemmar i de erkända arbetslöshetskassorna. Kortregist
ret innehåller bl. a. uppgift om vilken arbetslöshetskassa vederbörande tillhör, vistelseort, 
födelseår och födelsedatum, inträdesår, familjeställning, näringsgrupp och kontrollerade ar
betslöshetsdagar. För uppläggningen av kortregistret upprättades inom arbetslöshetskas
sorna särskilda medlemsförteckningar (per den 1 oktober 1940), vilka sedan insändes till 
arbetsförmedlingskontoren. Förändringar i medlemsförteckningarna inrapporteras succes
sivt av arbetslöshetskassorna till arbetsförmedlingskontoren. Arbetsförmedlingskontoren i 
sin tur översända m å n a d e v i s till Det statistiske Departement uppgifter om de vid 
slutet av varje månad arbetslösa medlemmarna. K v a r t a l s v i s lämnas dessutom uppgif
ter ora samtliga medlemmar och om förändringar i medlemsbeståndets sammansättning. I 
månadsstatistiken ingå uppgifter om senaste arbetslöshetsperiod och om arbetslöshet sedan 
ett års tid tillbaka för de arbetslösa inom olika arbetslöshetskassor och större närings
grupper. Kvartalsstatistiken avser arbetslösheten under sista kvartalet och under ett års 
tid för samtliga medlemmar, vilka inom varje kassa fördelats efter ålder och efter en 
detaljerad näringsgruppering. I kvartalsstatistiken lämnas slutligen upplysningar om 
medlemmar, som avgått eller tillkommit, och om flyttningar, allt med uppdelning på olika 
kassor och näringsgrenar. Beträffande grupperingen efter näringsgren kan nämnas, att 
inom arbetslöshetskassor, vilkas medlemmar äro sysselsatta inom olika näringsgrenar, räk
nas varje medlem till den näringsgren, inom vilken han var sysselsatt, då medlemsför
teckningen utarbetades, eller inom vilken han senast var sysselsatt. Denna uppdelning av 
vissa arbetslöshetskassors medlemmar på olika näringsgrenar revideras en gång om året. 

Januari 1941 är den första månad, för vilken arbetslöshetsstatistiken utarbetats, sedan 
den nya organisationen genomförts. — Här nedan följer ett sammandrag av januaristatis
tikens resultat. 

I slutet av januari 1941 funnos i hela landet 129 667 arbetslöshetsförsäkrade, som under 
det gångna året varit arbetslösa i 7 dagar eller mer. Av dessa hade 36 381 varit arbets
lösa i högst en månad, 44 252 i 1—2 månader och 49 034 i mer än två månader. Dessutom 
funnos 51 001 medlemmar, som varit arbetslösa i högst 6 dagar, men av de sistnämnda 
kunna en stor del icke betraktas som arbetslösa i samma mening som övriga. De arbete-
lösas fördelning efter den Bistå arbetslöshetsperiodens längd var mycket olika inom skilda 
näringsgrenar. Inom järn- och metallindustri, trävaruindustri, pappers-, textil- och läder
industri funnos sålunda relativt många arbetslösa med lång arbetslöshetsperiod, medan för
hållandet var omvänt inom sten-, 1er- och glasindustri, beklädnadsindustri, byggnadsindustri, 
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landtransport och jordbruk. Olikheten torde dels bero på att skilda näringsgrupper i väx
lande grad drabbats av den allmänna produktionsnedgången och dels på att säsongarbets
löshetens verkan starkt varierar från den ena gruppen till den andra. Beträffande de ar
betslösas fördelning efter sista arbetslöshetsperiodens längd på landsbygden och i städerna 
konstateras, att relativt många av huvudstadens arbetslösa gått utan sysselsättning under 
längre tid. Av landsbygdens arbetslösa hade däremot jämförelsevis få varit arbetslösa nå
gon längre tid. Landsortsstädernas arbetslösa intogo i nämnda avseende en mellanställning. 
Skillnaden sammanhänger med att arbetarnas yrkesfördelning är olika i städerna och på 
landsbygden. En väsentlig skillnad rådde mellan arbetslösheten för män och kvinnor, 
särskilt bland medlemmar med en arbetslöshetsperiod på mer än två månader. För hela 
landet tillhörde sålunda av kvinnorna 49 % och av männen 25 % denna grupp. 

Av dem, som i slutet av januari voro arbetslösa, hade under det gångna året 13 % haft 
arbete i 10 månader eller mer, 21 «/„ i 8—10 månader, 26 % i 6—8 månader och 40 <f0 i 
mindre än 6 månader. Av näringsgrupper med relativt f& arbetslösa, som haft sysselsätt
ning kortare tid än 6 månader, kunna nämnas sten-, 1er- och glasindustri, trävaruindustri, 
beklädnadsindustri, byggnadsindustri, teknisk hjälppersonal och jordbruk, medan förhållan
det var motsatt inom grafisk industri, livsmedelsindustri och landtransport. I huvudsta
den hade 62 "/, av de arbetslösa haft mindre än 6 månaders sysselsättning mot 41 % i 
landsortsstäderna och 29 % på landsbygden. Då liknande proportioner mellan procent
talen upprepas inom nästan alla näringsgrupper, synes man kunna konstatera, att arbets
möjligheterna under det gångna året ha varit ogynnsammast i huvudstaden. 

Antalet medlemmar i arbetslöshetskassorna i slutet av januari 1941 var 518 9211 och 
antalet arbetslösa 180 668. Arbetslöshetsprocenten blir således 34-8. I slutet av december 
1940 var den 35-8 och i slutet av januari 1940 30-1. Skillnaden mellan procenttalet för 
januari 1941 och de två andra procenttalen har påverkats av den ändrade metoden för be
räkningen av medlemsantalet. I slutet av januari 1941 uppgick antalet arbetssökande, som 
personligen anmält sig vid arbetsförmedlingskontoren, till 15 512. Hela antalet arbetslösa 
i slutet av januari 1941 har sålunda beräknats till 196 180 mot 193 198 i slutet av decem
ber 1940 och 165 498 i slutet av januari 1940. Särskilda arbetslöshetsprocenttal ha uträk
nats för olika näringsgrupper med fördelning på huvudstaden, landsortsstäder och lands
bygd. För de typiska säsongyrkena låg arbetslöshetsprocenten i slutet av januari långt 
över genomsnittet. På landsbygden utgjorde arbetslöshetsprocenten 49 %, i landsortsstä
derna 33 % och i huvudstaden 28 °/0- Det bör dock framhållas, att procenttalen för de tre 
områdena visade starkt varierande arbetslöshet från den ena näringsgruppen till den 
andra. 

Statistiske Efterretninger 1941, nr 11. 

Finskt förslag i befolkningsfrågan. I slutet av mars 1941 överlämnades till finska 
regeringen av den s. k. befolkningspolitiska kommittén ett betänkande med förslag till 
grunder för ett familjetilläggssystem. Kommittén konstaterar tendensen till minskning av 
befolkningstillväxten och framhåller statens skyldighet att om möjligt avlägsna de orsaker 
härtill, som kunna anses vara av ekonomisk natur. 

Med utgångspunkt härifrån föreslås ett statligt familjetillägg till mindre bemedlade 
familjer med 3 barn under 15 år. Såsom mindre bemedlade skola därvid räknas de familjer, 
vars taxerade årsinkomst icke överstiger i lägsta dyrortsgruppen 12 000 fmk och i den 
högsta 24 000 fmk (1 fmk motsvarar ungefär 008 kr.). Inom 4 olika dyrortsgrupper skulle 
familjetillägget utgå med resp. 450, 550, 650 och 750 fmk per barn och år. Fullt understöd 
föreslås endast åt familjer med minst 4 barn. Familjer med 3 barn skulle få tillägg endast 
för 2 barn. Tilläggen föreslås utgå enligt följande »kala: 

1 De danska fackförbunden hade den Si december 1939 536 f>3] medlemmar. De anförda arbets
löshetsuppgifterna torde sålunda avse en mycket betydande del av de danska arbetarna. 
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Enligt kommitténs beräkningar finnas i Finland för närvarande omkring 400 000 barn, 
för vilka familjetillägg skulle komma att utgå. Kostnaden därför, vilken beräknas uppgå 
till omkring 150 milj. fmk, skulle enligt förslaget uttagas genom en särskild uttaxering 
å kommunalskattesedlarna. För varje skatteöre skulle sålunda erläggas en s. k. befolk
ningsavgift av 1 fmk. Härigenom beräknas inflyta omkring 130 milj. fmk. Om för ända
målet ytterligare tillgrepes avkastningen av den s. k. ungkarlsskatten, eller tilläggsskat
ten för skattebetalare utan familj, vilken för närvarande beräknas inbringa omkring 25 
milj. fmk per år, skulle familjetilläggen helt täckas av skattemedel. 

Kommittén har även beaktat de svårigheter, som för närvarande särskilt drabba löne
arbetare, vilkas löner i allmänhet icke tillnärmelsevis stigit lika snabbt som levnadskost
naderna, och föreslår för denna kategori ett något större familjetillägg. Medlen för detta 
ytterligare tillägg skulle erhållas så, att arbetsgivare såsom en särskild avgift till familje-
tilläggsfonden — Bamtidigt med att de innehålla vissa lönebelopp för folkpensionsanstal
tens räkning — till staten inbetala ett belopp motsvarande 1/2 % av varje arbetares avlö
ning. Härigenom beräknar man kunna giva lönearbetares familjer ett 50 % högre tillägg 
än övriga familjer. 

För att minska möjligheterna att använda tilläggen till andra ändamål än till förmån 
för barnen, föreslås, att de skola utgå i form av naturaförmåner. Rena penningunderstöd 
skulle endast komma i fråga såsom komplement till dessa. Utdelningen av familjetilläg
gen avses komma att ske genom förmedling av kommunernas vård- eller barnaskydds-
nämnder. 

Kommittén föreslår slutligen att utbetalningen av tilläggen skall börja omedelbart, utan 
at t man avvaktar, att de härför avsedda medlen erhållits på sätt kommittén föreslagit. 

Meddelande från svenska beskickningen i Helsingfors. 

Arbetsmarknadspolitiska åtgärder i Storbritannien. Enligt av brittiska arbetsmi-
nisteriet meddelade uppgifter utgjorde den 10 februari innevarande år antalet hos de 
offentliga myndigheterna registrerade arbetslösa i Storbritannien inalles omkring 580 000 
personer. Antalet arbetelösa, vilka vid undersökningstillfället varit utan sysselsättning 
under längre period än den, som i allmänhet förflyter för övergång från en sysselsättning 
till en annan, eller fyra veckor, beräknades emellertid ha utgjort högst 125 000. Av sist
nämnda antal uppgavs betydligt mer än hälften tillhöra åldersklasserna över 50 år; den 
tillgängliga arbetskraftsreserv, som de arbetslösa inom de fullt arbetsföra åldrarna bil
dade, uppskattades sålunda endast till ungefär 54 000 personer, även om hänsyn icke tages 
till graden av arbetsförheb inom åldersklasserna under 50 år. 

Storleksordningen av de omedelbara arbetskraftsbehoven angives å andra sidan till 
180 000 personer, varav omkring 50 000 manliga arbetare för skeppsvarven m. m. och om
kring 100 000 kvinnliga för olika rustningsindustrier samt 30 000 kvinnor för militära 
hjälpkårer. På längre sikt räknar man med behov av ytterligare 500 000—800 000 per
soner. Den omfattande rekrytering av arbetskraft, som sålunda erfordras för genomfö
randet av de föreliggande produktionsplanerna, måste ske på nya vägar, och en rad olika 
åtgärder ha vidtagits för detta ändamål. 

För tillgodoseende av de aktuella behoven inom ekeppsbyggnadsindustrin ha alla miin 
i åldern 20 år eller däröver, vilka tidigare arbetat vid skeppsbyggen eller fartygsrepara-
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tioner, uppmanats att omedelbart registrera sig hos arbetsförmedlingarna, oavsett vad 
slåge sysselsättning de för närvarande utföra. Sedan myndigheternas vädjan till kvin
norna att frivilligt ställa sig till förfogande för rustningsindustrierna icke visat sig få 
åsyftad verkan, har obligatorisk registrering för tjänsteplikt bestämts för samtliga kvin
nor i åldern 20—21 år och män i åldern 41—45 år; avsikten därmed är att till rust
ningsproduktionen överföra registrerade personer, som för närvarande icke äro syssel
satta på angelägna arbetsområden men som äro lämpade för ifrågavarande sysselsättning
ar. Enligt en inom regeringen utarbetad plan, som inom kort kommer att behandlas i 
parlamentet, skulle slutligen ett stort antal arbetare frigöras för rustningsproduktionen 
genom en långt gående nedskärning och koncentration av den industriella produktio
nen för civila behov; omfattningen av sistnämnda åtgärd framgår därav, att man på detta 
sätt väntar sig kunna frigöra 500 000—750 000 arbetare för krigsindustrierna. 

Det må slutligen nämnas, att de inkallade eller överflyttade arbetarnas löneförhållan
den och arbetsvillkor regleras eller äro avsedda att regleras genom en rad olika åtgärder 
från såväl myndigheternas som de fackliga organisationernas sida. 

Omsättningsskatt i England. Sedan den 21 oktober 1940 utgår i England en omsätt
ningsskatt på vissa varor, vilken i regel uttages, då varorna passera från grossisten till 
detaljhandlaren. Av de varor, som ingå i det officiella levnadskostnadsindex (livsmedel, 
hyra, beklädnad, bränsle, lyse, tvättmedel, husgeråd, borstar, porslin, tobaksvaror, vissa 
taxor och tidningar), äro endast beklädnad, vissa slag av husgeråd och porslin föremål för 
beskattning. Skatten utgår med 1ji av grosshandelspriset för tyger o. dyl. och 1/e för 
kläder och skodon samt de sorter av porslin och husgeråd, som ingå i indexberäkningarna. 
Skatten utgår icke beträffande kläder och skodon för barn. Varor, som funnos i detalj
handeln den 21 oktober 1940, beskattades ej, varför omsättningsskatten ej hade omedelbar 
verkan för konsumenterna. Höjning av priserna på varor, som funnos i detaljhandeln vid 
skattens införande, var ej tillåten. 

The Ministry of labour gazette 1940, nr 10. 

Övertidsarbetet inom den engelska verkstadsindustrin. En engelsk kommitté (The 
select committee on national expenditure) har i en nyligen avgiven rapport framfört åt
skilliga synpunkter på olika arbetsfrågor under arbetsåret 1940—41. Av särskilt intresse 
iir kommitténs yttrande om för- och nackdelarna av övertidsarbete. 

Redan från krigets början förekom övertidsarbete i stor utsträckning inom mekaniska 
verkstadsindustrin. I december 1939 arbetades i genomsnitt 12 timmars övertid per vecka 
i denna industrigren. De befarade följderna läto icke vänta på sig, i det en försämring av 
det allmänna hälsotillståndet kunde förmärkas följd av en motsvarande nedgång i produk
tionen. Arbetarnas intresse av övertidsförtjänsterna hade emellertid medfört, att en fabrik, 
som minskat på övertidsarbetet, fått se sina arbetare söka anställning på annat håll, där 
«torre möjlighet till extrainkomster erbjudit sig. 

Produktionsintensifieringen inom den brittiska krigsindustrin efter de tyska fram
gångarna på kontinenten i maj och juni medförde emellertid till en början önskat resultat. 
Produktionen stegrades icke endast absolut utan även relativt, i det bättre resultat per 
man och timme uppnåddes. Anledningen härtill var givetvis den känsla av ansvar i natio
nens farostund, som genomsyrade hela folket. Efter två månader började emellertid tecken 
på trötthet visa sig. Arbetarna erhöllo om söndagarna dubbel lön, men togo i stället ofta 
ledigt en dag mitt i veckan. I slutet av juli avskaffades därför söndagsarbete i de stat
liga fabrikerna. I en del fall återkommo även de fria lördagseftermiddagarna. Hesultafcet 
blev att arbetarna visade bättre punktlighet, allt under det att produktionen fortfarande 
hölls väl uppe. 

Arbetsministeriet fann även påkallat att uppmana industrin att minska arbetstiden till 
i genomsnitt 60 timmar per vecka, och om möjligt ytterligare till 55—56 timmar per 
vecka, vilket statistiskt beräknats vara optimum. 
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Kommittén kommer i sin rapport till följande slutsatser: 1) En arbetstid överstigande 
optimum ökar icke produktionen relativt sett utan kan tvärtom medföra en absolut ned
gång i produktionen. 2) Arbetarnas allmänna hälsotillstånd rubbas, om onormalt övertids
arbete förekommer under längre perioder. 3) En minskning i arbetstiden kan efter en 
tid medföra produktionsökning. 4) Om hälsotillståndet på grund av långvarigt övertids
arbete hunnit bliva rubbat, kan en produktionsökning dock icke uppnås genom minskning 
av arbetstiden. 

Kommittén anser det nödvändigt att minska arbetstiden i god tid, innan hälsotillståndet 
rubbats. Under förra världskriget bedrevs i England en felaktig politik i detta avseende, 
och kommittén är angelägen att misstaget icke skall upprepas denna gång. 

Meddelande frän svenska beskickningen i London. 

Arbetslöshetsförsäkring i Kanada. Genom en lag av år 1940 har en riksomfattande 
arbetslöshetsförsäkring införts i Kanada. Lagen omfattar samtliga anställda och lärlingar 
med undantag för personer sysselsatta i jord- och skogsbruk, fiske, sågverksindustri, tim-
meravverkning, jakt, sjö- och lufttransport, stuveriarbete samt hushållsarbete i privat 
tjänst. Undantagna äro även personer, vars årsinkomst överstiger 2 000 dollars. Enligt 
beräkningar kommer lagen år 1941 att omfatta c:a 2 milj. löntagare med försörjningsplikt 
gentemot ungefär 2-8 milj. anhöriga. Möjlighet finnes att utsträcka försäkringsområdet 
till andra grupper av arbetare än dem som för närvarande omfattas av detsamma. 

Försäkringen skall bekostas genom avgifter från de försäkrade och deras arbetsgivare 
samt genom statsbidrag uppgående till 1/5 a v det sammanlagda avgiftsbeloppet. Avgif
terna, vilka skola inflyta till en speciell arbetslöshetsförsäkringsfond, uppskattas för år 
1941 till 58-5 milj. dollars, varav c:a 24 milj. komma från vardera arbetare och företagare 
och c:a 10 milj. från staten, vilken dessutom bidrar med administrationskostnaderna, upp
skattade till 6-25 milj. per år. 

De försäkrade personerna indelas i 7 löneklasser efter veckolönens storlek. Följande 
tablå visar storleken av veckoavgift och veckounderstöd för ensamma personer och familje
försörjare inom olika löneklasser. 

Utöver klasserna 1—7 finnes en löneklass 0, vilken avser arbetare med mindre än 00 
cents per dag samt personer under 16 år. För denna klass är veckoavgiften 27 cents, som 
helt betalas av företagaren. Personer i denna klass få ej understöd, men ha möjlighet 
att ackumulera understödsrätten. 

Understöd utbetalas i fall av arbetslöshet till försäkrade personer, som under de senaste 
två åren ha inbetalat bidrag för sammanlagt 30 veckor eller 180 dagar. Villkor är att den 
arbetslöse är arbetskapabel och icke vägrat bevista en utbildningskurs. Löneklassen be
stämmes på grundval av den genomsnittliga förtjänsten under de två åren närmast före 
underBtödsbehovets inträdande. Understödsperioden fastatälles till det antal dagar som ut
gör skillnaden mellan (a) en femtedel av antalet dagar, för vilka bidrag betalats under den 
femårsperiod, eom föregick understödsåret, och (b) en tredjedel av det antal dagar, för 



FÖRFATTNINGAR BÖRANDE SOCIALA FRÅGOR 379 

vilka understöd «v. betalata under de tre aren närmast före understöds&ret. För de första 
nio dagarna av arbetslösheten varje understödsår betalas intet understöd, ej heller för den 
första arbetelöshetedagen i varje kalenderveoka, såvida icke den försäkrade varit arbetelös 
hela veckan eller den första arbetslöshetsdagen i veckan följer omedelbart efter en arbets
löshetsperiod om minst en vecka. 

Lagens administration handhaves av en paritetiskt sammansatt kommission med tre med
lemmar, kallad »Unemployment Insurance Commission», vilken vid sin sida har en råd
givande kommitté med 5—7 medlemmar, likaledes paritetiskt sammansatt. I samband med 
införandet av arbetslöshetaförsäkringen skedde även en omorganisation av de organ, som 
handha sysselsättningsproblemen. 

The Ministry of labour gazette 1940, nr 10. 

Författningar rörande sociala frågor. 
I Svensk författningssamling ha under tiden 16 mars—15 april 1941 bl. a. 

publicerats : 

Nr Daterad 
138. K. kung. om krigslän till jordbrukare 14 mara 
145. Lag om fortsatt giltighet av maximiprialagen den 22 juni 1939 (nr 349) . . . . 21 » 
146. Lag om fortsatt giltighet av lagen den 8 december 1939 (nr 838) med vissa bestäm

melser rörande reglering av den inhemska prisbildningen (prisregleringslag) . . 21 > 
153. K. kung. om utsträckt tillämpning av kung. den 15 december 1939 (nr 857) ang. 

tillämpning av lagen den 15 december 1939 (nr 856) om utbetalande av krigs-
riskcrsättning till sjömän, m. m. (Jfr även 1941: 143) 14 » 

156. K. Socialstyrelsens kung. med tillägg till kung. den 9 juli 1940 (nr 694) med före
skrifter rörande utlännings resa genom vissa delar av riket 21 > 

159. Statens arbetsmarknadskommissions kung. ang. uppgifter, om arbetskraft m. m? inom 
industri och hantverk 20 • 

173. K. knng. ang. reglering av förbrukningen av köttvaror 28 » 
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Skogsarbetarnas arbetsförtjänster vintern 1940/1941. 

Alltsedan vintern 1917/18 har socialstyrelsen årligen från jägmästarna i re
viren inhämtat uppgifter rörande normala dagsförtjänster vid skogsarbete för 
huggare och körare (häst och karl). På grundval av dessa uppgifter ha över
sikter över löneförhållandena vid skogsbruket under respektive vintersäsonger 
utarbetats och publicerats i Sociala Meddelanden. Även innevarande vinter 
har styrelsen hänvänt sig till revirförvaltarna med begäran om dylika löne
uppgifter samt om det å resp. orter vanliga priset för huggning av en m3 

brännved resp. 1 m res kolved. Svar ha erhållits från samtliga tillskrivna 102 
revir o. dyl. förvaltningsenheter. Uppgifterna, som avse förhållandena omkring 
1 mars, äro att anse som preliminära uppskattningar av normalförtjänsterna 
under löpande säsong, beräknade med utgångspunkt från gällande ackords
uppgörelser. Avsikten är att i likhet med föregående år sedermera inskaffa 
kompletterande löneuppgifter, grundade på efter drivningarnas slutlikvidering 
vunnen kännedom om dagsförtjänsternas genomsnittliga storlek, vilka uppgifter 
komma att publiceras i Lönestatistisk årsbok för 1940. Samtliga löneuppgifter 
gälla närmast vid arbete å kronoparker o. dyl. men äro även någorlunda re
presentativa för förhållandena å enskilda skogar. 

Förändringarna i skogsarbetarnas dagsförtjänster från och med vintern 1918/ 
19 åskådliggöras i följande tablå: 

1 Da ursprungliga data kompletterade medelst uppgifter inskaffade efter slutlikvideringen i 
augusti manad. 
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Tab. A. Skogsarbetarnas arbetsförtjänster inom olika län 1929/30—1940/41. 

Såsom härav framgår, ha arbetsförtjänsterna inom skogsbruket alltsedan 
mitten av 1930-talet företett en successiv ökning med undantag för drivnings
säsongen 1938/39, då ogynnsamma väderleksförhållanden m. m. medförde en 
reducering av arbetsförtjänsterna med c:a 7 à 8 % i förhållande till närmast 
föregående år. Redan vintern 1939/40 medförde en återhämtning av arbets
lönerna till 1937/38 års nivå och under innevarande säsong ha dagsförtjänster
na ytterligare starkt förbättrats. 

Löneförändringarna ha emellertid ställt sig ganska växlande inom olika 
landsdelar. Detta belyses närmare genom tab. A, vari lämnas en översikt 
av skogsarbetarnas genomsnittliga arbetsförtjänster inom olika län under åren 
1929/30 samt 1936/37—1940/41. Beträffande de i tabellen beräknade läns
siffrorna må framhållas, at t dessa i åtskilliga fall grunda sig på mycket få
taliga primäruppgifter. I slutraderna av tab. A ha även uträknats indextal 
belysande löneförhållandenas utveckling sedan år 1929/30. Av dessa framgår 
bl. a., att inom de nordliga distrikten, där skogsbruket har sin största betydelse, 

1 Se noten å föregående sida. — 2 Värmland, Dalarna och Norrland. 
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Tab. B. Skogsarbetarnas arbetsförtjänster vintersäsongerna 1939/40 och 1940/41 
enligt uppgifter från reviren. 

de nuvarande skogsarbetarförtjänsterna innebära en ökning med 55 % för hug
gare och 64 % för körare i förhållande till lönenivån 1929/30. 

I tab. B lämnas en sammanfattning av de för innevarande vintersäsong in
komna löneuppgifterna, vilka närmast avse normala förtjänster vid arbete å 
ackord. På grundval av dessa uppgifter ha genomsnittliga dagsförtjänster ut
räknats för huggare och körare för vart och ett av de överjägmästardistrikt, 
på vilka reviren äro fördelade, varjämte de för de särskilda reviren uppgivna 
normala arbetsförtjänsterna fördelats å vissa lönegrupper, Till jämförelse 
meddelas motsvarande medelförtjänster föregående år. 

Som av tabellen framgår, har den normala dagsförtjänsten omkring 1 mars 
1941 för riket i dess helhet beräknats i medeltal till 884 kr. för huggare och till 
16'94 kr. för körare (häst och karl). Olika landsdelar uppvisa emellertid 
ganska växlande lönesiffror. Huggarlönerna variera sålunda inom de olika 
reviren mellan 7'00 och 1T00 kr., men hålla sig vanligen vid 7—8 kr. i södra och 
9/—11 kr. i norra Sverige. Körarlönerna synas i regel belöpa sig till 12—16 
kr. i södra och 16—24 kr. i norra Sverige. 

I jämförelse med förhållandena för ett år sedan har innevarande vintersä
song medfört en betydande höjning av arbetsförtjänsterna. För huggarna har 
sålunda medelförtjänsten per dag stigit till 8'84 kr. från 7'73 kr. vintern 1939/ 
40 eller med 14'4 % och för körarna till 1694 kr. från 1446 kr. eller med 172 %• 

Nu anförda löneuppgifter avse skogsarbetarnas huvudmassa, vilken utgöres 
av personer, som endast under vissa delar av året ägna sig åt skogshantering
en. Vid sidan härav finnas emellertid på en del håll, särskilt på skogsegen
domar i södra och mellersta delarna av landet, skogstorpare och. andra fasta 

1 Se noten å sid. 380. 
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Tab. C. Ackordssatser för vedhuggning vintern 1940/41. 

skogsarbetare med för längre tid ingångna arbets- och arrendeavtal. I äldre 
arrendekontrakt voro såväl avgäld som arbetspriser bestämda till belopp, som 
ofta understego den allmänna marknadens. Numera beräknas däremot såväl 
arrendebelopp som ersättningar för åtagna arbeten i regel efter ortens gängse 
priser. 

Såsom förut nämnts, arbeta skogsarbetarna nästan uteslutande på a c k o r d . 
En karakteristisk mätare av lönenivån inom skogsbruket utgöra därför i olika 
delar av landet de vanligen tillämpade ackordssatserna för vedhuggning, låt 
vara att dessa givetvis röna inverkan av lokala avvikelser i fråga om skogens 
beskaffenhet, slag av ved m. m. Liksom tidigare år ha för vintern 1940/41, 
förutom uppgifterna rörande dags förtjänsterna vid skogsdrivning, från reviren 
insamlats uppgifter om det på olika orter vanliga priset för huggning av en ms 

brännved. En sammanställning av dessa uppgifter lämnas i tab. C. 
Priset för vedhuggning i södra Sverige växlade vanligen mellan 226 kr. och 

275 kr. och i norra Sverige mellan 2'50 kr. och 300 kr. per m3. I senare delen 
av tab. C belyses sambandet mellan de uppgivna normala dagsförtjänsternas 
storlek för huggare och de vid vedhuggning tillämpade ackordssatsernas höjd. 

I likhet med föregående år ha även införskaffats vissa preliminära uppgif
ter rörande det sedvanliga priset för huggning av kolved, vilka sammanställts 
i tab. D. 

Som framgår av tab. D, varierade priset för kolvedhuggning i mellersta Sve-
24—410090. Soc.MeiId.1041. 

http://Soc.MeiId.1041
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Tab. D. Ackordssatser för huggning av kolved 1941. 

rige mellan 40 och 50 öre och i Norrland mellan 50 och 60 öre per 1 m res. 
I jämförelse med förhållandena för ett år sedan har innevarande år medfört 
en höjning av genomsnittspriset för huggning av 1 m res kolved från 43 till 
47 öre eller med 9'3 %. 

Befolkningsutvecklingen under fjärde kvartalet 1940. 

I statistiska centralbyråns kvartalsstatistik ha följande preliminära uppgif
ter sammanställts rörande antalet vigda par samt antalet levande födda och 
döda under fjärde kvartalet ävensom under hela året 1940. 

Antalet ingångna äktenskap under fjärde kvartalet 1940 företer en mycket 
utpräglad tillbakagång i jämförelse med motsvarande kvartal de båda närmast 
föregående åren. Tillbakagången är av ungefär samma omfattning för lands
bygden och städerna. De s. k. krigsvigslarna, vilka i statistiken äro räknade 
tillsammans med övriga vigslar och varmed, förstås äktenskap ingångna utan 
att lysning föregått, förete likaledes för fjärde kvartalet 1940 en mycket betj-
dande tillbakagång. Medan antalet sådana vigslar i medeltal per månad ut
gjorde under första kvartalet 1940 omkring 250, under andra kvartalet icke 
mindre än omkring 1 300, med en högsta siffra av närmare 1 600 för april, och 
under tredje kvartalet omkring 400, nedgick sålunda medeltalet per månad un
der fjärde kvartalet ytterligare till endast omkring 200. — Särskilt på grund 
av tillbakagången under fjärde kvartalet är hela antalet ingångna äktenskap 
under år 1940 rätt avsevärt mycket lägre än under det närmast föregående året. 



KOLLEKTIVAVTALEN UNDER FJÄRDE KVARTALET 1940 OCH FÖRSTA KVARTALET 1941 385 

Preliminära uppgifter angående antalet vigda, födda och döda oktober—december 1940. 

Även antalet levande födda är för fjärde kvartalet 1940 avsevärt lägre än 
för motsvarande kvartal åren 1938 och 1939, särskilt vad angår landsbyg
den, där en tendens till stagnation eller tillbakagång i jämförelse med före
gående år varit framträdande under hela det senast gångna året. En fortgå
ende ökning av antalet födelser, ehuru icke av någon större omfattning, var 
utmärkande för städerna ännu under tredje kvartalet 1940, men även denna 
synes under fjärde kvartalet ha i stort sett avstannat. — Det avtagande antalet 
födelser under fjärde kvartalet 1940, som är särskilt anmärkningsvärt i betrak
tande av att antalet ingångna äktenskap under årets första kvartal var påfal
lande stort, har medfört att för året i dess helhet antalet födelser nedgått med 
omkring 1 400 i jämförelse med närmast föregående år. 

Oaktat antalet dödsfall under det senast gångna kvartalet varit jämförelsevis 
lågt, är särskilt för landsbygdens vidkommande överskottet av födda rät t myc
ket lägre än under samma kvartal närmast föregående år. överskottstalet för 
städerna, som ännu för tredje kvartalet 1940 visade en mindre ökning, företer 
för fjärde kvartalet en mindre nedgång. 

Kollektivavtalen under fjärde kvartalet 1940 och första 
kvartalet 1941. 

I föregående kvartalsöversikt1 omnämndes, att parterna på industrins och 
transportväsendets område under hösten 1940 i allmänhet intogo en avvaktande 
hållning i fråga om förhandlingar rörande förnyelse av de avtal, som voro 

1 Se Soc. Medd. årg. 1940, sid. 706. 
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uppsägbara till utlöpning vid tiden omkring årsskiftet. I enstaka fall upp
sades avtalen men i det stora flertalet fall överenskoms om framflyttning av 
avtalens uppsägningstider i avvaktan på en ny central uppgörelse mellan svens
ka arbetsgivareföreningen och landsorganisationen om grunderna för utgå
ende av dyrtidstillägg under år 1941. Till följd av denna taktiska inställning 
från arbetsmarknadsparternas sida finnes endast ett mindre antal mera be
tydelsefulla avtalsuppgörelser att registrera från hösten 1940. 

För Luossavaara—Kiirunavaara aktiebolags arbetsplatser i Kiruna, Malm
berget och Svartön gällande avtal hade innefattat bestämmelser om utgående 
av ett procentuellt konjunkturtillägg utöver de i avtalens prislistor bestämda 
lönesatserna. Avtalen, som gällde till den 1 juli 1940 och provisoriskt för
längts för ett kvartal, blevo därefter förnyade att gälla till den 1 juli 1941. 
Uppgörelsen innebar, att det gamla konjunkturtillägget, ursprungligen upp
gående till 9'5 % å intjänt lön, «kulle minskas till 7 % under tiden den 1 ok
tober 1940—-31 januari 1941, till 5 % under de följande tre månaderna och 
till 4 % under maj och juni 1941, varefter detsamma skulle försvinna. I stället 
skulle med anknytning till ramavtalet ett efter levnadskostnadsindex variabelt 
kristillägg utgå från den 1 oktober 1940, vilket tillägg skulle regleras varje 
gång indextalet försköt sig med minst 6 enheter. Härtill knöts den bestäm
melsen, att om svenska arbetsgivareföreningen och landsorganisationen träf
fade nytt ramavtal, avtalens bestämmelser om kristillägg skulle anpassas i 
överensstämmelse därmed. Vid eventualiteten av att nytt ramavtal icke komme 
till stånd före 1940 års utgång skulle arbetsgivaren — därest han i fortsätt
ningen icke funne sig kunna tillämpa bestämmelserna om kristillägg — föTe 
den 15 i första månaden av varje kalenderkvartal lämna besked därom tili 
motparten. Lämnades dylikt besked, skulle arbetarparten äga uppsäga av
talens lönebestämmelser att utlöpa med utgången av den månad, då beskedet 
lämnades. På liknande sätt som vid dessa arbetsplatser löstes avtalsfrågorna 
— före tillkomsten av nytt ramavtal — vid ytterligare ett antal norrländska 
gruvföretag. 

Även för jordbruket fann man påkallat gå till avtalsuppgörelser, innan nytt 
ramavtal kommit till stånd. Uppgörelsen den 1 december 1940 innebar i fråga 
om riksavtalet om allmänna bestämmelser bland annat, att sjuk- och flytt
ningsbestämmelserna något justerades, att djurskötare fingo sina fridagar jäm
nare fördelade över hela året samt att övertidsarbete jämlikt lantarbetstids-
lagens § 6 mom. 2 (födelser, sjukdomsfall och olycksfall bland djuren) skulle 
betalas efter viss taxa. I fråga om löneavtalen infördes för manliga arbetare 
ett fast kristillägg att utgå å allt tidlönsarbete med 30 kronor per år för 
årsanställd statare och arbetare i husbondens kost och med 2 kronor per månad 
åt månadsavlönade. Vad beträffar timavlönade skulle tillägget utgöra 4 öre per 
timme åt arbetare utan naturaförmåner, 3 öre åt arbetare med fri bostad och 
bränsle och 2 öre åt arbetare med fri kost och logi. Häremot svarade emellertid 
en förhöjning av mjölkpriset med 2 öre per liter och en ökning med 12 kronor 
av årshyran för bostad, varjämte för potatisland skulle utgå hyra med 3 kro
nor per ar. Även kvinnliga arbetares löner justerades genom kristillägg. För 
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Bergslagens, Gävle-Dala och Nedre Norrlands distrikt träffades särskild löne
uppgörelse. Beträffande dyrtidstillägg, variabelt efter levnadskostnadsindex, 
enades man om att acceptera det nya ramavtal, som väntades komma till stånd. 
För det fall at t överenskommelse om nytt ramavtal utebleve, skulle dyrtidstill-
läggsfrågan för jordbrukets del hänskjutas till skiljedom. 

Ett annat viktigt område, där man oberoende av ett blivande nytt ramavtal 
ansåg sig kunna skrida till nya avtalsuppgörelser, var skogsbruket, där index-
xeglerade löner tidigare icke förekommit. Här träffades den 31 oktober för 
södra och mellersta Sverige uppgörelser mellan å ena sidan Värmlands och 
Västra Bergslagens skogsarbetsgivareförening, svenska lantarbetsgivareför-
eningen och domänverket samt, å den andra sidan, svenska skogs- och flott-
ningsarbetareförbundet och svenska lantarbetareförbundet. Arbetslönerna höj
des genom ett fast kristillägg, som för huggning av timmer, massaved, props o. 
dyl. utgjorde 5 % och för vissa andra sortiment 8 % samt för brännved ännu hög
re belopp (55 öre per lm3). För körningsarbeten bestämdes dels ett fast kris
tillägg, uppgående till ett fixt belopp per lm3 för brännved och 5 % för and
ra sortiment, dels ett extra tillägg, utgående t. o. m. april 1941, med 6 % 
för brännved och 4 % för andra sortiment. Sistnämnda extra tillägg motive
rades av årets dåliga foderskörd och därav föranledd prisförhöjning på foder. 
Den allmänna grundtimlönen fastställdes till lägst 72 öre, vartill skulle komma 
ett kristillägg av 7 öre. Beträffande tidlön för häst och karl skulle utgå dels 
ett kristillägg av 5 % och dels, för tiden till den 1 maj 1941, ett extra tillägg 
av 5 %. Avtalen träffades att gälla till den 1 oktober 1941, men stipulerades 
att om levnadskostnadsindex skulle den 1 april 1941 eller senare med minst 
12 enheter överstiga eller understiga index per den 1 oktober 1940, skulle var
dera parten äga med en månads uppsägningstid uppsäga avtalen till upp
hörande vid nästföljande månadsskifte. — Ungefär samtidigt med ifråga
varande uppgörelser träffades nya skogsavtal för vissa andra områden, där 
arbetarparten företräddes av nyssnämnda fackförbund. På de områden, där 
körarna företräddes av riksförbundet landsbygdens folk (R. L. F . ) , vidtogo 
segslitna avtalsförhandlingar. Dessa resulterade i uppgörelser i början av de
cember för svenska lantarbetsgivareföreningens medlemmar i Södermanland, 
Uppland, Västmanland och Östergötland. Förhandlingar för domänverkets, 
Stora Kopparbergs bergslags, Korsnäs sågverks aktiebolags m. fl. företags 
skogskörslor i Uppland, Västmanland och Gästrikland strandade emellertid 
och kunde först sedan blockad i mitten på december utfärdats lösas genom 
en uppgörelse den 15 januari 1941, enligt vilken de särskilt omstridda tviste
frågorna om storleken av det fasta kristillägget och fodertillägget skulle över
lämnas till avgörande av en skiljenämnd. Denna bestämde det fasta tilläg
e t till 11 % och fodertillägget, som skulle utgå å bränslesortiment för tiden 
till den 1 juni 1941, till 13 %. Uppgörelsen gäller till den 1 oktober 1941 och 
kan icke sättas ur kraft därförinnan. 

På de avtalsområden, där arbetsgivarsidan tillhörde svenska arbetsgivare
föreningen eller med denna samverkande organisationer, avbidade man, såsom 
ovan nämnts, uppgörelse om nytt ramavtal. Exempel finnas på att för en-
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staka andra områden avtal träffades om prolongation av tidigare avtal, inne
fattande dyrtidstilläggsregler enligt 1939 års ramavtal. I november 1940 pro-
longerades sålunda på sådan grund handelsarbetareförbundets avtal med mjölk
centralen och vissa andra mjölkhandelsfirmor i Stockholm för ett år eller till 
den 1 november 1941. 

De väntade centrala förhandlingarna om ett nytt ramavtal kommo till stånd 
först sedan Kungl. Majrt efter förhandlingar med de stora organisationerna 
av statstjänstemän framlagt proposition om fortsatta dyrtidstillägg för stats
anställda under 1941. De centrala förhandlingarna drogo ut på tiden, och 
först den 9 januari 1941 undertecknades det nya ramavtalet.1 

Härefter följde den ena uppgörelsen efter den andra för våra största och 
viktigaste näringsgrenar. Uppgörelserna gingo i regel ut på prolongation av 
tidigare gällande avtal för år 1941 med allenast den ändringen, att det nya 
ramavtalets bestämmelser om dyrtidstillägg skulle tillämpas. 

I de fall där avtalen gällt längre tid än ett år bereddes dock arbetarna en 
viss löneökning. Sålunda prolongerades exempelvis det sedan den 7 februari 
1939 gällande riksavtalet för tapetfabriker med den ändringen, att arbetarna 
fingo ett fast dyrtidstillägg av 3 % på avtalets löner, varjämte det nya ram
avtalets bestämmelser infördes. 

Också i vissa andra fall, där särskild anledning härtill förefanns, vidtogos 
justeringar i lönerna. I riksavtalet för bilverkstäderna lämnades visserligen 
avtalslönerna orubbade men höjdes de individuella lönerna med vissa undan
tag med 2 à 3 öre per timme med hänsyn till det ökade arbetet med rengöring 
och reparation av gengasdrivna vagnar. För sågverksindustrin träffades cen
tral överenskommelse om prolongation av de lokala avtalen med tillägg av 
det nya ramavtalets bestämmelser, men stipulerades att dyrtidstillägget per 
den 1 februari 1941 inom denna industri skulle utgöra endast 2 % (mot 2'4 °/o 
enligt ramavtalet) med hänsyn till de inom denna industri vanliga naturaför
månerna. 

Särskilda förhållanden gjorde sig gällande inom vissa avtalsområden, var
om här må anföras följande. För de grafiska facken (boktryckerier, bokbin-
derier, litografiska anstalter m. m.) hade sommaren 1940 nya riksavtal upp
rättats,2 vilka gällde till den 1 juli 1941. Enligt dyrtidstilläggsbestämmelser-
na ägde arbetsgivarparterna •— för den händelse de icke ansåge sig kunna 
efter årsskiftet tillämpa dessa bestämmelser — lämna motsidan besked här
om före den 15 januari, varefter arbetarparterna hade rätt att uppsäga av
talen till utlöpande med januari månad. Med tillämpning härav blevo avtalen 
uppsagda. Nya avtal träffades, innebärande att det nya ramavtalets bestäm
melser skulle tillämpas. Bortsett från en mindre justering av lönerna för hjälp
arbetare, lärlingar, arbetare under 20 år och kvinnliga arbetare förblevo lö
nerna vid status quo men utbetalades till arbetarna ett engångsbelopp, mot
svarande vad de skulle ha erhållit i dyrtidstillägg enligt 1939 års ramavtal 
under tiden den 1 maj—1 juli 1940, därest indexlönesystemet då varit gällande 

1 Se Soc. Medd. årg. 1941, sid. 9. 
2 Se Soc. Medd. årg. 1940, sid. 568. 
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för dessa fack. Avtalen erhöllo giltighet till den 1 juli 1942, dock att om 
indextalet (med 1914 som basår) den 1 januari 1942 med minst 8 enheter 
överstege indextalet per den 1 juli 1941, arbetarparterna skulle äga påkalla 
förhandlingar rörande reglering av dyrtidstillägget; om överenskommelse där
vid icke kunde träffas, skulle avtalen kunna omedelbart uppsägas att utgå 
den 1 februari 1942. 

För de borgerliga tidningarna hade vid avtalsuppgörelser sommaren 1940 
tidigare utgående konjunkturtillägg gjorts variabelt efter levnadskostnadsin
dex i stort sett i enlighet med 1939 års ramavtal och fastställdes då till 11 "5 % 
å minimiveckolönen. Avtalens bestämmelser om dessa konjunkturtillägg kun
de dock, ehuru avtalen gällde till den 1 juli 1941, på likartat sätt, som be
stämts i avtalen för civiltryckerierna, bringas under omprövning i januari, men 
skulle inom detta avtalsområde frågan om konjunkturtilläggens storlek i sista 
hand avgöras genom skiljedom, om parterna ej kunde enas vid förhandlingar. 
Skiljedomstolen, som fick träda i funktion, fastställde, att konjunkturtillägget 
skulle ökas med 35 % i stället för 5-5 %, som skulle ha utgått enligt de gamla 
reglerna. Vid bedömandet av detta resultat må beaktas, att procenttillägget 
här beräknas på minimiveckolönen och icke — såsom i ramavtalet — på verk
liga förtjänsten. 

Också för bagerinäringen gällde med de olika arbetsgivarorganisationerna 
träffade avtal för tiden till in på sommaren 1941. Med undantag av avtalet 
för spisbrödsfabrikerna hade dessa avtal träffats redan sommaren 1939. Våren 
1940 hade arbetsgivarna frivilligt utfäst sig att för återstående delen av av
talstiden utge dyrtidstillägg enligt 1939 års ramavtal men begärde nu till-
lämpning av det nya ramavtalet. Med anledning härav upptogos förhand
lingar, som sammankopplades med frågan om avtalens prolongation för tid 
eîtei den 1 juni 1941. Uppgörelse träffades den 25 februari, enligt vilken å 
de fastställda lönerna skulle från den 1 februari 1941 utgå dyrtidstillägg 
med 105 %, vilket tillägg skulle kunna höjas med 4 % tidigast den 1 juli 1941, 
om indextalet då uppginge till minst 212. Om nytt ramavtal träffades vid 
årsskiftet 1941/1942, skulle dettas bestämmelser träda i tillämpning. Om 
sådan överenskommelse ej komme till stånd före 1941 års utgång, skulle av
talens lönebestämmelser kunna uppsägas. 

Inom skorstensfejarfacket hade avtalen för ett flertal orter före tillkomsten 
av 1939 års ramavtal kompletterats med bestämmelser om dyrtidstillägg, ut
gående med 3 % på lönerna för varje fyrtal enheter, varmed indextalet (med 
1914 som basår) höjdes från ett utgångsläge av i allmänhet 170. För ett an
tal orter, som haft tvååriga avtal hade dyrtidstillägg icke beviljats eller ock 
endast i provisorisk form och då efter mindre frikostiga kompensationsnormer. 
Avtalen uppsades och mycket segslitna förhandlingar vidtogo, vilka resulte
rade i uppgörelser i slutet av februari. Enligt dessa skulle arbetarna bibe
hållas vid de under sista kvartalet 1940 utgående dyrtidstilläggen, vilka skulle 
kunna höjas med 2 % vid ett uppnått indextal av 221 samt med ytterligare 
2 % vid indextalet 227. För orter med ingen eller provisorisk dyrtidstilläggs-
reglering gällde särskilda regler. 
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För de enskilda järnvägarnas linje- och lokpersonal ävensom för kontorsper
sonalen gällde dyrtidstilläggsbestämmelser, som fastställts vid tiden strax 
efter förra världskriget. I samband med prolongation av löneavtalen för år 
1941 anpassades dessa bestämmelser i stort sett till vad som gäller enligt 
ramavtalet. Dyrtidstillägget höjdes sålunda per den 1 februari och kan yt
terligare höjas per den 1 augusti, om indextalet då uppnått minst talet 212, 
men skall därefter icke höjas under året. 

Avtalsuppgörelserna avse i allmänhet året 1941. I de fall, där avtalstider
na utsträckts in på år 1942, har — såsom framgår av det ovan anförda — 
i regel anordningar vidtagits, som möjliggöra en anpassning av lönerna vid 
ingången av år 1942. 

Vid kvartalsskiftet mars/april 1941 pågingo förhandlingar om nya avtal 
inom flera viktiga avtalsområden. Särskilt böra nämnas de egentliga husbygg
nadsfacken — murare, träarbetare och grovarbetare — där avtalen utlupit 
den 1 april, samt vissa andra byggnadsfack, exempelvis elektriska installa
tionsfacket, rörledningsbranschen, glasmästeribranschen, parkettläggnings-
fabriker, golvmassefabriker och isoleringsbranschen, ävensom bleck- och plåt-
slagarfacket och målaryrket. Avtalsförhandlingar pågå vidare för handels
trädgårdar och för kvarnindustrin m. fl. betydelsefulla områden. 

Livsmedelskonsumtionen inom stadshushåll under första 
kvartalet 1941. 

Undersökningens omfattning m. m. Med undersökningen i första kvartalet 1941 
har den femte i raden av de konsumtionsundersökningar, som kvartalsvis anord
nas av socialstyrelsen, statens institut för folkhälsan och statens livsmedels
kommission, blivit genomförd. 

Materialet bestod liksom vid föregående etapper av räkenskaper över livs
medelsförbrukningen, som förts på särskilt formulär under 14 dagars tid av 
hushåll i städer och industriorter över hela landet. Bokföringsperioden tog sin 
början under veckan 25 januari—1 februari, vilket var något tidigare än mot
svarande undersökningsperiod föregående år, då övervägande antalet deltagare 
började bokföringen någon av dagarna den 15—22 februari. Datum för de 
övriga tre undersökningarnas igångsättande var den 17—24 maj, den 23— 
30 augusti och den 17-—24 november år 1940. 

Antalet insända räkenskapsformulär uppgick i första kvartalet 1941 till 457, 
och av dessa återstodo — sedan ett antal kasserats — 420 för bearbetning. Vid 
insamlingen av materialet har socialstyrelsen biträtts av särskilda ombud till 
ett antal av 70. 

Antalet orter, från vilka deltagare erhållits var 45 mot 53 ett år tidigare. 
I regionalt hänseende föreligger den olikheten mellan första kvartalet 1940 
och 1941, att deltagandet från södra och västra Sverige vid det senare till
fället minskat starkt, medan områdena »Småland och öarna» samt norra Sve
rige tillväxt i betydelse. Dessa förskjutningar framgå av tab. 1. 
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Tab. 1. Hushållens fördelning på ortsgrupper och landsdelar. 

Även i fråga om hushållens storlek och sammansättning ha vissa föränd
ringar ägt rum under den tid, som förflutit från det första undersökningstill
fället till det sista, vilket framgår av tab. 2. På det hela taget ha dessa re
sulterat i en minskning av de deltagande hushållens storlek, ett förhållande 
som bör observeras vid studiet av i det följande meddelade uppgifter angående 
medelförbrukningen per hushåll, där dessa icke gälla renodlade hushållstyper. 
Från 1 :a kvartalet 1940 till 1 :a kvartalet 1941 utgör minskningen i medelstor
leken av samtliga hushåll drygt 4 °/°, ett tal som erhålles, vare sig man jämför 
antalet personer eller konsumtionsenheter per hushåll. 

Med avseende på deltagarnas inkomst för hållanden kan meddelas, at t man
nens arbetsinkomst — beräknad per månad — vid tiden för bokföringen i 
första—fjärde kvartalet 1940 var resp. 272, 275, 285 och 283 kr. och i första 
kvartalet 1941 284 kr. I dessa medeltal ingå icke uppgifter från ett 

Tab. 2. Hushallens fördelning efter hushallstyp samt genomsnittliga antalet 
personer och konsumtlonsenheter per hushåll. 

1 Beträffande konsnmtionsenhetsskaloma hänvisas till Soc. Modd. årg. 1911, sid. 226. 

24f—410090. Soc. Mcdd. 1941. 
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Tab. 3. Utgifter för livsmedel i genomsnitt per hushåll under 14 dagar. 

visst antal deltagare (20 à 30 — något varierande från gång till an
nan) , som icke redovisat sina inkomstförhållanden. Däremot ha medräk
nats understöd till de hushåll, där mannen varit arbetslös, vilket gällde i första 
—fjärde kvartalet 1940 resp. 8, 8, 4 och 12 och i första kvartalet 1941 20 
hushåll. Frånräknas de arbetslösa, erhåller man för första kvartalet 1941 en 
genomsnittsinkomst av 294 kr. mot 276 ett år tidigare. 

Utgifter. Totalutgiften för livsmedel, har som framgår av tab. 3, i genom
snitt per hushåll stigit från 65.1 till 67-8 kr. eller med 4 % under det år som 
förflutit mellan den första och sista undersökningen. Räknar man med belöp-
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pen per person och dag, finner man, att uppgången från 1-13 till 1'22 kr. är be
tydligt starkare, eller 8 %, beroende på att hushållens genomsnittliga storlek 
minskats. I tab. 6 lämnas vissa uppgifter för skilda hushållstyper, bland dem 
även hushållens totalutgift. Här finner man övervägande, om också icke fullt 
genomgående, en stegring i utgiftsbeloppen inom de olika grupperna. Stan-
dardräknar man medeltalen för hushållstyperna genom att väga de angivna 
grupp me deltalen för bägge undersökningstillfällena med antalet hushåll, som 
deltogo i första kvartalet 1940 erhålles detta kvartal en medelutgift för samt
liga hushåll (utom gruppen »övriga») av 4-52 kr. per hushåll och dag och 
första kvartalet 1941 av 4-86 kr. Dessa tal angiva en stegring på 7-5 %, en 
proportion som framkommer också när man standardräknar med antalet hus
håll från första kvartalet 1941. (Jf r vidare diagrammen sid. 399 och 402.) 

Går man igenom livsmedelsbudgeten post för post, skall man finna mera 
betydande ökningar mellan första kvartalet 1940 och första kvartalet 1941 i 
fråga om mjölk, kött, korv, mjöl samt torkad och konserverad frukt och bär. 
Vad det sistnämnda varuslaget beträffar, gäller ökningen huvudsakligen hus
hållets egna inläggningar, vilka värderats och upptagits som en utgift i tabellen. 
Minskning föreligger av beloppen för bl. a. grädde, margarin, bröd, potatis, 
färsk frukt och bär samt kaffe. At t den sammanlagda matfettsutgiften icke 
ökats under år 1940 sammanhänger, som tidigare visats, med matfettsrabattens 
tillkomst.1 Slutligen ha utgifterna för dryckesvaror under år 1940 nedgått 
i genomsnitt till inemot hälften. 

Förbrukade kvantiteter. Av tab. 4 framgår bl. a., att förändringarna i den 
genomsnittliga konsumtionen av mjölk varit ganska små. Studerar man de i 
tab. 5 redovisade uppgifterna om mjölkkonsumtionen i skilda landsdelar, synes 
snarast en tendens till sänkning överväga. En granskning av den nedre delen 
av samma tabell, där tal för olika hushållstyper angivas, visar däremot avgjord 
stegringstendens. Sistnämnda förhållande synes bero på att vid de senare 
undersökningarna relativt fler hushåll tillhört de nordligare landsdelarna, där 
mjölkkonsumtionen är högre än i de sydligare. På det hela taget torde för
brukningen av mjölk ha varit oförändrad. Detsamma gäller beträffande 
ett annat av de viktigaste näringsmedlen, nämligen potatis. 

Att minskning under det år som gått föreligger i fråga om grädde, ost, mar
garin och annat fett, ägg, kalvkött, fläsk, fisk, bröd, färsk frukt (huvudsak
ligen äpplen och apelsiner), torkad frukt och bär (utom nypon), socker, kara
meller och kaffe torde vara utom tvivel. Däremot har konsumtionen av mjöl, 
grönsaker (närmast vitkål) och i någon mån även av rotfrukter samt av 
konserverad frukt ökats. 

Genom nedgången i förbrukningen av margarin och annat matfett har den 
sammanlagda matfettskonsumtionen sänkts från 29'9 hg till 23'4 hg per hus
håll under 14 dagar eller med 22 %. Ännu i fjärde kvartalet 1940 var minsk
ningen härvidlag endast 11 %. Att man här, liksom i fråga om socker och 
kaffe, har med ransoneringens verkningar att göra är tydligt. Nedgången 

1 Jfr Soc. Medd. ârg. 1941, sid. 238 o. f. 
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Tab. 4. Konsumerade kvantiteter av matvaror i medeltal per hushåll under 14 dagar. 

i fråga om ägg och fisk torde också kunna sättas i saraband med minskad 
tillgång. Den mindre brödkonsumtionen motsvaras fullt ut av ökad mjölför
brukning, och tendensen är härvidlag genomgående för olika landsdelar, orts
grupper och hushållstyper. Räknat på samtliga hushåll vid de olika under
sökningstillfällena har också den sammanlagda bröd-, mjöl- och grynförbruk
ningen ökat från 1421 hg per hushåll och 14 dagar i första kvartalet 1940 
till 148-5 hg första kvartalet i år. Vid denna beräkning har brödet omräknats till 
mjöl enligt relationen 1 kg mjukt bröd=0-77 kg mjöl och 1 kg hårt bröd = l"25 
kg mjöl. Sådan ökning är dock icke helt genomgående för de olika orts
grupper och landsdelar, vari materialet har uppdelats. Granskar man upp
gifterna om spannmålsprodukterna närmare, skall man inom mjöl- och gryn-
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Tab. 5. Konsumerade kvantiteter av vissa matvaror första kvartalet 1940 och 1941 inom 
olika ortsgrupper, landsdelar och hushållstyper. 

1 Oskummad och skummad. 
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gruppen finna, att minskning föreligger för de två posterna »annat mjöl och 
makaroner» och »andra gryn och flingor» — ett par undantag sålunda från 
huvudtendensen inom gruppen. I brödgruppen har man ett motsvarande undan
tag från regeln i det hårda brödet, vilket genomgående (för olika ortsgruppcr, 
landsdelar o. s. v.) ökat under sistförflutna år. 

Utvecklingstendensen beträffande potatis torde tilldraga sig ett särskilt in
tresse, då man här har att göra med ett viktigt, från ransonering fritt livs
medel med lågt pris i förhållande till näringsvärdet. Som ovan nämnts, kan 
man icke enligt tab. 4 finna någon nämnvärd förändring i konsumtionen. Hal
kan emellertid den regionala förskjutningen i materialet antagas motverka en 
ev. ökningstendens, men inte heller siffrorna för olika landsdelar ge belägg 
för ökad potatiskonsumtion. Icke desto mindre måste proportionen mellan po
tatisen och de livsmedel, samman med vilka potatis vanligen fortares, ha för
ändrats icke oväsentligt under sistförflutna år, eftersom den sammanlagda 
kvantiteten av sådana livsmedel (d. v. s. kött, fläsk, korv, fisk o. dyl.) minskat 
i dieten. 

Kostens näringsvärde. I tab. 6 redovisas födans kalorivärde och halt av fett, 
A- och C-vitamin dels inom skilda hushållstyper, dels i genomsnitt för samt
liga hushåll i första kvartalet 1940 och 1941. De redovisade grupperna visa 
i stort sett samma bild beträffande förekomsten och arten av förändringar un
der det år som förflutit mellan undersökningstillfällena, nämligen en avsevärd 
sänkning av fetthalten och en sänkning — ehuru icke så starkt markerad — be
träffande A-vitamintillförseln. I fråga om kalorivärdet och tillförseln av C-
vitamin märkes ingen tydlig tendens till förändring. 

Tab. 6. Födans kalori värde och balt ar fett och vissa vitaminer. 
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Hushållens fördelning efter konsumtionens storlek. 

Ovanstående diagram ha vid reproduktionen kommit att återgivas i något mindre skala 
än de följande. 
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Hushallens fördelning efter förbrukade kvantiteter. De flesta av de förhållan
den, som behandlats i det föregående, belysas och bestyrkas ytterligare av 
de bifogade diagrammen, som grunda sig på uppgifter från första kvartalet 
1940 och första kvartalet 1941. 

På sid. 397—399 finner man en rad kurvor, som visa hur de i undersök
ningen deltagande hushållen fördela sig procentuellt efter konsumtionens stor
lek. De data, som ligga till grund för uppgifterna, äro förbrukningstalen per 
hushåll och 14 dagar. Don variation olika hushåll emellan, som ger kurvorna 
deras form, betingas bl. a. av hushållens växlande storlek. Den måttliga för
skjutning mot genomsnittligt mindre hushåll, vilken som ovan framhållits gjort 
sig gällande under undersökningsåret, har mindre betydelse för jämförelsen 
mellan här ifrågavarande kurvor, emedan en del större hushåll — av vilka 
antalet var relativt stort första kvartalet 1940 — utgallrats från beräkning
arna. ( J f r tab. 7, som visar de medtagna hushållens sammansättning.) För 
varje kurva har angivits medelkonsumtionen med tillhörande medelfel för vari 
och ett av de bägge undersökningstillfällena. Kurvorna äro dragna för hand 
efter beräkning av typtalet. 

I några fall kan man konstatera, att hushållens fördelning efter konsum
tionens storlek närmar sig vad man brukar kalla en normal fördelning. Så är 
fallet med t. ex. mjölk och socker, där den vanligast redovisade kvantiteten 
ungefär motsvarar genomsnittskvantiteten för samtliga hushåll. Omkring 45 % 
av hushållen ha här uppgivit kvantiteter, som ligga i närhet av genomsnittet. 
De flesta kurvorna förete dock en större eller mindre skevhet, beroende på 
att den vanligast redovisade kvantiteten är mindre än genomsnittskvantiteten. 

Kurvorna visa tydligt, att den minskning i medelförbrukningen av vissa 
varuslag, som ovan konstaterats, icke beror endast på att hushåll med särskilt 
stor konsumtion fallit bort eller hushåll med särskilt låg konsumtion kommit 
till i materialet. I en del fall ha kurvorna endast förskjutits i sidled i förhål
lande till varandra, utan att deras form förändrats, vilket tyder på att en 
jämnt fördelad minskning föreligger. Detta gäller t. ex. förbrukningen av ost, 
fisk och socker. Samtidigt m!ed förskjutningen i sidled har i flera fall, sär
skilt beträffande ransonerade varor, kurvans form förändrats. I allmänhet 
har den blivit avsevärt toppigare, vilket tyder på att även en utjämning av 
konsumtionen ägt rum. Tydligast är detta i fråga om smör, margarin, fläsk 
och kaffe. Frekvenskurvan för gräddkonsumtionen har helt ändrat typ, i det 
ett mycket stort antal fall tillkommit, där man helt avstått från inköp av 
denna vara. I fråga om kurvan för smörkonsumtionen observerar man, att an
talet fall utan smörförbrukning eller med en mycket låg sådan minskat starkt 
vid det senare undersökningstillfället, samtidigt som antalet fall med stor kon
sumtion nedgått. Den förstnämnda förändringen är tydligen en effekt av smör-
rabatten, den andra av ransoneringen. Den iakttagna förändringen i grönsakskon
sumtionen är icke heller likformig, i det visserligen ett antal större grönsaks
förbrukare tillkommit men samtidigt antalet hushåll, som helt sakna grönsaker, 
alltjämt är betydande. 

Sist bland kurvorna på dessa diagramsidor återfinnas fördelningskurvorna 
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Tab. 7. Hushållens fördelning efter typ och ålderssumma.1 

för totalutgiften för livsmedel, födans kalorivärde och dess halt av vissa nä
ringsämnen. 

I syfte att studera konsumtionens förändringar inom hushåll av olika stor
lek har man vidare grupperat materialet efter hushållsmedlemmarnas ålders
summa. För varje hushåll har mannens, hustruns och barnens ålder adderats, 
varvid dock ingen tillagts högre ålderstal än 15 och ingen lägre än 1, utom 
barn under 6 månader, vilka icke alls medräknats. Antalet av sådana barn 
i materialet har dock varit mycket ringa. Huru hushåll med olika ålderssum
ma fördela sig på de skilda hushållstyperna, framgår av tab. 7. 

Den i enlighet med ovanstående beräknade ålderssumman har betraktats 
som ett mått på hushållens storlek och korrelationsberäkningar ha utförts mel-

1 Vid beräkningen av ålderssumman ha vuxna räknats som 15 år och barn mellan 6 månader 
och 15 år ingått med sin verkliga ålder, dock lägst 1 år. Barn under 6 månader ha icke er-
hållit något ålderstal. 
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lan ålderssumman och konsumtionen av vissa födoämnen, näringstillförseln 
och utgiften för livsmedel. Vid tidigare undersökningar har man i allmän
het mätt hushållens storlek med hjälp av konsumtionsenlietsskalor, grundade 
på observationer angående det fysiologiska behovet av kalorier, äggvita o. dyl. 
inom olika åldrar och kön. Den här tillämpade metoden med ålderssummor 
innesluter ingen annan förutsättning angående individernas fysiologiska be
hov än att det upphör att tillväxa vid femtonårsåldern. Metoden synes där
för med fördel kunna användas även vid studiet av konsumtionen av enskilda 
varuslag.1 

På sid. 402 återgivas fyra diagram, som visa sambandet mellan å ena sidan 
hushållens ålderssumma och å den andra födans kalorivärde, halt av fett och 
A-vitamin samt totalutgiften för livsmedel. Motsvarande beräkningar an
gående enskilda varuslag pågår inom socialstyrelsen och resultatet härav kom
mer ev. att publiceras vid ett senare tillfälle. 

Förbrukningen av kalorier och fett ökar tydligen synnerligen regelbundet 
(ehuru icke proportionellt) med stigande ålderssumma, såsom framgår av de 
inlagda regressionslinjerna, vilka utvisa den genomsnittliga variationen. Även 
totalutgiften stiger tämligen regelbundet, men i fråga om A,-vitamin ter sig 
ökningen icke fullt så jämn. 

Sambandet mellan ålderssumma och näringstillförsel resp. utgift synes 
likartat vid bägge undersökningstillfällena, en iakttagelse, som styrker den 
här ovan antydda uppfattningen att förekommande förändringar under år 
1940 icke bero på tillfälliga förändringar i materialets sammansättning. Man 
finner att födans halt av fett och A-vitamin ligger lägre inom de undersökta 
grupperna under första kvartalet år 1941 än ett år tidigare, medan livsmedels
utgiften ligger högre. Vad den sistnämnda beträffar, kan skillnaden mellan 
de inlagda regressionslinjerna beräknas till 6 à 7 %, en proportion som väl 
stämmer överens med den utgiftsökning, som framkommit vid den ovan redo
visade standardräkningen av utgifterna inom skilda hushållstyper. I fråga 
om födans kalorivärde bekräftar diagrammet iakttagelsen, att någon säker 
förändring på det hela taget icke ägt rum under undersökningsåret. Samma 
resultat har erhållits vid en motsvarande beräkning angående C-vitamin. 

1 Metoden har först använts av professor Sten Wahland vid hans studier av stockholmsbe-
folkningens konsumtionsförhållanden. 
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Levnadskostnaderna omkring 1 april 1941. 
Socialstyrelsens vid början av varje kvartal verkställda beräkningar röran

de levnadskostnaderna ha nu slutförts med avseende å kvartalsskiftet mars/ 
april 1941. 

Konsumtionen. Liksom vid föregående kvartalsskifte ha vidtagna ransone
ringsåtgärder nödvändiggjort vissa modifikationer i den fastställda index-
budgeten. Matfettsransonen har sålunda beräknats understiga normalhushållets 
förbrukning med 18 % och kafferansonen med 46 %. Nämnda varors vikter 
enligt den fastställda budgeten ha därför reducerats såväl vid beräk
ningstillfället som vid basåret. Vidare har fotogen, varav den privata kon
sumtionen numera är obetydlig, uteslutits vid båda tillfällena. Till övriga 
ransoneringsåtgärder har hänsyn ej behövt tagas, då ransonerna hittills föga 
avvikit från normalhushållets konsumtion. 

Priser å livsmedel, bränsle och lyse. Ser man först på de prisuppgifter, som 
föreligga beträffande livsmedel, bränsle och lyse, avse samtliga mars månad. 
För l i v s m e d e l insamlas uppgifter varje vecka å färskvaror (smör, ägg, 
kött, fläsk och fisk), varefter medeltal tagas för samtliga veckor under må
naden; övriga varor noteras under senare delen av månaden. Vid sistnämnda 
tidpunkt inhämtas jämväl noteringar å b r ä n s l e - och l y s e a r t i k l a r . Un
der hänvisning till sammandragstabellen för livsmedelspriserna (sid. 412—413) 
må följande anföras rörande de under kvartalet iakttagna prisväxlingarna å 
de särskilda varuslagen. 

Medelpriset å mjölk har kvarstått på samma nivå som vid förra kvartals
skiftet, 30 öre per liter för oskummad vara. Smörpriserna förete ej heller i 
stort sett några nämnvärda förändringar sedan december. Däremot visa ostpri
serna ytterligare stegring. Härvid må framhållas, at t styrelsen, för att er
hålla priser å jämförbara kvaliteter, även för mars månad liksom tidigare no
terat helfet ost, varpå prisnoteringar meddelats av 20 ombud. Sådan ost får 
numera visserligen icke tillverkas men resterande lager finnas alltjämt. 

Äggnoteringarna förete i stort sett samma prisutveckling som under vinter
kvartalet 1940. Prisfallet å färska ägg, vilket började i november i fjol, av
bröts i januari 1941 av prisstegring, vilken torde bero på den starka kylan 
och därav uppkommen varuknapphet, som ytterligare skärptes på grund av 
importsvårigheter, särskilt under kvartalets sista månad. Medelpriset i mars 
utgjorde 324 kr. per kg mot 2'51 kr. i december och 2-21 kr. vid motsvarande tid
punkt i fjol. 

Potatispriserna visa i genomsnitt inga nämnvärda förändringar under kvar
talet. Medelnoteringen för mars utgjorde 17 öre per kg mot 16 öre i december. 
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Gula ärter ha stigit i pris med i genomsnitt 10 öre per kg och bruna bönor med 
i medeltal 14 öre. 

Mjölnoteringarna utvisa i stort sett inga förändringar sedan december, var
emot priserna å flertalet noterade brödsorter fortfarande visa någon stegrings
tendens. 

De under den gångna kvartalsperioden ävensom under de senaste tolv måna
derna inträffade prisfluktuationerna å slaktdjur (enligt uppgifter från de of-

Levnadskostnadernas förändringar enligt socialstyrelsens levnadskostnadsindex (år 1935 =-100). 

fentliga slakthusen) samt å kött och fläsk framgå av följande sammanställ
ning. Direkta jämförelser mellan partipriserna och detaljhandelspriserna böra 
emellertid göras endast med beaktande av att dessa senare gälla vissa sär
skilda köttkvaliteter. 

Av de sedan december inträffade förändringarna är prisstegringen å nöt
kreatur och får samt motsvarande köttsorter mest framträdande, under det 
att övriga prisfluktuationer på det hela taget ej haft större betydelse. Vid en 
jämförelse med motsvarande tidpunkt 1940 kan konstateras, att prisnivån ge
nomgående undergått en avsevärd stegring både i fråga om slaktdjur och 
kött, varvid noteringarna å nötkreatur samt fläsk visa den största uppgången. 
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Tab. 1. Indextal för livsmedel, bränsle och lyse (1935 = 100). 

Priserna på färsk fisk ha rönt stor inverkan av den starka kyla, som rått 
under större delen av kvartalet, och på åtskilliga orter ha priserna mer än 
fördubblats. Marsnoteringarna ligga i genomsnitt 44 % över prisnivån för ett 
år sedan. Medelpriset å salt sill utgjorde i mans 1'58 kr. per kg mot 136 kr. i 
december och 72 öre vid motsvarande tidpunkt i fjol. Såsom i föregående kvar
talsredogörelse omnämnts, är härvid dock att märka, att noteringarna sedan 
hösten 1940 icke som förut avse islandssill utan andra sillsorter. 

Kaffepriserna ha sedan förra kvartalet stigit med i genomsnitt 41 öre per 
kg. Detaljpriset å rostad santosblandning utgjorde i mars 454 kr. per kg mot 
.3-70 kr. för ett år sedan. Svårigheten att erhålla noteringar å jämförbara kva
liteter, som även i normala tider gjort sig gällande å en del ombudsorter, har 
givetvis blivit större under nuvarande förhållanden, då förut noterade santos
blandningar utgått ur marknaden å åtskilliga orter. Vid sidan härav noteras 
numera även den å resp. orter mest gångbara kaffesorten. Medelpriset härå 
utgjorde i mars 486 kr. per kg mot 43Ö kr. i december. 

Priset å bitsocker har ävenledes undergått höjning sedan förra kvartals
skiftet. Medelnoteringen för mars utgjorde 61 öre per kg mot 54 öre i decem
ber och 50 öre vid motsvarande tidpunkt i fjol. 

Noteringarna å frukt och grönsaker förete vissa, delvis säsongmässiga för
skjutningar, övervägande i uppåtgående riktning. Äpplen ha sålunda stigit i 
pris med i medeltal 59 öre per kg, katrinplommon med 16 och vitkål med 12 
öre, varemot apelsiner undergått prissänkning med i genomsnitt 26 öre per 
dussin. En jämförelse med prisnivån i mars 1940 visar, att äpplen för när-

1 Nedgången från 1 mars till 1 april beror pa ändrad säsongutjttmningsmctod. — 2 Beträffande 
grupperingen av de olika varnslagen hänvisas till Soc. Medd. årg. 1940, sid. 487. 
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varande äro 69 % dyrare än i fjol samt apelsiner och katrinplommon resp. 45 
och 67 i», varemot vitkål är 27 % billigare än för ett år sedan. 

Noteringarna å pilsner (klass I I ) ha stigit med i medeltal 1 öre per flaska 
och å svagdricka med i genomsnitt 2 öre per liter. Dessa höjningar uppges 
i huvudsak bero på omsättningsskatten. 

Vad slutligen bränsle och lyse beträffar ha priserna å ved samt hushållskol 
och koks undergått stegringar, vilket medfört höjning av indextalet för den
na post från 155 till 158 mot 138 ett år tidigare (1935 = 100). 

Sammanfattning av prisförändringarna beträffande livsmedel, bränsle och 
lyse. Till belysande av de allmänna förändringar, som med avseende å livsme
dels-, bränsle- och lysepriserna ägt ruin i detaljhandeln från och med 1935 till 
1 april 1941, meddelas i tab. 1 en serie »vägda» indextal, vilka utarbetats 
med användande av samma kvantitetstal för de särskilda varuslagen som vid 
uträknandet av levnadskostnadsindex. De för den 1 september, 1 april o. s. v. 
angivna indextalen grunda sig på prisnoteringar, som insamlats närmast före
gående månad (augusti, mars o. s. v.) . Beträffande prisutvecklingen för 
tiden före 1935 hänvisas till Soc. Medd. årg. 1939, sid. 308. 

Jämför man indextalen för do olika varugrupperna den 1 april 1941 med 
1935 års prisnivå, befinnes det, att fisk stigit med 108 %, kött med 71, mejeri
produkter, ägg och margarin med 51, specerier med 48, rotsaker och frukt 
med 44, bröd med 40, maltdrycker med 34 samt mjöl med 21 %. Inom bränsle-
och lyseposten har ved stigit med 102, kol och koks med 90 samt kokgas 
med 41 %. Elektrisk ström (för belysningsändamål) har däremot sjunkit i 
pris med 3 %. 

Bostadshyror. Med avseende å bostadsposten har med utgångspunkt från 1939 
års allmänna hyresräkning samt på grundval av föreliggande uppgifter rö
rande hyresmarknadens nuvarande läge en uppskattning verkställts rörande 
hyresnivåns förändring från hyresåret 1939/1940 till 1940/1941. Det har där
vid konstaterats en svag tendens till ökning av själva hyreskostnaden, i ge
nomsnitt 0'6 %, ävensom någon ökning av den i hyresbeloppet ingående 
kostnaden för centraluppvärmning. Denna stegring av bostadskostnaden har 
dock ej varit tillräcklig för att medföra någon höjning av hyresindextalet, 
som därför kvarstår oförändrat vid 102 (1935 = 100). 

Utgifter för beklädnad. Uppgifterna avse de priser, som gällde under senare 
delen av kvartalets sista månad. Den nu slutförda undersökningen visar, att 
priserna å samtliga hithörande varuslag undergått avsevärda höjningar sedan 
föregående kvartal. Det särskilda indextalet steg sålunda från 148 till 163; 
motsvarande tal för ett år sedan var 125 (1935 = 100). Tab. 2 ger en bild 
av prisnivåns förändringar för de olika varuslagen sedan år 1935. Den största 
stegringen visar fortfarande ullgarn med icke mindre än 142 %, under det att 
uppgången för övriga inom gruppen kläder noterade varor varierar mellan 
23 % för damstrumpor av konstsilke och i genomsnitt 95 % för herrunderklä
der. Skor ha fördyrats med i medeltal 59 %. 
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Tab. 2. Indextal för beklädnad (1935 = 100). 

Skatteutgifter. Skatteberäkningar verkställas två gånger årligen, varvid 
omräkning av kommunalskatten äger rum den 1 april samt av krono- och 
landstingsskatterna den 1 oktober (se härom Soc. Medd. årg. 1939, sid. 646). 
Vid den omräkning, som nu verkställts, har hänsyn även tagits till den av 
lagtima riksdagen 1940 beslutade värnskatten. Resultatet av omräkningen 
har blivit en höjning av skatteindex från 124 till 143, beroende dels på en 
genomsnittlig höjning av kommunalskattesatserna, dels på ovannämnda värn
skatt, dels ock på att ett högre inkomstunderlag tillämpats vid detta beräk-
ningstillfällc med hänsyn till den stegrade levnadskostnadsnivån. 

övriga utgifter. Beräkningarna grunda sig i huvudsak på priser under se
nare delen av kvartalets sista månad. Undersökningen visar, att prisnivån 
stigit något sedan förra kvartalet till följd av prisförhöjningar å bland annat 
diverse inventarier samt rengöringsmedel och tvätt. Indextalet för posten »öv
riga utgifter» visade sålunda uppgång från 124 till 129 mot 114 ett år ti
digare (1935 = 100). I tab. 3 meddelas indextal för de olika grupperna inom 
ovannämnda post. 

Levnadskostnadsludcx. Beträffande tillvägagångssättet vid indexberäkningar
na hänvisas till den redogörelse härför, som återfinnes i Soc. Medd. årg. 1939, 
sid. 643 o. f. 

Resultatet av den nu senast utförda beräkningen, avseende prisläget om
kring den 1 april 1941, redovisas i tab. 4 och 5. 
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Tab. 3. Indextal för »övriga utgifter» (1935 = 100). 

Betraktar man förändringarna av samtliga levnadskostnader under det nu 
gångna kvartalet, finner man enligt tab. 4, att levnadskostnadsindex med år 
1935 som basår stigit med tio enheter, från 130 till 140. Anknytes denna 
serie till den äldre med juli 1914 som utgångspunkt (tab. 5) befinnes, att in
dextalet sedan förra beräkningstillfället stigit med femton enheter, från 204 
till 219. Det torde därvid böra framhållas, att en väsentlig del av steg
ringen under det nu tilländalupna kvartalet berott på den från och med inne
varande år tillämpade omsättningsskatten. Denna utgör ju normalt drygt 5 %, 
men på grund av att vissa viktiga livsmedel, bostad och bränsle m. m. undanta-
gits från dylik skatt, torde dock den av omsättningsskatten förorsakade höj-

Tab. 4. Levuadskoatuadslndex med år 1935 som bas. 

1 Denna post omfattar även en mindre dol ej specificerade utgifter. Beträffande grupperingen 
av olika varaslag och tjänster hänvisas till Soc. Medd. årg. 1940, sid. 53. 
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Tab. 5. Levnadskostnadsindex med ju l i 1914 som bas. 
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ningen av lcvnadskostnadsindex vid förevarande undersökningstillfälle ej 
kunna uppskattas till mer än 25 %, vilket motsvarar 3—4 enheter i 1935 
års och 5—6 i 1914 års serie. Härtill kommer, att vissa andra, ovan 
berörda skatteökningar under första kvartalet i år vållat en stegring i 
1935 års serie med drygt 1 enhet och i 1914 års med 2 enheter. Av den be
räknade stegringen å 10 resp. 15 enheter har sålunda omkring hälften eller 
c:a 5 resp. 8 enheter föranletts av ökning av skatteutgifterna. Bortser man 
från dessa sedan förra kvartalsskiftet inträffade ökningar av skatteutgifter
na, kvarstår alltså en stegring av 5 enheter i 1935 års och 7 enheter i 1914 
års serie. Det är närmast dessa tal, som böra jämföras med prisstegringarna 
under de föregående kvartalen. En dylik jämförelse utvisar, att prisstegring
en visserligen fortsatt men i ungefär samma tempo som tidigare. Nämnas må, 
att från den 1 oktober 1939 till den 1 januari 1941 stegringarna i 1935 års 
indexserie för resp. kvartal utgjort 5, 5, 5, 2 och 4 enheter och i 1914 års 
serie 7, 8, 7, 4 och 7 enheter. 

Parti- och miiiutprlser. En jämförelse mellan parti- och minutprisernas ut
veckling lämnas i efterföljande tab. 6. De här meddelade månadsindextalen i 
kommerskollegii och finanstidningens serier ha daterats i överensstämmelse 
med socialstyrelsens indextal, varför alltså de som t. ex. 1 september, 1 april 
o. s. v. rubricerade indextalen grunda sig på prismaterial från föregående 
augusti resp. mars månader o. s. v. 

Tab. 6. Indextal för levnadskostnader och partipriser i Sverige (Ar 1085 = 100). 

Riksbankens konsumtionsprisindex har i samarbete med socialstyrelsen fullföljts en
ligt samma metod som tidigare (se Soc. Medd. årg. 1933, sid. 709 och årg. 1938, sid. 
127). Indextalen, vilka grunda sig på uppgifter från 15 orter, avse den vecka, i vilken 
den 15:e ingår. Generalindextalen för mars 1941 ävensom för närmast föregående 
månad och för mars åren 1938—1940 framgå av nedanstående uppställning. 
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Arbetsmarknaden. 
Översikt utarbetad inom socialstyrelsen och statens arbetsmark-

nadskommission. 

Arbetsmarknaden under mars 1941. 
Utvecklingen på arbetsmarknaden under mars månad kännetecknades av en 

fortsatt säsonguppgång inom vissa arbetsområden, vilken dock icke gjort sig 
gällande inom de mest säsongbetonade verksamhetsgrenarna, nämligen bygg
nadsindustrin och dess materialindustrier, och vilken därför framträder be
tydligt svagare än under tidigare år. I övrigt dominerades sysselsättningsut
vecklingen av de vid mitten av månaden företagna inkallelserna till militär
tjänst; på grund därav uppstod en minskning av antalet sysselsatta, som dock 
till avsevärd del kompenserades av den säsongmässiga ökningen på vissa om
råden eller genom anställande av ersättningspersonal. 

De statistiska serier, som belysa utvecklingen på arbetsmarknaden, visa som 
en följd av ovan antydda förhållanden någon minskning av såväl antalet sys
selsatta som antalet arbetslösa. 

Enligt socialstyrelsens sysselsättningsstatistik var antalet sysselsatta arbe
tare inom industri och angränsande verksamhetsgrenar omkring 1 % lägre i 
slutet av mars än i slutet av februari. Denna huvudsakligen med militärinkal-
lelserna sammanhängande sysselsättningsminskning var tämligen genomgåen
de för olika verksamhetsområden. E t t ökat antal sysselsatta redovisades dock 
inom vissa mera säsongbetonade verksamhetsområden. 

Konjunktursiffran, som beräknas på grundval av de omdömen om arbetstill-
gången uppgiftslämnarna till sysselsättningsstatistiken avgiva, var i stort sett 
oförändrad eller 3'24 i mars mot 3P21 föregående månad. 

Till arbetsmarknadskommissionen rapporterade uppgifter om anställande och 
entledigande av arbetskraft ge vid handen, att sysselsättningsminskningen 
genom militärinkallelserna, såsom ovan framhållits, delvis motvägts av det re
lativt betydande antalet nyanställningar under månaden. 

Rapporterna från de offentliga arbetsförmedlingarna visa även, att så varit 
fallet. Antalet arbetssökande företedde sålunda under mars jämfört med före
gående månad endast en obetydlig ökning med ej fullt 4 %, under det att antalet 
lediga platser ökade med 20 % och antalet tillsatta platser med 16 %. Arbets
förmedlingarna tillsatte inalles bortåt 50 000 platser mot 43 000 under före
gående månad. Genomsnittliga antalet ansökningar på 100 lediga platser sjönk 
från 241 i februari till 208 i mars. 

De senast tillgängliga uppgifterna om arbetslösheten inom fackförbunden, 
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som avse månadsskiftet februari/mars, uppvisade en arbetslöshet av 16-3 % 
bland medlemmarna inom samtliga redovisade förbund mot 17'2 % en månad 
tidigare. Som en följd av de under mars inträdda förändringarna på arbets
marknaden torde en fortsatt nedgång vara att vänta under denna månad. 

Antalet till arbetsmarknadskommissionen rapporterade hjälpsökande arbets
lösa, varom uppgifter föreligga intill utgången av mars månad, utgjorde vid 
denna tidpunkt 33 702, vilket innebär en minskning under månaden med 1198 
eller 3'4 %. I Göteborg minskades antalet hjälpsökande med omkring 800. 
Inom bl. a. Stockholms stad med förorter och Västernorrlands län, hade emel
lertid någon minskning av antalet hjälpsökande icke inträtt. I Stockholm gäller 
detta främst byggnadsarbetare och i Västernorrlands län pappersmasse- och 
stuveriarbetare. 

En sammanfattande jämförelse med läget på arbetsmarknaden vid motsva
rande tid under tidigare år utvisar en nedgång av antalet sysselsatta arbetare 
inom industri och angränsande verksamhetsområden med mer än 5 % sedan 1940 
och med omkring 12 % sedan år 1939. Därtill kommer en ytterligare minskning 
av den totala sysselsättningsvolymen genom den större omfattning, i vilken 
korttidsarbete för närvarande tillämpas. Arbetslösheten bland medlemmarna 
inom fackförbunden var endast obetydligt högre än år 1940 men nära l1/» gång 
så hög som 1939. Antalet hjälpsökande arbetslösa var mer än dubbelt så stort 
som år 1940 men endast inemot en fjärdedel större än år 1939. 

Läget på arbetsmarknaden under mars månad framgår närmare av efterföl
jande översikt av förhållandena inom olika verksamhetsområden. 

Vad jordbruket beträffar, förefanns som vanligt vid denna tid av året en 
ökad efterfrågan på arbetskraft i samband med vårflyttningarna. Särskilt efter
frågades mjölkningsvilliga drängar, som ej uppnått värnpliktsåldern; tillgång
en på dylik arbetskraft motsvarade ej efterfrågan, och ett stort antal platser 
stodo lediga vid månadens slut. I fråga om gifta jordbruksarbetare torde till
gången hittills i stort sett motsvarat efterfrågan. 

Inom skogsbruket var efterfrågan på arbetskraft fortfarande stor, ehuru en 
viss minskning kunde märkas mot slutet av månaden, sedan en del drivningar 
avslutats. Inom de delar av landet, där tillgången på arbetskraft för skogs
avverkningarna varit otillräcklig, har liksom tidigare arbetskraft överförts 
från andra verksamhetsområden. Efterfrågan på skogsarbetare var störst inom 
Värmlands och Kopparbergs län. 

Inom de olika industrigrupperna syntes något ökade arbetstillfällen förefin
nas i flertalet branscher. 

Arbetstillgången vid gruvorna och inom mekaniska verkstadsindustrin var 
fortfarande god, och skeppsvarven redovisade även under mars månad en icke 
obetydlig ökning av sysselsättningen. Liksom tidigare gällde emellertid för 
metallindustrins del, att det i allmänhet var den specialutbildade arbetskraften, 
särskilt verktygsarbetare, maskinarbetare, elektromontörer och även bilmontörer, 
som efterfrågades; däremot synes bristen inom vissa andra yrkeskategorier 
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icke ha varit lika framträdande som tidigare, och överskott förefanns i fråga 
om mindre yrkeskunnig arbetskraft. Gjutare hade alltjämt mycket ojämn ar-
betstillgång. 

I fråga om exportindustrierna visade sågverk, hyvlerier, trähusfabriker o. dyl. 
en begynnande säsonguppgång med ökade arbetstillfällen. Såväl vid pappers
massefabrikerna som vid pappersbruken förekommo däremot driftsinskränk
ningar under månaden. Vid glasbruken syntes läget vara i huvudsak oför
ändrat. 

Inom de olika konsumtionsvaruindustrierna hade sysselsättningsförhållandena 
icke undergått några nämnvärda förändringar. Med avseende på livsmedels
industrierna noterades en del nyanställningar av arbetare vid sockerraffinaderier 
samt vid choklad- och karamellfabriker; vid ett par tobaksfabriker fingo under 
månaden en del tidigare permitterade arbetare återgå i arbetet. Inom textil
industrin kunde företag med bomull och cellull som råmaterial i regel uppehålla 
driften i förutvarande omfattning, medan däremot yllefabrikerna företogo ent-
lediganden till följd av råvarubristen. Inom beklädnadsbranschen förekommo 
nyanställningar inför vårsäsongen, särskilt efterfrågades sömmerskor för dam
konfektion. Vid skofabrikerna voro sysselsättningsförhållandena fortfarande 
ogynnsamma till följd av råvarubrist. 

Stenbrott och kalkbruk redovisade ökad sysselsättning, medan däremot ce
mentfabrikerna och tegelbruken ännu icke visade några tecken till säsongupp
gång. En del byggnadsföretag kommo i gång under månaden, varigenom något 
ökade arbetstillfällen bereddes för byggnadsgrovarbetare, ehuru i betydligt 
mindre omfattning än vid motsvarande tid föregående år. Antalet hjälpsökande 
inom byggnads- och anläggningsfacken ökades dock ytterligare något under 
månaden och utgjorde över 13 000. 

Sjöfarten hindrades ännu i början av mars i flertalet hamnar av isförhållan-
dena. Sedan blidare väderlek inträtt, har läget avsevärt förbättrats för såväl 
sjöfolket som hamn- och stuveriarbetare. Sjömanshusen redovisade sammanlagt 
3 04G påmönstringar och 1 987 avmönstringar under mars mot 418 påmönst-
ringar och 1 768 avmönstringar föregående månad; motsvarande siffror för 
mars 1940 voro 3 414 och 2 996. 

Inom kontorsyrkena var arbetstillgången god för kvinnliga sökande, och brist 
rådde på yngre rutinerade stenografer. Även för manliga kontorister hade plats
tillgången förbättrats till följd av militärinkallelser. I fråga om affärspersonal 
synes en stor del av de på arbetsförmedlingarna anmälda sökandena endast 
önska platsombyte, och någon ökad arbetslöshet torde sålunda icke förefinnas 
på detta område. Hotell- och restaurangrörelsen gav särskilt mot slutet av må
naden ökad sysselsättning åt kökspersonal, men den vanliga säsongförbättring
en var mindre framträdande i år. 

På det husliga arbetsområdet ökades efterfrågan på såväl kunniga hem
biträden som tillfällig hemhjälp. Tillgången på arbetskraft brukar vid denna 
tid på året bli mindre, då en del söker sig över till restaurangfacken. 
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Statens arbetsmarknadskommissions verksamhet under 
mars 1941. 

Arbetsförmedlingsverksamheten. Vid de offentliga arbetsförmedlingarna till
sattes under månaden 49 714 platser, varav 32 940 manliga och 16 774 kvinn
liga. Förmedlingsverksamheten vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna samt 
inom olika yrkesgrupper framgår av tab. 1—4 i tabellavdelningen. 

Av de särskilda rapporter, som inkommit från arbetsförmedlingarna med 
redovisning av frivillig värnpliktstjänstgöring och luftbevakning, framgår att 
3 027 manliga och 663 kvinnliga sökande anmälde sig under mars månad. Av 
dessa utplacerades under månaden 2 553 personer. 

Till belysande av samarbetet mellan arbetsförmedlingsorganen inom skilda 
delar av landet må nämnas, att i samverkan mellan olika kontor och ombud 
under mars 2 642 platser tillsattes, av vilka 1 977 manliga och 665 kvinnliga. 
Genom denna interlokala förmedlingsverksamhet erhöllo 1 083 personer (809 
män och 274 kvinnor) arbetsanställning i annat län än det, inom vilket ansökan 
om arbete ingivits. 

Av länsarbetsnämnder anordnade skogshuggarkurser, för vilkas tillkomst 
redogörelse tidigare lämnats (Soc. Medd. 1941, sid. 183), pågingo under 
mars i flera län. Vid månadens utgång voro 26 kurser med sammanlagt 229 
deltagare i gång. 

Hjälpverksamheten fttr arbetslösa. Antalet till kommissionen rapporterade 
hjälpsökande arbetslösa uppgick vid mars månads utgång till 33 702, vilket i 
jämförelse med föregående månad innebär en minskning med 1198, eller 3'4 %. 
Av hela antalet hjälpsökande voro 542 (1·6 %) kvinnor. 

Under mars månad beviljades statsbidrag till ett flertal statliga och kom
munala beredskapsarbeten. Av dessa må nämnas vägföretag i Södermanlands, 
Jönköpings, Göteborgs och Bohus samt Älvsborgs län, vattenledningsföretag 
i Stockholm, Uppsala, Jönköpings, Hallands, Älvsborgs, Värmlands, Väst
manlands och Västernorrlands län, hamnarbeten i Göteborgs och Bohus och 
Jämtlands län samt husbyggnadsarbeten i Malmöhus län. Fr . o. m. den 1jr 

1940 t. o. m. den 15/4 1941 har kommissionen beviljat statsbidrag till bered
skapsarbeten, vilkas sammanlagda kostnader beräknas till cirka 535 milj. 
kronor. 

Av hela antalet hjälpsökande vid mars månads utgång åtnjöto 25 775 (76-5 %) 
hjälp från stat och kommun. Av dessa hjälptes 22 736 (88-2 %) med statsmedel. 
En summarisk redogörelse för den av kommissionen bedrivna hjälpverksam
heten under mars månad lämnas i det följande. Om icke annat anmärkts, avse 
sifferuppgifterna förhållandet vid månadens utgång. Närmare uppgifter om 
antalet hjälpta i olika hjälpformer och inom olika län samt en översikt av 



4 2 2 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 4 

hjälpverksamhetens omfattning under tiden februari 1940—mars 1941 läm
nas i tab. 14 i tabellavdelningen. 

Arbetslinjen. Arbeten för arbetslösa bedrevos under månaden dels i form 
av statliga och kommunala beredskapsarbeten, dels i form av statliga arkiv
arbeten och statskommunala reservarbeten. I statliga beredskapsarbeten syssel
sattes vid 61 arbetsplatser i kommissionens regi 2 168 arbetslösa och vid 34 
arbetsplatser i väg- och vattenbyggnadsstyrelsens regi 1 101 arbetslösa. Vid 
kommunala beredskapsarbeten sysselsattes 778 arbetslösa. Vid 62 arkivarbets-
platser sysselsattes 185 arbetslösa, tillhörande tekniska och merkantila yr
ken, och vid statskommunala reservarbeten 100 arbetslösa. Statskommunala 
reservarbeten bedrevos av 5 städer, 4 landskommuner och 1 vägdistrikt. 

Förutom hänvisade arbetslösa sysselsattes vid beredskapsarbeten och stats
kommunala reservarbeten 466 specialarbetare, vilka icke voro anmälda som 
hjälpsökande och sålunda icke ingå i arbetslöshetskommittéernas månadsrap
porter. 

Understödslinjen. Dagunderstöd utgick i 31 städer och 50 landskommuner 
till sammanlagt 17 369 arbetslösa (utom kursdeltagare), av vilka 12 369 
(71-2 %) voro försörjningspliktiga. Av samtliga dagunderstödda voro 13 914 
(801 %) hemmahörande i städerna. För mars månad hade av understödskom
munerna 21 städer och 19 landskommuner även beviljats tillstånd att bedriva 
hyreshjälpverksamhet med bidrag av statsmedel. 

Understöd till kursdeltagare, frivillig arbetstjänst (utbildningshjälp). Kurs
verksamhet för arbetslösa bedrevs under månaden i form av beredskapskurser, 
för vilka redogörelse lämnas i det följande. Av eleverna voro 974 anmälda som 
hjälpsökande och åtnjöto dagunderstöd eller bidrag till inackorderingskostna
derna. Frivillig arbetstjänst, avseende teoretisk och praktisk yrkesutbildning, 
bedrevs under månaden vid Vännäs yrkesskola. Antalet arbetselever uppgick 
till 61. 

Utbildningsverksamheten. Vid månadens utgång pågingo 93 beredskapskur
ser för omskolning och utbildning av tempoarbetare för verkstadsindustrin. Hela 
antalet elever fördelade på olika yrkes avdelningar framgår av följande sam
manställning. 

Under mars månad påbörjades en gas- och bågsvetsningskurs, anordnad av 
Arvika stads arbetslöshetskommitté, samt en mekaniker- och en gas- och bag-
svetsningskurs, anordnade av Halmstads stads anstalter för yrkesundervis
ning. 
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Värnpliktslåneverksamheten. Omfattningen av värnpliktslånenämndemas verk-
samhet t. o. m. utgången av mars månad framgår av följande sammanställ
ning. 

Hela antalet till kommissionen t. o. m. den 31 mars 1941 inkomna värn
pliktslåneärenden uppgick till 3 504. Av dessa hade kommissionen före måna
dens utgång avgjort 3 489, varav 571 avsågo av värnpliktslånenämnder under
ställda beslut och 2 918 av lånesökande ingivna besvär. I fråga om under
ställda beslut hade kommissionen i 34 fall upphävt värnpliktslånenämndemas 
beslut om lån och i några fall minskat de beviljade lånebeloppen. I anledning 
av anförda besvär beviljades ytterligare 210 lån. 

Meddelanden från statens arbetsmarknadskommission. 
Angående behörighet för personer, som åtnjuta daghjälp från erkänd arbetslös-

hetskassa, att hänvisas till beredskapsarbete. Enligt 44 § i gällande hjälpkun-
görelse (nr 434/1934) må dagunderstöd icke utgivas till arbetslös för tid, 
under vilken han åtnjuter daghjälp från erkänd arbetslöshetskassa. Då tvekan 
rått huruvida daghjälpt person skall kunna hänvisas till beredskapsarbete har 
kommissionen i cirkulärskrivelse meddelat arbetslöshetskommittéerna, att intet 
hinder möter för sådan hänvisning, om vederbörande är anmäld som hjälpsö
kande hos arbetslöshetskommitté och efter behovsprövning befinnes vara i be
hov av hjälp. 

Angående uppskov för gengasutblldade verkmästare m. fl. Genom generalorder den 
8/io och 30/i2 1940 utfärdades föreskrifter angående beviljande av uppskov med 
inryckning till militärtjänstgöring för vissa gengasutbildade verkmästare och 
bilmontörer m. fl. På framställning av arbetsmarknadskommissionen har ge
nom generalorder den 26 mars 1941 giltighetstiden för dessa föreskrifter för
längts t. o. m. maj månad 1941, dock endast i vad rör värnpliktiga från Väster
norrlands, Jämtlands, Västerbottens och Norrbottens län. Bestämmelserna skola 
icke gälla sådana värnpliktiga, vilka ännu icke fullgjort dem åliggande första 
tjänstgöring. 

Att välja yrke. För att tillgodose kravet på vederhäftig upplysningslittera
tur rörande yrkesvägledningen har arbetsmarknadskommissionen i samarbete 
med Stockholms folkskoledirektion låtit utarbeta en broschyr (Albert Bergh 
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och Einar Neymark: At t välja yrke) . Denna broschyr, som är rik på illustra
tioner och belysande praktiska exempel, avser närmast att väcka den avgående 
manliga folkskoleungdomen till ansvarsmedvetande och en smula yrkesorien-
terande självverksamhet inför yrkesvalet samt att tjäna till ledning vid såväl 
den allmänna yrkesvalsdiskussionen i skolan som den mera individuella dis
kussion, som måste fortsättas och fullföljas, då arbetsförmedlingen träder i per
sonlig kontakt med den unge och med vederbörande målsman. 

För att boken i fråga skall bli ordentligt genomgången och begrundad, ford
ras skolans och lärarnas intresserade medverkan. Denna medverkan har ock
så beredvilligt utlovats från flera håll. I enlighet härmed kommer skriften att 
distribueras till samtliga skolor i riket, och inom de distrikt, där den kan an
ses ha speciell betydelse, kommer den dessutom att gratis utdelas i folksko
lans avgångsklasser. 

Omskolning av arbetskraft för verkstadsindustrin. För att sprida kännedom om 
de sedan maj månad 1940 anordnade beredskapskurserna för omskolning och 
utbildning av tempoarbetare för verkstadsindustrin har kommissionen låtit ut
arbeta en broschyr (Omskolning av arbetskraft för verkstadsindustrin). Bro
schyren, som innehåller en redogörelse för verksamhetens organisation och om
fattning, undervisningsplaner m. m., kommer att utdelas till arbetsförmed
lingar, arbetslöshetskommittéer, större arbetsgivare, ett flertal myndighe
ter m. fl. 

Lönesumman inom industri och handel m. m. under 
första kvartalet 1941. 

För den mellersta av varje kvartals tre månader efterfrågas på socialstyrel
sens rapportkort angående ställningen på arbetsmarknaden, utom antalet sys
selsatta arbetare och övriga sysselsatta, den till arbetare utbetalda lönesumman 
vid sista avlöningstillfället i månaden och lönesumman för hela månaden till 
övrig personal. På grundval av sådana uppgifter för februari och november 
1940 samt februari 1941 ha i tabellen å sid. 426 indextal beräknats, vilka 
visa lönesummans förändringar från fjärde kvartalet 1940 till första kvartalet 
1941 och från första kvartalet 1940 till första kvartalet 1941. För att möjliggöra 
jämförelser mellan syssclsättningsvolym och lönesumma ha i tabellen därjämte 
anförts indextal över antalet sysselsatta arbetare och övriga sysselsatta. 

Indextalen för samtliga näringsgrenar sammanslagna visa från slutet av no
vember 1940 till slutet av februari 1941 en minskning av antalet sysselsatta 
arbetare med 5'7 % och av den utbetalda lönesumman med 44 %. För enbart 
den egentliga industrin utgjorde minskningen 4'3 och 30 %. Det bör i detta 
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sammanhang framhållas, att en säsongmässig minskning av arbetarantal och 
lönesumma visserligen alltid brukar förekomma vid denna tid på året, men att 
nedgången i sysselsättning och lönesumma mellan fjärde kvartalet 1940 och 
första kvartalet 1941 var betydligt starkare än vad som varit vanligt de se
naste åren före krigsutbrottet hösten 1939. Från fjärde kvartalet 1940 till förs
ta kvartalet 1941 visa indextalen en förskjutning i förhållandet mellan löne
summa och antal sysselsatta på något mer än 1 %. Denna förskjutning är väsent
ligen en verkan av den lönehöjning enligt det s. k. ramavtalets bestämmelser, 
som vid månadsskiftet januari/februari ägde rum till följd av levnadskostnads
talets ökning. För huvudparten av de arbetstagare, som materialet omfattar, 
torde nämligen indexlönereglering enligt ramavtalets bestämmelser gälla. En
ligt dessa bestämmelser höjdes lönerna i februari med 2-4 % av 1938 års löner. 
Att löneökningen endast medfört en förskjutning mellan arbetarantal och löne
summa inom hela materialet på föga mer än 1 % torde dels bero på att antalet 
män minskat något starkare än antalet kvinnor och dels på en förkortning av 
arbetstiden. Av grupper, vilkas indextal påverkats av en förskjutning från man
lig till kvinnlig arbetskraft, kunna nämnas porslins-, kakel- och lergodsfabri
ker, pappersbruk, bomullsindustri och annan textilindustri. Lönesumman hade 
sjunkit starkare än arbetarantalet för järn-, stål- och kopparverk, järn- och 
stålmanufaktur, torvindustri, tegelbruk, träindustri, kvarnar, sockerbruk, chok
lad- och karamellfabriker, slakterier och konservfabriker, jute- och linneindu
stri, tändsticksfabriker, kommunala verk och byggnadsarbeten samt samfärd
sel. Förhållandet tyder på att arbetstiden inom dessa grupper var kortare i slu
tet av februari 1941 än tre månader tidigare. Det är att märka, att arbetstidens 
förkortning inom de flesta av dessa grupper (t. ex. torvindustri, tegelbruk, trä
industri, sockerbruk) är säsongmässigt betingad. För grupperna elektriska 
verkstäder, grafisk industri, tobaksfabriker, bomullsindustri och trikåfabriker 
tyda indextalen däremot på ökad arbetstid. Beträffande den övriga personalen 
sjönk antalet sysselsatta personer från slutet av november 1940 till slutet av 
februari 1941 med 11 % samtidigt som den utbetalda lönesumman steg med 
37 & 

Enligt indextalen i tabellens senare avdelning var för hela materialet antalet 
sysselsatta arbetare i slutet av februari 1941 3'8 % mindre än vid motsvarande 
tidpunkt i fjol. Den utbetalda lönesumman var däremot 5'6 % större. För enbart 
den egentliga industrin hade arbetarantalet minskat med 4'4 % men lönesum
man ökat med 5-3 %. Förskjutningen på 9 à 10 % är huvudsakligen resultatet 
av lönehöjningarna enligt index i maj och augusti 1940 samt februari 1941. 
Sammanlagt ha dessa lönehöjningar medfört en ökning av lönerna i slutet av 
februari 1941 i jämförelse med 1938 års löner med 8 à 9 °/°. I förhållandet mel
lan lönesumma och antal sysselsatta framträda inom de särskilda grupperna 
vissa olikheter, vilka huvudsakligen återspegla förändringar i arbetstidens 
längd. I en del fall torde även i någon mån ha inverkat en förskjutning från 
manlig till kvinnlig arbetskraft. Siffrorna för gruvor, skeppsvarv och elek
triska verkstäder skulle sålunda tyda på ökat övertidsarbete och siffrorna för 
stenbrott och stenhuggerier, cementfabriker och kalkbruk, glasbruk, socker-
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bruk, tobaksfabriker, slakterier och konservfabriker, skrädderier och sömnads
fabriker samt annan kemisk-teknisk industri på något mindre arbetstidsför
kortning i februari 1941 än vid motsvarande tid förra året. Inom grupperna 
annan pappersindustri, grafisk industri och annan läder-, hår- och gummivaru-
industri ha utom indextilläggen även nya avtal medfört höjda löner. Differen
sen mellan gruppernas indextal för arbetarantal och lönesumma torde förklaras 
av dessa löneförhöjningar. Korttidsarbetets verkan på lönesumman framträder 
hos grupperna tegelbruk, porslins-, kakel- och lergodsfabriker, massafabriker, 
pappersbruk, vissa delar av textilindustrin, skofabriker och tändsticksfabriker. 

Förändringarna i den till arbetarna utbetalda lönesumman alltsedan första 
kvartalet 1935 framgå av nedanstående indextal, vilka beräknats med första 
kvartalet 1935 som fast basperiod (den första period, för vilken här ifråga
varande uppgifter finnas). Indextalen ha uträknats på grundval av samma 
slags indextal, som i tabellen beräknats för lönesumman under februari 1941 i 
jämförelse med lönesumman under november 19401. 

Den utbetalda lönesumman steg mycket starkt under åren 1935—1939. Om 
man bortser från en regelbundet återkommande sänkning mellan sista kvartalet 
varje år och första kvartalet närmast påföljande år, visar sifferserien på ett 
undantag när (senare delen av år 1937) en ständig tillväxt från kvartal till 
kvartal. I förhållande till denna de senaste årens utveckling av lönesumman 
beteckna siffrorna för första och andra kvartalen 1940 en påtaglig brytning. 
Lönesummans minskning från sista kvartalet 1939 till första kvartalet 1940 
var avsevärt starkare än säsongnormalt. Den ökning av lönesumman, som sedan 
följde under år 1940 berodde till stor del på lönehöjningarna enligt levnads
kostnadsindex. Mellan fjärde kvartalet 1940 och första kvartalet 1941 sjönk 
lönesumman starkare än normalt trots lönehöjningen enligt levnadskostnads
index. 

1 Jfr Soc. Medd., årg. 1941, sid. 190, not 1. 
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Tabeller till berättelserna över arbetsmarknaden. 
A. Arbetsförmedlingsverksamheten. 

Tab. 1. Översikt av verksamheten vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna under 
mars 1941. 

I samverkan mellan olika kontor och ombud tillsattes under månaden 2 642 
platser, varav 1 977 manliga och 665 kvinnliga. Av dessa interlohala förmed
lingar gällde 1 083 (809 manliga och 274 kvinnliga) platser samverkan mellan 
arbetsförmedlingar inom olika län. 
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Tab. 2. Översikt av verksamheten inom olika yrkesgrupper under mars 1941. 

Tab. 3. Förhållandet mellan tillgäng: och efterfrågan å arbetskraft under februari 
och mars 1941 samt under mars 1940. 



430 Tab. 4. Verksamheten inom olika yrkesgrupper vid de 
A = ansökningar L = lediga 



särskilda arbetsförmedlingsanstalterna under mars 1941. 431 
platser T = tillsatta platser. 



432 B. Sysselsättningen inom industri och handel m. m.1 

Tab. 5. Sysselsatta personer i slutet av mars 1941 i jämförelse med slutet av febr. 1941. 

1 So Aum. vid slutet av tabellavdolningcn 
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Tab. 6. Indextal över antalet sysselsatta arbetare. September 1939 = 100. 
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Tab. 7. Arbetstillgången enligt uppgifter från företagare (konjunktursiffror). 



C. Anställande och entledigande av arbetskraft1. 435 
Tab. 8. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade nyanställningar och 

entlediganden under mars 1941 i jämförelse med föregående månad. 

1 Rapportskyldighet föreligger endast ifråga om förändringar av visa omfattning. Beträffande 
principerna för redovisningen hänvisas till statens arbetsmarknadskommissions kungörelse, S.F.S, 
1940: 588 samt Soc. Medd. årg. 1940, sid. 409. 
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D. Arbetslösheten inom fackförbunden. 

Tab. 9. Arbetslösheten inom fackförbunden den 28 februari 1941. 

Antalet arbetslöshetsveckor (d. v. s. på grund av arbetslöshet fristämplade 
veckor) har under februari uppgivits till inalles 542 525. 
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Tab. 10. Antalet arbetslösa i olika fackförbund i procent av det redovisade medlemsantalet 
31/1 1940—28/2 1941. 
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E. Hjälpsökande arbetslösa. 
Tab. 11. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade hjälpsökande arbetslösa. 

1 För under juli och augusti 1940 genomförda ändringar i rapporteringen redogöres i Soc. Medd 
årg. 1940, sid. 580 och 643. 
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Tab. 12. De arbetslösas yrkestillhörighet. Mars 1941. 

Tab. 13. De arbetslösas ålders- och försörjnlngrsförliållanden. Mars 1941. 
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Tab. 14. Hjälpverksamheten för arbetslösa. 

» För tiden februari—juni 1940 har i antalot hjälpta medräknats i statliga och kommunala 
beredskapsarbeten sysselsatta av arbetslöshetskommittéer anvisade arbetslösa, vilka först i jui 
1940 ingå i antalet hjälpsökande och redovisas under rubrikerna >statligt beredakapsaroeie 
annan myndighets regi> och »kommunalt beredskapsarbetet. 
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F. Sammanfattande uppgifter rörande arbetsmarknaden åren 1935—1941. 
Tab. 15. Arbetsförmedling och arbetslöshet. 

Tab. 16. Indextal för antalet sysselsatta 
arbetare. 

Tab. 17. Konjunktursiffror för 
nrbetgtillgangen. 

Anmärkningar till tab. 5—7 och Ifi—17. Uppgifterna insamlas medelst rapportkort, som 
varje månad tillställas c:a 13 000 arbetsgivare, av vilka c:a 7 500 inkommit med uppgifter för 
mars. Angående materialets representativitet so Soc. Medd. 1940, Bid. 334. Uppgifterna avso 
antalet sysselsatta arbetare sista arbetsdagen av sista avlöningsperioden i månaden och övriga 
sysselsatta sista dagen i månaden. Indextal för mindre än 50 personer ha ej beräknats. Index
tal, som avse minst 50 men nnder 100 personer, äro tryckta med medievalstil. Mod använ
dande av mânadsindextalen över antalet sysselsatta arbetare ha i tab. 6 enligt den s. k. kedje
metoden indextal uträknats över arbetarantalet i slutet av månaderna februari 1940—mars 
1941 med början av september 1939 som bas. Pä motsvarande sätt ha över arbetarantalet även 
beräknats kvartalsindextal med l:a kvartalet 1935 som bas. Dessa kvartalsindextal för samtliga 
näringsgrupper tillhopa återgivas i tab. 16. De s. k. konjtmktursiffrorna i tab. 7 och 17 grunda 
«ig på arbetsgivarnas omdömen om arbetstillgången. Vid beräkningarna hnr man givit omdömet 
mycket god arbetstillgång poängsiffran 5 och låtit siffrorna 4, 3, 2 och 1 i tur och ordning be
teckna god, medelgod, mindre god och dålig arbetstillgång, varefter ett med antalet sysselsatta 
personer (före oktober 1939 antalet arbetare) vägt medeltal av dessa poängsiffror framräknats. 

1 So noten till tab. 11. 
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Articles principaux du Bulletin. 

Le travail supplémentaire dans l'industrie et autres branches d'activité en 1938. Un compte-rendu eBt 
donné de l'enquête relative au volume des heures do travail supplémentaires pendant 1938 que l'Ad
ministration du Travail et de la Prévoyance sociale a effectuée à propos d'une limitation projetée du 
droit d'employer les ouvriers à un travail supplémentaire. Les données ont été recueillies dans un 
oertain nombre d'entreprises où le travail supplémentaire se pratique Bur une large échelle. Des ren
seignements utilisables ont été fournis par 653 entreprises occupant 80 Ö69 ouvriers, dont 51 351, soit 
63-7 %, ont accompli un travail supplémentaire. Le nombre d'heures supplémentaires s'élevait par 
an, en moyenne, & 94 pour les ouvriers hommes et à 87 pour les femmes. P. 449. 

L'œuvre de reconstruction en Finlande. Un aperçu général est fourni par un expert qualifié sur 
les pertes que le Traité de Moscou a fait subir & la Finlande et sur les mesures prises, d'une part, pour 
soulager les détresses actuelles et, d'autre part, pour une œuvre de reconstruction & longue échéance. 
Parmi les premières et plus pressantes mesures se rangent l'aide aux grands blessés de guerre et aux 
familles des soldats morts ainsi que l'assistance aux Caréliens évacués; les autres mesures ont pour but, 
par la colonisation et la création de nouvelles formes de production nationale, d'assurer l'avenir d'en
viron 450 000 citoyens qui ont perdu leurs biens et tous leurs moyens d'existence. P . 465. 

Recensement général agricole en 1937. L'article cite certains renseignements principaux contenus 
dans le rapports présenté par le Bureau central de Statistisque sur le dernier recensement général ag
ricole, renseignements relatifs à la grandeur des exploitations agricoles, à leurs différentes sortes de 
cultures, à l'utilisation des terres arables, etc. On constate, en particulier, que les trois quarts de toutes 
les propriétés agriooles contiennent moins de dix hectares de champs. Dans ces petites fermes, c'est 
la culture des pommes de terre et celle du foin qui dominent ainsi que l'élevage des bestiaux. P. 474. 

L'offre de la main-d'œuvre et les salaires dans l'agriculture en 1940. Au moment de l'enquête (nov. 
1940), une pénurie de main d'œuvre était signalée dans un tiers environ des 3 900 propriétés ayant 
fourni des renseignements sur l'offre de travailleurs agricoles. La difficulté de se procurer de la main-
d'œuvre semblait cependant moins grande que l'année précédente. Le gain journalier (en espèces et 
en nature) était en moyenne pour les ouvriers agricoles adultes de 5-89 cour, et pour les femmes de 
2-00 cour. Les gains annuels, d'après les données fournies sur les ouvriers agricoles ayant travaillé 
au moins 250 jours dans l'année, s'élevait pour les hommes & 1 761 cour, et pour les femmes à 926 
cour. En comparaison de l'année 1939, le gain annuel des ouvriers adultes a augmenté de 9>9 % et 
celui des femmes de 18-3 %. P. 481. 

L'activité du bâtiment dans certaines grandes villes pendant le 1er trimestre de 1941. Dans 13 villes 
de plus de 30 000 habitants, la construction a été achevée, pendant le ler trimestre de 1940, de 1 617 
logements et de 3 840 pièces (chambres ou cuisines) contre 4 395 logements et 11 578 pièces pendant 
le ira trimestre de 1940. L'autorisation de construire a été accordée pour 1 039 logements et 2 828 
pièces contre 1 081 logements et 3 140 pièces pendant le 1 e r trimestre de 1Ô40. Au 1 e r avril 1941 se 
trouvaient en construction, dans 12 des 13 villes, 2 442 logements et 5 759 pièces contre 5 833 loge
ments et 16 222 pièces à la date correspondante de l'année précédente. P. 489. 

Le marché des habitations dans les villes de Suède au 1er avril 1941. Selon les renseignements fournis 
par les comités du bâtiment, l'offre de petits logements, à la date du I e ' avril 1941, était médiocre 
ou insuffisante dans la plupart des villes. En comparaison avec le 1er octobre 1940, uno diminution 
do l'offre des habitations est sensible. Dans la plupart des villes, la demande s'adresse à des logements 
plus petits que précédemment. Le niveau des loyers s'est élevé dans un grand nombre de villes, moins 
oependant lorsqu'il s'agit du renouvellement d'un bail que d'un nouveau contrat. P. 494. 

Caisses de chômage reconnues officiellement en 1940. Aveo la création, le 1 e r janvier 1941, d'une 
nouvelle caisse pour les employés du oommeroe, les caisses de chômage reconnues, en activité pendant 
l'année, ont été au nombre de 14. Le total des membres affiliés s'élevait à la fin de l'année à 210 000 
oontre 196 000 l'année précédente. Les primes d'assurance versées se montaient à 3-3 millions do 
oouronnes tandis que les secours (indemnité journalière) versés aux chômeurs s'élevaient à 4-3 mil
lions de cour., représentant en ohiffres ronds 1-5 million de journées d'assistance. L'indemnité journa
lière de chômage a été, en moyenne, de 2-88 cour. La subvention de l 'Etat , comportant une contri
bution aux secours aux chômeurs et une contribution aux frais de gestion, a été do 2-5 millions de 
cour. Les fonds des caisses de chômage reconnues se chiffraient au total, à la fin de 1940, à 8-4 mil
lions de cour., soit 39-71 cour, par membre. P . 498. 

Les étrangers en Suide. Au l°r avril 1941, 19 008 étrangers étaient en possession d'un permis do 
séjour on Suède. De ceux-ci, 11 583 avaient un permis de travail. Le nombre d'entrées d'étrangers 
dans le pays pendant le 1er trimestre de 1941 a été de 18 211, tandis que le nombre de sorties était 
de 17 594. Le nombre d'entrées d'étrangers en Suède pendant le 1» trimestre de 1940 a été évalue 
un chiffre quelque peu inférieur, mais pendant la période correspondante de 1939 à 33 000. P.509. 

Le marché du travail en avril 1941. Les séries statistiques qui figurent le mouvement du marché du 
travail révèlent une amélioration saisonnière continue, bien que faible, pendapt le mois d'avril. Le 
nombre d'ouvriers occupés dans l'industrie et autres branches d'activité était de 1 % plus élevé a la 
fin d'avril qu'à la fin do mars. Le nombre d'ouvriers nouvellement embauchés au cours du mois dé
passait un peu celui des ouvriers congédiés. Pour 100 places disponibles dans les offices de placement 
publics, les demifhdes étaient tombées de 208 en mars à 184 en avril. La proportion des chômeurs 
affiliés à des syndicats était, au lot avril, de 15-0 % contre 16-5 % un mois plus tôt. Le nombre de 
chômeurs demandant des secours s'élevait, à la fin d'avril, à 30 552, ce qui constitue une diminution 
pendant le mois de 3 150, soit près de 10 %. P. 517. 
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Häftets huvudinnehåll. 
Maj 1941. 

övertidsarbetets omfattning inom in
dustri m. m. under å r 1938. Redogörelse 
lämnas för socialstyrelsens undersökning 
angående omfattningen av arbete å över
tid år 1938, vilken igångsattes med an
ledning av ifrågasatt inskränkning av 
rätten at t ut taga övertidsarbete. Uppgif
ter inhämtades från et t urval av företag, 
vid vilka arbete å övertid förekommit i 
större omfattning. Användbara uppgifter 
inkommo från sammanlagt 653 arbets
ställen med 80 669 sysselsatta arbetare, 
varav 51351 eller 63-7 % hade utgjort 
övertidsarbete, övert iden utgjorde i ge
nomsnitt per år 94 t immar för manliga 
arbetare med full sysselsättning under 
året och 87 t immar för kvinnliga sådana. 
Sid. 449. 

Återuppbyggnadsarbetet i Finland. 
Från sakkunnigt håll lämnas en översikt 
över de finska förlusterna vid moskva
freden samt över de åtgärder, som vidta
gits dels för botande av aktuella skador, 
och dels för återuppbyggande på längre 
sikt. Till de förra, mest brådskande upp
gifterna ha bl. a. räknats hjälpåtgärder 
för invalider och de stupades familjer 
samt vården av de evakuerade karelarna, 
medan de senare åtgärderna avsett at t 
genom kolonisation och annan utvidg
ning av den nationella produktionen be
reda tryggad existens åt de c:a 450 000 
medborgare, som förlorat egendom och 
alla utkomstmöjligheter. Sid. 465. 

Jordbruksräkningen å r 1987. Efter 
den av statistiska centralbyrån nyligen 
framlagda redogörelsen för den senaste 
allmänna jordbruksräkningen lämnas vis
sa huvuddata rörande det svenska jord
brukets s t ruktur med avseende å bruk
ningsdelarnas storlek, ägoslag, åkerjor
dens användning m. m. Man finner bl. a., 
att drygt tre fjärdedelar av alla bruk
ningsdelar ha mindre än 10 ha åker. På 
dessa mindre gårdar dominerar odlingen 
av potatis och hö, och där är boskapssköt
seln intensivast i förhållande till jord
bruksarealen. Sid. 474. 

Arbetartillgäng och arbetslön inom 
jordbruket ar 1940. Vid undersöknings
tillfället (november 1940) rapporterades 

brist på arbetskraft från c:a en tredjedel 
av de 3 900 egendomar, som lämnat upp
gift om tillgången på lantarbetare. Svå
righeterna a t t erhålla arbetskraft synas 
dock varit mindre än föregående år. — 
Den genomsnittliga dagsförtjänsten (kon
tan t och naturaförmåner) var för vuxna 
manliga lantarbetare 5-89 kr. och för 
kvinnliga 2eo kr. Årsinkomsterna, som 
grunda sig på uppgifter från lantarbe
tare med minst 250 arbetsdagar under 
året, uppgingo för (vuxna) manliga ar
betare till 1 761 kr. och för kvinnor till 
926 kr. I förhållande ti l l år 1939 ha de 
vuxna männens årsförtjänst ökat med 
9-9 % och kvinnornas med 18-3 %. Sid. 
481. 

Byggnadsverksamheten i större städer 
under första kvartalet 1941. I 13 städer 
med över 30 000 invånare fullbordades 
under första kvartalet 1940 1617 bo
stadslägenheter och 3 840 rum (bonings
rum eller kök) mot 4 395 lägenheter och 
11 578 rum under första kvartalet 1940. 
Byggnadslov beviljades för 1 039 lägen
heter och 2 828 rum mot 1 081 lägenheter 
och 3 140 rum första kvartalet 1940. Den 
1 april 1941 befunno sig i 12 av de 13 
städerna 2 442 lägenheter och 5 759 rum 
under byggnad mot 5 833 lägenheter och 
16 222 rum vid motsvarande t idpunkt 
förra året. Sid. 489. 

Bostadsmarknaden i rikets städer om
kring den 1 april 1941. Enl igt uppgifter 
från byggnadsnämnderna var tillgången 
på smålägenheter omkring den. 1 april 
1941 knapp eller otillräcklig i flertalet 
städer. I jämförelse med den 1 oktober 
1940 framträder en viss minskning av 
bostadstillgången. Efterfrågan har i fler
talet städer förskjutits från större till 
mindre lägenheter. Hyresnivån beteckna
des i ett stort antal städer som stigande, 
dock mindre vid förlängning av äldre 
kontrakt än vid nyinflyttning. Sid. 494. 

Erkända arbetslöshetskassor är 1940. 
Efter tillkomsten av en ny kassa för han
delstjänstemän den 1 januar i 1940 voro 
14 erkända arbetslöshetskassor i verksam
het under året. Det sammanlagda med-
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lemsantalet uppgick vid årets utgång till 
210 000 mot 190 000 året förut. Erlagda 
försäkringsavgifter uppgingo till 3-3 milj. 
kr., under det att såsom arbetslöshetsun
derstöd (daghjälp) utgavs 4-3 milj. kr., 
belöpande på i runt tal 1-5 milj. under
stödsdagar. Det genomsnittliga under
stödsbeloppet per dag var 2-88 kr. Stats
bidraget (till understöd och förvaltning) 
uppgick till 2-5 milj. kr. mot 1-3 milj. kr. 
för 1939. De erkända arbetslöshetskassor
nas sammanlagda fonder vid 1940 års ut
gång uppgingo till 8-4 milj. kr. eller 
39- n kr. per medlem, vilket innebär en 
ökning under året av l o milj. kr. eller 
2-17 kr. per medlem. Sid. 498. 

Utlänningar i Sverige. Den 1 april 
1941 hade 19 008 utlänningar vistelsetill
stånd i Sverige. Av dessa hade 11 583 ar
betstillstånd. Antalet inresor av utlän
ningar under första kvartalet 1941 var 
18 211, medan antalet utresor var 17 594. 

Antalet inresor samma kvartal 1940 var 
något lägre men år 1939 omkring 33 000 
Sid. 509. 

Arbetsmarknaden under april 1941. De 
statistiska serier, som belysa arbetsmark
nadens utveckling, ge uttryck åt en fort
satt, ehuru alltjämt svag säsongmässig 
uppgång under april månad. Antalet sys
selsatta arbetare inom industri m. m. var 
1 % högre i slutet av april än i slutet av 
mars. Antalet nyanställda arbetare un
der månaden översteg något antalet ent
ledigade. Antalet ansökningar på 100 le
diga platser vid de offentliga arbetsför
medlingarna nedgick till 184 i april från 
208 i mars. De arbetslösa inom fackför
bunden uppgingo vid månadsskiftet 
mars/april till 15o <f0 mot 16-5 % en må
nad tidigare. Antalet hjälpsökande ar
betslösa utgjorde i slutet av april 30 552, 
vilket innnebär en minskning under må
naden med 3 150 eller nära 10 %. Sid. 517. 

Socialstatistiska diagram. 
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Övertidsarbetets omfattning inom industri m. m. 
under år 1938. 

Utredningsuppdraget. iVid 1938 års riksdag väcktes inom andra kammaren en 
motion (nr 70) med yrkande om skyndsam utredning och förslag till sådan änd
ring av lagen den 30 maj 1930 om arbetstidens begränsning, att rätten till ut
tagande av övertidsarbete ytterligare begränsades. Andra lagutskottet hemställ
de i utlåtande (nr 19) över motionen, att riksdagen måtte i skrivelse till Kungl. 
Maj :t anhålla, att Kungl. Maj :t ville låta utreda, under vilka förhållanden över
tidsarbete uttogs enligt lagen om arbetstidens begränsning och huruvida jämk
ningar i rätten att uttaga sådant arbete kunde vara av omständigheterna påkal
lade, samt för riksdagen framlägga de förslag, vartill utredningen kunde giva 
anledning. Riksdagen biföll utskottets hemställan, och genom kungl. brev den 
22 april 1938 erhöll sedan socialstyrelsen i uppdrag att verkställa den sålunda 
begärda utredningen. 

Undersökningsplanen. ¥ör fullgörande av nämnda uppdrag igångsattes inom 
socialstyrelsen vissa undersökningar av statistisk och annan art. Den härför 
uppgjorda undersökningsplanen avsåg att såsom en första etapp av undersök
ningsarbetet utnyttja hos arbetsrådet och socialstyrelsen redan förefintligt ma
terial och ge en allmän belysning av övertidsarbetets betydelse inom de olika 
arbetsområden, som falla under åttatimmarslagen. Sålunda verkställdes en be
arbetning av arbetsrådets handlingar rörande ansökningar och medgivanden om 
utsträckt ordinarie arbetstid och övertid under år 1937. Vidare utfördes en sam
manställning av övertidsbestämmelserna i gällande kollektivavtal vid årsskiftet 
1937/38. Slutligen kunde även en statistisk kartläggning av övertidsarbetets om
fattning vid olika företag erhållas på grundval av uppgifterna för dels social
styrelsens industrilönestatistik år 1937 och dels styrelsens statistik rörande sys
selsättning och arbetstid inom industri, handel m. m. under en vecka i juli 1938. 

Med ledning av de sålunda vunna erfarenheterna avsåg man att såsom en and
ra etapp av undersökningsarbetet igångsätta mera ingående specialundersök
ningar på grundval av särskilt införskaffade uppgifter om övertidsarbetets om
fattning för enskilda arbetare, om dess betydelse för företagen och verkningar 
för arbetstagarna. I samråd med representanter för arbetsrådet, riksförsäkrings-
anstalten och statens institut för folkhälsan samt för svenska arbetsgivareför
eningen och landsorganisationen i Sverige planlades i dessa syften dels en sta
tistisk undersökning angående övertidsarbetets omfattning m. m. enligt nomi-
nativa uppgifter från ett urval av företag och dels en enquête bland arbetare 
om deras inställning till övertidsarbete. 

Vissa mindre lokalundersökningar, som enligt den ursprungliga planen skul
le ha utförts av statens institut för folkhälsan i syfte att utröna verkningarna 
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ur medicinska synpunkter av övertidsarbete, kunde däremot icke komma till 
stånd. Då de förutsättningar, under vilka utredningsuppdraget givits, starkt 
förändrades efter krigsutbrottet i september 1939, kom överhuvudtaget under
sökningsarbetet att dels begränsas i vissa avseenden och dels fördröjas till för
mån för mellankommande mera angelägna arbetsuppgifter. Sedan emellertid de 
ovan omtalade statistiska specialundersökningarna nu slutförts, lämnas i det
ta och följande häfte av Sociala Meddelanden en redogörelse för huvudresul
taten därav. Början göres därvid med den undersökning, som företagits på 
grundval av uppgifter från vissa företag. 

Införskaffandet och bearbetningen ay öyertidsuppglfter från ylssa företag. 
Bearbetningen av socialstyrelsens lönestatistiska material visade, att vid före
tag, där övertidsarbete förekom, uppgick år 1937 antalet övertidstimmar i för
hållande till hela antalet utgjorda arbetstimmar till 33 % för manliga arbetare, 
1-7 % för kvinnliga och To % för minderåriga. E t t högre jämförelsetal än det 
genomsnittliga förekom inom följande grupper, nämligen mekaniska verkstäder, 
skeppsvarv, elektriska verkstäder, wallboardfabriker m. m., pappersmassefabri
ker, pappersbruk, grafisk industri, slakterier och konservfabriker, reseffekt-
fabriker m. m., konstgödningsfabriker, handel och varulager, åkerirörelse samt 
lastning och lossning. Ehuru övertidsarbetet kunde sägas ha väsentligt större 
betydelse inom vissa verksamhetsområden än inom andra, visade en fördelning 
av företagen efter det procentuella antalet övertidstimmar, a t t inom så gott som 
samtliga branscher förhållandena i detta avseende voro skiljaktiga vid olika 
företag. 

Införskaffandet av särskilda uppgifter från företag rörande övertidsarbetets 
omfattning för varje enskild arbetare ansågs därför vid planläggningen av före
varande undersökning böra avse samtliga verksamhetsområden, vilka falla under 
arbetstidslagen. Undersökningen begränsades emellertid till enbart sådana före
tag, vilka hos arbetsrådet begärt utsträckning av rätten at t uttaga övertidsarbete 
eller vid vilka enligt socialstyrelsens lönestatistik antalet övertidstimmar jäm
fört med den totala arbetstiden utgjorde mer än 5 % för manliga arbetare eller 
mer än 3 % för kvinnliga. Denna urvalsmetod innebär, att undersökningen kom 
att omfatta företag och arbetare med särskilt mycket övertidsarbete och sålunda 
at t belysa det maximala utnyttjandet av arbete å övertid. Den ger däremot icke 
något representativt uttryck för omfattningen i allmänhet av sådant arbete. 

Såväl med hänsyn till konjunkturläget som till önskvärdheten att erhålla så 
aktuella uppgifter som möjligt ansågs det lämpligast, at t de inhämtade uppgif
terna skulle avse förhållandena under kalenderåret 1938. Uppgifterna skulle vi
dare grundas på de data, vilka för varje särskild arbetare kunde erhållas ur 
företagens övertidsjournaler eller däremot svarande arbetstidsbokföring och vil
ka enligt stadgande i arbetstidslagen måste finnas tillgängliga. 

I det särskilda frågeformulär, som utsändes till företagen, begärdes för arbe
tare med övertid nominativ redovisning av antalet utgjorda övertidstimmar un
der fyra med kvartalen nära sammanfallande perioder av året, antalet veckor 
med övertidsarbete samt vecka eller veckor med mest övertidsarbete. För varje 



ÖVERTIDSARBETETS OMFATTNING INOM INDUSTRI M. M. UNDER ÅR 1938 4 5 1 

Tab. 1. Antal redovisade arbetsställen inom olika näringsgrenar samt antal sysselsatta 
arbetare, fördelade efter arbetsställenas storlek. 
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nominativt redovisad arbetare efterfrågades likaså — förutom kön, ålder och 
yrkesspecialitet — hela antalet sysselsättningsveckor och arbetstimmar under 
året samt antalet arbetsveckor och arbetstimmar med utsträckt ordinarie arbets
tid. Formuläret upptog därjämte frågor angående bl. a. totala antalet sysselsatta 
arbetare och i arbetet deltagande förmän samt angående orsakerna till förekom
mande övertidsarbete, den sannolika följden om tillåten övertid begränsades 
samt huruvida gällande bestämmelser ansågos väl avvägda eller på vad sätt 
de i annat fall borde ändras. 

Frågeformuläret utsändes till sammanlagt 819 företag. Antalet inkomna och 
efter granskning användbara uppgifter representerade 653 företag med inalles 
80 669 sysselsatta arbetare. I tab. 1 (sid. 451) redovisas antalet av undersök
ningen berörda arbetsställen samt hela antalet vid dessa sysselsatta arbetare 
inom olika verksamhetsgrenar; de sysselsatta arbetarnas fördelning enligt tabel
len på olika storleksgrupper av företag visar, at t undersökningsmaterialet fram
för allt hänför sig till stora och medelstora företag men i viss utsträckning även 
till mindre företag med ned till 10 arbetare. 

Av de sysselsatta arbetarna vid de uppgiftslämnande företagen hade samman
lagt 51 351 eller 637 % utfört övertidsarbete under år 1938. Antalet manliga 
övertidsarbetare fyllda 18 år utgjorde 41 572, antalet kvinnliga 9 253 samt an
talet minderåriga manliga 313 och minderåriga kvinnliga 213. 

Till belysning av materialets omfattning må ytterligare nämnas, a t t antalet 
sysselsatta arbetare vid de i undersökningen ingående företagen uppgick till 
lfrl % och antalet arbetare med övertidsarbete till 96 % av den i kommerskollegii 
industristatistik för år 1938 redovisade arbetarpersonalen inom jämförliga verk
samhetsområden. Motsvarande relationstal för enbart manliga övertidsarbetare 
var 98 % och för enbart kvinnliga 8-8 %. 

Övertidsarbetets omfattning vid de redovisade företagen. I tab. 2 meddelas en 
sammanställning av medelantalet per arbetare under år 1938 utgjorda veckor 
och timmar med övertidsarbete samt det genomsnittliga totala antalet arbetsvec
kor och arbetstimmar. Bland samtliga redovisade arbetare i tab. 2 uppgick den 
totala årsarbetstiden till 2 019 timmar för män och 1 856 timmar för kvinnor. 
Denna jämförelsevis korta totalarbetstid per år, särskilt med tanke på att däri 
även inbegripes övertidsarbete, torde vara en följd av sådana förhållanden som 
säsongarbetslöshet och ojämna sysselsättningsvillkor överhuvud eller i vissa fall 
av kortvarig anställningstid vid det uppgiftslämnande företaget. 

Större intresse för undersökningens syfte har därför redovisningen i tab. 2 
av övertidsarbetets omfattning och betydelse för den totala arbetstidens längd 
bland arbetare med minst 2 200 ordinarie arbetstimmar per år. Av tabellen fram
går i fråga om denna kategori, att manliga arbetare fyllda 18 år i genomsnitt 
hade 94 övertidstimmar under 17 veckor och därigenom erhöllo en så hög total 
årsarbetstid som 2 415 timmar. En genomsnittligt ännu längre övertid och total 
årsarbetstid framkommer bl. a. inom följande grupper, nämligen skeppsvarv, 
elektriska verkstäder, snickeri- och möbelfabriker, grafisk industri, bryggerier 
och läskedrycksfabriker, slakterier och charkuterifabriker, mejerier och marga-
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Tab. 2. Antalet veckor och timmar med övertidsarbete jämfört med samtliga arbetsveckor 
och arbetstimmar per arbetare inom olika näringsgrenar år 1938. 
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TAB. 2 (forts.) . ANTALET VECKOR OCH TIMMAR MED ÖVERTIDSARBETE JÄMFÖRT MED SAMT-
LIGA ARBETSVECKOR OCH ARBETSTIMMAR PER ARBETARE INOM OLIKA NÄRINGSGRENAR I 

MEDELTAL ÅR 1 9 3 8 . 
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Tab. 3. Antalet veckor och timmar med övertidsarbete jämfört med samtliga arbetsveckor 
och arbetstimmar år 1938 för a) arbetare vid fabrikationen, b) övriga arbetare. 
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rinfabriker, bomullsväverier, skrädderier och sömnadsfabriker, handel och varu
lager samt samfärdsel. Ehuru den genomsnittliga arbetstiden ligger något under 
den för samtliga grupper, hade ett stort antal arbetare förhållandevis mycket 
övertidsarbete och lång årsarbetstid även inom mekaniska verkstäder och pap
persindustri. Kvinnliga arbetare fyllda 18 år hade i genomsnitt något kortare 
arbetstid än manliga eller 87 övertidstimmar under 17 veckor med en samman
lagd årsarbetstid av 2 382 timmar. Särskilt inom grafisk industri, där relativt 
många kvinnliga övertidsarbetare redovisades, förekom ett högt medelantal över
tidstimmar. Minderåriga arbetare, vilka överhuvudtaget icke få användas till 
arbete på övertid utan arbetsrådets tillstånd, hade ett betydligt lägre medelantal 
övertidstimmar än de vuxna arbetarna. 

I tab. 3 lämnas en mot föregående tabell svarande redovisning av övertids
arbetets genomsnittliga längd och varaktighet med särskiljande av arbetare 
vid den egentliga fabrikationen eller rörelsen samt övriga arbetare, såsom la
gerarbetare, transportarbetare och hantverkare vid industriföretag, eldare, vak
ter m. fl. Vid en jämförelse med motsvarande personalkategorier i kommers-
kollegii industristatistik för år 1938 framgår, att i tab. 3 redovisade arbetare vid 
fabrikationen utgör 80 % av arbetarantalet inom denna grupp i industrista
tistiken, medan i tab. 3 redovisade övriga arbetare utgör 14-8 %. Detta förhål
lande ger vid handon, att övertidsarbete var vanligare inom sistnämnda kate
gori. Som tab. 3 visar, hade arbetare utom fabrikationen också i allmänhet 
mera övertid och längre sammanlagd årsarbetstid än arbetare i fabrikationen. 
Den sålunda tydligen ofta förekommande längre arbetstiden bland arbetare 
utanför den egentliga fabrikationen torde emellertid i många fall samman
hänga med att deras arbete är av intermittent natur och utgöres av t. ex. be
redskapstjänst för reparationer, vakttjänst o. d. 

övertidsarbetets längd per år för arbetare inom olika verksamhetsområden 
och med olika ställning i produktionen framgår närmare av de fördelningar 
av hclårssysselsatta arbetare efter antalet utgjorda övertidstimmar, vilka fram
läggas i tab. 4 och 5. över hälften av samtliga arbetare med minst 2 200 or
dinarie arbetstimmar per år hade enligt ifrågavarande sammanställningar 
mindre än 100 övertidstimmar årligen och omkring en tredjedel mellan 100 och 
200 timmar. En längre övertid än 200 timmar, varom arbetsrådets tillstånd 
skall inhämtas i varje särskilt fall, hade förhållandevis inånga manliga men 
endast ett mindre antal kvinnliga arbetare. Av minderåriga arbetare ha
de flertalet högst 50 övertidstimmar, men enstaka hade upp till 200 timmar 
eller ännu mera. Det bör anmärkas, att i fördelningstabellerna redovisad 
övertid om mer än 350 timmar per år inbegriper tid för förberedelse- och 
avslutningsarbeten, utsträckt ordinarie arbetstid o. d., som i arbetstidslagen 
icke betraktas såsom egentligt övertidsarbete men som här i några uppgift''1" 
sammanslagits med annan övertid. 

övertidsbelastningen på arbetaren kan emellertid icke enbart bedömas ined 
hänsyn till övertidsarbetets omfattning per år utan sammanhänger iiven med 
dess fördelning på olika tider av året eller dess anhopning till kortare tid
rymd. En sammanfattning av de uppgifter, som kunnat erhållas här-
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Tab. 4. Arbetare inom olika näringsgrenar fördelade efter antalet övertidstimmar under 
år 1938 jämte medelantalet övertidstimmar. 
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TAB. 4 (forts .) . ARBETARE INOM OLIKA NÄRINGSGRENAR FÖRDELADE EFTER ANTALET ÖVER-
TIDSTIMMAR UNDER ÅR 1938 JÄMTE MEDELANTALET ÖVERTIDSTIMMAR. 
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Tab. 5. Arbetare (a) vid fabrikationen och (b) med annat arbete fördelade efter antalet 
övertidstimmar under år 1938 jämte medelantalet övertidstimmar. 
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om meddelas i tab. 6. Tabellen visar, at t i fråga om manliga arbetare över 
18 år medelantalet övertidstimmar var tämligen lika under de fyra perioder 
av året, för vilka redovisningen av den utgjorda övertiden skulle ske, näm
ligen l:a—12 :e, 13 :e—24:e, 25 :e—36 :e veckan samt 37 :e veckan till årets 
slut. E t t något högre medelantal övertidstimmar framkom dock för den sista 
perioden, vilket särskilt var fallet inom verksamhetsgrenar med säsong under 
denna del av året, såsom glasbruk, vissa livsmedelsindustrier och bekläd
nadsindustrier samt handel. Det högsta genomsnittliga antalet övertidstimmar 
för vecka med mest övertid noterades vid konservfabriker med 23 timmar, där
näst kommo slakterier och charkuterifabriker med 17 timmar under vecka 
med mest övertid samt glasbruk med 15 timmar. I fråga om kvinnor och min
deråriga var stegringen av det genomsnittliga antalet övertidstimmar under 
den sista perioden av året mera utpräglad än i fråga om männen och gällde 
flertalet verksamhetsgrenar. Även beträffande kvinnliga arbetare framkom 
den längsta övertiden per vecka vid konservfabriker med 18 timmar samt där
näst vid charkuterifabriker och grafisk industri med i båda fallen 12 timmar. 
Bland minderåriga manliga arbetare lägger man märke till ett fall av så lång 
övertid under en vecka som 23 timmar, vilket gällde handel och varulager. 

Bearbetningen av de införskaffade uppgifterna från företagen har även av
sett att belysa betydelsen i förevarande sammanhang av sådana faktorer som 
företagsstorleken i fråga om antalet sysselsatta arbetare samt företagens belä
genhet inom olika typer av orter. Andra sammanställningar, som verkställts, 
avse att visa övertidsarbetets omfattning för arbetare i olika åldrar samt för 
arbetare med övertidsarbete under olika antal veckor av året. Sammanfat
tande data till belysning av här nämnda synpunkter lämnas i tab. 7 med av
seende på olika huvudgrupper för manliga resp. kvinnliga arbetare fyllda 18 år. 

Bland företag av olika storlek skulle enligt tab. 7 övertidsarbetet i genom
snitt vara längre per år för övertidsarbetare vid mindre företag än vid större. 
Undantag i detta avseende bilda bl. a. storföretag inom grafisk industri till 
följd av särskilda förhållanden. 

Angående uppdelningen av materialet efter i tab. 7 angivna ortstyper ha 
såsom industristäder räknats städer, vilka enligt kommerskollegii industrista
tistik för år 1937 hade minst 2 500 industriarbetare eller där i fråga om mindre 
städer industriarbetare utgjorde minst 20 % av befolkningen. Såsom industri
orter ha med ledning av industristatistiken och folkräkningen år 1930 räknats 
köpingar och municipalsamhällen med minst 500 industriarbetare eller i mind
re samhällen med minst 50 % industribefolkning samt andra orter med 
minst 50 % industribefolkning. Resultatet av materialets gruppering efter 
ortstyper innebär, såsom framgår av tab. 7, att särskilt i fråga om man
liga arbetare en inom olika industrigrupper framträdande tendens till stör
re övertidsarbete i storstäderna jämfört med övriga orter samt i städer 
och industriorter överhuvud jämfört med landsbygden. Till detta förhållande 
kunna olika omständigheter tänkas medverka, såsom å ena sidan arbetskraf
tens specialisering i industrialiserade orter med därav följande svårigheter att 
för särskilda behov finna extra arbetskraft, i varje fall tillräckligt yrkes-
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Tab. 6. Medelantalet övertidstimmar per arbetare under olika perioder av år 1938 samt 
under veckan med mest övertidsarbete. 

28—410090. Soc. Medd. 1940. 
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Tab. 7. Övertidsarbetets omfattning år 1938 inom olika storleksgrupper av företag och 
ortegrupper samt efter antalet veckor med övertidsarbete och arbetarnas levnadsålder. 

Arbotare med minst 2 200 ordinarie arbetstimmar per år. 
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TAB. 7 (forts.). ÖVERTIDSARBETETS OMFATTNING ÅR 1938 INOM ÖLIKA STORLEKS-
GRUPPER AV FÖRETAG OCH ORTSGRUPPER SAMT EFTER ANTALET VECKOR MED ÖVER-

TIDSARBETE OCH ARBETARNAS LEVNADSÅLDER. 

skicklig sådan, samt å andra sidan tillgången till arbetskraftreserver på lands
bygden i synnerhet vid tidpunkter, då jordbruket icke har större behov av ar
betskraft. Även andra omständigheter av olika slag kunna emellertid tänkas 
medverka. 

Vid bearbetningen av undersökningsmaterialet företogos även vissa sam
manställningar i syfte att utröna, huruvida olika behov av övertidsarbete 
gjorde sig gällande mellan å ena sidan företag, som till övervägande del pro
ducerade för export eller som på den inhemska marknaden mötte kännbar 
konkurrens genom utländsk import, samt å andra sidan företag med i regel 
mera lokalt begränsad avsättning utan nämnvärd känning av utländsk kon
kurrens. Av dessa sammanställningar syntes icke framgå, att övertidsarbe
tets omfattning per arbetare var större vid företag inom konkurrensindustrin 
än vid andra företag. Det bör emellertid framhållas, att vid dylika beräkning
ar angående en viss faktors betydelse för arbetstidsförhållandena det fram
komna resultatet kan i större eller mindre utsträckning även påverkas av and
ra omständigheter. Förekomsten och omfattningen av övertidsarbete torde så
lunda förutom av företagets storlek, belägenhet och avsättningsförhållanden 
bestämmas av säsongutvecklingen, väderleksförhållandena, vattentillgången, 
råvarans hållbarhet o. s. v. 

övertidsarbetets omfattning efter det antal veckor, under vilka sådant ar
bete uttagits, visar enligt sammanställningen häröver i tab. 7 en mycket jämn 
serie med genomsnittligt högre antal övertidstimmar inom varje tidsgrupp. 
Detta förhållande, som redan i någon mån bestämmes av arbetstidslagens reg
ler för uttagande av övertid, kan sannolikt till en icke obetydlig del återföras 
till kollektivavtalens begränsning av övertidsarbetets omfattning per dag lik
som även avtalens bestämmelser om högre ersättning efter övertidsarbetets 
längd per dag. 

En jämförelse av övertidsarbetets längd per år bland arbetare inom olika 
åldrar ger enligt tab. 7 olika resultat för manliga resp. kvinnliga arbetare. 
Bland de manliga arbetarna användes dylika i åldersklasserna mellan 21 och 
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49 år till övertidsarbete i påtagligt högre utsträckning än särskilt de yngre 
arbetarna men även än dem i femtioårsåldern eller däröver. Bland kvinnorna 
var det tvärtom arbetare i åldern femtio år och däröver, som hade betydligt 
längre övertidsarbete än övriga. Denna skillnad mellan manliga och kvinnli
ga arbetare torde väl bl. a. sammanhänga med de olika sysselsättningar, i vil
ka de användas. 

Särskilda uttalanden från företagare angående övertidsarbetets betydelse för 
produktionen m. m. Endast ett ringa antal av de uppgiftslämnande företagen 
ha besvarat i formuläret upptagna frågor om övertidsarbetets betydelse för 
produktionen. Vid skeppsvarv och bilverkstäder framhåller man emellertid 
nödvändigheten av att vid brådskande reparationsarbeten av fartyg och motor
fordon kunna använda sig av övertidsarbete. Såsom orsak till förekommande 
övertidsarbete nämndes av ett företag brådskande arbeten för export med viss 
båtlägenhot till utomeuropeiska länder och av ett par företag sent ankomna 
beställningar av icke standardiserade varor, vilka icke kunde tillverkas på la
ger. Vid reparationsverkstäder och grafisk industri sades bristen på yrkes
skicklig arbetskraft ha en viss betydelse för den nuvarande omfattningen av 
övertidsarbete. Vid mindre företag ansåg man sig dock icke kunna utvidga 
särskilt den yrkesskickliga och sålunda högre avlönade personalen för undvi
kande av övertidsarbete vid tillfällig anhopning av arbeten. Det framhölls 
från olika håll, att en minskning av övertidsarbetet genom utökning av arbets
personalen skulle medföra uppkomsten av en reservarbetarkår, som endast kun
de erhålla arbete under kortare tider av året. Samtliga företag, som uttalade 
sig i frågan, ställde sig avvisande till en ytterligare begränsning av rätten 
att uttaga övertidsarbete. 
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Återuppbyggnadsarbetet i Finland.1 

Förlusterna vid moskvafreden. 

Kriget mot Ryssland slutade med freden i Moskva den 13 mars 1940, där 
Finland till Ryssland måste avträda nästan hela Karelen och vissa mindre om
råden i norra Finland, eller sammanlagt cirka 40 000 km2. Dessutom utarren
derades staden Hangö jämte omnejd åt Rådsunionen på 30 år. 

De avträdda områdenas betydelse för landets ekonomiska liv var avsevärd. 
Genom moskvafreden förlorades sålunda c :a 2 500 000 ha skogsmarker mot
svarande 11 % av landets skogsareal, 260 000 ha åker motsvarande 10 % av 
åkerarealen samt ett antal industrianläggningar. På det avträdda området 
fanns stora cellulosa- och pappersfabriker och sågar jämte annan industri, 
och det sammanräknade produktionsvärdet uppgick år 1938 till 2 300 milj. 
mark eller cirka 10—11 % av landets hela industriella produktion. Särskilt 
kännbar är under närvarande förhållanden förlusten av Rouhiala och Enso 
stora kraftstationer, vilka sammanlagt representerade 194 000 kWh. Av tra
fikförbindelserna förlorades 1000 km järnvägar, rullande material, några 
stora exporthamnar samt södra delen av Saima kanal, varigenom denna, sär
skilt för trävarutransporter lämpade trafiklinje, blev obrukbar för Finland. 
Förutom det förenämnda gick en hel del staten, kommunerna och privata till
hörig egendom av annat slag förlorad. Enligt den utredning, som verkställ
des för fastställande av statens ersättningsskyldighet för egendom på de 
avträdda områdena, uppgick summan av samtliga förluster till 10 600 milj. 
mark. Förlusterna på hemmafronten voro däremot av mindre omfång eller 
åtminstone av mindre betydelse än vad förhandskalkylerna visade. Dessa 
skadors omfattning har nu utretts, och det har befunnits, att summan upp
går till sammanlagt 810 782 000 mark för den fasta egendomen, 255 361 000 
mark för lösegendomen och 263 432 000 mark för övriga skador. Allt som 
allt är skadesumman således 1 329 575 000 mark. Till dessa materiella ska
dor kommer dessutom krigskostnaderna, om vilka inga officiella siffror stå 
till buds, men vilka i den ekonomiska tidskriften »Talouselämä» ha värderats 
till cirka 10 000 milj. finska mark. Härtill komma de skador, som icke kun
na uttryckas i penningar, men för vilka samhället framför allt måste bära 
ansvaret, nämligen den stora förlusten av människoliv eller, vad som för 
mången känns bittrare, svåra krigsskador, som gjort tusenden till invalider. 
A andra sidan måste antecknas, att den karelska befolkningen i sin helhet 
överflyttade från de avträdda områdena till Finland. Trots förluster förblev 
finska nationen hel och livskraftig samt redo att med hela den finska »sisun» 
gripa sig an med återuppbyggnadsverket. 

1 Soc. Medd. är här i tillfälle att i något förkortad form återgiva en artikel av referendarie-
rået E. Kahra, efter författarens manuskript till artikel i International Labour Review vol. 
XLIII, nr 5. 
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Åtgärderna för att återuppbygga det, som kriget förstört, kunna delas i 
två kategorier: 1) de som avse ett skyndsamt reparerande av materiella ska-
doT eller omhändertagande av de personer, som förlorat sin försörjare i kriget 
eller själva blivit svårt sårade i kampen för fosterlandets frihet samt 2) åter-
byggnadsarbete på lång sikt. 

Åtgärder, som avse botande av aktuella skador. 

Invaliderna och de stupades familjer. Den mest brådskande uppgiften i åter
uppbyggnadsarbetet var tryggandet av invalidernas och de stupades familjers 
ekonomiska ställning. Emedan statens olycksfallsbyrå var överhopad med arbete, 
ordnades ersättningen interimistiskt med olika slag av understöd. Nyligen har 
utfärdats en lag, varigenom understödssystemet gjorts enhetligt och dagspen
ningar och livränta förhöjts. En ny form av invalidvård är s. k. arbets
värd, vilket betyder, att staten bekostar yrkesskolning för invaliden, skaffar 
honom arbetsplats samt, om nödigt är, kompletterar hans inkomster med un
derstöd, så att en viss minimiinkomst blir tryggad. Principen är, att minimi-
inkomsten bör uppgå till Va av invalidens tidigare inkomster, dock till högst 
24 000 mark, om han är ensam, och 30 000 mark, om han är försörjningsplik-
tig. Vid beräkning av minimiinkomsten tagas alla invalidens inkomster i be
traktande. 

Statens åtgärder kunna av naturliga skäl icke vara elastiska nog för att 
täcka alla de olika fall, som förekomma inom invalidvården. De finna en 
effektiv komplettering i de åtgärder, som vidtagits av Finlands Röda kors, 
ofta i samverkan med olika invalidorganisationer. Röda korset har flera 
invalidsjukhus och konvalescenthem samt dessutom en invalidpoliklinik. Yr
kesskolning har anordnats i anstalten för yrkenas befrämjande och dessutom 
i olika yrkes- och hemslöjdsskolor. En speciell gren av invalidvård utgör ut
delning av understöd till ändamål, vilka äro ägnade att på ett varaktigt sätt 
förbättra invalidernas ekonomiska ställning. Understöd har beviljats för 
iståndsättande av bostäder, anskaffande av egnahem eller boskap och verk
tyg, upptagning av ny åker etc. 

Vården av de evakuerade karelarna. Såsom redan nämnts, emigrerade hela den 
karelska befolkningen till det område, som nu bildar den finländska republi
ken. Det fanns därvid ytterst små möjligheter att föra egendom med sig. Bo
skapen var redan tidigare evakuerad, och därutöver kunde möjligen pengar 
men knappast någon annan egendom räddas. Redan under kriget hade vid 
inrikesministeriet inrättats en särskild avdelning för vården av de evakuera
de och deras egendom. I varje kommun, till vilken evakuerade voro hänvi
sade, tillsattes en vårdchef, vars uppgift det är att ombesörja de evakuerades 
inkvartering och deras övriga vård. Vårdchefernas antal är för närvarande 
e:a 440. Vårdchefen är vald bland ortsbefolkningen, men man har dock sörjt 
för att även de evakuerade själva kunna deltaga i förvaltningen, i första rum-
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met som rådgivare. Evakueringen skedde under och efter kriget enligt en 
på förhand uppgjord plan, men man var tvungen att på våren 1940 vidtaga 
betydande omflyttningar för att få fördelningen jämnare. Den slutliga pla
ceringen sker, vad angår lantbefolkningen, inom ramen av den s. k. snabb-
kolonisationsverksamheten, medan stadsbefolkningens placering är beroende 
på, var den finner en stadigvarande utkomst. 

Staten bär kostnaderna för de evakuerades vård. Denna skyldighet är 
dock begränsad i tre riktningar: 1) den berör endast de tvångsevakuerade, 
2) den omfattar endast inkvartering och proviantering och 3) personerna i 
fråga måste vara i behov av samhällets hjälp. Enligt fastställda bestämmel
ser kan dagunderstödet uppgå för vuxna till 12 mark om dagen och för barn 
under 15 år till 8 mark. De verkliga kostnaderna utgöra dock endast 6—8 
mark om dagen. 

Då staten endast svarar för kost och logi, är det klart, att personer, som 
icke lyckats rädda någon egendom vid flykten från hemmet, skulle ha råkat 
i direkt nödläge, om de icke haft den privata hjälpverksamheten att tillgå. 
Det är härvid främst Finlands Folkhjälp, som lämnat sitt bistånd till de eva
kuerade. Denna centrala hjälporganisation med sina länskommittéer och kom
munala kommittéer stiftades för att mottaga och fördela de medel och varor, 
som rikligt inflöto genom den Hooverska insamlingen samt Förenta staternas 
Röda kors, men redan från januari 1940 ha även penning- och varngåvor 
från andra håll alltmer gått till sagda fria hjälporganisation. Folkhjälpen 
bispringer — alltefter behov — de evakuerade med kläder, husgeråd, verk
tyg, byggnadsmaterial, cyklar och andra förnödenheter närmast i avsikt att 
snarast möjligt göra den evakuerade självförsörjande. Dessutom har folk-
hjälpen omhändertagit hälso- och sjukvården bland de evakuerade, organise
rat den andliga vården, inrättat systugor för de kvinnliga evakuerade, kort 
sagt försökt fylla de luckor, som alltid måste uppstå vid sådan massverksam
het, som vården av de evakuerade betyder. En mycket viktig del av verk
samheten för de evakuerade utgör arbetsanskaffningen, men denna behandlas 
nedan i sammanhang med arbetsmarknadsfrågor. 

Reparationen av bombskador. Genom speciallagstiftning har man försökt för
dela bördan av krigsskadorna så jämnt som möjligt mellan medborgarna. Om 
skadan har förorsakats av egna truppers åtgöranden, ersattes den enligt lagen 
om krigstillstånd. Om skadan föranletts av fiendens krigsoperationer, utgår 
ersättningen enligt tvenne lagar. Den första berör fastigheter och är given 
den 14 december 1939. Den andra omfattar lösöre och är given den 
12 mars 1940. Enligt den förstnämnda lagen är följande egendom tvångs-
försäkrad: 1) byggnad, i vilken inteckning är tillåten och som är brandförsäk-
rad för minst 50 000 mark, 2) byggnader, vilka stå på samma fastighet eller 
arrendetomt samt äro inteckningsbara och hrandförsäkrade i samma för
säkringsanstalt till minst 50 000 mark, samt 3) maskiner, som höra till före-
nämnda fastigheter jämte tillbehör. Enligt den senare lagen omfattar tvångs
försäkringen finsk medborgare tillhörig lösegendom, som är brand försäkrad 
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och vars försäkringsbelopp är minst 10 000 mark. Pengar, skuldsedlar, obli
gationer eller andra värdepapper, obearbetat guld eller silver samt spräng
ämnen kunna dock ej krigsförsäkras. 

Krigsförsäkringsrörelsen skötes av två försäkringsföreningar, i vilka allu 
försäkringsanstalter, som äga rätt at t i Finland idka försäkringsrörelse, äro 
medlemmar. Bestämmelserna om skadeersättningen ingå i försäkringsvillko
ren. I alla förekommande fall har den ekonomiska basen för reparation av 
skadade hus och återuppbyggande av förstörda hus genom ifrågavarande system 
tryggats. Värderingen av skadorna har dock tagit en viss tid. På grund av 
kapitalknapphet och svårigheter att erhålla utländska byggnadsämnen har 
återuppbyggnadsverksamheten varit ojämn på olika orter, men en stor del av 
skadorna har redan reparerats. 

Befrllmjandet av nyodlingar. Såsom inledningsvis framhållits, har Finland 
nödgats till Ryssland avträda c:a 260 000 ha åker. Då befolkningen på 
det avträdda området flyttade till den finska sidan av den nuvarande grän
sen, är det uppenbart, att livsmedelsförsörjningen blivit svårt rubbad. Det 
är därför i synnerhet under nuvarande exceptionella förhållanden av stor 
vikt, att livsmedelsproduktionen snabbt uppbringas till sin förra nivå. Det 
effektivaste medlet för uppnående av detta mål är röjning av obrukad jord till 
ny åker och odlingsbete. Finlands nära nog fullständiga självförsörjning under 
de senaste åren härrörde sig till stor del från den genom specialpremier in
tensifierade nyodlingsverksamheten. Den totala åkerarealen ökades under 
åren 1920—1938 med omkring 600 000 ha, varav inemot hälften utgör pre
mieodlingar. På grund härav förelade regeringen den 7 juni 1940 riksdagen 
en proposition med förslag till lag om reserverande av ytterligare medel till 
premier för nyodlingar. Riksdagen godkände lagen med vissa förändringar, av 
vilka den viktigaste var, att premier kunna utbetalas även till sådan av stats
rådet godkänd allmännyttig sammanslutning, som för kolonisation av den 
förflyttade befolkningen låter röja ny åker eller betesmark. E t t dylikt bolag, 
som arbetar med stor arbetskraft och tidsenliga redskap (traktorer m. m.), 
har även bildats. •— Enligt planerna inriktas strävandena därpå, att ett od
lingsområde, som motsvarar den förlorade åkerarealen, skall kunna röjas inom 
loppet av 4—5 år. 

Det bör kanske i detta sammanhang nämnas, att det för närvarande upp-
göres planer för en intensiv lantbrukskampanj, vars syftemål är ökat tryg
gande av livsmedelsförsörjningen under nästa konsumtionsperiod. 

Åtgärder på lång sikt. 

Om återuppbyggnadsverket kunde begränsas till reparering av krigsska
dorna, vore uppgiften icke svår. Men då det gäller att bereda tryggad exi
stens åt c:a 450 000 evakuerade medborgare, som förlorat all sin egendom, blir 
uppgiften ganska komplicerad. Det fordras planering, energiskt och målmed
vetet arbete och framför allt kapital för nående av detta syftemål. 
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Den ekonomiska grunden för detta arbete är lagd genom lagen om ersättan
de av genom landavträdelsen förlorad egendom och lagen om förmögenhets-
överlåtelseskatt, båda givna i augusti 1940. Enligt den förstnämnda lagen er-
sättes den förlorade egendomen intill 320 000 mark med 100 % samt därefter 
enligt sjunkande skala så, att ersättningen vid 640 000 mark är 85 %, vid 
1 280 000 mark 70 %, vid 2 560 000 mark 55 % o. s. v., tills den vid 40 960 000 
mark och därutöver är 10 %. Förmögenhetsöverlåtelseskatten beräknas icke 
inbringa hela det belopp, som fordras för utbetalningen av ifrågavarande er
sättningar, utan statsmedel måste tillgripas härför. Systemet är invecklat och 
en närmare redogörelse för detsamma skulle föra för långt. Det torde dock 
vara av intresse att notera det uttalande, som dåvarande statsministern, re
publikens nuvarande president, avgav vid remissdebatten: »Det är nu icke frå
ga om att anskaffa medel åt staten för dess egna behov, utan att överföra real-
egendom från en del av folket till den andra. Skatten bildar endast det me
del, varigenom denna överföring sker. Avsikten är icke att giva åt karelarna 
pengar och därigenom köpkraft utan täckning, utan att överföra till dem som 
ersättning för den förlorade egendomen ett visst belopp realegendom, som nu 
besittes av andra eller som i framtiden skapas. Saken bör ordnas sålunda, att 
kontanter användas så litet som möjligt, att prestationer erläggas för så stor 
del som möjligt in natura och att räkenskaperna utredas genom en slags clea
ring.» 

Åtgärderna för tryggande av den evakuerade befolkningens utkomstmöj
ligheter komma att vara olika, beroende på om det är fråga om jordbrukare
befolkning eller medborgare, vilka erhållit sin utkomst av industri, handel, 
hantverk eller andra slags näringar eller arbete. 

Snabbkoloiilsatlonen. Den evakuerade befolkningen omfattar c:a 450 000 
personer, av vilka c:a 180 000 beräknas tillhöra jordbrukarbefolkningen. För 
att giva de sistnämnda tillfälle att utöva sin förra näring förelade regeringen 
riksdagen en proposition med förslag till lag om snabbkolonisation av den för
flyttade befolkningen, vilken, sedan riksdagen antagit densamma, blev utfär
dad den 28 juni 1940.1 

Enligt förenämnda lag äger till Finland överflyttad eller från område invid 
den nya riksgränsen till annan ort i Finland förflyttad myndig finsk med
borgare, vilken på sin förra hemort såsom lägenhetsägare eller delägare i lä
genhet erhållit och fortfarande önskar erhålla sin utkomst från jorden eller 
av fiske, företrädesrätt till jord, som anskaffas enligt gällande kolonisations
lag. Dylik medborgare har även rätt till lån, som utgivas av kolonisations
medel, ävensom rätt att erhålla jord enligt lagen om snabbkolonisation. För 
nämnda ändamål upplåtes på varje ort i främsta rummet statsjord. Om jord 
genom frivillig överlåtelse ej kan erhållas, tvångsinlöses jord från prästerska
pets och kantororgelnisteraas vid de evangelisk-lutherska och gTekisk-katolska 
församlingarna boställen, från sagda församlingars, kommuners, bolags och 
andra sammanslutningars egendom samt från lägenheter, som varit föremål 

1 Jfr Soc. Medd. arg. 1940, sid. 320 och 377. 
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för spekulation eller vanhävd. Tvångsinlösning kan även ske beträffande jord, 
som tillhör sådana fastighetsägare, vilka erhålla sin huvudsakliga utkomst 
av annat än lantbruk eller som icke själva äro bosatta på de lägenheter som de 
äga, så ock med vissa undantag beträffande all annan för ändamålet lämplig 
jord. Enligt ifrågavarande lag bildas odlings- och bostadslägenheter samt 
blandformslägenheter, vilka samtliga, såvitt möjligt, böra förläggas i koloni
sationsgrupper. Bostadslägenheterna böra inrättas på orter, där ägaren har 
tillfälle till förtjänst utanför jordbruket, och blandformslägenheterna på orter, 
där förmånlig avsättning av produkterna möjliggör intensivt lantbruk eller 
där tillräckliga möjligheter till biförtjänst finnas. 

Högsta ledningen och övervakningen av snabbkolonisationen utövas av lant
bruksministeriets kolonisationsavdelning. Såsom lokala verkställighetsorgan 
har man i de kommuner, i vilka det anses möjligt, tillsatt en snabbkolonisa-
tionskommission, en prövningsrätt, särskilda granskningsmän samt kolonisa
tionsnämnder. Lantbruksministeriets kolonisationsavdelning har haft att be
stämma, huru många lägenheter av olika slag som böra grundas inom varje 
län. Snabbkolonisationskommissionerna tillkommer att vid syn på platsen upp
göra plan för upplåtandet av statsjord och tvångsinlösen av annan jord, som 
behöves för snabbkolonisationen. Gränserna för i planen uppgjorda områden 
skola utpålas och utmärkas på kartan och behövliga dokument upprättas. Det 
är vid ifrågavarande syneförrättning, som man kan fatta beslut om tvångsinlö
sen av jord. (Det må dock nämnas att man på allt sätt försökt främja frivilliga 
överlåtelser.) Nöjes ej fastighetsägare med den plan, vilken uppgjorts vid före-
nämnda syn, äger han att anmäla missnöje vid syneförrättningens slutsamman
träde. I sådant fall granskas planen av prövningsrätten vid på platsen verk
ställd besiktning. I prövningsrättens utslag må ändring icke sökas. I varje 
kommun bör en kommission tillsättas, vars uppgift det är att antaga åbor till 
de nya lägenheterna. Till denna kommission äger snabbkolonisationskommis-
sionen insända alla handlingar, som beröra den nya lägenheten. 

Ledningen och övervakningen av de till överlåtelse avsedda områdenas röj
ning och bebyggande ankommer på lanthushållningssällskapens centralförbund. 
I detta syfte skall förbundet uppgöra för koloniseringen nödiga väg-, torrlägg
nings-, röjnings- och byggnadsplaner och ingå odlingsavtal med åbon för fem 
års tid samt draga försorg om, att förenämnda arbeten utföras ändamålsen
ligt och med skyndsamhet. För uppröjning av jord erläggas premier. Sedan 
röjnings- och byggnadsarbeten på området utförts eller framskridit så långt 
att åbon kan antagas förmå utföra dem med egna krafter, skall centralför
bundet till lantbruksministeriets kolonisationsavdelning insända avskrift av 
ägobeskrivning, värderingsinstrument och odlingsavtal samt uppgift på det be
lopp statsmedel, som använts till röjnings- och byggnadskostnader, att beak
tas vid fastställande av den löseskilling åbon skall erlägga åt staten. — Kolo
nisationsavdelningen äger ombesörja, att området i vederbörlig ordning avskil
jes och ombildas till självständig lägenhet. Löseskillingen erlägger lägenhe
tens mottagare åt staten med fyraprocentsannuiteter, vilkas betalning begyn
ner efter fem års förlopp från ingående av förenämnda odlingsavtal, och av 
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vilka högst tre procent beräknas som ränta och återstoden som avkortning. 
Erhåller lägenhetens mottagare ersättning av statsmedel för fastighet eller an
nan egendom å till Rådsunionen avträtt eller arrenderat område, skall den an
vändas till avkortning av statens fordran. 

Ifrågavarande snabbkolonisationsverksamhet är av för finska förhållanden 
jättelika dimensioner. Enligt den slutliga generalplanen komma 38 818 nya 
lägenheter att byggas. Därtill erfordras 331 254 ha brukad eller brukbar jord. 
Om man granskar resultatet av snabbkolonisationsmyndigheternas arbete vid 
årsskiftet, alltså efter ungefär fyra månaders arbete, enligt den statistik som 
nyligen publicerats i tidskriften »Maanmittaus», kan det konstateras, att under 
sagda tid bildats 6 678 nya lägenheter och pålats 4 208 lägenheter. Ifråga
varande statistik omfattar icke de lägenheter, som de evakuerade jordbrukarna 
anskaffat genom frivilliga köp, vilka köp finansierats med statsmedel. Sta
tistiken ger icke heller fullständig bild av kolonisationsmyndigheternas arbete, 
emedan mycket av förberedelserna icke kan statistiskt redovisas utan kommer 
till synes först under nästa arbetsperiod. 

Itg&rder till förmän för den övriga evakuerade befolkningen. Till den befolkning, 
som tidigare fick sin utkomst av industri och hantverk, handel, fria näringar 
eller byggnads- och andra arbeten, höra bland de evakuerade ungefär 270 000 
personer. För tillfället finnes det ingen tillförlitlig statistik över, hur denna be
folkning är placerad på arbetsmarknaden. För uppgörande av planer för tryg
gande av dess utkomstmöjligheter är det emellertid nödvändigt att äga kännedom 
om dess arbetsförhållanden. I detta syfte pågår som bäst en statistisk enquête. 
Uppgiften att bereda utkomstmöjligheter åt denna befolkningsdel är särskilt 
svår därför, att Finland liksom övriga länder, vars transmarina handelsvägar 
korsa sjökrigszonen, på grund av handelskriget kommit i en svår situation. 
Såsom nedan framhålles, har industrin på den finska sidan om den nya gränsen 
svårigheter att bereda arbete åt sin gamla arbetarstam och dess möjligheter att 
bereda arbete åt de evakuerade äro sålunda ytterst begränsade. Man har därför 
varit tvungen att interimistiskt bereda dem arbete i olika slag av återuppbygg
nadsarbeten, i synnerhet i statens egna arbeten. 

Emellertid pågår som bäst ett intensivt planeringsarbete i syfte att under
söka Finlands möjligheter att bereda produktivt arbete åt den evakuerade be
folkningen och de nytillkommande årskullarna. Regeringen har för ändamålet 
tillsatt en produktionskommitté, vilken begynte sitt arbete i slutet av november 
1940. Det råder intet tvivel om att Finland har möjligheter att lösa ifråga
varande uppgift. Landet äger ju stora naturrikedomar i form av skogar och 
mineralier, av vilka de sistnämnda först under senaste åren blivit upptäckta i 
sådana mängder, att man på allvar kan räkna med denna produktionsgren som 
en viktig faktor i Finlands näringsliv. Uppgiften består dels i att göra den na
tionella produktionen större och mångsidigare än tidigare, dels i att omskola 
wbetare, som icke mera kunna erhålla arbete inom sin gamla produktion, för 
nya arbetsuppgifter. En stor del av arbetarbefolkningen å det avträdda området 
fick sin utkomst av träförädlingsindustrin. Det finns knappast några som helst 
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möjligheter för denna industri att bli återupprättad på den finska sidan av 
gränsen, för det första emedan Finlands skogstillgångar icke äro tillräckliga 
för underhållandet av den tidigare produktionskvantiteten och för det andra 
emedan den internationella konkurrensen inom denna produktionsgren blivit 
svårare år för år. Dess arbetare måste därför omskolas och beredas utkomst
möjligheter inom andra näringsgrenar. Däremot har en stor del andra industrier 
från det avträdda området återupprättats, ehuru ingen statistik därom står 
till buds. 

Förutom utkomstmöjligheter måste även bostäder beredas den del av den 
evakuerade befolkningen, som icke får bostad på grund av snabbkolonisations-
lagen. För främjande av detta omfattande arbete, som måste fördelas på flera 
år, utfärdades den 19 december 1940 tre lagar. Den första lagen omreglerar 
villkoren för egnahemslån så, att lånen kunna beviljas som sekundärlån till 40 % 
av byggnadskostnaderna med rätt för byggaren att till 50 % få en första in
teckning i fastigheten för annat lån. Samtidigt ökades egnahemsfonden med 
40 milj. mark. Enligt den andra lagen kunna kommunerna få familjebostads
lån för byggande av bostäder åt mindre bemedlade barnrika familjer. Kom
munen kan förmedla lånet vidare till ett allmännyttigt byggnadsbolag. För 
ändamålet har beviljats 50 milj. mark. I stället för lån kan givas statsborgen. 
At mindre bemedlade, barnrika familjer, som bo i hus av nyssnämnt slag, kan 
dessutom beviljas familjebostadsbidrag i form av hyresnedsättning. Nedsätt-
ningen är i allmänhet 30—70 % av grundhyran, beroende på antalet barn i fa
miljen. Enligt den tredje lagen kunna lån av statsmedel beviljas även direkt 
åt bostadsaktiebolag på vissa villkor, som avse förhindrandet av spekulation. 
Även statsborgen står till buds för samma ändamål. Räntan på alla förenämnda 
lån är 5 % och amorteringstiden 25 år, dock med vissa undantag. 

Arbetsmarknaden. 

Såsom ovan antyddes, har stormaktskriget i mycket hög grad begränsat 
Finlands handel med transoceana länder. At t detta inverkat skadligt både på 
produktion och folkförsörjning, är lätt att förstå, då man kommer ihåg, att 
Finland är ett av de länder, som mest är beroende av sin utrikeshandel. Finland 
har ju exporterat c:a en tredjedel av sin nationella produktion. På grund av 
handelsspärren har exporten sjunkit till en tredjedel av det normala, och im
porten av livsmedel och framför allt av råämnen, naftaprodukter, kol och koks 
samt övriga allmänna förnödenheter har i mycket hög grad försvårats. Dessa 
svårigheter ha förorsakat arbetslöshet inom exportindustrin samt delvis även 
inom hemmamarknadsindustrin. I synnerhet har bomullsindustrin det svårt pa 
grund av otillräcklig och osäker tillförsel av råbomull. Fabrikerna arbeta 
därför med förkortad arbetstid. Arbetarnas inkomster ha därigenom sjunkit. 
och staten är synbarligen tvungen att i en nära framtid införa ett understöds
system, vilket knappast är hälsosamt vare sig för arbetarna eller den hårt be
lastade statskassan. Härtill kommer, att denna tvångsinskränkning av produk-
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tionen sker under en tid, då den evakuerade befolkningen skall återupprätta 
sina hem och anskaffa därtill behövliga textilvaror. Å andra sidan har efter
frågan på arbetskraft ökats på andra håll. Den uteblivna importen av utländskt 
bränsle måste kompenseras av ökad huggning av brännved, och allmänna ar
beten av återuppbyggnadsnatur stå till buds avsevärt mera än under normala år. 
Även industrin har kunnat i viss mån draga fördel av behovet av surrogat för 
svåråtkomliga varor. Av allmänt intresse är den tilltagande produktionen av 
snlfitsprit och fodercellulosa. 

Tack vare allt detta har någon större arbetslöshet icke uppstått utom beträf
fande vissa kvinnliga arbetare. Arbetslöshetsnämnderna rapporterade i slutet av 
januari 1941 sammanlagt 6 874 hjälpbehövande arbetslösa, av vilka 4 244 per
soner dock voro hänvisade till arbeten, som satts i gång för bekämpande av 
arbetslösheten. Om man jämför detta tal med antalet arbetslösa år 1932, 89 000, 
av vilka nära 50 000 voro utan arbete, är det klart, att arbetslösheten är av 
mycket blygsamma proportioner, och närmast av säsongarbetslöshets natur. 
Antalet arbetssökande vid arbetsförmedlingen var den 28 januari 1941 
sammanlagt 5 501 personer mot 5 006 personer två år tidigare. Antalet män 
hade stigit med endast 121, då däremot de kvinnliga arbetssökandena ökats med 
374 personer. Ovan framställda siffror omfatta befolkningen inom Finland, ex
klusive de avträdda områdena. Av evakuerade karelare voro i slutet av januari 
4 709 män och 3 586 kvinnor arbetslösa. Siffrorna äro ur de evakuerades arbets
kraftsregister, vilket omfattar alla de arbetsföra personer i åldern 15—60 år, 
som åtnjuta dagunderstöd. 

Arbetsmarknaden är sålunda i det stora hela ganska tillfredsställande, men 
man kan dock ej förneka att den för närvarande är mycket labil, emedan de 
arbetare, som på grund av depressionen blivit arbetslösa, till stor del äro syssel
satta i återuppbyggnadsarbeten men icke i det normala produktionslivet. Om 
importen av bomull och vissa andra industriförnödenheter omöjliggöres eller i 
bog grad inskränkes, kan arbetslösheten bliva mycket allvarlig. A andra sidan 
bereder även brist på arbetskraft inom vissa områden bekymmer. För ögon
blicket gäller detta främst skogsarbetena, där underskottet är 32 000 huggare 
och 19 000 körare. Vid den varma årstidens inträde blir bristen på arbets
kraften mycket stor, såvida icke arbetsmarknaden i god tid regleras sålunda, 
att de viktigaste arbetena få sig tillförsäkrad den arbetskraft, som de ab
solut behöva. 

El jas Kahra. 
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Jordbruksräkningen år 1937. 

Enligt ett av statistiska centralbyrån år 1927 framlagt förslag till jord
bruksstatistikens omorganisation ha uppgifter om ägoslagens areal, åkerjor
dens användning, antalet husdjur m. m. insamlats vart femte år vid allmänna 
jordbruksräkningar i samband med fastighetstaxeringarna. Sådana jordbruks-
räkningar anordnades åren 1927 och 1932. Även år 1937 företogs en allmän 
jordbruksräkning, för vilken statistiska centralbyrån nyligen framlagt en 
redogörelse. Liksom tidigare har undersökningen planlagts i samråd med 
lantbruksstyrelsen och uppgifterna underkastats viss lokal kontroll genom 
medverkan av vederbörande hushållningssällskap. Ur redogörelsen skall här 
nedan återgivas några huvuddata av mera allmänt intresse rörande det svens
ka jordbrukets struktur. 

Såsom brukningsdel har räknats varje jordbruk med mer än 0'25 hektar åker. 
Jordbruksräkningen omfattar emellertid även mindre lägenheter av övervägan
de bostadskaraktär med ingen eller högst 0'25 hektar åker, vari således ingår 
bl. a. större delen av egnahemsbebyggelsen omkring städerna. Hela denna 
grupp räknade år 1927 216 962 och år 1932 241 134 lägenheter och hade år 
1937, i någon mån på grund av fullständigare redovisning, ökat till 289 114. 
Av sistnämnda antal utgjorde 104 194 lägenheter med åker eller husdjur av 
något slag. Hur brukningsdelarna med en åkerareal överstigande 0'25 ha för
delade sig på storleksgrupper med hänsyn till åkerarealens omfattning fram
går av följande tablå: 

Sammanlagda åkerarealen för brukningsdelarna med över 0"2ö ha åker step 
från 3 709 977 ha år 1927 till 3 719 971 ha år 1932 och hade år 1937 ökat till 
3 72G 317 ha. Därav föll sistnämnda år på de två högsta storleksgrupperna 
av egendomar — med 50—100 och över 100 ha åker — vardera omkring en 
tiondel av arealen, på gårdar med 10—50 ha åker 46 %, på de mindre gårdarna 
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med 2—10 ha åker drygt tre tiondelar och på småbruken med mindre än 2 ha 
åker ej fullt 4 % av totala åkerarealen. Brukningsdelarnas medelareal av åker 
utgör för södra och mellersta Sveriges slättbygder 14-8 ha, för dess skogsbyg
der 7-0 ha, för norra Sverige 4-3 ha samt för hela riket 8'9 ha. 

Icke endast åkern utan även övriga ägoslagsarealer ha uppdelats på de 
olika storleksgrupper, vari brukningsdelarna fördelats med hänsyn enbart till 
åkerarealens storlek. Därvid har såsom en särskild grupp avskilts kronopar
ker och andra utmarkslotter, på vilka ingen jordbruksdrift förekommer. Ägo-
slagens procentuella fördelning på de olika storleksgrupperna framgår av föl
jande tablå : 

Av de tre olika slagen av naturlig ängsmark utgjorde slåtterängen 33-0 %, 
ilen kultiverade betesängen 9-6 % och annan betesäng 57-4 %. Den naturliga 
ängen spelar en mycket större roll för de mindre brukningsdelarna än för de 
större och har väsentligt större betydelse för jordbruket i norra Sverige än i 
södra och mellersta Sverige. Den kultiverade betesängen har hittills endast 
vid de större gårdarna nått någon större omfattning. 

Vid jordbruksräkningen har materialet bearbetats även med hänsyn till 
s k o g s m a r k e n s fördelning på olika ägarekategorier och storleksgrupper 
efter skogsmarksinnehavens storlek. Några huvudsiffror återgivas i följan
de tablå: 

Av rikets hela skogsmark innehades således år 1937 jämnt hälften av andra 
enskilda skogsägare än aktiebolag, medan dessa sistnämnda ägde 1/t och den 
återstående fjärdedelen utgjordes av allmänna skogar. 
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I fråga om åkerjordens användning i hela riket ger nedanstående samman
ställning en bild av förhållandena år 1937 och utvecklingen under den närmast 
föregående 5-årsperioden. 

I fråga om åkerjordens användning framträda avsevärda olikheter mellan 
brukningsdelar av olika storlek. Vid de minsta lägenheterna och brukningsde
larna odlas endast obetydligt med brödsäd, medan för de större jordbruken 
dessa växtslag upptaga en med åkerarealen stigande procentuell andel av den 
brukade jorden. Det motsatta förhållandet gäller i stort sett beträffande po
tatis och andra rotfrukter samt stråfoder. Några sammanfattande procenttal 
rörande dessa ur flera synpunkter betydelsefulla skillnader mellan de mindre 
och större jordbruken i vårt land meddelas i följande tablå. 

Av åkerjorden användos, i %, för 
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Det antal husdjur av olika slag, som hålles å brukningsdelarna, belyser även 
jordbruksdriftens olika förutsättningar och inriktning inom skilda delar av 
landet och å jordbruk av olika storlek. Sålunda finner man bl. a., att åker
arealen per vuxen häst i storleksgruppen 0'26—1 ha uppgick till 0'7 ha och i 
gruppen 1—2 ha till T6 ha, medan å de största brukningsdelarna (över 100 ha) 
på varje häst kom 12ö ha. Även om hästarna vid småbruken i stor utsträck
ning sysselsättas med körslor vid annat förtjänstarbete än jordbruk, torde de 
anförda siffrorna visa, att hästarnas arbetskraft ej alltid fullt utnyttjas vid det 
mindre jordbruket. I fråga om boskapsskötselns omfattning må nämnas, att 
antalet nötkreatursenheter på 100 hektar jordbruksareal i genomsnitt avtar från 
154 enheter vid de minsta brukningsdelarna (med 0'26—-1 hektar) till 64 vid 
de större gårdarna (med över 100 hektar). 

Bland de förändringar, som ägt rum mellan de olika jordbruksräkningarna 
med avseende på antalet husdjur, må särskilt framhållas, att den kraftiga 
minskningen i fråga om antalet hästar, som ägde rum under 1920-talet nu sy
nes ha avstannat. Under tiden 1927 till 1932 var minskningen obetydlig, och 
mellan de två senaste jordbruksräkningarna har en ökning på 35 % inträffat. 
Antalet nötkreatur har under de senaste tio åren blott undergått obetydliga 
ökningar, medan antalet får och getter varit i starkt sjunkande. 

Beträffande trädgårdsskötseln må endast nämnas, att antalet fruktträd år 
1937 uppgick till 95 milj. och antalet bärbuskar till c:a 129 milj. Trädgårds
odlingen under glas hade sedan år 1932 ökat med omkring 50 % och omfattade 
år 1937 3-8 milj. m2. 

Kortare meddelanden. 
Förhandlingsrätt för kommunaltjänstemän. Genom 1936 ars lag om förenings- och 

förhandlingsrätt stadgades en allmän rätt för arbetsgivare eller förening av arbetegivare 
samt för förening av arbetstagare att fä förhandla med motparten rörande reglering av 
anställningsvillkoren ävensom rörande förhållandet i övrigt mellan arbetsgivare och ar
betstagare. För åtnjutande av denna allmänna förhandlingsrätt fordras icke någon sär
skild auktorisation. Föreningar av arbetstagare, som vilja påkalla tillämpning av de spe
ciella reglerna i lagenä 3 kap., innefattande bland annat bestämmelser om fredsförplik
telse, skola däremot registreras hos socialstyrelsen. I Sociala Meddelanden årg. 1940, sid. 
907 har lämnats en förteckning över de arbetstagarföreningar, som voro registrerade enligt 
nämnda lag vid utgången av år 1940. 

1936 års lag äger icke tillämpning beträffande sådana arbetstagare i statens eller kom
munernas tjänst, som äro underkastade ämbetsmannaansvar. För statstjänstemannaorga-
nisationerna har emellertid genom kungörelse den 4 juni 1937 möjlighet beretts att erhålla 
förhandlingsrätt i förhållande till viss statlig myndighet. Sådan rätt medgives, efter an
sökan, av Kungl. Maj:t (kommunikationsdepartementet). En förteckning över de föreningar, 
som enligt denna författning medgivits förhandlingsrätt, har lämnats i Sociala Meddelanden 
årg. 1940, sid. 238. 

Genom lagen den 17 maj 1940, som trätt i kraft den 1 januari 1941, ha även föreningar 
"v kommunala tjänstemän erhållit möjlighet att få förhandlingsrätt. Förhandlingsrätten 

29-430080. Soc.Medd.1941 
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tillkommer dock endast förening, vilken socialstyrelsen, på därom gjord ansökan, tillerkänt 
sådan rätt. Nedan lämnas en förteckning över de föreningar, som socialstyrelsen intill 
utgången av april månad 1941 medgivit förhandlingsrätt enligt sistnämnda lag. 

Be anförda uppgifterna om medlemsantalet avse resp. förenings hela medlemsstoek. An
märkas ma, att i flera fall föreningarna omfatta, förutom kommunala tjänstemän, även 
betydande kontingenter arbetstagare, som icke äro anställda i kommunal tjänst eller som, 
ehuru kommunalanställda, icke äro underkastade ämbetsmannaansvar. 

Kooperativa förbundets och anslutna föreningars verksamhet år 1040. Kooperativa 
förbundets förvaltningsråd och styrelse ha till kongressen den 3—4 juni 1941 framlagt be
rättelser över 1940 års verksamhet. Av följande sammanställning över varuavdelningania.f 
omsättning samt dennas ökning från och med år 1931 framgår, att mot en omsättning av 
269-4 milj. kr. år 1939 stod en sammanlagd varuförsäljning år 1940 av 279-1 milj. kr., 
vilket är den högsta förbundet hittills uppnått. Härvid har dock medverkat den prissteg
ring, som ägt rum särskilt efter krigsutbrottet. 

Antalet försäljningskontor utgjorde 12, vartill komma de särskilda skobutikerua. Stock
holmskontoret uppvisade alltjämt den högsta omsättningen, 71-0 milj. kr., varefter följd'1 

Göteborgs försäljningskontor med 30-7 milj. kr. 
Tillverkningen vid förbundets produktionsföretag uppgick år 1940 till c:a 150 milj. kr. 

mot 145 milj. kr. närmast föregående år. Bland produktionsföretagen märkas en margarin
fabrik i Norrköping, en kvarn i Stockholm och en i Göteborg, en skofabrik i Örebro och 
on i Stockholm, en gummifabrik i Gislaved, en konstsilkefabrik i Norrköping, en oljefabrik 
i Karlshamn samt en porslinsfabrik i Gustavsberg. Dessutom omfattade förbundets in
dustriella verksamhet en del övriga företag, såsom spisbrödsfabriker, mejerier, kafferosfe-
rier o. a. v. 
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Förbundets inlåningsrörelse har under det gångna verksamhetsåret omfattat sparkasse-
och kapitalräkning. E t t sammandrag av båda räkningarna giver vid handen, a t t mot en den 1 
januari 1940 iniiestående behållning av 94-0 milj . kr. «tod den 31 december samma år 
89'2 milj. kr., vadan ut tagningarna under åre t överstigit de insat ta medlen (20-2 milj. kr.) 
och den under åre t gottskrivua räntan (3-2 milj . kr.) med 5-4 milj . kr. Vad särskil t Bparkasse-
rörelsen beträffar, minskades anta le t sparkasseavdelningar från 881 till 809. Antalet mot-
böcker ökades från 117 847 till 118 918. Summan av innestående belopp minskades från 
70-2 till 74-8 milj . kr . Behållningen å kapi ta l räkning uppgick vid årets slut till 14-4 
milj. kr. 

Från förbundets bokförlag utgåvos under året e t t s tor t antal böcker och broschyrer i 
kooperativa och ekonomiska ämnen samt från tidningsavdelniugen veckotidningen »Vi» och 
tidskriften »Kooperatören». 

Förbundets ettulieavdelning, som är inrymd i villaegendomen Vår gård i Saltsjöbaden, 
kunde till följd av de oroliga förhållandena under 1940 ej bedriva sin kursverksamhet på 
sätt som planerats. Kurser ha emellertid hållits under vissa månader för anställda och 
funktionärer samt för journalister, hemkonsulenter och skolkökslärarinnor. I dessa kurser 
av minst en veckas längd deltogo sammanlagt 402 personer. Den på Vår gård anställda 
skolkökslära rinnan samt e t t tjugotal andra skolkökslärarinnor, som särskil t informerats, 
ha anordnat 397 matlagningsdemonstrationer, konserveringskurser och föredrag om hem
mets ekonomi i kr is t id med 40 860 deltagare. Dessutom meddelades undervisning per kor
respondens, bl. a. för affärsbiträden, som nyanstäl l ts till följd av inkallelser till militär
tjänst av ordinarie personal. Stor anslutning ha de beredskapskurser haft, vilka brev
skolan utgivit i samarbete med mil i tära och civila myndigheter. 

Förbundets t i l lgångar och skulder balanserade vid 1940 års s lut på 220-7 milj. kr. mot 
237-5 milj. kr . e t t år t idigare. Arets överskott utgjorde 4-5 milj . kr . mot 4-3 milj. kr . år 
1939. För a t t erhålla en överblick över hela den centrala kooperativa rörelsens t i l lgångar 
och skulder bör man inarbeta även dotterföretagens balansräkningar i ovanstående upp
gifter. Man finner då, a t t kooperativa förbundets och dess dotterföretags t i l lgångar och 
skulder vid s lutet av år 1940 balanserade på 269-8 milj . k r . mot 284-9 milj . kr . år 1939. 
Det totala överskottet av såväl K.F : s som dotterföretagens verksamhet uppgick år 1940 
till 9-7 milj. kr . mot 9-9 milj . k r . e t t år t idigare. 

Vid slutet av år 1940 voro 711 föreningar anslutna till förbundet. Av dessa utgjordes 
två av de kooperativa försäkringsföretagen livförsäkringsanstalten Folket och försäkrings-
anstalten Samarbete, en av svenska hushållsföreningen och tjugo av samorganisationer av 
konsumentföreningar. 

Medlemsantalet i konsumtionsföreningarna ökades under åre t med 30 622 och uppgick 
vid årets slut till 700 051. Antalet i de bägge försäkringsföreningarna d i rek t tecknade 
försäkringar uppgick vid årets slut till 639 088 mot 626 933 år 1939. 

Omsättningen i de anslutna konsumtionsföreningarna utgjorde under år 1940 673-2 milj. 
kr. Jämfört med närmast föregående år innebar detta en ökning av 84-1 milj. kr. eller 
14-3 %. Konsumtionsföreningarnas t i l lgångar och skulder balanserade under år 1940 på 
267-0 milj. kr. mot 251-1 året förut, och överskottet utgjorde 26-0 milj . kr. år 1940 mot 
-4-3 år 1939. 

Enhetligt familj ounderstöd för löntagare med barn 1 Frankrike. Tidigare gällande 
feuler för familjeunderstöd voro fixerade genom dekret den 29 juli 1939. Detta har nu 
kompletterats genom en lag den 29 mars 1941, som trädde i kraft den 1 sistlidna april . 
Enligt denna skall till löntagare i enskild eller offentlig t jänst utgå e t t enhetligt familje-
understöd, progressivt alltefter antalet barn och beräknat i viss proportion till den genorn-
«littliga timlönen inom det departement, där vederbörande löntagare är bosatt. Endast 
en familjemedlem kan inneha lönad anställning för a t t familjen skall kunna göra anspråk 
Pi understöd enligt den nya lagen. Detta understöd, kallat »allocation de salaire unique», 
utsår med 20 % för e t t barn intill 5 års ålder och med 10 % för e t t barn över 5 men under 
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15 år, med 25 % för två barn och 30 % för flera än två barn, så länge försörjningsplikt 
åligger löntagaren. Detta understöd kan icke uppbäras samtidigt med understöd till hemma
varande husmoder; däremot beröres icke födelsepremien för första barnet och vissa andra 
tidigare utgående familjeunderstöd. Barnen böra vara av fransk nationalitet. Understöden 
i fråga skola utbetalas genom från arbetsgivaren upptagna avgifter till en s. k. Caisse 
de compensation; löntagaren skall icke ha att vidkännas några avgifter till dessa, kassor. 
Till täckande av kostnaderna skall även en extra skatt på 5 j£ upptagas på aktier och 
värdepapper. 

I motiveringen framhållea, att denna lag, som lägger slutstenen till den s. k. Code de 
la famille, är ägnad att avsevärt förbättra särskilt de barnrika familjernas ställning och 
bringa större rättvisa i fördelningen av understöd särskilt åt landsbygdens arbetande 
folk. 

Meddelande från svenska beskickningen i Vichy. 

Hy ordning- för barnbidrag- 1 Australien. Det australiska parlamentet har i mars anta
git en lag om barnbidrag, vilken träder i kraft den 1 juli 1941. Lagen innebär, att varje 
familj, vars inkomst understiger en viss nivå, skall erhålla 5 shillings i veckan från staten 
för varje barn efter det förstfödda. Av 1-9 milj. australiska barn under 16 års ålder till
höra 1 milj. familjer med mera än ett barn. Den beräknade kostnaden, 13 milj. australiska 
pund, kommer a t t täckas dels med en 2-S % skatt på avlöningar överstigande 20 pund per 
vecka eller 1 040 pund per år, vilket beräknas ge 9 milj. pund, dels genom avskaffande 
av den gällande skattelindringen för varje barn efter det förstfödda, vilket torde ge ytter
ligare 2 milj. pund. Återstoden kommer att täckas med allmänna medel. 

Skattebetalare med inkomster överstigande 1 000 pund årligen komma att direkt få bi
draga till barnbidragen. Den lönenivå, vid vilken bidraget kommer at t motvägas av skat
ten, ligger nämligen mellan 600 och 1 000 pund, beroende på antalet barn. Barnbidraget 
kommer at t utbetalas direkt till modern eller den som sköter barnen. 

Vid framläggande av lagförslaget yttrade arbetsminister Holt, att regeringen ansåg, att 
kriget underströk nödvändigheten av ett bidrag, vilket skulle garantera, att familjens 
grundbehov tillfredsställdes och att barnen icke skulle lida brist på det nödvändigaste. 
Detta vore en av de få åtgärder för socialt framåtskridande, som äro möjliga att åstadkom
ma i krigstid, och utgjorde et t löfte om den mera omfattande återuppbyggnad, som skall 
vidtagas efter kriget. 

Författningar rörande sociala frågor. 
I Svensk författningssamling ha under tiden 16 april—15 maj 1941 bl. a. publi 

cerats: 
Nr Daterad 

212. K. kung. ang. fastställande av det i civila och militära avlöningsreglementena om-
förmälda levnadskostnadstalet m. m 18 april 

213. £- kung. ang. fastställande av det tal, som skall anses motsvara levnadskostnads
ökningen, m. m 18 » 

215. K. kung. med vissa avlöningsbestämmelser för befattningshavare vid statens kris
organ 18 > 

220. K. cirkulär till statliga myndigheter och institutioner ang. nyanställning av arbets
kraft för användning vid arbeten, som bedrivas för Btatens räkning eller med 
bidrag av statsmedel 18 ' . 

233. K. knng. med förbnd mot tillverkning av hashållsmargarin för avBaln 9 m,J 
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Arbetartillgång och arbetslön inom jordbruket år 1940. 
Preliminär redogörelse. 

Primärmaterial. Uppgifterna till den årliga lantarbetarstatistiken införskaf
fades t. o. m. år 1936 genom hushållningssällskapens häradsombud m. fl. och 
avsågo gängse löner inom härad och liknande områden. Enligt kungl. kungö
relsen den 8 oktober 1937 skola hushållningssällskapen numera anskaffa upp
gifter från omkring en tjugondel av samtliga brukningsdelar med mera än 
10 hektar åker angående där anställda jordbruksarbetares arbetstid och arbets
lön. Sedan socialstyrelsen i oktober 1940 till hushållningssällskapen utsänt 
ett inom styrelsen i samråd med lantbruksstyrelsen utarbetat frågeformulär 
angående vissa lantarbetarförhållanden under år 1940, ha dylika uppgifter er
hållits från 3 857 egendomar med inalles 20 407 arbetare. 

På grundval av de intill början av januari 1941 inkomna primäruppgifterna 
har utarbetats efterföljande preliminära redogörelse, avseende dels läget på 
jordbrukets arbetsmarknad i slutet av år 1940, dels arbetslönerna inom jord
bruket under tjänsteåret 1939/40 (i regel tiden 1 nov. 1939—31 okt. 1940). 
En utförligare redogörelse för löneförhållandena kommer sedermera att lämnas 
i Lönestatistisk årsbok för år 1940. 

1. Tillgången på arbetskraft 1940. 

Det utsända frågeformuläret upptog förutom individualuppgifter för de an
ställda arbetarna angående ålder, yrke, arbetstid och arbetslön m. m. även en 
allmän fråga om tillgången på lantarbetare å resp. orter vid undersöknings
tillfället. En sammanställning av de erhållna svaren, vilka närmast torde mot
svara förhållandena i oktober 1940, lämnas i tab. 1 för olika landsdelar, kom
muntyper och storleksgrupper av egendomar. 

Den under de senaste åren permanenta bristen på arbetskraft inom jordbru
ket skärptes givetvis i hög grad genom inkallelserna under våren och somma
ren 1940. Tack vare organisationen av arbetsblock inom jordbruket, tillfälli
ga permitteringar av värnpliktiga samt återströmning i viss utsträckning till 
jordbruket av arbetare, som förut varit där verksamma, ha emellertid svårig
heterna i huvudsak kunnat övervinnas. En viss brist på arbetskraft framträd
de dock fortfarande i oktober här och var i landet, såsom framgår av tab. 1, 
men siffrorna antyda en klar förbättring av läget i förhållande till motsvaran
de tidpunkt föregående år. Av 3 857 egendomar ha en tredjedel rapporterat 
brist på arbetskraft 1940 mot drygt hälften föregående år. Denna gynnsam
ma utveckling framträder i samtliga landsdelar och berör såväl större som 
mindre gårdar. 
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Tab. 1. Tillgången på lantarbetare inom olika områden och egendomsgrupper 
i okt. 1940. 

Tab. 1 utvisar, att där brist på arbetskraft fortfarande gör sig gällande, 
svårigheterna framför allt avse det mindre, ej avtalsbundna jordbruket. Anta
ger man, att gårdar, som lämnat frågan om arbetartillgång obedömd, fördela 
sig på samma sätt som uppgiftslämnande egendomar, skulle nämligen brist på 
arbetskraft föreligga i följande utsträckning inom de olika landsdelarna: 

1 Härvid sammanföras Stockholms, Uppsala, Södermanlands, Östergötlands och Västmanlands 
hushållningssällskap till östra Sverige; Jönköpings, Kronobergs, Kalmar norra, Kalmar södra och 
Gotlands hushållningssällskap till Småland och öarna; Blekinge, Kristianstads och Malmöhus hus
hållningssällskap till södra Sverige ;,. Hallands, Göteborgs och Bohus, Älvsborgs norra, Alvsborgs 
södra, Skaraborgs, Värmlands och Örebro hushållningssällskap till västra Sverige; Kopparbergs, 
Gävleborgs, Västernorrlands, Jämtlands, Västerbottens och Norrbottens hushållningssällskap till 
norra Sverige. 

9 Såsom jordbrnkskommuner ha betecknats landskommuner, där minst 75 % av befolkningen ha 
sitt uppehälle av jordbruk med binäringar; som blandade och indnstrikommnner ha betecknats 
kommuner, där motsvarande befolkningsandel utgör 50—75 % resp. mindre än 50 %. 
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Inom samtliga områden är det gårdar med mindre än 50 ha åker och utan 
kollektivavtal, som synas ha de största svårigheterna att anskaffa arbetskraft. 
Denna omständighet förklarar även, att bristen på arbetskraft framträder 
starkast i Småland och norra Sverige, där antalet mindre gårdar utan kollek
tivavtal är relativt stort. 

2. Lantarbetarnas löneinkomster. 

Kollektivavtalets lönesatser 1939—41. Omkring 40 000 lantarbetare ha numera 
sina arbetsförhållanden direkt reglerade genom kollektivavtal och särskilt i 
östra och södra Sverige utöva avtalen ett dominerande inflytande på lönebe
stämningen. För att belysa löneutvecklingen har därför i tab. 2 sammanställts 
kollektivavtalens lönesatser 1939—1941 för årsanställda arbetare med stat 
eller fri kost samt för timavlönade arbetare av olika slag. 

Genom det nya löneavtalet för år 1941 ha de m a n l i g a arbetarna erhållit 
något förbättrade villkor. De uppnådda löneförhöjningarna ha fått formen 
av fasta kristillägg till de förut utgående kontanta grundlönerna. Kristill-
läggen äro av olika storlek vid olika löneformer. Variationerna sammanhänga 
med att arbetarna äro mera oberoende av krisförhållandena ju större del av de
ras lön som utgår in natura. I enlighet härmed har statavlönad arbetare er
hållit det minsta kristillägget och timavlönad arbetare det största tillägget. 
Kristilläggen uppgå till 4 öre per timme för timavlönade arbetare utan 
naturaförmåner, 3 öre per timme för arbetare med bostad och bränsle, 2 öre 
per timme för arbetare med kost, logi och tvätt samt 30 kr. per år (motsva
rande c:a 1·3 öre per timme) för statavlönad arbetare och årsanställd arbetare 
i arbetsgivarens kost. 

De fasta kristilläggen innebära en förhöjning av kontantlönen med c:a 25— 
3-5 % för årsanställda arbetare och mellan 3 och 5 % för de timavlönade. Vid be
dömandet av den verkliga löneförhöjningen för en timavlönad arbetare får 
man emellertid beakta, att mjölkpriset för gårdens arbetare höjts från 17 till 
19 öre per liter. För en timavlönad arbetare, som av arbetsgivaren inköper de 
35 liter mjölk per dag, som han har rätt till, reduceras alltså den reella löne
höjningen med nära 1 öre per timme. För årsanställda arbetare med stat eller 
fri kost ha däremot naturaförmånerna i stort sett bibehållits oförändrade. 

Utöver grundlönerna och de fasta kristilläggen äro arbetarna liksom före
gående år berättigade att erhålla rörligt indextillägg. Dessa regleras i huvud
saklig överensstämmelse med det vid årsskiftet 1940/41 ingångna s. k. ramav
talet mellan svenska arbetsgivareföreningen och landsorganisationen. 

De k v i n n l i g a arbetarna ha tillerkänts fast kristillägg efter ungefär
ligen samma grunder som de manliga arbetarna. För fullt arbetsför och duglig 
kvinnlig arbetare är minimilönen inklusive fast kristillägg för handmjölkning 
1·7 öre per liter mjölk eller — för arbeterska utan naturaförmåner — en lön av 
66 kr. i månaden, varav 3 kr. i kristillägg. För maskinmjölkning inklusive ef-
termjölkning är betalningen 08 öre per liter mjölk eller också 66 kr. i månaden. 
För annat arbete erhåller kvinnlig lantarbetare en timlön av 48 öre, varav 2 öre 
i kristillägg. 
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Tab. 2. Minimiavlöning (inklusive fast kristillagg) för manliga arbetare fyllda 18 år 
enligt kollektivavtalen 1939—41. 

Faktiska löneinkomster 1910. Individuella uppgifter angående arbetstid och 
arbetslön under tjänsteåret 1939/40 ha erhållits för inalles 20 407 lantarbetare. 
Av dessa voro 83 % vuxna (fyllda 18 år) och 6 % minderåriga manliga arbetare 
samt 10 % vuxna och 1 % minderåriga kvinnliga arbetare. Av de manliga arbe
tarna hade inemot 3/o och av de kvinnliga c.-a 2/B sina arbetsförhållanden direkt 
reglerade av kollektivavtal. I tab. 3 meddelas genomsnittssiffror för löneinkoms
terna inom dessa grupper per dag och per år under 1939 och 1940, varvid åt
skillnad gjorts mellan kontant och total (kontant och naturaförmåner) lön. 
För vuxna manliga arbetare lämnas vidare en redogörelse för arbetsförtjäns
terna inom olika löneformer och yrkesgrupper, I tab. 3 liksom i tab. 4 ha endast 
medtagits medellöner, som grunda sig på uppgifter för minst 10 arbetare. 

Den genomsnittliga d a g s f ö r t j ä n s t e n (inkl. övertidsersättning, na
turaförmåner o. dyl.) för samtliga manliga arbetare har uppgått till 5-77 kr. 
under år 1940, vilket innebär en ökning med 110 % i förhållande till år 1939. 
För enbart vuxna manliga arbetare har motsvarande dagsinkomst utgjort 5'89 
kr. och för minderåriga 374 kr. De vuxna männens genomsnittliga dagsförtjänst 
har ökat med 111 % och de minderårigas med 107 % sedan 1939. Beträffande 
kvinnor, vilka till stor del bestå av tid- eller ackordsavlönade mjölkerskor med 
blott halv arbetsdag, har dagsinkomsten legat betydligt lägre eller vid i medel
tal 2'91 kr. För ovannämnda tid- eller ackordsavlönade mjölkerskor har dag
lönen stigit från 2-09 kr. år 1939 till 2-51 kr. år 1940, medan landsjungfrurna, 
vilka äro årsanställda i arbetsgivarens kost, uppvisa en höjning från 2-96 kr. 
till 3-35 kr. eller med 132 %. 

Beträffande enbart den kontanta dagsförtjänsten visar denna i regel en något 
mindre höjning än den totala, vilket återspeglar den starka prisförhöjningen à 
lantarbetarnas naturaförmåner. 

^Avtalet gäller frän och med den 1 november 1940 till och med den 81 oktober 1941. 
2 Inberäknat garanterad inkomst av minst 60 kr. pr år för rykt eller andra förberedelse- och 

avslntningsarbeten. 
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Tab. 3. Genomsnittliga arbetsförtjänster för lantarbetare åren 1939 och 1940. 

1 Inkl. uppburen ersättning för rykt, ersftttartjänstgöring, övertids- och ackordsarbete o. d. 
2 Kontant och naturaförmåner. 
3 Årslönerna grunda sig pa uppgifter för arbetare, som utgjort minst 250 dagsverken under aret. 
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Tab. 4. Genomsnittliga löneinkomster fär vissa yrkeskategorier av lantarbetare fyllda 18 år 
inom olika län och hushållningssällskapsområden m. m. åren 1939 och 1940. 

1 Årslönerna grunda sig pä uppgifter för arbetare med minst 250 arbetsdagar under aret. 
2 Jordbruksarbetare, gom ej köra häst (övr. jordbruksarbetare). 
3 Stall- och ladugärdspersonal (mjölkerskor). 
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Vid beräkning av å r s i n k o m s t e n har liksom föregående år förutsatts 
viss minimiarbetstid, nämligen lägst 250 arbetsdagar under året. Antalet arbe
tare med detta minimiantal dagsverken har uppgått till 11 924, därav 10 140 
vuxna och 476 minderåriga manliga arbetare samt 1 222 vuxna och 86 minder
åriga kvinnor. Den genomsnittliga års förtjänsten för samtliga manliga arbetare 
uppgick år 1940 till kontant 1177 kr., och inberäknat naturaförmåner till 
1 732 kr., vilket betecknar en ökning med 90 resp. 96 % i förhållande till före
gående år. Begränsar man undersökningen till endast vuxna manliga arbetare, 
blir stegringen något högre eller resp. 92 och 9'9 %, medan för minderåriga, 
vilka i år äro procentuellt fler än föregående år, den kontanta och totala års-
förtjänsten stigit med 13-9 resp. 102 %. Beträffande kvinnorna uppgick den 
kontanta årslönen till 697 kr. resp. 537 kr. för vuxna mjölkerskor och lands
jungfrur och totallönen till 836 resp. 1 057 kr., vilket betecknar en stegring 
med 20-8 resp. 9-6 % i förhållande till föregående år. 

Löneförändringarna ha ställt sig ganska växlande inom olika områden och 
egendomskategorier. Detta belyses närmare genom tab. 4, vari det lönestatis
tiska materialet för vissa viktigare arbetarkategorier fördelats på län, lands
delar, kommuntyper och egendomsgrupper. Härvid ha för årsanställda arbe
tare med stat och i kost redovisats årslöner, medan för dagsverkare angivits 
timlöner. Beträffande de i tabellen meddelade länssiffrorna bör det emellertid 
framhållas, att angivna lönefluktuationer till en del torde vara att tillskriva 
tillfälligheter på grund av lönematerialets ringa omfattning. 

Lönenivåns förändringar 1929 — 1940. Genom förenämnda omläggning av lantar-
betarstatistiken år 1937 från summariska ortsuppgifter till individualuppgifter 
för samtliga anställda å vissa representativa gårdar förefinnes ej längre något 
direkt jämförelsematerial för belysande av löneutvecklingen inom jordbruket 
före och efter 1937. Vid en av socialstyrelsen verkställd specialundersökning av 
löneläget inom jordbruket år 19361, vilken nära anslöt sig till den nuvarande 
på individuella uppgifter omlagda lantarbetarstatistiken, överensstämde emel
lertid de genomsnittliga individuallönerna för årsanställda arbetare (tjänare 
och statare) relativt väl med motsvarande ortsuppgifter för samma år. Genom 
att använda båda slagen av löneuppgifter för år 1936 är det därför möjligt att 
anknyta de nya löneserierna med de förutvarande för dessa lantarbetargrupper, 
varvid som motsvarighet till grupperna manliga och kvinnliga tjänare i den 
gamla serien upptagits kördrängar resp. landsjungfrur i arbetsgivarens kost 
i den nya serien. En översikt av löneutvecklingen för ifrågavarande arbetare 
sedan år 1929 (beträffande totalavlöningen) lämnas i efterföljande tablå, var
vid de gamla och nya serierna sammanknutits med användande av de gemen
samma uppgifterna för år 1936 efter sedvanliga metoder för kedjeindexberäk-
ning. På samma sätt har konstruerats motsvarande utveckling av sommar
daglönen för tillfälliga dagsverkare i egen kost, vilken serie efter år 1936 fram-
skrivits med hjälp av de summariska löneuppgifter, som infordras för tillfäl
lig arbetskraft med mindre än 50 dagsverken å resp. egendom. 

1 Underaökning rörande löneläget och lönevariationerna inom jordbruket 1935—1936. Stock
holm 1938. 
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En jämförelse med löneläget under 1929 ger vid handen, att medelförtjäns
ten per år sedan dess stigit med 24—29 % för årsanställda manliga arbetare 
och med 22 % för kvinnliga arbetare, medan sommardaglönen undergått en ök
ning med hela 62 %. 

Av tablån framgår, att den begynnande ekonomiska depressionen efter år 
1930 medförde en allmän lönesänkning, som bröts först 1935. Beträffande ut
vecklingen sedan 1936, under vilken tid betydande löneförhöjningar genom
förts, belyses denna av nedanstående uppgifter rörande de individuella löne
inkomsternas variationer för samtliga lantarbetargrupper åren 1936—1940. 

Sedan år 1936 ha sålunda de manliga lantarbetarnas årsförtjänster i genom
snitt stigit med mer än en tredjedel. Tablån utvisar, att förändringarna i löne
läget under perioden till en början framkallats av en synnerligen kraftig ned
gång av antalet arbetare i de lägsta lönegrupperna, men att framför allt det 
sista året präglats av en stark förskjutning mot de båda högsta lönegrupperna. 
Det kan slutligen påpekas, att löneförbättringen — särskilt för arbetare på den 
lägre inkomstskalan — till en mindre del även torde kunna tillskrivas den om
ständigheten, att det relativa antalet arbetare med kollektivavtal successivt 
ökat sedan år 1936. 

1 Då tjänstearet i regel omfattar tiden 1/11—31/10, ha vid omläggningen av lantarbetarstatistiken 
ar 1937 löneuppgifterna hänförts till det senare av tjänsteårets bägge kalenderår. Detta förfa
ringssätt har medfört, att samtliga föregående års löneuppgifter för årsanställda arbetare (tjänare 
och stataro) blivit framflyttade ett år. 

2 a = ortsnppgifter, b = individuella uppgifter för arbetare 1 kost (tjänare) och statavlönadc 
arbetare samt summariska dagsförtjänster för tillfälliga arbetare, som under året utfört mindre än 
50 dagsverken & resp. egendom. 

3 Avse arbetare med minst 200 dagsverken under året. Ifrågavarande olikhet torde endast 
obetydligt förminska jämförbarheten med senare år. 
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Byggnadsverksamheten i vissa större städer under första 
kvartalet 1941. 

Materialets omfattning. Fr . o. m. år 1934 har socialstyrelsen kvartalsvis 
inhämtat uppgifter om antalet fullbordade och beviljade samt vid kvartals
skiftena under byggnad varande bostadslägenheter och rum (»eldstäder», d. v. s. 
boningsrum eller kök) i 12 städer med över 30 000 invånare. Sedan år 1937 
har kvartalsstatistiken successivt utvidgats; för första kvartalet 1941 ha upp
gifter inkommit från tillhopa 42 städer med över 10 000 invånare. 

I det följande återges de uppgifter angående bostadsproduktionen, som 
inkommit för första kvartalet 1941, varjämte motsvarande uppgifter för de 
olika kvartalen 1940 anföras för möjliggörande av jämförelser. Dessa upp
gifter avse nybyggnadsarbeten och sådana ändringsarbeten, som givit upp
hov till nya bostadsutrymmen, men ej smärre ändrings-, reparations- eller 
moderniseringsarbeten. Med avseende på sex av de största städerna medde
las även en sammanfattning av inkomna kvartalsuppgifter om produktionen 
av lokaler för industriella, kommersiella, administrativa o. dyl. ändamål. 

Städer med «ver 80000 invånare. I tab. 1 återges antalet lägenheter och 
rum (eldstäder) i under år 1940 och första kvartalet 1941 fullbordade 
och beviljade byggnadsföretag. Denna sammanställning utvisar, att totala 
antalet lägenheter och rum i under första kvartalet 1941 fullbordade — 
d. v. s. i regel slutavsynade1 — byggnadsföretag i förhållande till första 
kvartalet 1940 företedde en minskning med 63"2, resp. 66-8 %. Nedgången 
berör samtliga redovisade städer utom Uppsala och Linköping. Även i jäm
förelse med fjärde kvartalet 1940 framträder en minskning av antalet full
bordade lägenheter och rum i flertalet städer. — Vid varje jämförelse mellan 
olika kvartal bör det beaktas, at t de tidsperioder, som förflyta innan ett 
färdigställt byggnadsföretag i statistiken redovisas såsom fullbordat, kunna 
växla från år till år och från ort till ort. De växlingar i antalet fullbor
dade lägenheter och rum, som framträda i statistiken, ge följaktligen ej 
något klart uttryck för byggnadsverksamhetens säsongvariationer. Den ten
dens till minskad bostadsproduktion, som gjort sig gällande efter krigsut
brottet, återspeglas med en viss försening i statistiken över fullbordade bygg
nadsföretag. 

Antalet beviljade lägenheter och rum minskades under första kvartalet 
1941 med 3-9, resp. 9-9 % i förhållande till motsvarande antal första kvar
talet 1940. Nedgången berörde emellertid endast Stockholm, Hälsingborg 
och Västerås; i övriga städer framträder en ökning. I jämförelse med fjärde 
kvartalet 1940 framträder en minskning av antalet beviljade lägenheter och 
rum med ll -6, resp. 1-2 %. 

1 Uppgifterna för Stockholm avse till slutavsyning anmälda byggnadsföretag. 
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Tab. 1. Antal bostadslägenheter och rum (eldstäder) i under år 1940 och första kvar-
talet 1941 fullbordade och beviljade byggnadsföretag i städer med över 30 000 invånare. 

Bostadsproduktionens allmänna utvecklingstendenser sedan 1939 belysas av 
nedanstående tablå: 
Under åren 1939 och 1940 samt första kvartalet 1941 fullbordade och beviljade bostads

lägenheter och rum i 13 städer med över 30000 invånare. 
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Tab. 2. Antal vid kvartalsskiftena i jan. 1940—1 april 1941 under bygnad varande 
bostadslägenheter och rum (eldstäder) i städer med över 30000 invånare. 

Belysande för utvecklingen äro även de uppgifter rörande antalet vid kvar
talsskiftena fr. o. m. 1 januari 1940 t. o. m. 1 april 1941 under byggnad 
varande lägenheter och rum, som lämnas i tab. 2. Av tabellen framgår, att 
antalet under byggnad varande lägenheter och rum i samtliga städer (exkl. 
Eskilstuna) minskats med 581, resp. 64-5 % i förhållande till den 1 april 
1940, men ökats med 41-6, resp. 37'2 % i förhållande till årsskiftet 1940/41. 
Nedgången från 1 april 1940 berör samtliga redovisade städer utom Jön
köping, där antalet lägenheter företer ökning, men antalet rum minskning. 

Följande sammanfattningstal för samtliga 12 städer (exkl. Eskilstuna) 
återge utvecklingen sedan början av år 1938. 

På grundval av byggnadsnämndernas uppgifter om produktionen av loka
ler för industriella, kommersiella, administrativa o. dyl. ändamål har för 
Stockholm, Göteborg, Malmö, Norrköping, Hälsingborg och Borås en beräk
ning företagits av arealen i sådana lokaler, vilka redovisats som fullbordade, 
resp. beviljade under år 1940 och första kvartalet 1941. Resultaten av den-

1 Uppgifter saknas för tiden före den 1 juli 1940. 
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Tab. 3. Beräknad nettogolvyta (i m²) i för kommersiella, industriella, administra-
tiva o. dyl. ändamål avsedda byggnadsföretag, fullbordade och beviljade under 1940 

och första kvartalet 1941 i vissa städer med över 30000 invånare. 

Tab. 4. Antal bostadslägenheter och rum (eldstäder) i under är 1940 och första kvar
talet 1941 fullbordade byggnadsföretag i vissa städer med 10000—30000 invånare. 
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Tab. 5. Antal bostadslägenheter och rum (eldstäder) i under år 1940 och första kvar-
talet 1941 beviljade byggnadsföretag i vissa städer med 10000-30000 invånare. 

na beräkning meddelas i tab. 3. Då exakta arealuppgifter i vissa fall ej 
kunnat erhållas, ha beräkningarna delvis måst baseras på uppskattningar. 
De anförda talen torde dock ge en tillfredsställande bild av storleksordning
en av här ifrågavarande byggnadsverksamhet, låt vara att de inkomna upp
gifterna med hänsyn till de skiftande redovisningsmetoderna i olika städer 
ej kunna ge någon fullt klar bild av byggnadsverksamhetens fördelning på 
olika kvartal. 

Stader med 10 000—80 000 invånare. I tab. 4 och 5 meddelas för 29 städer med 
10 000—30 000 invånare antalet under år 1940 och första kvartalet 1941 full
bordade, resp. beviljade lägenheter och rum. Antalet fullbordade lägenheter 
företer gentemot första kvartalet 1940 en minskning med 829 % och antalet 
fullbordade rum en minskning med 784 %. I fråga om beviljade byggnads
företag framträder en ökning av antalet lägenheter och rum med 2008, resp. 
1390 %. Antalet omkring den 1 april åren 1940 och 1941 under byggnad va
rande lägenheter och rum i vissa av de redovisade städerna framgår av nedan
stående tablå: 

30—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Bostadsmarknaden i rikets städer omkring den 1 april 1941. 

Sedan 1922 har socialstyrelsen årligen på grundval av uppgifter från kom
munala myndigheter — sedan 1939 byggnadsnämnderna — verkställt under
sökningar rörande bostadsmarknadens allmänna utveckling i rikets städer, 
sådan den framträtt vid oktoberflyttningarna.1 Med hänsyn till det rådande 
läget på byggnads- och bostadsmarknaden befanns det lämpligt att verkställa 
en liknande undersökning beträffande förhållandena på bostadsmarknaden om
kring den 1 april 1941 och de förändringar, som inträtt sedan oktober 1940. I 
detta syfte utsändes i april till byggnadsnämnderna i samtliga 117 städer dels 
ett frågeformulär, som nämnden själv skulle besvara, dels ett formulär, som 
av nämnden skulle tillställas fastighetsiägareföreningar och hyresgästföre
ningar i resp. städer. Det förstnämnda formuläret har besvarats av bygg
nadsnämnderna i samtliga 117 städer, de sistnämnda av fastighetsägareför
eningar i 86 och hyresgästföreningar i 48 städer. I det följande lämnas en 
översikt av de uppgifter, som erhållits från byggnadsnämnderna. De svar, 
som lämnats av intresseorganisationerna, äro i flertalet fall samstämmiga 
med byggnadsnämndernas uppgifter; de avvikelser, som förekomma, äro ej 
av sådan omfattning, att de rubba de allmänna slutsatser, som kunna dragas 
ur byggnadsnämndernas uppgifter. 

Bostadstillgängen. I nedanstående tablå ges en sammanfattning av bygg
nadsnämndernas omdömen rörande tillgången på lägenheter av olika slag om
kring den 1 april. Materialet har liksom vid föregående tillfällen uppdelats 
på större och mindre städer, d. v. s. städer, där invånarantalet den 1 januari 

1 Redogörelser för dessa undersökningar ha regelbundet publicerats i Soc. Medd., senast i årg. 
1940, sid. 849. 
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I nedanstående antal städer har tillgången på lägenheter uppgivits vara: 

1940 översteg, resp. understeg 10 000; den förra gruppen omfattar 48, den 
senare 69 städer. Det äT att märka, a t t vissa byggnadsnämnder icke besvarat 
samtliga frågepunkter, vadan såväl i denna som följande tablåer sammanlagda 
antalet redovisade städer i vissa fall understiger 117. 

I det övervägande flertalet städer bedömdes tillgången på lägenheter t. o. m. 
2 rum och kök som knapp eller otillräcklig, under det tillgången på lägenhe
ter om 3 eller flera rum och kök i ett stort antal städer betecknades som god 
eller tillräcklig. Särskilt utpräglad var knappheten på lägenheter om 1 rum 
och kök; tillgången på moderna, resp. omoderna lägenheter om 1 rum och kök 
uppgavs vara otillräcklig i 86, resp. 71 städer, under det motsvarande siffror 
för 2 rum och kök voro 59 och 46. 

En jämförelse mellan byggnadsnämndernas uppgifter om bostadstillgången 
den 1 april och motsvarande uppgifter i oktoberenquêten 1940 tyder på att 
bostadstillgången i städerna under vinterhalvåret undergått en minskning. 
Samma tendens kommer till synes i de uppgifter, som byggnadsnämnderna 
lämnat till aprilenquêten beträffande bostadstillgångens utveckling från 1 ok
tober till 1 april. En sammanfattning av dessa uppgifter lämnas i följande 
tablå: 

Från flertalet städer uppgavs, att tillgången på bostäder den 1 april 1941, 
jämfört med den 1 oktober 1940, var ungefär oförändrad för samtliga lägenhets
typer. För varje lägenhetskategori uppgavs emellertid en minskning av till
gången i ett stort antal städer, under det ökad tillgång endast redovisades i 
enstaka fall. Särskilt påfallande är minskningen i fråga om 1 rum och kök. 
Beträffande samtliga lägenhetskategorier framträder minskning av tillgången 
relativt starkare i de större städerna än i de mindre. Av byggnadsnämndernas 
uppgifter till enquêterna i oktober 1939, oktober 1940 och april 1941 fram-
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går, att en växande knapphet på smålägenheter utvecklats efter krigsutbrottet 
(jfr Soc. Medd. årg. 1940, sid. 850). 

Även om bostadsbrist icke råder inom en ort i dess helhet, kunna svårighe
ter föreligga att få bostäder i närheten av arbetsplatsen. Från 17 större och 
24 mindre städer meddelas, att brist på bostäder nära arbetsplatserna föran
lett vissa olägenheter, såsom långa resor till och från arbetet och i vissa fall 
bosättning utanför stadens område. Från en del av dessa städer uppgives 
dock, att dylika olägenheter endast framträtt i enstaka fall. 

Från flertalet större och mindre städer uppgives, att bostäder, som utdömts 
eller bort utdömas, varit i bruk på grund av brist på billiga lägenheter. Från 
vissa städer framhålles, att utdömning av lägenheter till följd av bostadsbris
ten förekommit i mindre utsträckning än önskvärt vore. Så t. ex. uppger bygg
nadsnämnden i Norrköping, att c:a 600 lägenheter skola utdömas, så snart 
nya lägenheter kunna erbjudas. 

Tillgängen på tomtmark. Byggnadsnämndernas uppskattningar av tillgången på 
tomtmark i de centrala delarna av vederbörande stad och i ytterområdena fram
gå av nedanstående tablå: 

I nedanstående antal städer har tillgången pä tomtmark uppgivita vara: 

för mark i stadens centrala delar för mark i ytterområdena 

Av tablån framgår, att tillgången på centralt belägen tomtmark är knapp 
eller otillräcklig i ett stort antal städer, i 68 städer beträffande mark i kom
munens ägo och i 59 städer i fråga om mark i annans ägo. I ytterområdena 
är däremot i regel tillgången på såväl kommunal som privat mark god eller 
åtminstone tillräcklig. 

Efterfrågan på bostäder. På frågan, huruvida och på vad sätt bostadsefter
frågans inriktning förändrats under det sista halvåret, ha byggnadsnämnderna 
i 9 av de större och 30 av de mindre städerna svarat, att inga förändringar 
inträtt i detta avseende; för 2 större och 4 mindre städer har frågan lämnats 
obesvarad. I flertalet övriga städer konstateras en förskjutning av efterfrågan 
från större till mindre lägenheter. I en del städer har efterfrågan förskjutits 
från moderna till omoderna lägenheter, medan i andra städer en förskjutning 
skett från större omoderna till mindre moderna lägenheter. Som orsaker till 
dessa förskjutningar nämnas bl. a. den allmänna stegringen av levnadskostna
der och skatter samt i vissa fall de höjda värmekostnaderna. 
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Uppsägningar av hyreskontrakt. I de utsända frågeformulären begärdes uppgif
ter om huruvida antalet uppsägningar av hyreskontrakt den 1 april 1941 för 
avflyttning den 1 oktober från fastighetsägarnas och hyresgästernas sida va
rit större, lika stort eller mindre än den 1 april 1940. För 26 städer ha bygg
nadsnämnderna lämnat denna fråga obesvarad, vilket torde förklaras av att 
uppsägningstiden för hyreskontrakt i allmänhet är kortare än sex månader. 
Detsamma gäller för en avsevärd del av bostadsbeståndet i de städer, för vilka 
frågan besvarats. I flertalet av dessa städer uppgavs antalet uppsägningar 
från båda parternas sida den 1 april 1941 vara ungefär lika stort som ett år 
tidigare. En minskning av antalet uppsägningar redovisades i betydligt flera 
fall än en ökning. Särskilt från hyresgästernas sida framträder en stark ten
dens till minskning av antalet uppsägningar. Denna tendens är relativt mera 
utpräglad i de större städerna än i de mindre. 

Hyresnivåns utvecklingstendenser. I formulären efterfrågades slutligen, huru
vida hyresnivån för hyresåret 1941/42, bortsett från värmekostnaden, kunde 
anses vara stigande, stillastående eller fallande i jämförelse med hyresåret 
1940/41 dels vid förlängning av äldre kontrakt, dels vid nyinflyttning. Frå
gan har besvarats av byggnadsnämnderna i 115 städer. En sammanfattning 
av de inkomna uppgifterna lämnas i nedanstående tablå: 

I nedanstående antal städer har hyresnivån nppgivits vara: 
S t ö r r e s t ä d e r M i n d r e s t ä d e r Samtl iga s täder 

Endast i Lund konstaterades en tendens till sjunkande hyror för moderna 
lägenheter. Beträffande samtliga lägenhetskategorier konstaterades en tendens 
till höjda hyror vid förlängning av äldre kontrakt i ett stort antal städer; ten
densen är särskilt utpräglad för moderna smålägenheter. För samtliga lägen
hetstyper betecknades hyresnivån vid nyinflyttning som stigande i flertalet 
redovisade städer. Stegringstendensen är mera framträdande i de större städer
na än i de mindre; för lägenheter t. o. m. 2 rum och kök konstateras hyressteg-
ring i ett större antal fall än för lägenheter om 3 eller flera rum och kök. 
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Erkända arbetslöshetskassor år 1940. 
Vid 1940 års ingång trädde en nyinrättad erkänd arbetslöshetskassa för han

delstjänstemän i verksamhet. Under året har vidare beslut fattats om ombild-
ning av de fackliga arbetslöshetskassorna vid de förenade förbunden och svenska 
bleck- och plåtslagareförbundet till erkända arbetslöshetskassor. Dessa erkända 
kassor började sin verksamhet den 1 januari, resp. 1 april 1941. 

Antalet under år 1940 verksamma erkända arbetslöshetskassor hade sålunda 
jämfört med år 1939 ökats med en och uppgick i allt till 14 stycken. Medlems
beståndet och förändringar i detta under året redovisas i tab. 1. Det framgår 
av tabellen, att antalet under år 1940 nyinskrivna medlemmar utgjorde 172 % 
av medlemsantalet vid årets början, under det att antalet utträdda medlemmar 
uppgick till 119 % av samma antal. Medlemsrörelsen under 1940 utföll sålunda 
med en nettoökning av 53 %. För 1939 voro motsvarande procenttal 22-2, 14-5 
och 7'7 respektive. Antalet år 1940 in- och utträdda företedde följaktligen en 
relativ minskning jämfört med närmast föregående år. Det sammanlagda med
lemsantalet vid utgången av 1940 var 210 408, varav 130 076 män och 80 332 
kvinnor. 

Understödsrörelsen i de erkända arbetslöshetskassorna år 1940 redovisas i 
tab. 2. Anslag av engångskaraktär liksom de förändringar i kassornas ekonomi, 
som härleda sig från ändrade bokföringsvärden för placeringar i obligationer, 
ingå ej i de i denna tabell angivna beloppen. Syftet med denna uppdelning är 
att ställa kostnaderna för understödsrörelsen i direkt jämförelse med kassornas 
löpande inkomster i form av medlemsavgifter, statsbidrag och räntor. Beträf
fande tabellens uppgifter är vidare att märka, att inträdes- och övergångsavgif
ter upptagits som övriga inkomster. Det sammanlagda beloppet av dessa avgif
ter utgjorde för året 11 873 kr. Den återstående summan i denna kolumn utgöres 
praktiskt taget i sin helhet av räntor. Rese- och flyttningshjälpen har samman
förts med förvaltningskostnaderna. Denna understödsform har emellertid före
kommit endast ytterst sparsamt. Under året utgavs i allt 534 kr., fördelat på 
4 kassor. I stort sett hela det i denna kolumn angivna beloppet kan följaktligen 
betraktas som förvaltningskostnader. 

De löpande medlemsavgifterna erläggas såsom veckoavgifter i samtliga kas
sor på ett undantag när, nämligen handelstjänstemännens, där månadsavgifter 
tillämpas. Under år 1940 inbetalade löpande medlemsavgifter uppgingo till ett 
sammanlagt belopp av 3 320 470 kr. Detta innebär en minskning av avgiftsin
komsten jämfört med 1939 på 103 590 kr. Detta förhållande har sin grund i så
väl större arbetslöshet som beredskapstjänstens ökade omfattning under år 1940. 
Då avgift till erkänd arbetslöshetskassa erlägges endast för tid, under vilken 
medlemmen utför avlönat arbete, är han sålunda befriad från avgiftsplikt vid 
fullgörande av militärtjänst, vid arbetslöshet, sjukdom etc. Försämringen i sys
selsättningssituationen har medfört en betydlig ökning av utgifterna för under-
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Tab. 1. Antal medlemmar i erkända arbetslöshetskassor år 1940. 
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Tab. 2. Undersödsrörelsen i de erkända 
Uppgifterna avse 

stöd. Som daghjälp utbetalades under år 1940 4 319 508 kr. mot 2 390 943 kr. un
der år 1939. ökningen uppgick sålunda till 1 928 565 kr., eller inemot samma 
belopp, som utgavs år 1939. Särskilt om man tar hänsyn till att arbetslösheten 
under 1940 ej hade någon svårartad omfattning, ger den konstaterade ökningen 
en antydan om understödsrörelsens starka beroende av förändringar i konjunk
turläget, även då förändringarna äro jämförelsevis obetydliga. De understöds
krav, som kassorna haft att uppfylla under sin verksamhet hitintills, kunna 
knappast få anses utslagsgivande vid en uppskattning av de belopp, som komma 
att erfordras för upprätthållande av full understödsverksamhet i arbetslöshets
kassorna under en svårare arbetslöshetssituation. Som en följd av statsbidragets 
konstruktion komma emellertid ökade understödskostnader att — intill en viss 
gräns — i allt större omfattning bäras av det statliga daghjälpsbidraget. Detta 
bidrag uppgick för år 1940 till 1 848 034 kr., vilket i genomsnitt motsvarar 
428 % av utgivet daghjälpsbelopp. Motsvarande siffror för år 1939 voro 727 051 
kr. och 304 %. Absolut taget har detta statsbidrag år 1940 ökats till betydligt mer 
än det dubbla av 1939 års belopp. Procenttalet i förhållande till utgivet under
stödsbelopp ökades med ungefär en tredjedel av 1939 års procenttal. 

Denna statsbidragets karaktär av en slags återförsäkring träder ännu tydli
gare fram, om man betraktar förhållandena vid de särskilda kassorna. Såsom 
exempel må anföras, att i träindustriarbetarnas kassa utbetalades år 1939 
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arbetslöshetskassorna år 1940. 
belopp i kronor. 

460 616 kr. och 1940 1 376 937 kr. som daghjälp, d. v. s. ett belopp 1940 som 
var tre gånger så stort som 1939 års understödssumma. Daghjälpsbidraget öka
des emellertid från 139 003 kr. år 1939 till 808 052 kr. år 1940, eller i det när
maste sexdubblades. I förhållande till utbetalat understödsbelopp utgjorde det
samma 30-2 % och 587 % respektive. Procenttalet har sålunda i det närmaste 
fördubblats. Som nämnt kvarstår denna kostnadsutjämnande verkan av dag
hjälpsbidraget endast intill en viss gräns. Hur ifrågavarande förhållanden te 
sig, sedan denna gräns börjat göra sig gällande, exemplifieras av stenindustri
arbetarnas kassa. Totala understödsbeloppet under 1939 och 1940 i denna kassa 
uppgick till 88 978 och 176 933 kr. respektive, eller dubbelt så mycket 1940 
som 1939. Daghjälpsbidraget utgjorde 53 144 och 87 002 kr. respektive, eller 
i runt tal en och en halv gånger så mycket 1940 som 1939. Absolut sett har bi
draget alltså ej oväsentligt ökats, men i förhållande till utgivet understöd har 
en minskning inträtt. Procenttalen i detta hänseende äro 597 för 1939 och 49'2 
för 1940. 

1940 års förvaltningskostnader belöpa sig på i avrundat tal 857 000 kr., vil
ket motsvarar 4'15 kr. per årsmedlem. Såsom statligt förvaltningsbidrag har 
under året utbetalats 630 533 kr. Detta belopp utgör 73-5 % av de totala förvalt
ningskostnaderna. Motsvarande procenttal för 1938 och 1939 voro 73 l och 
73-3 respektive. Ehuru förhållandena i detta hänseende variera avsevärt inom 
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de olika kassorna, synas i allmänhet tre fjärdedelar av förvaltningskostnaderna 
täckas av statsbidraget för detta ändamål. Inom en kassa ha dock de verkliga 
förvaltningskostnaderna understigit förvaltningsbidragets belopp, under det att 
i en annan kassa ifrågavarande statsbidrag svarat mot endast en fjärdedel av 
kassans förvaltningskostnader. 

Underskott å understödsrörelsen 1940 har förekommit i fem kassor, nämligen 
sadelmakarnas e tc , stenindustriarbetarnas, träindustriarbetarnas, musikernas 
och lantarbetarnas. Mera betydande underskott konstateras endast i stenindustri
arbetarnas och musikernas kassor. Nettoöverskottet för samtliga kassor till
sammantagna uppgick, som framgår av tab. 2, till 818 547 kr. År 1939 uppgick 
detta belopp till 1 676 761 kr. 

Antalet understödsdagar under år 1940 med fördelning på olika understöds
belopp redovisas i tab. 3. Det må framhållas, att i tabellen förekomma under
stödsbelopp, som icke finnas angivna i respektive kassas stadgar. Detta beror 
på att förordningens bestämmelser om understödsrätt vid övergång från klass 
med lägre daghjälp till klass med högre daghjälp analogivis tillämpas vid över
gång till annan arbetslöshetskassa. I detta hänseende ha samma regler tilläm
pats, vare sig den kassa, från vilken övergång skett, varit en erkänd kassa eller 
annan arbetslöshetskassa. I likhet med förfaringssättet vid uppställandet av 
denna tabell för föregående år ha understödsdagar, för vilka utgått daghjälps-
belopp, som icke finnas angivna i kassans stadgar, angivits med kursiv stil. 
Hela antalet understödsdagar i samtliga kassor tillhopa uppgick till något mer 
än en och en halv miljon, eller närmare sett 1 501 658 dagar. Medelbeloppet av 
daghjälpen i de olika kassorna angives i tabellens nedersta rad. För alla kassor 
tillsammantagna utgjorde detta belopp år 1940 288 kr. Såsom framgår av ta
bellen, förekomma avsevärda skillnader mellan de olika kassorna i detta hänse
ende. Det högsta medelbeloppet på 4'43 kr. konstateras i musikernas och det 
lägsta på 191 kr. i gruvindustriarbetarnas kassa. Med hänsyn till rådande löne
förhållanden inom gruvrörelsen måste den sista siffran sägas innebära, att den 
av kassan bedrivna försäkringen är synnerligen ofullständig. 

För belysande av betydelsen av den av de erkända arbetslöshetskassorna be
drivna understödsverksamheten erfordras emellertid jämväl uppgifter beträf
fande i vilken omfattning understöd utgår vid arbetslöshet bland medlemmarna. 
Som ett mått vid redogörelsen för dessa förhållanden har man beräknat den s. k. 
understödsprocenten, vilken beräknas som det procentuella förhållandet mellan 
antalet understödda dagar och antalet arbetslösa dagar inom medlemsklientelet. 
Till belysande av försäkringens effektivitet ha i tab. 4 sammanställts uppgifter 
över värdet av arbetslöshetsprocenten och understödsprocenten för samtliga kas
sor tillsammantagna för varje år under femårsperioden 1936—1940, varjämte i 
tabellens sista kolumn angivits dagunderstödets medelbelopp under året. Arbets
löshetsprocenten har beräknats som det procentuella förhållandet mellan antalet 
arbetslöshetsveckor och antalet genomlevda veckor. Antalet arbetslöshetsveckor 
har därvid satts lika med det antal veckor, för vilka medlem befriats från att 
erlägga avgift på grund av arbetslöshet. Vid beräkningen av understödsprocen
ten har en arbetslöshetsvecka ansetts utgöra sex arbetslöshetsdagar. Om man er-
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in i» . De daghjälpsbelopp, som gälla rader, vari siffror med kursivstil förekomma, äro icke angivna i kassans stadgar. Deras förekomst 
beror pä vissa övergangsförhållanden, vilka närmare omnämnts i texten. 
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Tab. 4. Arbetslöshetsprocent, understödsprocent och genomsnittligt daghjälpsbelopp 
i de erkända arbetslöshetskassorna 1936—1940. 

inrar sig, att såsom villkor för rätt till understöd fordras, att ett visst antal av
gifter skola vara erlagda för tid, som närmast föregår försäkringsfallet, inses 
omedelbart, att understödsprocentens värde ej kan vara oberoende av arbetslös
hetens omfattning. Av de undersökningar över dessa förhållanden, som före
tagits inom socialstyrelsen, har framgått, att understödsprocenten företer myc
ket stora variationer dels mellan olika kassor och dels i ännu högre grad mellan 
klasser med olika understödsbelopp. Den sistnämnda omständigheten ger klart 
besked om att selektiva tendenser gjort sig gällande i mycket hög grad vid valet 
av understödsklass, i det att medlemmar med större risk för arbetslöshet inträtt 
i klass med högre understödsbelopp än medlemmar med bättre sysselsättnings
förhållanden. Vid bedömningen av de i tab. 4 angivna uppgifterna torde det där
för böra beaktas, att dessa äro genomsnittstal för samtliga kassor och förekom
mande understödsbelopp. Som grund för bestämda slutsatser beträffande för
säkringens effektivitet ägna sig följaktligen ej de i tabellen angivna uppgif
terna. Emellertid synes beträffande såväl understödsprocent som dagunderstö
dets medelbelopp en tendens mot ökad effektivitet kunna konstateras. Minsk
ningen av det genomsnittliga daghjälpsbeloppet från 2-97 kr. år 1939 till 2-88 kr. 
år 1940 är uteslutande en följd av de ovan antydda selektiva tendenserna. Under 
1939 utbetalades en betydligt större del av det totala understödsbeloppet till 
medlemmar i kassornas högsta daghjälpsklasser än vad som var fallet år 1940. 
Under det sista året inträffade arbetslösheten mera oberäkneligt, varför det ut
betalade understödsbeloppet jämnare fördelades på olika daghjälpsklasser. 

Enligt för daghjälpsbidragets beräkning gällande grunder utgår detta bidrag 
med sitt högsta belopp räknat per medlem i genomsnitt, då antalet understödda 
dagar per år och medlem uppgår till 26 dagar. Kostnaderna för det överskju
tande antalet understödsdagar bestridas i sin helhet medelst kassans övriga till
gångar. Då emellertid daghjälpsbidraget beräknas för varje understödsklass för 
sig inom en kassa, är det möjligt, att ovan antydd begränsning av daghjälpsbi
draget kan inträda inom en viss understödsklass av kassan, utan att antalet 
understödda dagar per år och medlem, räknat för samtliga medlemmar i kassan, 
når upp till eller överstiger 26 dagar. Maximalt daghjälpsbidrag har för år 1940 
utgått i vissa klasser inom stenindustriarbetarnas, musikernas, lantarbetarnas 
och frisörernas kassor. Antalet understödsdagar, överskjutande 26 per medlem 
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Tab. 5. Försäkringsfonder (i kronor). 

under året, uppgick för ifrågavarande klasser till sammanlagt 18 930 dagar, på 
vilka belöpte ett understödsbelopp av 70 204 kr. Det genomsnittliga daghjälps-
beloppet för dessa understödsdagar befinnes sålunda uppgå till 3'71 kr. Att 
detta belopp väsentligt överstiger det för samtliga understödsdagar befunna 
värdet av 2-88 kr. är en följd av den förut berörda omständigheten, att medlem
mar med stor arbetslöshetsrisk tillförsäkra sig ett genomsnittligt större dagligt 
understödsbelopp än medlemmar, för vilka risken är mindre påtaglig. 

För samtliga kassor och understödsklasser sammantagna uppgick antalet un
derstödsdagar per år och medlem under år 1940 till 7'271 dagar. Motsvarande 
antal för 1939 var 4250 dagar. 

Den i 27 § i förordningen om erkända arbetslöshetskassor föreskrivna fonden 
finnes redovisad i tab. 5. Enligt förordningens bestämmelser skola samtliga be
hållna tillgångar tillföras fonden. Uppgifterna angiva dels fondens storlek vid 
början och slutet av år 1940 i varje kassa, dels dess genomsnittliga belopp per 
medlem vid båda tidpunkterna. Fondbeloppet för alla kassor tillsammantagna 
har under år 1940 ökats med 1002 856 kr. Av fondökningen ha 818 547 kr. 
uppkommit såsom överskott å understödsrörelsen, övriga tillskott äro 115 600 
kr. i form av uppskrivningar av bokföringsvärdet för kassornas obligations
innehav, vilket som regel upptages till marknadskursen vid bokslutstillfället, 
samt särskilda engångsanslag till lantarbetarnas och handelstjänstemännens kas
sor på respektive 50 000 och 3 500 kr. från motsvarande fackliga organisationer 
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och slutligen ett tillskott till musikernas erkända arbetslöshetskassa på 15 209 
kr. från ett lotteri till förmån för kassan. Som framgår av tab. 5 har minskning 
av tillgångarna under år 1940 förekommit endast i två kassor, nämligen sten
industriarbetarnas och musikernas. I båda fallen är underskottet emellertid 
betydande. Per medlem räknat uppgår detsamma till 1920 och 25-10 kr. respek
tive. Den genomsnittliga fonden per medlem räknat har under året minskat 
även i sadelmakarnas etc. kassa, ehuru i obetydlig omfattning och till följd av 
medlemsantalets ökning. För alla kassor tillsammantagna utgjorde fondökning
en per medlem 217 kr. Under 1939 var motsvarande belopp 4'76 kr. 

De erkända arbetslöshetskassornas behållna tillgångar vid utgången av år 
1940 uppgingo till 8-4 milj. kr. emot 7'4 milj. kr. närmast föregående år. Per 
medlem räknat motsvarar detta vid 1940 års utgång 39-71 kr. emot 37'54 kr. när
mast föregående år. 

Den privata arbetsförmedlingen under år 1940. 
Jämlikt övergångsbestämmelserna till lagen den 18 april 1935 med vissa 

bestämmelser om arbetsförmedling hade under år 1939 117 privata platsbyråer 
socialstyrelsens tillstånd att i förvärvssyfte bedriva arbetsförmedling. Efter 
den 31 december 1939 kan tillstånd endast beviljas för ett år i sänder, och 
sedan Kungl. Maj:t förordnat om vissa inskränkningar i den privata arbets
förmedlingsrätten, ha de av socialstyrelsen för år 1940 förnyade tillståndsbe
visen gällt följande yrkesgrupper, nämligen musiker och sceniska artister samt 
anställningssökande i husligt arbete, hotell-, pensionat- och restaurangrörelse, 
sjukvård1 och jordbruk. Totalantalet i verksamhet varande avgiftskrävande pri
vata platsbyråer under år 1940 utgjorde 99, vilken siffra vid årets slut hade 
nedgått till 95. 

Från de i förvärvssyfte bedrivna arbetsförmedlingarna liksom från de i fö
regående årsredogörelser omnämnda 4 placeringsbyråerna inom restaurangfac
ket jämte 2 hemhjälpsbyråer, vilka även de drivits utan förvärvssyfte, har 
socialstyrelsen i likhet med tidigare år inhämtat månatliga uppgifter rörande 
förmedlingsverksamheten. Däremot ha dylika månadsuppgifter för närva
rande icke infordrats från övriga utan förvärvssyfte bedrivna arbetsförmed
lingar, vilka i allmänhet ha sin verksamhet uteslutande inriktad på vissa slag 
av intellektuellt eller konstnärligt arbete och med hänsyn till de inom dessa 
fack rådande speciella förhållandena i många fall icke lämpligen kunnat an
vända sig av de vanliga statistikformulären. 

Vid de platsbyråer, som sålunda insänt månatliga statistikuppgifter, har an
talet tillsatta platser under år 1940 utgjort som följer: 

1 Avser andra platsbyraer än de å sid. 507 nämnda Bjuksköterskefcyråerna. 
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Totalresultatet för rapportårets verksamhet utvisade sålunda en minskning 
från närmast föregående år med c:a 4 560 tillsatta platser i hela riket och 2 860 
enbart i huvudstaden. Nedgången var i verkligheten större, enär i 1939 års 
här meddelade uppgifter uteslutits siffror för de yrkeskategorier, som ej fin
nas representerade i 1940 års redovisning. Den faktiska totalsiffran för för
medlingsverksamheten 1939 uppgick till 33 947. 

I tabellens siffror ingå icke uppgifterna från 7 artistförmedlingar, vilka i 
flertalet fall erhållit tillstånd att lämna rapport för hela året på en gång; 
ej heller har medräknats en platsbyrå i Stockholm för kvinnlig hemhjälp, vil
ken i stor omfattning förmedlar tillfälliga anställningar av i regel mycket 
kortvarig natur. 

Största antalet förmedlingar eller c:a 90 % faller inom de kvinnliga arbets
områdena, och bland dessa träda, i nu nämnd ordning, husligt arbete samt 
hotell- och restaurangfacket ojämförligt i förgrunden. Vad den manliga av
delningen beträffar, har förmedlingen nästan uteslutande omfattat restaurang
personal och jordbruksarbetare. 

Sjuksköterskebyråernas verksamhet under år 1940. 

Jämlikt kungl. kungörelse den 28 juni 1935 med bestämmelser angående sta
tens godkännande av sjuksköterskebyråer ha under år 1940 18 av medicinal
styrelsen godkända byråer varit i verksamhet.1 Nyinrättad för året är Fredrika 
Bremerförbundets byrå i Kristianstad. 

1 Denna verksamhet medräknas icke i redogörelsen för den privata arbetsförmedlingen å sid. 606. 
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Sjuksköterskebyråernas verksamhet år 1940. 

Förmedlingsverksamhetens omfattning framgår av ovanstående tabell, vilken 
upprättats med ledning av de till medicinalstyrelsen insända årsredogörelserna. 

Anmärkas bör, att de vid en viss byrå inskrivna sjuksköterskorna icke alltid 
äro stationerade å den ort, där byrån är belägen. Sålunda uppehålla t. ex. de 
vid stockholmsbyråerna rapporterade sjuksköterskorna i stor utsträckning be
fattningar å andra orter inom riket. 

Under året ha vid sjuksköterskebyråerna 636 sjuksköterskor nyinskrivits, 
under det att 153 av skilda anledningar avförts ur registren över disponibla 
sjuksköterskor. Antalet sjuksköterskor har sålunda under året ökats med 483. 

Av de tillfälliga sjukbesöken vilka utgöra 90 % av hela antalet förmedlingar, 
har som synes nära hälften redovisats av Göteborgs sjuksköterskebyrå och 
över 1/i av Örebro stads och läns sjuksköterskebyrå. At t siffran i dessa städer 
nått sådan höjd hör samman med den omständigheten, att därstädes uppdra-
gits åt sjuksköterskebyråerna att ombesörja sådan tillfällig sjukvård, som i 
andra större städer i regel handhaves av särskilda kommunala organ. 
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Utlänningar i Sverige. 

Utlänningar med vistelsetillstånd den 1 april 1941.¹ 

Följande redogörelse omfattar utlänningar med uppehålls- och arbetstill
stånd samt uppehålls- och arbetsvisering jämte utlänningar som av någon an
ledning för tillfället saknade visering eller tillstånd. Ytterligare uppgifter 
om det redovisade utlänningsklientelets sammansättning återfinnas i föregå
ende sammanställning rörande utlänningar med vistelsetillstând (Soc. Medd. 
årg. 1941, sid. 168). 

Tub. 1. Utlänningar med vistelsetillstând av socialstyrelsen. 

Såsom framgår av tab. 1, utgjorde den 1 april 1941 antalet utlänningar med 
vistelsetillstånd i ovan angiven bemärkelse 19 008, därav 9 507 män och 9 501 
kvinnor. Vidare framgår, att antalet under första kvartalet 1941 ökat med 
844. Av de olika nationaliteterna synas bl. a. danskar, finnar och norrmän ha 
undergått en viss ökning. Liksom vid föregående redovisningstillfälle hade 
antalet utlänningar med främlingspass ökat, närmast beroende därpå att vissa 
härvarande utlänningar med tidigare hemvist i Tyskland icke kunnat erhålla 
förlängning av sina hemlandspass, för vilka giltighetstiden utgått. 

1 Uppgifterna angående utlänningar med vistelsetillstånd den 1 april 1941 få betraktas som i 
viss mån preliminära, då en omläggning av hithörande statistik till hålkortsmetod ägt ram sedan 
föregående redovisningstillfälle. Definitiva uppgifter om vistelsetillstånd 1 april komma att läm-
nas i samband med redogörelsen angående utlänningar med vistelsetillstånd den 1 juli 1941. 

31—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. 2. Utlänningar med vistelsetillstånd av socialstyrelsen den 1 april 1941 
fördelade efter ålder. 

I tab. 2 lämnas en åldersfördelning avseende utlänningar med vistelsetill
stånd den 1 april 1941. Av finnar, norrmän och ungrare voro mer än 8/4 i åldern 
under 45 år, medan mer än 1/3 av engelsmän, fransmän och italienare voro över 
45 år. Gruppen under 20 år omfattar endast i ringa utsträckning barn under 
16 år. Dessa äro nämligen ofta införda i föräldrarnas pass och behöva därvid 
ej särskilt vistelsetillstånd. 

Tab. 8. Utlänningar med arbetstillstånd av socialstyrelsen. 

'Av samtliga utlänningar med vistelsetillstånd den 1 april 1941 innehade 
11 583 personer (6 040 män och 5 543 kvinnor) av socialstyrelsen beviljat till
stånd till arbetsanställning. Dessa tillstånd ha sedan den 1 januari 1941 ökats 
med 107. I samband med omläggning av utlänningsstatistiken har införts en 
ny yrkesgruppering, vilken dock i stort sett motsvarar den tidigare använda. 
Oavsett ändringen av yrkesgrupperingen förete, såsom tab. 3 utvisar, grupperna 
jordbruk med binäringar, industri och hantverk samt fria yrken någon ökning 
sedan föregående redovisningstillfälle. 

Utöver de av socialstyrelsen handlagda vistelsetillstånden hade utrikesdepar
tementet (eller vissa utlandsmyndigheter) beviljat inresevisering, innefattande 
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Tab. 4. Utlänningar med arbetstillstånd av socialstyrelsen den 1 april 1941. 

Tab. 5. Utlänningar, som under fjärde kvartalet 1940 och första kvartalet 1941 ar 
socialstyrelsen beviljats vistelsetillstånd (förstagrångstillstånd). 
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Tab. 6. Utlänningar, som under fjärde kvartalet 1940 och första kvartalet 1941 av 
socialstyrelsen beviljats arbetstillstånd (förstagångstillstånd). 

vistelsetillstånd den 1 april 1941 för 833 utlänningar, varav 636 män och 197 
kvinnor. I 114 fall avsåg viseringen även tillstånd till arbetsanställning. Den 
I januari 1941 utgjorde antalet då gällande inreseviseringar 715 och den 1 ok
tober 1940 1 234. Motsvarande siffra den 1 april 1940 var 1 517. I nu nämnda 
siffror ha icke medräknats personer, som av utrikesdepartementet erhållit vi-
sering för direkt genomresa. 

Totala antalet utlänningar med vistelsetillstånd i riket den 1 april 1941 ut
gjorde sålunda 19 841, och av dessa innehade 11 697 tillstånd till arbetsan
ställning. Motsvarande uppgifter för den 1 januari 1941 voro 18 879 resp. 
I I 549. En viss ökning har sålunda ägt rum beträffande vistelsetillstånden, me-
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dan antalet arbetstillstånd endast obetydligt förändrats.1 Av utlänningarna voro 
1 278 (därav 878 kvinnor) födda i Sverige. 

I tab. 5 lämnas en översikt över antalet nytillkomna vistelsetillstånd under 
fjärde kvartalet 1940 och första kvartalet 1941, avseende utlänningar, som ej 
tidigare innehaft dylikt tillstånd. Sammanlagt beviljades under första kvar
talet 1941 nya vistelsetillstånd för 2 144 personer, varav 1 336 män och 808 
kvinnor. Motsvarande siffror för fjärde kvartalet 1940 voro resp. 1 755, 917 
och 838. Samtliga dessa tillstånd avse ej alltid personer, som under resp. kvar
tal inrest i landet. I en del fall ha vederbörande haft rätt att vistas en tid i lan
det, antingen utan tillstånd eller med stöd av utrikesdepartementets inresevise-
ring, varför socialstyrelsens förstagångstillstånd givits först efter en kortare 
eller längre tids vistelse i landet. 

Antalet nytillkomna arbetstillstånd (förstagångstillstånd) utgjorde enligt 
tab. 6 under första kvartalet 1941 885, varav 502 för män och 383 för kvinnor. 
Under fjärde kvartalet 1940 tillkommo 978 nya arbetstillstånd, varav 453 för 
män och 525 för kvinnor. Även i detta fall gäller, att samtliga ifrågavarande 
personer icke ha inrest i landet under resp. kvartal. 

Tab. 7. Resandefrekvensen frän utlandet under första kvartalet 1941. 

1 En uppskattning av antalet härvarande utlänningar återfinnes i Soc. Medd. årg. 1941, 
sid. 171. 

2 Personer utan hemlandspass ha i tabellen hänförts till sin förutvarande nationalitet i den 
man uppgift härom kunnat erhållas. 
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Resande från utlandet under första kvartalet 1941. 

I tab. 7 redovisas utlänningars in- och utresor under första kvartalet 1941. 
Uppgifterna avse antalet resor och icke antalet personer, då en person kan ha 
företagit flera resor. Material för tabellen, som även omfattar direkta genom
resor, har erhållits genom bearbetning av de inresekort, som samtliga utlän
ningar numera ha att ifylla vid inresa till Sverige, medan antalet utresor er
hållits från de listor, som passkontrollanterna föra över utlänningar, som utresa 
ur riket. Antalet inresor under hela kvartalet var enligt tabellen 18 211 (14 199 
män och 4 012 kvinnor), medan antalet utresor var 17 594 (13 597 män och 
3 997 kvinnor). Inreseöverskottet för första kvartalet 1941 sammanhänger med 
den livligare resetrafik, som plägar utmärka denna del av året, men torde 
även i någon mån bero på att en del personer, trots den under senare år skärpta 
kontrollen, kunnat lämna landet utan att anteckning härom skett å passkon
trollort. 

Antalet inresor av utlänningar till) Sverige under första kvartalet 1941 
torde ha varit något högre än under samma tid föregående år men väsentligt 
lägre än före kriget, i det motsvarande kvartalssiffra år 1938 var omkring 
26 000 och år 1939 c:a 33 000. 

Fylleriförseelser och spritsmuggling under första kvar-
talet 1941. 

Enligt en inom kontrollstyrelsen verkställd preliminär sammanräkning, 
vars resultat delgivits socialstyrelsen, utgjorde antalet fylleriförseelser, för 
vilka personer sakfällts under första kvartalet 1941, tillhopa 7 724, av vilka 
7 576 begåtts, av män och 148 av kvinnor. 

I nedanstående tablå återgivas vissa huvudsiffror för första och fjärde 
kvartalen 1940 samt första kvartalet 1941: 

Enligt från generaltullstyrelsens statistiska avdelning erhållna uppgifter 
gjordes under första kvartalet 1941 tillhopa 51 beslag, som helt eller del
vis avsågo sprit (eller brännvin) ; den beslagtagna kvantiteten utgjorde 58 
liter. Under hela år 1940 utgjorde för hela riket antalet dylika beslag 295 
om tillhopa 425 liter. För första kvartalet 1940 voro motsvarande siffror 
32, resp. 83 liter. Inom Stockholms tulldistrikt gjordes under första kvar
talet 1941 endast 1 beslag om 1 liter. För hela år 1940 voro motsvarande 
siffror 50, resp. 129 liter och för första kvartalet 1940 18, resp. 69 liter. 
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Livsmedelskostnaderna den 1 maj 1941. 

De noteringar av minuthandelspriser på livsmedel, bränsle och lyse, som med
delas i sammandragstabellen på följande sida, ha insamlats på socialstyrel
sens 49 ombudsorter under april månad och bearbetats på samma sätt som ti
digare varit fallet. 

Under april har prisnivån ytterligare stigit. Till uppgången ha i främsta 
rummet bidragit prisförhöjningar å kött och fläsk samt en del fisksorter, även
som å kol och koks. 

Till belysning av de allmänna förändringar, som med avseende å minut
priserna på livsmedel, bränsle och lyse ägt rum till den 1 maj 1941, meddelas 
följande serier av vägda indextal. 

Utgår man från 1935 som basår, befinnes det, att den allmänna prisnivån 
i fråga om livsmedel, bränsle och lyse stigit till 156, således med två 
enheter sedan föregående månad. Anknytes denna serie till indexberäk
ningarna med utgångspunkt från juli 1914, finner man, att indextalet utvisar 
uppgång med tre enheter (till 202). — Indextalet för de totala levnads
kostnaderna (sålunda jämväl utgifterna för hyra, kläder, skatter m. m.), 
vilket uträknas kvartalsvis, utgjorde vid den senast verkställda beräkningen, 
den 1 april 1941, 140, om år 1935 tages till basperiod, och 219, om juli 1914 
sättes lika med 100. 

* 

Riksbankens konsumtlongprlsindex har i samarbete med socialstyrelsen fullföljts en
ligt samma metod som tidigare (se Soc. Medd. årg. 1933, sid. 709 och årg. 1938, sid. 
127). Indextalen, vilka grunda sig på uppgifter från 15 orter, avse den vecka, i vil
ken den 15:e ingår. Generalindextalen för april 1941 ävensom för närmast föregående 
månad och för april åren 1938—1940 framgå av nedanstående uppställning. 



516 Livsmedelspriser (i öre) i genomsnitt för 49 orter 1914—april 1941. 

1 T. o. m. mara 1941 avse prisuppgifterna helfet ost, därofter ej helfet vara. — 244 orter. — 

3 Medeltal av julipriserna å gammal och augustipriserna å fftrsk vara. — 4 Preliminära siffror. 
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Arbetsmarknaden. 
Översikt utarbetad inom socialstyrelsen och statens arbetsmark-

nadskommission. 

Arbetsmarknaden under april 1941. 

Utvecklingen på arbetsmarknaden under april månad kännetecknades av 
en fortsatt säsonguppgång inom flera områden av näringslivet. Igångsättandet 
av vårarbetet inom jordbruket och av även andra utearbeten medförde ökad 
efterfrågan på arbetskraft. Exportsvårigheterna och knappheten på vissa rå
varor och bränsle för den industriella produktionen men framför allt den ringa 
omfattningen av byggnadsverksamheten dämpade emellertid alltjämt säsong» 
förbättringen. Den militära beredskapstjänstens sedan mitten av mars ökade 
omfattning torde också verkat hämmande på sysselsättningsutvecklingen, ehuru 
den samtidigt medfört en minskning av arbetslösheten både direkt genom 
inkallelser av arbetslösa och indirekt genom anställanden av ersättningsper
sonal. 

De statistiska serier, som belysa utvecklingen på arbetsmarknaden, visa som 
en följd av ovan antydda förhållanden någon ökning av antalet sysselsatta, en 
stegrad efterfrågan på arbetskraft samt en minskning av antalet arbetslösa 
och hjälpsökande. 

Enligt socialstyrelsens sysselsättningsstatistik var antalet sysselsatta arbe
tare inom industri och angränsande verksamhetsområden omkring 1 % högre i 
slutet av april än i slutet av mars. ökningen hänförde sig till vissa säsongbe-
tonade verksamhetsgrenar men framträdde även inom några andra områden. 

Konjunktursiffran, som beräknas på grundval av de omdömen om arbets-
tillgången uppgiftslämnarna till sysselsättningsstatistiken avgiva, visade även 
en stegring från 324 i mars till 331 i april. 

Till arbetsmarknadskommissionen rapporterade uppgifter om anställande och 
entledigande av arbetskraft ge i överensstämmelse med sysselsättningsstatisti
ken vid handen, att inom såväl industrin som byggnads- och anläggningsfac
ken antalet nyanställda arbetare översteg antalet entledigade. 

Enligt rapporterna från de offentliga arbetsförmedlingarna företedde anta
let arbetssökande under april jämfört med föregående månad en minskning med 
ungefär 5 °/°, under det att platstillgången ökade med något över 7 %; anta
let tillsatta platser visade någon, ehuru obetydlig nedgång. Arbetsförmedling
arna tillsatte under redovisningsmånaden liksom under mars inemot 50 000 
platser. Genomsnittliga antalet ansökningar på 100 lediga platser sjönk från 
208 i mars till 184 i april. 

De senast tillgängliga uppgifterna om arbetslösheten inom fackförbunden, 
som avse månadsskiftet mars/april, uppvisade en arbetslöshet av 150 % bland 
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medlemmarna inom samtliga redovisade förbund mot 165 % en månad tidigare. 
Som en följd av sysselsättningsökningen under april torde en fortsatt nedgång 
av arbetslösheten vara att vänta under denna månad. 

Antalet till arbetsmarknadskommissionen rapporterade hjälpsökande arbets
lösa, varom uppgifter föreligga intill utgången av april månad, utgjorde vid 
denna tidpunkt 30 552, vilket innebär en minskning under månaden med 3 150 
eller nära 10 %. I Stockholms stad med förortsområden var emellertid nedgång
en ganska obetydlig, och i Gävleborgs och Västernorrlands län förelåg till och 
med en icke oväsentlig ökning. 

En sammanfattande jämförelse med läget på arbetsmarknaden vid motsva
rande tid under tidigare år utvisar en nedgång av antalet sysselsatta arbetare 
inom industri- och angränsande verksamhetsområden med omkring 4 % sedan 
april 1940 och omkring 13 % sedan april 1939; därtill kommer en ytterligare 
minskning av den totala sysselsättningsvolymen därigenom att korttidsarbete 
för närvarande tillämpas i större omfattning. Arbetslösheten bland medlem
marna inom fackförbunden var något lägre än år 1940 men mer än en fjärde
del större än 1939. Antalet hjälpsökande arbetslösa var mer än tre gånger så 
stort som år 1940 men endast inemot en fjärdedel större än år 1939. 

Läget på arbetsmarknaden under april månad framgår närmare av efter
följande översikt av förhållandena inom olika näringsområden. 

Inom jordbruket var till följd av vårarbetets försenande efterfrågan på 
arbetskraft större än vanligt under denna månad. De kategorier av jordbruks
arbetare, som särskilt efterfrågades, voro ogifta kör- och arbetsdrängar samt 
landsjungfrur. Gifta jordbruksarbetare synas i år på grund av de osäkra för
hållandena icke ha bytt platser i samma utsträckning som vanligt. 

Skogsbruket hade fortfarande stort behov av arbetskraft, särskilt inom 
Värmlands, Örebro och Kopparbergs län. Efterfrågan på arbetskraft gällde 
nu huvudsakligen brännvedshuggningar. E t t flertal nya huggarkurser igång
sattes av arbetsmarknadskommissionen även under april för att ytterligare 
underlätta överföring av arbetskraft från andra yrkesområden. 

Torvupptagning såsom ett led i produktionen av ersättningsbränslen är av
sedd att i år få större omfattning än vanligt, och efterfrågan på torvarbetare 
var synnerligen livlig under månaden. 

Inom de olika industrigrupperna var arbetstillgången med endast några få 
undantag gynnsammare än föregående månad. 

Vid järnverken förekommo åtminstone på vissa håll nyanställningar, och 
inom verkstadsindustrin liksom även vid varven voro sysselsättningsmöjlig
heterna goda. En viss brist rådde som förut på utlärda yrkesarbetare, såsom 
verktygsarbetare, maskinarbetare, bilmontörer, fräsare, vissa slag av svar
vare, filare o. dyl. E t t flertal elever från beredskapskurserna för verkstadsin
dustrin kunde beredas sysselsättning, huvudsakligen som tempoarbetare. Vid 
gjuterierna förekommo emellertid ytterligare permitteringar, varjämte på en 
del håll förmärktes en tendens till avmattning beträffande tillverkningen av 
gengasaggregat. 
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Bland exportindustrierna visade sågverk, hyvlerier o. d. fortsatt säsongupp
gång. Vid pappersmassefabrikerna förekommo ytterligare driftsinskränkning
ar och permitteringar under månaden, medan läget inom pappersindustrin var 
i stort sett oförändrat. Vid glasbruken hade arbetstillfällena förbättrats. Vid 
en tändsticksfabrik nedlades driften i början av månaden, och vid en annan 
företogos personalinskränkningar. 

Inom konsumtionsvaruindustrierna voro sysselsättningsförhållandena allt
jämt tämligen stabila. Med avseende på livsmedelsindustrierna märktes en 
viss ökning av sysselsättningen vid storbagerier med spisbröds- och kextill
verkning, under det att vid slakterier och konservfabriker någon minskning 
inträdde till följd av den utvidgade ransoneringen av köttvaror i slutet av 
mars. Inom textil- och beklädnadsindustrierna samt vid skofabrikerna syntes 
läget vara i huvudsak oförändrat; korttidsarbete tillämpades fortfarande på 
dessa områden med undantag för skrädderier och sömnadsfabriker, vilka för 
närvarande ha säsong. 

Byggnadsämnesindustrierna visade under april en försenad och alltjämt täm
ligen svag säsonguppgång. Byggnadsverksamhet och anläggningsarbeten före
tedde även en viss förhållandevis obetydlig uppgång. Antalet arbetssökande 
byggnadsarbetare hos arbetsförmedlingarna var liksom tidigare stort. Av med
lemmarna i byggnadsfackförbunden voro alltjämt 45 000 eller inemot hälften 
arbetslösa; särskilt i storstäderna torde därtill ett ganska avsevärt antal bygg
nadsarbetare ha övergått till andra fack. Mer än 10 000 husbyggnadsarbetare 
voro anmälda som hjälpsökande hos arbetslöshetskommittéerna. Av yrkesmän
nen syntes murare, plåtslagare, rörläggare och målare ha svårast att få arbete. 

Inom sjöfarten dominerade trafiken på Tyskland och de södra svenska ham
narna, men äv«n skärgårdstrafiken hade kommit i gång, under det att segla-
tionen på Norrland och kanaltrafiken försenats. I den mån som sjöfarten kom 
i gång, ökades också arbetstillfällena för hamn- och stuveriarbetare. Sjö
manshusen redovisade sammanlagt 3 786 påmönstringar och 1 932 avmönstring-
ar mot 3 046 påmönstringar och 1 987 avmönstringar föregående månad; mot
svarande siffror för april 1940 voro 4 449 och 3 666. 

För kontors- och affärsanställda noterades något ökad arbetstillgång, sär
skilt i fråga om kvinnlig personal. Inom hotell- och restaurangbranschen vi
sade efterfrågan på främst köks- och serveringspersonal men även personal 
av andra kategorier ökad livaktighet inför sommarsäsongen. 

På det husliga arbetets område förelåg alltjämt brist på arbetskraft, fram
för allt då det gällde heltidsanställda. Inflyttningen från landsbygden till 
städerna av kvinnlig arbetskraft synes nämligen för närvarande vara mindre 
än tidigare, kanske som en följd av att de kvinnliga familjemedlemmarna i 
lantbrukarhemmen i stor utsträckning behövas som ersättare för de till mili
tärtjänst inkallade männen. De ökade möjligheterna vid denna årstid till ar
bete inom restaurangbranschen torde också bidraga till den minskade till
gången på huslig arbetskraft. 
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Statens arbetsmarknadskommissions verksamhet under 
april 1941. 

Arbetsförmedlingsverksamheten. För att kunna tillgodose det sedvanliga ökade 
behovet av arbetskraft under våren och sommaren har arbetsmarknadskommis
sionen vidtagit vissa åtgärder. Sålunda har kommissionen överlagt med livs
medelskommissionen rörande formerna för bl. a. skolungdomens deltagande i 
jordbruksarbete under stundande sommarferier. Vidare har kommissionen till 
länsarbetsnämnderna överlämnat förteckning över vid statliga beredskapsar
beten inom resp. län sysselsatta arbetslösa ungkarlar i åldern upp till 30 år 
och anmodat länsarbetsnämnderna att undersöka, i vilken utsträckning i för
teckningen upptagna personer inom den närmaste tiden kunna anvisas arbete, 
bl. a. inom jordbruk och skogshushållning. Dylika förteckningar komma att 
med vissa mellanrum tillställas länsarbetsnämnderna. 

Bestämmelserna om statsbidrag till arbetssökandes resor m. m., vilka enligt 
Kungl. Maj :ts beslut den 25 april 1941 skola äga fortsatt tillämpning tills vi
dare till och med den 30 juni 1942, ha av kommissionen kompletterats med 
särskilda bestämmelser, tillämpliga å arbetskraft, som genom den offentliga 
arbetsförmedlingens försorg hänvisas till tillfällig anställning inom betskötseln. 

Vid de offentliga arbetsförmedlingarna tillsattes under månaden 49 581 
platser, varav 29 712 manliga och 19 869 kvinnliga. Förmedlingsverksamheten 
vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna samt inom olika yrkesgrupper fram
går av tab. 1—4 i tabellavdelningen. 

Av de särskilda rapporter, som inkommit från arbetsförmedlingarna med 
redovisning av frivillig värnpliktstjänstgöring och luftbevakning, framgår att 
2 992 manliga och 1 282 kvinnliga sökande anmälde sig under april månad. 
Under månaden utplacerades 3 151 personer. 

Till belysande av samarbetet mellan arbetsförmedlingsorganen inom skilda 
delar av landet må nämnas, att i samverkan mellan olika kontor och ombud 
under april 2 885 platser tillsattes, av vilka 2 074 manliga och 811 kvinnliga. 
Genom denna interlokala förmedlingsverksamhet erhöllo 1 405 personer (1 053 
män och 352 kvinnor) arbetsanställning i annat län än det, inom vilket ansökan 
om arbete ingivits. 

Hjälpverksamheten för arbetslösa. Antalet till kommissionen rapporterade hjälp
sökande arbetslösa uppgick vid april månads utgång till 30 552, vilket i jäm
förelse med föregående månad innebär en minskning med 3 150, eller 9-3 #. 
Av hela antalet hjälpsökande voro 471 (1'5 %) kvinnor. 

Under april månad beviljades statsbidrag till ett flertal statliga och kom
munala beredskapsarbeten. Av dessa må nämnas vägföretag i Uppsala, Göte
borgs och Bohus samt Gävleborgs län, vattenlednings företag i Stockholms, 
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Malmöhus, Gävleborgs, Västernorrlands och Jämtlands län, hamnarbeten i 
Stockholms stad och Göteborgs och Bohus län, husbyggnadsarbeten i Stock
holms stad (ombyggnad av sjömansinstitutet), Östergötlands (museibyggnad 
i Norrköping), Jönköpings (tillbyggnader vid sjukhus i Eksjö, Tranås och 
Vetlanda) och Malmöhus län (läkarbostäder vid Orupsanatoriet) samt plane
ringsarbeten i samband med utvidgning av flygfält i Stockholms stad. Fr . o. m. 
den 1/7 1940 t. o. m. den 15/5 1941 har kommissionen beviljat statsbidrag till be
redskapsarbeten, vilkas sammanlagda kostnader beräknas till cirka 60 milj. 
kronor. 

Kommissionen har beträffande arkivarbeten fastställt särskilda reglemen-
tariska föreskrifter, som skola tillämpas fr. o. m. den 1 maj 1941. Dessa inne
fatta bl. a. att personlig deklaration skall av arbetslöshetskommitté avfordras 
personer, vilka ifrågasätta att erhålla arkivarbete. 

Statsbidrag har under månaden beviljats Gävle stad för anordnande av en 
hushållskurs och tre sömnadskurser för kvinnor med korttidsarbete. 

Av hela antalet hjälpsökande vid april månads utgång åtnjöto 24 046 
(78-7 %) hjälp från stat och kommun. Av dessa hjälptes 21 599 (898 %) med 
statsmedel. En summarisk redogörelse för den av kommissionen bedrivna hjälp
verksamheten under april månad lämnas i det följande. Om icke annat an
märkts, avse sifferuppgifterna förhållandet vid månadens utgång. Närmare 
uppgifter om antalet hjälpta i olika hjälpformer och inom olika län samt en 
översikt av hjälpverksamhetens omfattning under tiden mars 1940—april 1941 
lämnas i tab. 14 i tabellavdelningen. 

Arbetslinjen. Arbeten för arbetslösa bedrevos under månaden dels i form av 
statliga och kommunala beredskapsarbeten, dels i form av statliga arkivarbeten 
och statskommunala reservarbeten. I statliga beredskapsarbeten sysselsattes 
vid 65 arbetsplatser i kommissionens regi 2 621 arbetslösa och vid 35 arbets
platser i väg- och vattenbyggnadsstyrelsens regi 1 380. arbetslösa. Vid kom
munala beredskapsarbeten sysselsattes 1 003 arbetslösa. Vid 70 arkivarbets
platser sysselsattes 222 arbetslösa, tillhörande tekniska och merkantila yrken, 
och vid statskommunala reservarbeten 118 arbetslösa. Statskommunala reserv
arbeten bedrevos av 5 städer, 5 landskommuner och 1 vägdistrikt. 

Förutom hänvisade arbetslösa sysselsattes vid beredskapsarbeten och stats
kommunala reservarbeten 503 specialarbetare, vilka icke voro anmälda som 
hjälpsökande och sålunda icke ingå i arbetslöshetskommittéernas månads
rapporter. 

Understödslinjen. Dagunderstöd utgick i 29 städer och 48 landskommuner 
till sammanlagt 15 288 arbetslösa (utom kursdeltagare), av vilka 11075 
(72-4 %) voro försörjningspliktiga. Av samtliga dagunderstödda voro 11 709 
(766 %) hemmahörande i städer. För april månad hade av understödskommu
nerna 24 städer och 22 landskommuner även beviljats tillstånd att bedriva 
hyreshjälpsverksamhet med bidrag av statsmedel. 

Understöd till kursdeltagare, frivillig arbetstjänst (utbildningshjälp). Kurs
verksamhet för arbetslösa bedrevs under månaden i form av beredskapskurser, 
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för vilka redogörelse lämnas i det följande. Av eleverna voro 903 anmälda som 
hjälpsökande och åtnjöto dagunderstöd eller bidrag till inackorderingskostna
derna. Frivillig arbetstjänst, avseende teoretisk och praktisk yrkesutbildning, 
bedrevs under månaden vid Vännäs yrkesskola. Antalet arbetselever uppgick 
till 64. 

Utbildningsverksamheten. Vid månadens utgång pågingo 99 beredskapskurser 
för omskolning och utbildning av tempoarbetare för-verkstadsindustrin. Hela 
antalet elever fördelade på olika yrkesavdelningar framgår av följande sam
manställning. 

Under april månad påbörjades en mekanikerkurs i Eda (Värml.), en gas-
och en bågsvetsningskurs i Robertsfors (Vb.), en gassvetsningskurs anordnad 
av Stockholms stads arbetslöshetskommitté, en bågsvetsningskurs i Växjö och 
en gassvetsningskurs i Vänersborg. 

Under tiden maj 1940—april 1941 ha 3 876 elever varit inskrivna vid bered
skapskurser. Av dessa ha 1 588 utskrivits efter genomgången kurs. 

Y&mpllktgl&neverksamheten. Omfattningen av värnpliklslånenämndernas 
verksamhet t. o. m. utgången av april månad framgår av följande samman
ställning. 

Hela antalet till kommissionen t. o. m. den 30 april 1941 inkomna värn
pliktslåneärenden uppgick till 3 491. Av dessa hade kommissionen före må
nadens utgång avgjort 3 461, varav 568 avsågo av värnpliktslånenämnder un
derställda beslut och 2 893 av lånesökande ingivna besvär. I fråga om under
ställda beslut hade kommissionen i 36 fall upphävt värnpliktslånenämndernas 
beslut om lån och i några fall minskat de beviljade lånebeloppen. I anledning 
av anförda besvär beviljades ytterligare 217 lån. 
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Meddelanden från statens arbetsmarknadskommission. 
Arbetsmarknadskommissionens medelsbehov för budgetåret 1941/42. Kommis

sionen har till Kungl. Maj:t överlämnat en redogörelse för sin verksamhet 
under år 1940 samt beräkning av medelsbehovet för budgetåret 1941/42. Kom
missionen utgår ifrån att under budgetåret 1941/42 för arbetsmarknadsregle-
rande åtgärder bör stå till förfogande minst ett belopp lika med det under 
innevarande budgetår till förfogande stående, nämligen 61-9 milj. kronor. Då 
vid innevarande budgetårs utgång beräknas uppkomma reservationer på om
kring 22 milj. kronor, skulle sålunda erfordras ett anslag på 40 milj. kronor 
förutom 6'2 milj. kronor till avlöningar och omkostnader till kommissionens 
centrala förvaltning, länsarbetsnämnder, arbets förmedlings anstalter, värnplikts-
lånenämnder m. m. 

Förslag: till ny luftskydds- och utrymnlngslagstlftnlng. Sedan inom luft-
skyddsinspektionen och utrymningskommissionen förslag utarbetats till ny 
luftskydds- och utrymningslagstiftning, har arbetsmarknadskommissionen i un
derdånig skrivelse den 2 maj 1941 yttrat sig angående de framlagda förslagen. 
Kommissionen berör i sitt yttrande huvudsakligen de delar av förslagen, som 
avse uttagning av personal. Därvid redogör kommissionen till en början för 
de synpunkter, som legat till grund för Kungl. Maj:ts den 21 februari 1941 
meddelade beslut a t t uppdraga åt kommissionen att verkställa inventering och 
registrering a v d e n personal, som tagits i anspråk för vissa beredskapsåtgär
der, och framhåller, att de nu framlagda förslagen, enligt vilka luftskydds-
och utrymningsmyndigheterna skulle erhålla oinskränkt befogenhet att, med 
företräde framför flertalet andra civila arbetsuppgifter, uttaga så mycket per
sonal, som myndigheterna ansåge för sin speciella uppgift erforderlig, på denna 
punkt uppenbarligen strida mot nyss angivna synpunkter. Kommissionen un
derstryker vikten av att förslagen bringas i överensstämmelse med dessa syn
punkter. I samband härmed kommer kommissionen in på frågan om en 
samordning ur organisatorisk synpunkt av förefintliga beredskapsorganisatio
ner och framkastar tanken, att ställa två eller flera organisationer un
der gemensam lokal ledning. På denna väg skulle man, fortsätter kommis
sionen, kunna komma fram till en anordning, som efter hand kunde utvecklas 
till att utgöra en enhetlig ledning och disponering för varje distrikt av därva-
rande civilbefolknings totala arbetsinsats. Härigenom skulle även en eventuell 
tvångsuttagning för olika ändamål (d. v. s. olika nu förekommande former av 
tjänsteplikt) kunna sammanföras såväl lagtekniskt som organisatoriskt. Det 
förutsattes, att ifrågavarande befattningshavare underställas civil administra
tiv myndighet. Kommissionen föreslår, att de framlagda förslagen till luft
skydds- och utrymningslagstiftning bliva föremål för överarbetning under hän
synstagande till vad kommissionen anfört. 
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För den händelse Kungl. Maj:t ej skulle finna skäl biträda kommissionens 
förslag härutinnan, hemställer kommissionen, att vid de båda lagarnas slutliga 
utformning vissa synpunkter beaktas. Sålunda anser kommissionen bl. a., att 
befogenheten att uttaga personal till luftskyddstjänst och utrymningstjänst 
generellt bör uppdragas åt en och samma myndighet, att, om uppdraget gives 
åt annan än länsstyrelse, vid uttagningen samråd med länsstyrelse skall äga 
rum samt att, om uppdraget ej gives åt den myndighet, som handhar tillämp
ningen av lagen om tjänsteplikt, de för uttagningen normerande föreskrifterna 
böra avfattas så, att personaluttagningen för sagda ändamål verkställes under 
intim samverkan med riksarbetsstyrelsen och dess lokala organ. Vad särskilt 
angår utrymningsorganisationen, avstyrker kommissionen förslaget om infö
rande av en särskild utrymningstjänsteplikt och föreslår, att bestämmelserna 
om skyldighet att utföra utrymningstjänst utformas så, att uttagningen av 
personal skall verkställas å utrymningsort i den ordning, som är eller kan 
bliva fastställd för uttagning av personal för luftskyddstjänst, och å inkvarte
ringsort med stöd av lagen om tjänsteplikt. 

Kursverksamheten för arbetslösa. I cirkulär (nr D 4) till arbetslöshetskom
mittéerna har kommissionen uppdragit vissa riktlinjer för den hjälpverksam
het för arbetslösa, som bedrives i form av kursverksamhet. Under anknytning 
till de synpunkter, som redan utvecklats i avsnittet rörande ungdomshjälp i 
kommissionens tidigare detta år utsända cirkulär nr C 5, meddelar kommis
sionen vidare anvisningar rörande anordnandet av kurser för sådana grupper 
av manlig och kvinnlig arbetskraft, som på sina håll arbeta i ransonerad drift 
(»korttidsarbete»). 

Kurserna för män med korttidsarbete böra innefatta teoretisk och om möj
ligt även praktisk undervisning, lämpligen i anknytning till de arbetslösas 
eget arbetsområde. Jämväl för genomförande av kursanordningar för kvinnor 
i motsvarande situation har utarbetats ett antal undervisningsplaner. 

Närmare anvisningar angående kursverksamhet speciellt för arbetslösa kvin
nor ha dessutom meddelats i ett särskilt cirkulär (nr D 5), varjämte i ett an
nat cirkulär (nr D 6) utformats ett antal kursplaner med sikte på dessas an
vändbarhet vid kurser för såväl permitterade kvinnor som kvinnor med kort
tidsarbete. Ifrågavarande kurser omfatta tre huvudtyper, nämligen hushålls
kurser, sömnadskurser och yrkesindustriella kurser. Undervisningsplanerna en
ligt sistnämnda cirkulär äro emellertid endast att betrakta såsom normalpla
ner, vilka böra anpassas efter lokalt växlande förhållanden. 

Statsbidrag till lägerknrser. I likhet med föregående år kommer kommissio
nen att på framställning bevilja hushållningssällskap statsbidrag till läger
kurser för manlig eller kvinnlig ungdom, anordnade under sommaren 1941 av 
hushållningssällskap i egen regi eller i samarbete med annan organisation i 
syfte att tillföra jordbruk och lanthushåll nödig arbetskraft. 

Statsbidrag beviljas på vissa villkor dels till avlönande av kursledare och 
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erforderliga biträden med belopp, som för varje kurs bestämmes i förhållande 
till kursens storlek och varaktighet, dock icke till mer än 400 kronor, för må
nad räknat, dels ock till bestridande av kostnaderna för elevernas kost och 
logi m. m. med högst 2 kronor för elev och dag. 

Hyreshjälp under arbete med betskötsel. Kommissionen har medgivit, att 
hjälpsökande arbetslös familjeförsörjare från stad eller tätort, som antager 
arbete inom betskötseln på sådant avstånd från hemorten, att han icke kan 
begagna sin familjebostad, kan, om han befinnes vara i behov därav, uppbära 
hyreshjälp även under den tid han sysselsattes i betarbete. Denna hyreshjälp-
verksamhet skall handhavas av arbetslöshetskommittéerna. 

Uppgiftsskyldighet beträffande nyanställning av arbetskraft Tid Tissa statliga 
arbeten in. fl. Enligt Kungl. Maj:ts cirkulär den 18 april 1941 (nr 220) 
må fr. o. m. den 1 maj 1941 statlig myndighet, som bedriver husbygg
nads-, väg-, gatu-, vattenbyggnads- eller annat anläggningsarbete, vilket icke 
avser löpande underhåll, ej nyanställa arbetskraft för användning vid arbetet 
utan att minst en vecka dessförinnan ha underrättat arbetsmarknadskommis
sionen om antalet arbetare, som skola anställas, det slag av arbete, som varje 
särskild anställning skall avse, de förutsättningar, som arbetaren med hänsyn 
till arbetets art bör äga, samt den tid, under vilken anställningen kan beräk
nas komma att fortgå. Samma bestämmelser gälla för kommun eller enskild, 
som erhållit lån eller bidrag till dylikt arbete, vid vilket minst tio arbetare 
beräknas bliva sysselsatta. Utföres arbetet på entreprenad är entreprenören 
skyldig ikläda sig samma förpliktelser, som i förevarande hänseende åvila 
myndighet, kommun eller enskild. Kommissionen samt, efter dess bemyndi
gande, länsarbetsnämnd äger i anledning av sådan underrättelse meddela före
skrifter om vad vid nyanställning av arbetskraft för användning vid arbetet 
är att iakttaga. 

32—400090. Soc. Medd. 1941. 
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Tabeller till berättelserna över arbetsmarknaden. 

A. Arbetsförmedlingsverksamheten. 

Tab. 1. Översikt av verksamheten vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna under 
april 1941. 

I samverkan mellan olika kontor och ombud tillsattes under månaden 2 88 & 
platser, varav 2 074 manliga och 811 kvinnliga. Av dessa interlokala förmed
lingar gällde 1405 (1 053 manliga och 352 kvinnliga) platser samverkan«m ellan 
arbetsförmedlingar inom olika län. 
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Tab. 2. Översikt av verksamheten inom olika yrkesgrupper under april 1941. 

Tab. 3. Förhållandet mellan tillgång och efterfrågan å arbetskraft under mars 
och april 1911 samt nnder april 1940. 



528 Tab.4 Verksamheten inom olika yrkesgrupper vid de 
A = ansökningar L = ledigs 



särskilda arbetsförmedlingsanstalterna under april 1941. 529 
platser T = tillsatta platser. 



530 B. Sysselsättningen inom industri och handel m. m.1 

Tab. 5. Sysselsatta personer i slutet av april 1941 i jämförelse med slutet av mars 1941. 

1 Se Anm vid slutet av tabellavdelningen. 
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Tab. 6. Indextal över antalet sysselsatta arbetare. September 1939 = 100. 
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Tab. 7. Arbetstillgången enligt uppgifter från företagare (konjunktursiffror). 



C. Anställande och entledigande av arbetskraft1. 533 
Tab. 8. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade nyanställningar och 

entlediganden under april 1941 i jämförelse med föregående månad. 

1 Rapportskyldighet föreligger endast ifråga om förändringar av viss omfattning. Beträffande 
principerna för redovisningen hänvisas till statens arbetsmarknadskommissions kungörelse, S.F.S. 
1940: 588 samt Soc. Medd. årg. 1940, sid. 409. 

32f—410090. Soc. Medd. 1941 
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D. Arbetslösheten inom fackförbunden. 

Tab. 9. Arbetslösheten inom fackförbunden den 31 mars 1941. 

Antalet arbetslöshetsveclcor (d. v. s. på grund av arbetslöshet fristämplade 
veckor) har under mars uppgivits till inalles 558 444. 
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Tab. 10. Antalet arbetslösa i olika fackförbund i procent av det redovisade medlemsantalet 
28/2 1940-31/3. 1941. 
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E. Hjälpsökande arbetslösa. 
Tab. 11. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade hjälpsökande arbetslösa. 

1 För tiden mars—juni 1940 har i antalet hjälpsökande medräknats vid statliga och kom
munala beredskapsarbeten då sysselsatta hänvisade arbetslösa, vilka dock först fr. o. m. juli 1940 
varit anmälda som hjälpsökande hos arbetslöshetskommittéerna. 
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Tab. 12. De arbetslösas yrkestillhörighet. April 1941. 

Tab. 13. De arbetslösas ålders- och försörjninysförhållanden. April 1941. 
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Tab. 14. Hjälpverksamheten för arbetslösa. 
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F. Sammanfattande uppgifter rörande arbetsmarknaden åren 1935—1941. 
Tab. 15. Arbetsförmedling och arbetslöshet. 

Tab. 16. Indextal för antalet sysselsatta 
arbetare. 

Tab. 17. Konjnnkturslffror för 
arbetstillgrângen. 

Anmärkningar till tab. 5—7 och 18—17. Uppgifterna insamlas medelst rapportkort, som 
varje månad tillställas c:a 13 000 arbetsgivare, av vilka c:a 7 700 inkommit med uppgifter för 
april. Angående materialets representativitet se Soc. Medd. 1940, sid. 334. Uppgifterna avse 
antalet sysselsatta arbetare sista arbetsdagen av sista avISningsperioden i månaden och Övriga 
sysselsatta sista dagen i månaden. Indextal för mindre än 50 personer ha ej beräknats. Index
tal, som avse minst 50 men änder 100 personer, äro tryckta med medievalstil. Med använ
dande av månadsindextalen över antalet sysselsatta arbetare ha i tab. 6 enligt den s. k. kedje
metoden indextal uträknats över arbetarantalet i slutet av månaderna mars 1940—april 
1941 med början av september 1939 som bas. På motsvarande sätt ha över arbetarantalet även 
beräknats kvartalsindextal med l:a kvartalet 1935 som bas. Dessa kvartalsindextal för samtliga 
näringsgrupper tillhopa återgivas i tab. 16. De s. k. konjunktursiffrorna i tab. 7 och 17 grunda 
sig på arbetsgivarnas omdömen om arbetstillgången. Vid beräkningarna har man givit omdömet 
mycket god arbetstillgång poängsiffran 5 och låtit siffrorna 4, 3, 2 och 1 i tnr och ordning be
teckna god, medelgod, mindre god och dålig arbetstillgång, varefter ett med antalet sysselsatta 
personer (före oktober 1939 antalet arbetare) vägt medeltal av dessa poängsiffror framräknats. 
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Articles principaux du Bulletin. 

La consommation des denrées alimentaires à la campagne. La composition et la valeur nutritive de 
l'alimentation dans 423 ménages de petits cultivateurs et d'ouvriers agricoles pendant le 4e trimestre 
1940 a fait l'objet d'une enquête, qui se rattache à la série des enquêtes courantes sur la consomma
tion. On a constaté des différences importantes entre l'alimentation habituelle des ménages ruraux et 
celle des ménages urbains, principalement en ce qui concerne la consommation du lait et des aliments 
farineux. La valeur nutritive des deux régimes était à peu près équivalente quant à leur teneur en 
graisses, en fer et en vitamine 0, mais l'alimentation des ménages ruraux, par rapport à celle des 
ménages urbains, avait une valeur en calories sensiblement supérieure et une teneur en vitamine A 
sensiblement inférieure. Des données spéciales sont fournies, notamment pour les différentes régions 
du pays. P. 547. 

Opinion des ouvriers touchant le travail supplémentaire. L'article rend compte de l'enquête effectuée 
par l'Administration du Travail et de la Prévoyance sociale auprès certains ouvriers touchant leur 
opinion sur le travail supplémentaire. L'enquête, qui se rapporte plus spécialement aux conditions 
de l'année 1938, se base sur les renseignements fournis par 4 729 ouvriers occupés dans 438 ateliers 
ou chantiers. La plupart de ces ouvriers, qui appartenaient à différents métiers, étaient d'avis que 
les heures supplémentaires sont devenues particulièrement fatigueantes par suite du rythme accéléré 
du travail. La plupart aussi estimaient que les inconvénients du travail supplémentaire, surtout 
par la diminution des loisirs qu'il entraîne, ne sont pas compensés par les salaires plus élevés qui 
le rétribuent. V. 569. 

Niveau des salaires en 1940 dans l'industrie, etc. Selon les calculs préliminaires, le revenu annuel 
des fonctionnaires masculins des entreprises privées était en moyenne, en 1940, de 4 721 cour, et 
supérieur de 7-1 % à celui de 1939. Les chiffres correspondants pour le personnel féminin étaient 
2 444 cour, et 8'2 %. Le salaire horaire des ouvriers (à l'exception des industries saisonnières) s'élevait 
en moyenne à 1-34 cour. (1-51 pour les hommes adultes, 0-03 pour les femmes adultes et 0'66 pour les 
mineurs), c'est-à-dire qu'il était supérieur, en moyenne, d'environ 9-8 % à celui de 1939. Le salaire 
annuel, pour les mêmes catégories d'ouvriers, s'élevait à 2 989 cour. (3 401 pour les hommes adultes, 
2 006 pour les femmes adultes), ce qui implique, on comparaison aveo 1939, une augmentation de 
7 ' 5 % (7·4 % pour les hommes, 6'6 % pour les femmes et 13-1 % pour les mineurs). P. 589. 

Le marché du travail en mai 1941. Les séries statistiques qui figurent le mouvement du marché du 
travail indiquent une augmentation saisonnière continue de l'emploi pendant le mois de mai. Le 
nombre d'ouvriers occupés dans l'industrie et les branches d'activité connexes était de 3'8 % plus 
élevé à la fin de mai qu'à celle d'avril. Le nombre de demandes d'emploi pour 100 places disponibles 
dans les offices de placement publics a été de 160 en mai oontTe 184 pendant le mois précédent. La 
proportion des chômeurs affiliés à des syndicats était au 1 e r mai de 12-9 % contre 15-1 % un mois 
plustôt. Lo nombre de chômeurs demandant des secours était à la fin de mai de 24 856; ce qui con
stitue une diminution, au cours de mois, de 5 696, soit 18-0 %. P. 597. 



545 

Häftets huvudinnehåll. 

Juni 1941. 

Livsmedelskonsnmtionen på landsbyg
den. Kostens sammansättning och nä
ringsvärde inom 423 småbrukar- och 
lantarbetarhushåll har undersökts i 4:e 
kvartalet 1940 som ett led i serien av 
fortlöpande konsumtionsundersökningar. 
Man fann betydande olikheter i kon
sumtionsvanorna mellan landsbygdens 
hushåll och städernas, främst beträffan
de förbrukningen av mjölk och spann
målsprodukter. Kostens näringsvärde 
överensstämde rä t t nära i fråga om halten 
av fett, jä rn och C-vitamin, men födans 
kalorivärde var avsevärt större och halt 
av A-vitamin avsevärt lägre inom lands
bygdens än inom städernas hushåll. Sär
skilda uppgifter redovisas för bl. a. olika 
landsdelar. Sid. 547. 

övertidsarbetets betydelse för arbets
tagaren. Redogörelse lämnas för so
cialstyrelsens enquête bland vissa ar
betare angående deras inställning till 
övertidsarbetet. Undersökningen, som 
närmast avsett förhållandena under år 
1938, grundar sig på uppgifter från 
4 729 arbetare vid 438 olika arbetsstäl
len. I ett flertal yt tranden från arbetare 
inom olika fack gjordes gällande, att 
övertidsarbetet blivit särskilt påfrestan
de genom den ökade arbetstakten. I fler
talet uttalanden framhölls också, at t 
olägenheterna av övertidsarbete, särskilt 
beträffande dess inkräktande på friti
den, icke kompenserades av den högre 
löneersättningen. Sid. 569. 

Lönenivån år 1940 inom industri m. m. 
Enligt preliminära beräkningar uppgick 

årsinkomsten för manliga privatanställ-
da år 1940 till i medeltal 4 721 kr. eller 
7-1 % mer än år 1939. Motsvarande upp
gifter för kvinnliga privatanställda voro 
2 444 kr. och 8-2 %. Timförtjänsten för 
arbetare (exkl. arbetare i säsongindustri
er) beräknas ha uppgått till i medeltal 
1-34 kr. (därav för vuxna män till 1-51, 
vuxna kvinnor till 0-93 och minderåriga 
till 0-66 kr.), vilket var i genomsnitt c:a 
9-8 % högre än år 1939. Årslönen för 
samma arbetargrupp beräknas ha upp
gått till 2 989 kr. (därav för vuxna män 
3 401 och vuxna kvinnor 2 006 kr.) inne
bärande en stegring jämfört med 1939 
om 7-5 % (7-4 % för männen, 6c '/o för 
kvinnorna och 1 3 i tf för minderåriga). 
Sid. 589. 

Arbetsmarknaden under maj 1941. De 
statistiska serier, som belysa arbetsmark
nadens utveckling, ge uttryck åt en fort
satt säsongförbättring under maj må
nad. Antalet sysselsatta arbetare inom 
industri och angränsande verksamhets
områden var 3-8 % högre i slutet av 
maj än i slutet av april. Antalet ansök
ningar på 100 lediga platser vid de of
fentliga arbetsförmedlingarna utgjorde 
160 under maj mot 184 föregående må
nad. De arbetslösa inom fackförbunden 
uppgingo vid månadsskiftet april/maj 
till 12o % mot 1 5 i °/„ en månad tidigare. 
Antalet hjälpsökande arbetslösa utgjorde 
i slutet av maj 24 856, vilket innebär en 
minskning under månaden med 5 696 
eller 18-0 %. Sid. 597. 
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Socialstatistiska diagram. 
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Livsmedelskonsumtionen inom hushåll på landsbygden 
fjärde kvartalet 1940. 

I enlighet med Kungl. Maj:ts uppdrag anordnar socialstyrelsen i samarbete 
med statens institut för folkhälsan och statens livsmedelskommission en serie 
på hushållsräkenskaper grundade konsumtionsundersökningar, vilka äro avsed
da att fortlöpande lämna material till belysning av konsumtionsvanor och nä
ringsstandard under innevarande kristid. Början gjordes i första kvartalet 
1940 med hushåll inom städer och industriorter, och denna grupp av konsumen
ter har sedan dess varit föremål för en undersökning per kalenderkvartal.1 

Den första undersökningen rörande hushåll på landsbygden — som här skall 
bli föremål för en redogörelse — kom till stånd i fjärde kvartalet 1940. Den 
avser uteslutande lantarbetare samt småbrukare (med högst 10 och lägst 2 ha 
åker). Metoden för denna undersökning har varit densamma som tillämpats 
beträffande stadshushållen. Genom vissa intresserade organisationer erhöllos 
lokala ombud, vilka i sin tur anskaffade hushåll, villiga att under 14 dagars 
tid föra specificerade räkenskaper över utgifter för och förbrukade kvantiteter 
av livsmedel och att ställa dessa räkenskaper till förfogande för statistisk be
arbetning. 

De organisationer, som genom att anskaffa ombud eller eljest lämnat lands-
bygdsundersöljningen sitt stöd, äro följande: Hemkonsulenternas förening, Jord-
brukareungdomens förbund ( J . U. F . ) , Kooperativa förbundet, Riksförbundet 
landsbygdens folk (R. L. F . ) , Svenska landsbygdens kvinnoförbund, Svenska 
lantarbetareförbundet, Svenska lantarbetsgivareföreningen, Sveriges husmo
dersföreningars riksförbund och Sveriges socialdemokratiska kvinnoförbund. 
Antalet genom dessa organisationer anskaffade ombud var 139, av vilka dock 
ett tiotal icke kunde fullfölja sin uppgift. 

Prlmilrinatorialet. Bokföringen började någon av dagarna den 17—24 no
vember 1940 och pågick som ovan nämnts i 14 dagar. Efter denna tid insän
des till socialstyrelsen 500 formulär, av vilka 423 visat sig bearbetningsbara. 
Anledningen till att ett visst antal måste kasseras har i allmänhet varit, at t 
räkenskaperna icke blivit förda med tillräcklig noggrannhet. Bokföraren har 
sålunda ofta icke förstått vikten av att vid bokföringen skilja den del av hus
hållsförbrukningen, som använts till människoföda, från den del, som gått till 
utfodring av höns, grisar o. dyl. I ett mindre antal fall ha formulär kasserats, 
emedan hushållets sammansättning varit alltför växlande under bokförings
tiden till följd av familjemedlemmarnas bortresa eller gästers ankomst. 

1 Redogörelse för den senaste undersökningen av detta slag infördes i Soc. Mcdd. arg. 1941, 
sid. 390. 



548 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 6 

Ungefär halva antalet formulär, eller 204, tillhörde småbrukarhushåll och 
den andra hälften, 219 formulär, lantarbetarhushåll. Vid bearbetningen ha 
dessa grupper hållits särskilda, och genomsnitt för samtliga 423 hushåll ha 
som regel icke uträknats. 

Hushållens lokala fördelning. Undersökningen har enligt planen begränsats 
till vissa typiska jordbruksområden, vilkas omfattning antydes av tab. 1. Till 
»Gävleborgs län, Bergslagen» har räknats (förutom det angivna länet) södra 
Dalarnas jordbruksbygd. Området Mälarlandskapen omfattar huvudsakligen 
Uppland och Södermanland men hit ha även förts några enstaka hushåll från 
Östergötlands norra skogsbygd. Sydsvenska höglandet omfattar jämte Jönkö
pings län angränsande delar av Västergötlands och Östergötlands skogs- och 
bergsbygd, och hit har också norra delen av Kalmar län ansetts böra föras, övre 
Norrland, med deltagare såväl från Västerbottens läns kustland som dess inre de
lar, är icke representerat genom några lantarbetarhushåll, vilket ju är natur
ligt med hänsyn till att lantbefolkningen i dessa trakter huvudsakligen tillhör 
kategorierna småbrukare utan anställda samt fiskare och skogsarbetare. Lik
nande gäller området »Gävleborgs län, Bergslagen», men här ha fem lant
arbetarhushåll likväl medtagits och i det följande redovisats som en särskild 
grupp. Uppenbarligen böra dock de för denna grupp av hushåll framräknade 
medeltalen till följd av materialets ringa omfattning tagas med vederbörlig 
reservation. 

För jämförelse med stadshushållen i fjärde kvartalet 1940 meddelas följan
de sammanställning över hushållens fördelning på de landsdelar, som särskil
jas vid stadsundersökningarna: 

Av de 33-8 % småbrukare, som tillhöra norra Sverige, äro 14-7 °A hemmahö
rande i Gävleborgs och södra Kopparbergs län, ett område, som i fråga om 
konsumtionens inriktning, torde stå östra Sverige ganska nära. Inom området 
västra Sverige förekomma bland stadshushållen deltagare även från västkus
ten, något som icke är fallet med landsbygdens hushåll. Vid den jämförelse 
mellan olika hushållstyper, som i det följande anställes (se tab. 4), gäller, att 
deltagare från olika landsdelar ingå i hushållstyperna i stort sett som i sum
magrupperna i tablån här ovan, med det undantaget likväl att inslaget av små
brukarhushåll från Västerbottens län med dess i vissa avseenden särpräglade 
konsumtion är mycket ojämnt. Detta framgår av uppgiften, att inom tre av 
de i tab. 4 redovisade fem hushållstyperna utgjorde småbrukarna från Väster
bottens län 1/3 à

 1li av hela det i resp. grupp deltagande antalet småbrukare, 
medan av de 16 hushållen med ett barn i åldern 7—15 år och av de 17 hushållen 
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Tab. 1. Hushållens fördelning efter län och vissa jordbruksområden. 

med två barn i åldern 0—6 år endast ett resp. två hushåll hörde hemma i 
Västerbottens län. 

Hushållens sammansättning och storlek framgår av tab. 2, där till jämförelse 
stadshushållen från fjärde kvartalets undersökning år 1940 medtagits. De 
konsumtionsenhetstal, som där angivas, grunda sig på följande skalor: 

Konsumtionsenhetsskalor. 

Lantarbetarna och stadshushållen fördela sig tämligen lika på de skilda 
hushållstyperna och även vad beträffar den genomsnittliga storleken visa 
dessa bägge grupper ganska god överensstämmelse. Småbrukarhushållen där
emot tillhöra i relativt flera fall de större typerna och många av dem åter
finnas i gruppen »övriga hushåll», vilken även den består av huvudsakligen 
större hushåll (hushåll med vuxna barn eller med föräldrar till bokförarna). 
Det för detta material typiska småbrukarhushållet består sålunda förutom av 
mannen och hustrun av minst tre barn och därtill ofta en eller annan äldre 
person (farfar, farmor o. s. v.), medan bland lantarbetarna och stadshushållen 
typen man, hustru och ett eller två barn under 16 år dominerar. Genomsnitts
storleken hos småbrukarhushållen är som en följd härav betydligt större än 
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Tab. 2. Hushållens sammansättning och storlek. 

hos de andra grupperna eller c:a 12 % större än lantarbetarna och 17 % större 
än 'stadshushållen, då man mäter med antalet personer per hushåll, och 15 
resp. 14 % större än lantarbetarna och 19 resp. 18 % större än stadshushållen, 
då man utgår från antalet konsumtionsenheter per hushåll enligt de bägge 
skalorna. Följden av dessa olikheter blir, att konsumtionstal för gruppen samt
liga småbrukare — och i synnerhet sådana som äro beräknade som medel
tal per hushåll — icke kunna utan vidare jämföras med motsvarande tal för 
övriga grupper. Jämförelsen mellan de tre grupperna kommer av denna an
ledning att i det följande i vissa fall kompletteras med uppgifter för ett urval 
av renodlade hushållstyper. 

Hushallens ekonomiska förhållanden. Till belysning av småbrukarnas ekono
miska förutsättningar efterfrågades på formuläret vissa uppgifter om gårdens 
storlek, bl. a. dess åkerareal samt mjölkproduktionen per vecka, men icke in
komsternas storlek, enär dessa syntes alltför svåra att fixera. Beträffande lant
arbetarna efterfrågades däremot såväl mannens och hustruns inkomst som 
övriga ev. inkomster i pengar per vecka eller månad vid tiden för bokföringen 
samt storlek och beskaffenhet av stat ävensom förekomsten av bostadsförmån. 

Enligt planen skulle av s m å b r u k a r e endast medtagas brukare med 
lägst 2 och högst 10 ha åker. I vilken mån detta önskemål infriats, framgår 
av följande översikt: 

A n t a l s m å b r u k a r e med 
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Den största åkerareal, som redovisats av något i undersökningen ingående 
småbrukarhushåll, var 18 ha. Medelarealen åker för samtliga deltagande lant
brukare, som lämnat uppgift härom, var 6'1 ha. De i samma översikt medde
lade uppgifterna om småbrukarnas fördelning efter mjölkproduktionens stor
lek ge brukningsdelarna i de bägge nordligaste landsdelarna och på sydsvenska 
höglandet, där tillgången till ängs- och skogsbeten är relativt stor, en något 
förmånligare ställning i förhållande till de övriga än arealsiffrorna. Medel
produktionen mjölk per vecka var 138 1 för samtliga, som lämnat uppgift här
om. Bland de 9 hushåll, som haft under 25 1 mjölkproduktion per vecka, be-
funno sig 3, som helt saknade egen produktion av mjölk. 

Praktiskt taget alla småbrukarna (eller 200 av 204) hade en eller flera kor, 
169 hade uppgivit sig äga svin och 162 höns. 

Av samtliga 204 småbrukare torde 168 vara självägande och 36 arrenda-
torer (eller torpare). 

L a n t a r b e t a r n a fördelade sig på yrkesspecialiteter och ställning i ar
betet sålunda: 

Någon direkt fråga angående yrkesspecialitet och ställning i arbetet har icke 
upptagits på formuläret, men deltagarna ha som svar på frågor angående 
yrke och arbetets beskaffenhet gjort de anteckningar, varpå tabellens uppgif
ter i berörda fall grunda sig. 

Av de 155 statavlönade lantarbetarna erhöllo 152 mjölk och 149 spannmål 
(häri inräknat 1 som hade mjöl) i stat. I fråga om potatis tycktes det vanliga 
vara, att potatisen icke tillhandahölls av arbetsgivaren men att ett stycke jord 
uppläts till den anställde för egen odling. Den vanliga, som stat erhållna 
mjölkkvantiteten var 4 1 oskummad mjölk per dag och hushåll men även 3 1 
förekommo, särskilt i södra Sverige. Uppgifter om innehav av hushållsgris ha 
lämnats av 115 lantarbetare och om höns av 136. — Praktiskt taget samtliga 
lantarbetare med stat och ungefär en fjärdedel av de icke statavlönade hade 
fri bostad. 

Med avseende på den kontanta avlöningen vid tiden för bokföringen kunna 
följande uppgifter lämnas: 

38f—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Den genomsnittliga lönen för statavlönade resp. icke statavlönade arbetare 
varierar, >som man ser, ganska litet landsdelarna emellan. Hustrurna synas vid 
tiden för bokföringen i regel icke ha lämnat kontanta bidrag till inkomsterna, 
men möjligen äro deltagarnas uppgifter på denna punkt icke alltid fullstän
diga. Endast 49 hushåll hade lämnat uppgift om arbetsförtjänst för hustrun, 
och i dessa fall uppgåvos belopp, som i halva antalet fall lågo under 30 kr. och 
i genomsnitt utgjorde 41 kr. per månad. Hustrurnas tillskott höjde medelin
komsten för samtliga lantarbetare med stat till 104 kr. och för samtliga utan 
stat till 148 kr. per månad.3 — Som jämförelse med tabellens löneuppgifter kan 
nämnas, att den officiella lönestatistiken for år 1940 angiver den kontanta me
delinkomsten för manliga lantarbetare med stat3 till 1 115 kr. per år, vilket 
i medeltal per månad ger 93 kr., för dagsverkare utan stat men med bostads
förmån till 1 648 kr., eller 137 kr. i medeltal per månad, och för dagsverkare 
utan naturaförmåner 1 663 kr. per år, eller 139 kr. per månad. 

Något försök att värdera de i konsumtionsundersökningen deltagande hus
hållens naturainkomster i syfte att erhålla ett sammanfattande mått på deras 
ekonomiska förutsättningar skall här icke göras, då grunderna för en dylik 
värdering synas alltför osäkra. En föreställning om de belopp det här gäller 
erhålles dock av uppgiften, att de lantarbetargrupper inom den officiella löne
statistiken, vilkas kontantförtjänster här ovan noterades, beräknades såsom 
totalförtjänst under år 1940 ha uppnått: statavlönade lantarbetare i medeltal 
1 896 kr. och dagsverkare med bostad 1 872 kr. (eller resp. 70 och 14 % över 
kontantlönen). 

Liksom beträffande stadshushållen ha för landsbygdens deltagare vissa 
bostadsförhållanden varit föremål för undersökning i och för ytterligare belys
ning av bokförarnas ekonomiska och sociala miljö. En sammanfattning av vissa 
uppgifter härutinnan lämnas nedan: 

1 Uppgift för ett hnshåll saknas. 
2 Enbart för de statavlönade lantarbetarfamiljer, där hustrun hade förvärvsarbete, ökades den 

kontanta inkomsten i genomsnitt frän 94 till 135 kr. per månad eller med c:a 45 %. 

3 Jfr Soc. Medd. arg. 1941, sid. 485. 
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Hushållens bostadsförhållanden-

Av de tre redovisade hushållsgrupperna disponera alltså småbrukarna det 
största utrymmet. Av samtliga bostäder utgjorde bland dem exempelvis små
lägenheter med 1 och 2 eldstäder 23 %, mot 35 % bland lantarbetarna och 30 % 
bland stadshushållen. I genomsnitt utgjorde antalet eldstäder 34 för småbru
karna, 27 för lantarbetarna och 2-9 för stadshushållen. Å andra sidan voro ju 
också småbrukarnas hushåll betydligt större. Antalet eldstäder (kök eller rum) 
per person skiljer sig därför mindre. För småbrukarna blev nämnda antal 074, 
för lantarbetarna 0-66 och för stadshashållen 073. Tillgång till elektrisk ström 
fanns inom 74 % av småbrukar- och 91 % av lantarbetarhushållen, men i övrigt 
tycktes de bägée grupperna med avseende på utrustningen med bekvämligheter 
vara jämställda (c:a 30 % av lägenheterna hade vattenledning, 43 % avlopp och 
17 % centralvärme inom vardera gruppen). Förekomsten av vattenledning och 
avlopp ha icke efterfrågats vid stadsundersökningen, men man kan utgå från, 
att samtliga där deltagande hushåll haft tillgång till dessa bekvämligheter. 

Frågan huruvida de meddelade uppgifterna om bostadsstandarden på lands
bygden äro representativa för resp. socialgrupper skall här icke upptagas till 
prövning, men några uppgifter, som grunda sig på material insamlat från 
100 landskommuner i samband med 1935/36 års särskilda folkräkning •— och 
alltså hänföra sig till förhållandena ungefär fem år tidigare — skola lämnas. 
Med ledning av tal, som angivits i publikationen Särskilda folkräkningea 
1935/36, del III , kan beräknas, att antalet eldstäder per bostad inom små
brukar- och lantarbetarhushåll tillhörande närmast motsvarande hushållstyper 
i medeltal var 30 resp. 26. Samtidigt konstaterade man beträffande statavlö-
nade lantarbetare i 87 kommuner, att vattenledning fanns till 76 % av bostä
derna (därav 39 % inom bostaden), avlopp till 106 % (därav 8-8 % inom bosta
den), centralvärme i 1'4 % och elektriskt ljus i 63 % av bostäderna.1 

1 Bostadssociala utredningen: Utredning och förslag till förbättring av bostader för lantarbetare. 
Tryckt som bilaga till prop. 190 till 1938 års riksdag. 
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Utgifter för livsmedel. Enligt formuläret skulle bokföraren för inköpta livs
medel angiva både kvantitet och utgift, men för varor, som tillförts hushållet 
genom egen produktion, såsom stat el. dyl., endast den förbrukade mängden. 
Även tillskott ur egna förråd kunde angivas utan värdeuppgift, och då bok
förarna i stor utsträckning begagnat sig av denna möjlighet och dessutom ofta 
angivit även inköpta matvaror utan utgiftsbelopp, har man icke kunnat erhålla 
någon säker uppfattning om hur stor del av konsumtionen, som verkligen er
hållits in natura resp. genom inköp mot kontanter. Enligt socialstyrelsens på 
årsräkenskaper grundade undersökningar av landsbygdshushålls budgeter från 
år 19341 utgjorde vid nämnda tid den kontanta delen av hela livsmedelsutgif
ten inom de undersökta jordbrukarhushållen 39 % och inom statarhushållen 50 %. 
Äv den här meddelade tab. 3 vill synas, som om den kontanta delen icke skulle 
utgöra stort mer än en tredjedel av hushållsgruppernas livsmedelskostnader, 
men denna proportion kan icke tillmätas betydelse för bedömningen av frågan 
om naturahushållningens roll i sammanhanget, då uppgifterna, som av ovan
stående framgår, icke äro ägnade att belysa denna fråga. Att den kontanta de
len av kostnaden särredovisas i tabellen har sin motivering däri, att uppgif
terna i denna del grunda sig på direkta observationer, medan uppgifterna om 
hela konsumtionen äro konstruerade. 

Vid beräkningen av totala livsmedelsutgiften har utgångspunkten varit de 
kvantiteter av olika varuslag, som angivas i tab. 4. Vart och ett av kvantitets
talen för grupperna samtliga småbrukare och samtliga lantarbetare har multi
plicerats med medelpriser, som kunnat räknas fram för de kontant inköpta 
delarna av resp. varuslag, och de på så sätt erhållna totalbeloppen för varje 
vara ha uppförts i tab. 3, i vissa fall hopslagna till varugrupper. Detta system 
har kunnat tillämpas, därför att det för varje varuslag såväl inom småbrukar-
som lantarbetargruppen funnits åtminstone någon kontant inköpt del. Meto
dens fördelar och svagheter ligga i öppen dag. Man vinner genom densamma, 
att hänsyn tages till den speciella prissättning som gäller på landsbygden dels 
för producenter vid återköp från mejerier, inköp hos grannar o. s. v. och dels 
för arbetstagare vid inköp hos arbetsgivaren. En svaghet är givetvis, att i vissa 
fall den inköpta delen av varuslaget icke nödvändigtvis är representativ för 
den icke prissatta delen av förbrukningen. Vilka priser man än väljer, måste 
ju dock beräkningar av detta slag bli mycket osäkra, och vad den som natura
inkomst erhållna delen av konsumtionen beträffar, få beräkningarna under alla 
omständigheter karaktären av konstruktion. Som exempel på de medelpriser, 
som kommit till användning, meddelas nedanstående översikt. Där lämnas ock-
fiå upplysningsvis prisuppgifter för en del varor, av vilka hela konsumtionen 
motsvaras av kostnadsuppgift (nämligen margarin, nötkött med ben, färsk och 
salt sill och strömming, havregryn och kaffe), och vilka priser sålunda icke 
använts för beräkning av den totala kostnaden. 

På matfettspriserna ha givetvis de rabatter av skilda slag som utgå haft 
betydande inflytande. 

1 Sot Medd. årg. 1935, sid. 366 och årg. 1936, sid. 344. 
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Beräknade medelpriser för den inköpta delen av förbrukningen. 

Till ytterligare belysning av prisförhållandena kunna följande uppgifter 
om prisspridningen inom materialet från lantarbetarhushållen lämnas. Varje 
fall, som här redovisas, betyder ett hushåll och varje hushåll har räknats en
dast en gång i fråga om varje varuslag. 

Resultatet av dessa beräkningar, sådant det ter sig enligt tab. 3, har blivit, 
att totalkostnaden för de deltagande småbrukarhushållen betydligt överstigit 
lantarbetarnas och även något stadshushållens, då det är fråga om beloppet 
per hushåll. Av vida större intresse är att konstatera utgiften per person. Av 
den nedersta raden i tab. 3 framgår, att dessa belopp äro exakt desamma för 
de bägge landsbygdsgrupperna och att stadshushållen som väntat ligga betyd
ligt högre. Men — som ovan antytts — de tal som angivas för landsbygdshus
hållen visa endast, vad det skulle kostat för småbrukarna och lantarbetarna 
att inköpa hela sin livsmedelskonsumtior;, om de köpt den till samma priser 
som de faktiskt betalat för den under fjortondagarsperioden inköpta delen av 
förbrukningen. 

Den procentuella sammansättningen av de tre hushållsgruppernas matvaru-
budgeter, som även framgåi av tab. 3, ger ett likartat intryck, vad gäller åt
skilliga av de stora dragen. Man observerar exempelvis, hurusom de viktiga 
varuslagen mjölk, smör, ost, kött, potatis och socker ha ungefär samma rela
tiva betydelse i alla tre budgeterna. Men man finner å andra sidan också ty-
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Tab. 3. Hushållens kontanta utgifter (i kr.) jämte den beräknade totalutgiften för 
livsmedel per hushall och 14 dagar 1 fjärde kvartalet 1940. 

piska olikheter, i synnerhet mellan de bägge landsbygdsgrupperna å ena sidan 
och stadshushållen å den andra. Som exempel kan nämnas den större roll som 
fläsk, mjöl, gryn och torkade grönsaker (d. v. s. huvudsakligen gula 
ärter) spelar i landsbygdshushållens budgeter, medan kostnaden för färsk 
frukt och bär där har mindre betydelse. Den största olikheten landsbygdshus
hållen emellan torde vara knuten till margarinet, för vilket varuslag lantarbe
tarna ge u t avsevärt mera än småbrukarna. 
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Förbrukade kvantiteter. I tab. 4 redovisas uppgifter rörande den observerade 
medelförbrukningen av olika matvaror per hushåll och fjorton dagar inom samt
liga småbrukar- och samtliga lantarbetarhushåll, ävensom inom olika lands
delar och ett urval av hushållstyper. Sistnämnda uppgifter ha medtagits bl. a. 
för att underlätta jämförelsen de bägge socialgrupperna emellan och med stads
hushållen, enär hushållens skiljaktiga medelstorlek eljest verkar förvillande. 
Om nästan alla de för landsbygden redovisade delgrupperna gäller, att antalet 
av de i desamma ingående hushållen är i knappaste laget — i allmänhet blott 
30 à 40 i stället för önskvärda minst 50 — varför tillfälligheter i förbruk
ningen eller i gruppernas sammansättning kunna antagas göra sig relativt starkt 
gällande i medeltalen. I synnerhet gäller detta den lilla gruppen om fem lant
arbetarhushåll i Gävleborgs län och Bergslagen. 

Av uppgifterna rörande skilda l a n d s d e l a r finner man, att åtskilliga 
av de särdrag i konsumtionen, som vanligen bruka tillskrivas de olika delarna 
av vårt land, framträda vid föreliggande undersökning. Som exempel härpå 
kunna nämnas den för norra Sverige typiska höga förbrukningen av mjölk, 
kornmjöl (här ingående i posten »annat mjöl och makaroner»), hårt bröd och 
salt fisk men låga förbrukning av fläsk och potatis, likaså den för Skåne ty
piska höga förbrukningen av fläsk, färsk fisk, mjukt bagarbröd, potatis och 
grönsaker, men relativt låga förbrukningen av mjölk, ävensom den från norr 
mot söder stigande äggkonsumtionen. Däremot finner man intet stöd för den 
vanliga uppfattningen, att konsumtionen av spannmålsprodukter och kaffe 
skulle vara särskilt stor i övre Norrland — helt naturligt, då ransoneringen 
av dessa varuslag måste verka utjämnande på eventuella tendenser av antytt 
slag. I fråga om den sammanlagda förbrukningen av spannmålsprodukter kunna 
följande uppgifter över totalförbrukningen av mjöl, gryn och bröd meddelas. 
Brödet har här omräknats till mjöl medelst tillämpning av relationstalen : 1 kg 
hårt bröd = 1-25 kg mjöl och 1 kg mjukt bröd = 0-77 kg mjöl. 

Konsumtionen av spannmålsprodukter {hg per hushåll och 14 dagar). 

Jämför man med ledning av talen å högra hälften av tab. 4 förbrukningen 
inom de tre s o c i a l g r u p p e r n a , torde man finna, att den mest bety
dande skillnaden gäller förbrukningen av mjölk och spannmålsprodukter och 
att den består mellan å ena sidan landsbygdens bägge hushållsgrupper och å 
den andra stadshushållen. I övrigt skall man finna olikheter på många punk
ter, varvid det dock är svårt angiva några enhetliga tendenser. Att åtskilliga 
olikheter måste framträda till följd av lanthushållens och speciellt småbrukar
nas mera omfattande självproduktion (av t. ex. smör, bröd och köttvaror) är 
tydligt, men dessa torde ofta mera bero på redovisningssättet än den egentliga 
konsumtionen. Här nedan följer en genomgång av varuslagen i den ordning de 
upptagits i tabellen. 
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Tab. 4. Konsumerade kvantiteter av livsmedel i genomsnitt 
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per hushåll under 14 dagar i fjärde kvartalet 1940. 
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Tab. 4 (forts.). Konsumerade kvantiteter av livsmedel i genomsnitt 

Av oskummad mjölk uppvisa lantarbatarhushållen genomgående de största 
kvantiteterna och stadshushållen de lägsta. Småbrukarna ha i gengäld större 
förbrukning av såväl skummad mjölk som grädde. Summerar man de nämnda 
tre varuslagen (utan hänsyn till näringsvärdet), erhålles ett resultat, som 
framgår av nedanstående tablå, i vilken också upptagits summor för ett par 
andra varugrupper. 

Förbrukning per hushall och 14 dagar av: 

Småbrukarnas och lantarbetarnas mjölkförbrukning överensstämmer mycket 
nära, så länge det är fråga om små hushåll, men småbrukarnas förbrukning 
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per hushåll under 14 dagar i fjärde kvartalet 1940. 

överstiger lantarbetarnas betydligt, då det gäller hushåll med flera och äldre 
barn. Uppenbarligen ser man i lantarbetarnas relativt stela förbrukning ett 
uttryck för att statmjölken, vars kvantitet icke växlar nämnvärt med hushål
lens storlek, har ett dominerande inflytande på dessa hushålls förbrukning. 
Beträffande den sammanlagda förbrukningen av matfett (d. v. s. smör, mar
garin och annat fett) råder icke någon bestämd olikhet mellan de tre hushålls
grupperna, vilket ävenledes framgår av den lilla tablån, I fråga om för
brukningens fördelning på olika matfettsorter gäller däremot, att småbrukar
na koncentrerat sin förbrukning på smöret, medan lantarbetarna liksom stads
hushållen använt nästan lika mycket margarin som smör. 

Av summaraden för varugruppen kött- och fläskvaror på tab. 4 vill synas, 
som om småbrukarna hade den största förbrukningen, medan lantarbetarna 
och stadshushållen icke visade bestämd tendens till olikhet sinsemellan. Det 
är emellertid svårt att ange den eller de kött- eller köttvarusorter, som när
mast svara för småbrukarnas eventuellt större konsumtion, då varugruppens 
sammansättning växlar mellan de skilda hushållsgrupper, som redovisas. En
dast i fråga om de små kvantiteterna av varuslagen blod, »andra inälvor» och 
konserverat kött finner man genomgående större kvantiteter för småbrukarna 
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än de övriga socialgrupperna. Av fläsk — i synnerhet salt sådant — är 
landsbygdshushållens förbrukning genomgående större än stadshushållens, men 
småbrukarna och lantarbetarna synas i fråga om detta varuslag ha likartade 
konsumtionsvanor. I fråga om målet kött och korv överträffar stadshushål
lens och lantarbetarnas kvantiteter småbrukarnas avsevärt, och åtminstone vad 
gäller korven, torde småbrukarna icke kompensera sig genom egen produktion 
av varuslaget i fråga, vilket antydes av de uppgifter om olika maträtters före
komst som lämnas nedan. Stadshushållen, ha den största leverkonsumtionen. 

Av färsk fisk ha stadshushållen den största förbrukningen och nå därige
nom, trots att landsbygdshushållen uppvisa högre tal för salt och rökt sill och 
strömming (huvudsakligen salt sill), i de flesta redovisade hushållstyperna 
högre sammanlagd fiskförbrukning än de övriga socialgrupperna. 

Den sammanlagda förbrukningen av mjöl, gryn och bröd (med brödkvan
titeterna omräknade till mjöl) inom skilda socialgrupper och hushållstyper har 
redovisats i tablån sid. 560. Mellan landsbygdshushållen å ena sidan och stads
hushållen å den andra råder en betydande skillnad, i det de förra uppvisa en 
konsumtion som i allmänhet överstiger de senares med 30—40 %. Mellan de 
bägge hushållsgrupperna på landsbygden inbördes finner man däremot ingen 
genomgående olikhet på denna punkt, icke heller i fråga om konsumtionens 
fördelning på de tre varugrupperna mjöl, gryn och bröd. Stadshushållen upp
visa återigen icke blott proportionellt utan även i absoluta tal större förbruk
ning av köpt bröd. Icke blott i fråga om mjöl utan även beträffande gryn 
(t, ex. havregryn) är stadshushållens förbrukning lägre än landsbygdshus
hållens. Slutligen skall anmärkas, att den starka variationen i mängden »an
nat mjöl och makaroner» mellan de redovisade grupperna av småbrukarhushåll 
sammanhänger med det växlande inslaget av deltagare från övre Norrland med 
deras kornmjölskonsumtion. 

Av potatis konsumera landsbygdshushållen mera än stadshushållen, och 
sannolikt är också lantarbetarnas förbrukning på det hela taget något större 
än småbrukarnas. Anmärkningsvärt synes vara, att landsbygdshushållen ge
nomgående uppvisa lägre förbrukning av rotfrukter (såväl morötter som,andra) 
än stadshushållen. I fråga om dessa varuslag äro småbrukarnas tal övervä
gande något större än lantarbetarnas. De sistnämnda överträffa däremot små
brukarna i fråga om färska grönsaker och synas på denna punkt vara unge
fär jämställda med stadshushållen. 

Huruvida de av landsbygdshushållen redovisade, i förhållande till stads
hushållen avsevärt lägre kvantiteterna av färska äpplen (öch päron), också 
äro uttryck för en motsvarande lägre konsumtion, är icke givet, emedan bok
föringen sannolikt icke varit så noggrann som önskvärt på denna punkt. Det 
är dock troligt, att talen åtminstone delvis ge uttryck åt en verklig olikhet i 
förbrukningen. I fråga om torkad och konserverad frukt och bär ligga där
emot landsbygdens hushåll ganska väl till i förhållande till stadshushållen och 
småbrukarnas kvantiteter äro i vissa fall större än de övriga gruppernas. Det 
bör dock observeras, att de meddelade uppgifterna om förbrukning av konser
verad frukt och bär i stor utsträckning ha måst beräknas med ledning av hus-
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hållens uppgifter om förekomsten av sylt o. dyl. till maten, emedan bokförar
na ofta utelämnat uppgifter om detta varuslag. 

Beträffande socker och kaffe kan antagas, att hushållen inom alla tre social
grupperna tagit ut den tillmätta ransonen och att de variationer som obser
veras icke äro uttryck för skilda hushållsvanor. Någon bestämd tendens torde 
i varje fall svårligen kunna utläsas ur desamma. De observerade kakaokvan
titeterna ge intryck av större förbrukning på landsbygden än i städerna av 
detta varuslag. 

Kostens näringsvärde. Såsom sammanfattande uttryck för livsmedelskon
sumtionens storlek meddelas i tab. 5 uppgifter om födans kalorivärde och halt 
av fett, järn samt vitamin A och C. 

De tal, som beräknats per konsumtionsenhet och dag (tabellens övre hälft), 
ge vid handen, att lantarbetarnas näringstillförsel i samtliga undersökta av
seenden utom beträffande järn är något rikligare än småbrukarnas och att 
bägge dessa gruppers kost har avsevärt högre kalorivärde och halt av järn 
men avsevärt lägre halt av A-vitamin än stadshushållens. Skillnaden gent
emot stadshushållen i fråga om kalorier och järn sammanhänger med lands
bygdshushållens överhuvud rikligare kvantiteter av de flesta födoämnen. Lant
arbetarnas höga C-vitamintillförsel förklaras närmast av gruppens potatiskon
sumtion. Den låga A-vitamintillförseln återigen sammanhänger bl. a. med 
hushållens relativt ringa förbrukning av lever, morötter och färska grönsaker. 

Som norm för näringstillförseln inom stadshushåll bruka uppställas föl
jande kvantiteter per konsumtionsenhet och dag: kalorier 3 000, järn 15 mg, 
vitamin A 4 000 internationella enheter (I. E.) och vitamin C 50 mg. Beträf
fande fett har icke någon egentlig norm uppställts, då det fysiologiska be
hovet av detta ämne är mycket ringa, men den vanliga tillförseln har angivits 
till 148 g. I fråga om kalcium, som icke upptagits i tab. 5, men beträffande 
vilket några uppgifter lämnas i tablån sid. 565, är normen 0'75 g. Ehuru de an
givna normerna icke äro utan vidare tillämpliga på landsbygdens hushåll, 
torde man vara berättigad sluta, att tillförseln av kalorier, järn och C-vitamin 
på det hela taget varit tillräcklig men att A-vitamintillförseln inom de under
sökta småbrukarnas och lantarbetarnas hushåll varit otillräcklig. Emellertid 
brukar spridningen kring medeltalen för födans näringsvärde vara stor, vari
genom ett betydande antal hushåll kan falla under normen, även i de fall då 
medel tillförseln synes mycket god, liksom å andra sidan hushåll med fullvär
dig tillförsel givetvis kunna förekomma i de fall, då medeltillförseln ligger 
under normen. Till belysning av det som sagts angående spridningen lämna3 
följande uppgifter om hushållens fördelning efter kaloritillförseln per konsum
tionsenhet och dag. 
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Tab. 5. Födans kalorivärde och halt av fett, järn och vissa vitaminer i fjärde 
kvartalet 1940. 

Emedan näringsstandarden nära sammanhänger med hushållens storlek på 
så sätt att den sjunker markerat, då hushållet växer, meddelas i nedre hälften 
av tab. 5 tal över näringstillförseln inom vissa renodlade hushållstyper. Man 
återfinner här samma olikheter mellan landsbygdens hushåll å ena sidan och 
stadshushållen å den andra, som redan nämnts, men observerar också, att de 
anmärkta olikheterna mellan lantarbetare och småbrukare saknas eller mild
rats. Härav dragés slutsatsen, att den större näringstillförsel, som kommer 
till synes för lantarbetarnas del, när talen beräknas per konsumtionsenhet in
om grupper av blandade hushållstyper, huvudsakligen sammanhänger med 
lantarbetarhushållens mindre genomsnittsstorlek. 

Slutligen ha beräkningar utförts rörande näringstillförseln inom lantarbe-
tarhushåll, i vilka mannens avlöning delvis utgår i form av stat, och lantarbetar-
hushåll, som icke erhålla stat. Skillnaden mellan dessa bägge lantarbetargrup-
per torde ligga huvudsakligen i mjölkkonsumtionen men är härvidlag mycket 
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stor, vilket framgår av följande sammanställning, som även upptager siffror 
rörande födans halt av vissa näringsämnen. 

Den genomsnittliga näringstillförseln inom de bägge grupperna av lant-
arbetarhushåll skiljer sig tydligt i fråga om kalorier och kalcium, och man 
torde vara berättigad att skriva dessa olikheter på statavlöningens konto — 
vad kalciummängden beträffar speciellt mjölkens. 

Måltider och maträtter. På räkenskapsformuläret ha hushållsbokförarna också 
haft att dag för dag anteckna, vilka maträtter som förekommit vid varje måltid. 
Uppgifterna härom ha kunnat användas som kontroll på att viktigare varuslag 
icke uteglömts vid bokföringen men ha också underkastats en särskild bear
betning för utrönande av måltidsordningen och frekvensen av olika slags mat
rätter. Denna del av materialet var — ehuru i stort sett ganska fullständig — 
dock behäftad med vissa brister. Sålunda är det icke säkert, att uppgiftsläm-
narna uppgivit samtliga mål, och vidare har det ofta förekommit, att de olika 
rätterna icke tillräckligt specificerats. Summariska uppgifter sådana som 
»kött och potatis», »fisk och potatis», »välling» och »gröt» voro ganska van
liga. 

Av de 423 hushållen redovisades sammanlagt 28 128 måltider, varav 10 324 
(367 %) bestodo av lagad mat, 5 432 (19'3 %) utgjordes av s, k. grötmål och 
12 372 (44 %) voro kaffemål. Till grötmål räknas härvid och i det följande 
icke blott måltider, som bestått av gröt och mjölk eller välling, utan även mål
tider bestående av ägg, allt antingen enbart eller i förening med smörgås och 
dryck. Ha däremot två av ovannämnda maträtter förekommit tillsammans, ex
empelvis gröt och mjölk samt ägg, har målet ansetts vara lagat. Till kaffemål 
ha förts måltider, som bestått av kaffe, te eller choklad antingen enbart eller 
i förening med vetebröd eller smörgås. Hit ha även något oegentligt förts de 
få fall (Tö % av samtliga måltider), då målet bestått av enbart mjölk och 
smörgås. 

Antalet måltider per dag. Av följande översikt synes framgå, att det stora 
flertalet hushåll såväl bland småbrukarna som lantarbetarna, eller 86 % inom 
vardera gruppen, haft en matordning med fem måltider om dagen. Typindel-
ningen gäller härvid i huvudsak vardagsförhållandena, då söndagarna ofta 
haft en annan måltidsordning. Det genomsnittliga antalet måltider per hushåll 
och dag (4-8 resp. 4-7) var även praktiskt taget lika inom de bägge social
grupperna, 

1 Enligt skalan för kalorier m. m. 
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I regionalt hänseende märktes inga tydliga olikheter, utom möjligen i fråga 
om Skåne, där såväl småbrukare som lantarbetare uppvisade något lägre mål
tidsantal. Typen tre eller fyra måltider per dag förekom där relativt ofta. I 
fråga om målens beskaffenhet upplyser tabellen, att småbrukarna hade flera 
lagade mål och färre kaffemål än lantarbetarna, och det kan tilläggas, att 
denna olikhet var genomgående för de olika landsdelarna. 

Den vanliga måltidsordningen för ett femmåltidshushåll vid den tid av året, 
då undersökningen företogs (slutet av november), synes ha varit: frukost före 
arbetets början bestående av gröt eller lagad mat, förmiddagskaffe, middag 
(mitt på dagen), eftermiddagskaffe och kvällsmat. Ganska vanligt var också, 
som nedan visas, att dagen börjades med ett kaffemål, och i dessa fall var 
andra målet ett lagat mål eller grötmål. 

Dagens första mål. Beskaffenheten av dagens första mål framgår av följande 
sammanställning : 

Då hushållen fördelats på tabellens måltidstyper, ha de räknats till de ren
odlade typerna, om antalet mål av resp. sort varit minst tio (av de fjorton 
möjliga); eljest ha de förts till någon av de blandade typerna. 

Vissa växlingar observerades mellan skilda landsdelar. Exempelvis inom 
områdena Östgöta- och Västgötaslätterna samt Mälarlandskapen tycktes gröt
mål som dagens första mål vara vanliga såväl bland småbrukare som lant
arbetare, medan kaffemålen där voro mindre ofta förekommande. Särskilt 
vanliga voro kaffemål på Sydsvenska höglandet och lagade mål i övre Norr
land. 

Inom de småbrukarhushåll, som till första mål hade antingen lagad mat 
eller grötmål omväxlande med lagad mat, utgjordes den lagade maten till 35 # 
av sill eller strömming (vanligen salt), 23 % av kött, 9 % av pannkakor och 
12 % av ägg eller äggrätter. Inom motsvarande grupp lantarbetarhushåll bestod 
den lagade maten till 13 % av sill eller strömming, 40 % av kött, 13 % av pann
kakor och 6 H av ägg eller äggrätter. Den större frekvensen sill- och ström
mingsrätter bland småbrukarna förklaras dock uteslutande genom inslaget 
i denna grupp av hushåll från övre Norrland, där nämnda maträtt förekom 
relativt ofta (38 % av samtliga lagade frukosträtter). 

Mellan hushåll tillhörande djurskötare resp. andra lantarbetare har ingen 
olikhet i fråga om första målets beskaffenhet kunnat påvisas. 
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ab. 6. Huvudrätterna vid middagsmålet inom småbrukar- och lantarbetarhushåll i 
fjärde kvartalet 1940. 

Middagsmålet. Såsom middagsmål har räknats dagens största måltid, och 
denna har också av samtliga hushåll utom sex intagits mitt på dagen. I de få 
undantagsfallen var middagen dagens sista mål. 

Förutom huvudrätt (förrätt), som sålunda åts 14 gånger av varje hushåll 
under bokföringsperioden, hade småbrukarna i genomsnitt 9 l och lantarbetarna 
7'7 efterrätter per hushåll under fjorton dagar. Efterrätt förekom relativt ofta 
bland hushållen inom området Östgöta- och Västgötaslätterna men mera sällan 
i Norrland och Bergslagen. I hela materialet funnos 41 småbrukarhushåll och 
27 lantarbetarhushåll, som dagligen hade två rätter till middag. Tab. 6 visar 
huvudrättens beskaffenhet. Av samtliga där specificerade maträtter var fläsk 
(oftast stekt och med potatis) den vanligaste såväl bland småbrukare som 
lantarbetare, närmast följt av köttfärs eller köttbullar (med potatis). Lägger 
man samman de tre slagen av korv, finner man dock, att rätter av detta varu
slag bland lantarbetarna komma på andra platsen med 132 % av samtliga 
rätter. Ärter och fläsk som stående maträtt förekom hos litet mer än femte
delen av samtliga hushåll. 

Helt naturligt voro dock variationerna ganska stora beträffande vissa rätters 
förekomst i olika landsdelar. Exempelvis spelade fläsket ingalunda samma 
roll i övre Norrland som i Skåne eller Mälarlandskapen. I Mälarlandskapen 
och landsdelarna norr därom märktes vidare i motsats till sydligare landsdelar 
en tendens att ha pannkakor eller plättar som stående huvudrätt åtminstone 
en gång i veckan. 

Efterrätterna utgjordes hos båda hushållsgrupperna till omkring tre fjärde
delar av krämer, soppor, kompotter och sylter. Frukt- och bärsoppor före-
kommo oftast hos småbrukarna i norra Sverige och lantarbetarna i Mälardalen, 
medan krämer var den vanligaste efterrätten på Östgöta- och Västgötaslätterna. 
Sistnämnda rätt förekom i relativt liten utsträckning hos småbrukare i Skåne. 
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Rätter av kompotter och sylter bestodo till närmare hälften av lingonsylt, 28 % 
av annan sylt och omkring 13 % av äppelmos. Detta slags rätter var av större 
betydelse för hushållen på Sydsvenska höglandet och i Skåne än andra delar 
av landet. 

Kvällsmålet. Hos 60 % av småbrukarna och 75 % av lantarbetarna utgjordes 
kvällsmaten antingen av lagad mat eller lagad mat omväxlande med gröt. Små
brukarnas kvällsmål utgjordes vidare för närmare tredjedelen av hushållen 
regelbundet av grötmål, mot icke fullt tiondelen hos lantarbetarna. Gröt var 
emellertid det vanligaste bland småbrukarna i övre Norrland. En jämförelse 
mellan dagens första och sista mål visar, at t kvällsmaten i relativt stor ut
sträckning bestod av lagad mat. Den avgörande skillnaden var emellertid den 
ringa roll som kaffemål spelade såsom kvällsmat i jämförelse med frukosten. 

Uppgifter rörande vissa maträtter. Sammanlagt för samtliga deltagande 
hushåll förekom g r ö t 4524 och v ä l l i n g 1556 gånger, över tredjedelen av 
gröten och närmare hälften av vällingen hade måst uppföras under de allmänna 
rubrikerna »gröt» och »välling», då uppgiftslämnarna underlåtit at t specificera 
desamma. Av de specificerade gröträtterna utgjorde havregrynsgröt i genom
snitt nära 70 %, men mellan skilda landsdelar förelågo betydande olikheter. 
I Skåne voro exempelvis mer än 80 % av samtliga gröträtter lagade av havre
gryn, medan motsvarande andel för övre Norrlands småbrukare utgjorde 
omkring en tredjedel. Korngrynsgröt var vanlig endast i övre Norrland, varest 
den utgjorde nära 60 % av samtliga specificerade gröträtter. Rågmjölsgröt ut
gjorde ingenstädes någon mera betydande del av grötkonsumtionen. Vanligast 
förekommande var den bland Bergslagens småbrukare. 

Den största gröt- och vällingkonsumtionen fanns i övre Norrland och den 
minsta i Skåne (23 resp. knappa 10 gröt- eller vällingrätter per hushåll och 
period). De övriga landsdelarnas hushåll hade ungefär en gröt- eller välling
rätt om dagen. 

övervägande antalet familjer drucko k a f f e två gånger dagligen, d. v. s. 
28 gånger under bokföringstiden, medan c h o k l a d under samma tid före
kom i genomsnitt 49 gånger och te 09 gånger per hushåll. 31 hushåll, varav 
17 småbrukarhushåll, uppgåvo sig dricka kaffe 3 eller flera gånger dagligen. 
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Övertidsarbetets betydelse för arbetstagaren. 

Undersökningens syfte och omfattning. I föregående häfte av Sociala Medde
landen lämnades en redogörelse för planläggningen av socialstyrelsens över
tidsundersökning samt statistik över övertidsarbete år 1938 inom industriell 
och liknande verksamhet enligt uppgifter från arbetsgivare.1 I ifrågavarande 
artikel nämndes, att övertidsundersökningen även omfattade en enquête bland 
arbetstagare i syfte att erhålla kännedom om arbetarpartens inställning till ar
bete å övertid och därmed sammanhängande förhållanden. De framkomna hu
vudresultaten av denna enquête redovisas i det följande. 

Det för arbetstagare avsedda frågeformuläret upptog dels vissa frågor an
gående uppgiftslämnarens arbetstidsförhållanden under år 1938, dels frågor 
angående uppgiftslämnarens uppfattning om övertidsarbetets inverkan på mat
ordning, sovtid, fritidsanvändning m. m. samt hans inställning överhuvud till 
arbete å övertid. Frågeformuläret distribuerades genom förmedling av veder
börande fackliga organisationer till ett antal arbetare vid företag, där övertids
arbete förekommit i mera avsevärd utsträckning, enligt vad som framgått 
av socialstyrelsens förberedande undersökningar. Urvalet av uppgiftslämnare 
vid ifrågavarande företag skulle enligt socialstyrelsens anvisningar ske på 
det sättet, att formulär utdelades till varannan i företagens övertidsjournal 
för år 1938 upptagen person. 

Till de fackföreningsavdelningar, som medverkade vid distributionen av 
frågeformuläret, utsändes inalles 16 326 exemplar av detsamma, varav 5 774 
eller omkring en tredjedel inkommo besvarade, vilket för en undersökning av 
ifrågavarande slag torde vara att anse som ett tillfredsställande resultat. En 
relativt stor andel av uppgiftslämnarna utgjordes emellertid av arbetare, som 
haft särskilt mycket övertidsarbete och som därför varit mera intresserade än 
andra att besvara formuläret. 

Av de inkomna svaren voro 4 729 användbara för vidare bearbetning, medan 
1 045 måste kasseras på grund av att de varit ofullständigt besvarade eller — 
vilket gäller den övervägande delen — ifyllts av arbetare, som under redo
visningsåret icke haft något arbete å övertid. 

Uppgiftsmaterialets sammansättning. De i undersökningen redovisade arbetar
na, varav 4 118 eller 871 % voro män och 611 eller 12-9 % kvinnor, sysselsattes 
vid 438 olika arbetsställen. Fördelningen på olika näringsgrenar framgår av 
följande sammanställning: 

1 Soc. Medd. arg. 1941, sid. 449. 



5 7 0 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 6 

Uppgiftsmaterialet omfattade sålunda i främsta rummet manliga arbetare 
inom metallindustri samt vid pappersmassefabriker, pappersbruk och grafisk 
industri. De redovisade kvinnliga arbetarna voro till övervägande delen sys
selsatta inom textil- och beklädnadsindustrin samt inom pappers- och grafisk 
industri. Kemisk-teknisk industri, kommunala verk och byggnadsarbeten samt 
handel och varulager voro endast fåtaligt representerade i fråga om såväl man
liga som kvinnliga arbetare; jord- och stenindustri samt byggnadsverksamhet 
voro överhuvud icke företrädda. 

Såsom framgår av nedanstående tablå, avsågo uppgifterna företrädesvis ar
betare vid medelstora och större företag. 

Vad beträffar uppgiftslämnarnas fördelning med hänsyn till arten av deras 
arbete, kan det nämnas, att omkring 3/4 av de manliga arbetarna och nära 
Vs av de kvinnliga voro sysselsatta vid den egentliga fabrikationen inom resp. 
företag. En icke obetydlig del av männen utgjordes sålunda av sådana ar
betare, som voro sysselsatta med underhålls-, lager-, förpacknings-, transport
arbeten o. dyl. 

Uppgiftsmaterialets fördelning på olika ortsgrupper tedde sig på följande 
sätt : 
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Det må tilläggas, att de uppgifter, som härröra från städer, mera likformigt 
representerade olika storleksgrupper av företag inom skilda näringsgrenar, 
medan landsbygdsuppgifterna i ganska hög grad koncentrerade sig till större 
företag inom metallindustri, träindustri och pappersindustri. 

I undersökningen redovisade manliga arbetare hade en genomsnittlig lev
nadsålder av 37 år, medan de kvinnliga arbetarna uppvisade en betydligt lägre 
medelålder eller 31 år. Av de redovisade arbetarna voro endast ett fåtal 
under 18 år. Bland manliga arbetare tillhörde icke heller mer än en tiondel 
åldersklasserna 18—24 år, medan bland kvinnliga arbetare icke mindre än 
en tredjedel kommo på dessa åldrar. Däremot voro männen starkare företrädda 
än. kvinnorna i åldersklasserna om 30 år och däröver och detta förhållande 
blir särskilt markerat i fråga om de högsta åldersgrupperna. Den genom
snittliga anställningstiden på samma arbetsplats var för männen 14 år och för 
kvinnorna 10 år. 

Mer än tre fjärdedelar av de manliga arbetarna men endast något mer än 
en fjärdedel av de kvinnliga tillhörde de civilståndskategorier, som hade hus
håll, d. v. s. gifta samt förutvarande gifta (över 35 år). 

För det huvudsyfte, som förevarande del av övertidsundersökningen plan
lagts, har det icke varit av behovet att ge densamma en mera representativ om
fattning. Ur representativitetssynpunkt har det endast eftersträvats, att upp
giftsmaterialet skulle ge några stickprov på övertidsarbetets betydelse för ar
betsförhållandena och livsföringen inom sådana arbetsområden, där övertids
arbetet, enligt vad som eljest var känt, hade en mera avsevärd omfattning. Om
fattningen och sammansättningen av det föreliggande uppgiftsmaterialet sy
nes särskilt i fråga om manliga arbetare fylla de krav, som från ovannämnda 
förutsättningar kunna ställas i olika avseenden. Med hänsyn till det särskilda 
intresse, som kvinnornas övertidsarbete har för frågan om en revision av arbets
tidslagstiftningen, kunde det kanske ha varit önskvärt, att materialet för de 
kvinnliga arbetstagarnas del varit både något mera omfattande och mera all
sidigt med avseende på olika yrkesområden, ålderskategorier etc. De inkomna 
svaren från kvinnliga uppgiftslämnare äro emellertid ägnade att belysa för
hållandena på några i förevarande sammanhang särskilt påtalade kvinnliga 
arbetsområden, såsom textilindustrin. 

Uppglftslilmnarnas arbetstidsförhållanden. I formuläret upptagna frågor an
gående uppgiftslämnarnas arbetstidsförhållanden under år 1938 voro i första 
hand avsedda att ge en bakgrund till de uttalanden om inställningen till över
tidsarbete, vilka utgjorde huvudsyftet med enquêten. Man önskade därjämte 
erhålla upplysningar, som i vissa avseenden kunde komplettera arbetsgivarpar
tens redovisning av arbetstidsförhållandena. 

Sådant övertidsarbete, vilket enligt arbetstidslagen § 7 mom. 1 kan uttagas 
för förberedelse- och avslutningsarbeten, förekom enligt i tab. 1 anförda upp
gifter för 142 % av de manliga och 65 % av de kvinnliga arbetarna. I särskilt 
stor utsträckning redovisades förberedelse- och avslutningsarbeten för manliga 
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Tab. 1. Antal manliga och kvinnliga arbetare med förberedelse- och avslutningsarbete. 

Tab. 2. Antal manliga och kvinnliga arbetare, fördelade efter övertidsarbetets längd inom olika 
näringsgrenar år 1938. 
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arbetare i pappers- och grafisk industri och livsmedelsindustri. Inom den egent
liga industrin hade relativt sett de manliga arbetarna vid fabrikationen i något 
mindre utsträckning än övriga arbetare övertidsarbete av ifrågavarande slag. 
Det framgår av tabellen, att förberedelse- och avslutningsarbeten vanligen inte 
omfattade längre tid av året än 90 dagar. Det må nämnas, att en jämförelsevis 
stor del av treskiftarbetare eller 276 % hade övertidsarbete av hithörande art. 
Vidare redovisades sådant övertidsarbete i jämförelsevis stor omfattning av ar
betare inom de högre åldersklasserna, varjämte gifta personer kommo att i högre 
grad än ogifta belastas med övertidsarbete av här behandlad art. 

I vidstående tab. 2 lämnas en summarisk redovisning av övertidsarbetets om
fattning under år 1938 enligt arbetstagarnas uppgifter. Dylika uppgifter om 
antalet utgjorda övertidstimmar ha erhållits beträffande 78'3 % av de i enquête-
materialet redovisade männen, och 59-4 % av kvinnorna. De arbetare, för vilka 
uppgift om övertidsarbetets längd erhållits, redovisade enligt tabellen 101 över
tidstimmar under år 1938 beträffande männen och 86 beträffande kvinnorna. 
Motsvarande genomsnittstal för årsanställda arbetare voro enligt arbetsgivar
nas uppgifter resp. 94 och 87 timmar. 

I enquêten ha upplysningar kunnat erhållas om förekomsten och omfattning
en av övertidsarbete under olika förhållanden med avseende på anordnandet av 
såväl ordinarie arbetstid som övertid. En sammanställning häröver lämnas i 
tab. 3. Det får emellertid understrykas, dels att materialet icke kan anses ha 
en omfattning, som ur representativ synpunkt är tillfredsställande, dels att de 
erhållna uppgifterna över både övertidsarbetets omfattning och arbetstidens an
ordnande i många fall delvis haft karaktären av uppskattningar. Ifrågavaran
de sammanställning kan därför endast tjäna som en exemplifiering av de för
svårande omständigheter, under vilka övertidsarbete i vissa fall förekommer. 

Av tab. 3 framgår, att i vissa fall arbetare, som genom arbetstidens anord
nande i övrigt måste anses ha haft ogynnsammare arbetsvillkor, även hade 
övertidsarbete i jämförelsevis stor omfattning eller t. o. m. i större omfattning 
än andra arbetare. Det relativt sett ganska stora antalet skiftarbetare, under
sökningen omfattar, hade visserligen i allmänhet mindre övertidsarbete än ar
betare utan skift men icke mindre än en tredjedel av tvåskiftarbetarna och en 
fjärdedel av treskiftarbetarna uppgåvo dock övertidsarbete under mer än 100 
timmar per år. Enligt i tabellen anförda data hade vidare arbetare med förskju
ten ordinarie arbetstid genomsnittligen ett större antal övertidstimmar per år 
än arbetare utan förskjuten arbetstid. Arbetare med normalt förekommande 
söndagsarbete redovisade även övertidsarbete i förhållandevis stor utsträckning, 
även om det genomsnittliga antalet övertidstimmar var något högre för det fler
tal arbetare, som icke hade sön- och helgdagsarbete. Arbetare, som voro mera 
kontinuerligt sysselsatta och icke varit permitterade eller haft förkortad ar
betstid, hade längre övertid än andra, men en även under normala förhållanden 
förekommande snedbelastning av arbetstillgången och fördelningen av denna 
framträder så till vida, som en icke obetydlig del av arbetare med ojämna sys
selsättningsförhållanden uppgåvo sig ha utgjort över 100 övertidstimmar per 
år. Det sagda gäller emellertid huvudsakligen de manliga arbetarna; förhål-
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Tab. 3. Förekomsten och omfattningen av övertidsarbete under olika förhållanden med avseende 
på anordnandet av arbetet. 

Tab. 4. Förekomsten och omfattningen av övertidsarbete å sön. och helgdagar bland manligt 
och kvinnliga arbetare inom olika näringsgrenar. 



ÖVERTIDSARBETETS BETYDELSE FÖR ARBETSTAGAREN 5 7 5 

landena tedde sig i här berörda avseenden avgjort gynnsammare för de kvinn
liga arbetarna. 

En särskild redovisning angående förekomsten och omfattningen av övertids
arbete under sön- och helgdagar lämnas i tab. 4, varav framgår, att det särskilt 
var arbetare inom metallindustri samt grafisk industri, som berördes av sådant 
övertidsarbete. Att döma av fördelningen efter det antal veckor, under vilka 
övertidsarbete å sön- och helgdagar förekom för olika arbetare, hade övertids
arbete av detta slag den största omfattningen inom de grafiska facken. 

I efterföljande tab. 5 ha kompletterande uppgifter om övertidsarbetets längd 
per dag kunnat sammanställas. Såsom tabellen visar, synas två övertidstimmar 
per dag ha varit det vanliga, då övertidsarbete uttagits. I fråga om manliga 
arbetare uppgavs dock för en avsevärd del av dessa, särskilt inom grafisk samt 
kemisk-teknisk industri och kommunala arbeten, betydligt längre övertids
arbete per dag. Omkring en femtedel av de arbetare, som lämnat uppgift om 
övertidsarbetets anordnande i berörda avseende, förklarade emellertid, att anta
let övertidstimmar per dag varit så växlande, att något bestämt timantal icke 
kunnat uppgivas. Mera oregelbundet övertidsarbete med hänsyn till antalef 
övertidstimmar per dag skulle enligt det föreliggande materialet särskilt före
komma inom livsmedelsindustrin. 

Tab. 5. Övertidsarbetets längd per dag för manliga och kvinnliga arbetare. 

Övertidsarbetets betydelse gom inkomstkälla. Det för arbetarna avsedda for
muläret upptog en fråga, om vederbörande uppgiftslämnare ansåg det förmån
ligt att erhålla övertidsarbete för att därigenom få ökad inkomst. Av de 3 415 
manliga arbetare och 509 kvinnliga, som besvarat frågan, ansågo ungefär en 
tredjedel möjligheten att erhålla övertidsarbete fördelaktig med tanke på över
tidsersättningens betydelse som inkomstkälla, medan ungefär två tredjedelar 
ansågo, att nackdelarna med övertidsarbete icke uppvägdes av lönekompensa
tionen. Några påtagliga skillnader i inställningen till förevarande fråga synas 
icke ha förefunnits mellan arbetare inom olika verksamhetsområden. Arbetets 
art och svårighetsgrad synes i allmänhet icke heller ha varit bestämmande för 

34—420000. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. 6. De uppgiftslämnande arbetarnas inställning till övertidsarbetet som inkomst-
källa. 

vederbörandes inställning. Det framgår emellertid av sammanställningen i tab. 
6, att de arbetare, som under redovisningsåret haft övertidsarbete av större om
fattning, ansågo i större utsträckning än andra arbetare möjligheten att ge
nom övertidsarbete erhålla extra inkomster förmånlig. Då vidare de arbetare, 
som under undersökningsåret haft övertidsarbete i jämförelsevis stor omfatt
ning, i relativt stort antal voro hemmahörande i storstäderna samt utgjordes 
av yngre gifta arbetare bland männen och ogifta arbetare i fråga om kvinnor
na, återfunnos bland uppgiftslämnarna inom nämnda kategorier ett förhållan
devis stort antal, som önskade erhålla övertidsarbete. 

I flertalet yttranden, som gjorts av uppgiftslämnarna i samband med före
varande fråga, framhålles också, att övertidsarbetet medför så många olägen
heter både i form av ökade hushållskostnader och av annan art, att dessa icke 
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kompenseras av den högre löneersättningen. I många andra uttalanden säges 
'dock extrainkomsten av övertidsarbete ha betydelse för arbetarens ekonomi, sär
skilt då det gäller sysselsättningar, där den ordinarie löneinkomsten är jäm
förelsevis låg. 

Övertidsarbetets betydelse i arbetshygleinskt avseende, I formuläret efterfrå
gades, om inom vederbörandes fack arbetstakten i allmänhet ökats under den 
senaste tioårsperioden, så att arbetet blivit mera kroppsligt betungande eller 
mera nervpåfrestande, samt vilken betydelse för övertidsarbetets vidkommande 
man ville tillmäta de inträdda förändringarna i nämnda hänseenden. Omkring 
6/7 av samtliga uppgiftslämnare uttalade, att arbetstakten ökats under de se
nast förflutna tio åren. I närmare 3U av dessa uttalanden gjordes gällande, 
att arbetet därvid blivit mera fysiskt betungande än tidigare och i ungefär 
6/7 av uttalandena höll man före, att den ökade arbetstakten i varje fall inne
bar en större psykisk påfrestning. Att döma av ett flertal yttranden från 
arbetare inom olika fack synes det även vara en tämligen allmänt utbredd 
uppfattning på arbetarhåll, att övertidsarbetet blivit särskilt påfrestande ge
nom den ökade arbetstakten. Några uppgiftslämnare ifrågasätta också, om 
icke under dessa förhållanden övertidsarbetet inverkar menligt på arbetseffek-
tiviteten under den ordinarie arbetstiden. 

övertidsarbete blir givetvis mest påfrestande, då det uttages i förening med 
skiftarbete. Flera uppgiftslämnare framhålla detta och uttala därvid ofta, att 
skiftarbete i och för sig är den mest betungande arbetsformen. Många arbetare 
säga sig hellre taga övertidsarbete till ordinarie arbetstid än skiftarbete av 
normal längd och vilja understryka, att en begränsning av skiftarbetet är an
gelägnare än en begränsning av övertidsarbetet. 

Många uppgiftslämnare framhålla, att Övertidsarbetet blir särskilt påfres
tande därigenom att arbetslokalerna icke äro tillfredsställande i fråga om ven
tilation, rengöring m. m. Andra påtala i detta sammanhang påfrestningen av 
larmet från maskinerna eller av att arbetet utföres stående.1 

övertidsarbetets Inkräktande pft matordning-, govtld, fritid ocb familjeliv m. m. 
Svaren på frågan, i vad mån övertidsarbete under sammanhängande perio
der medfört ändring eller försämring av matordningen genom förskjut
ning av måltidstimmarna, genom utbyte av lagade måltider mot torr-
skaffning etc. visa, att det övervägande flertalet av arbetarna icke an-
sågo, att övertidsarbete medförde några större olägenheter i dessa avse
enden. Av de uppgiftslämnare, vilka lämnade utförligare uttalanden, påpe
kades dock i några fall olägenheterna av att man till följd av övertidsarbete 
får leva på torrskaffning ibland under hela arbetsdagen, särskilt som måltids
rasterna före övertidsarbetets början säges ofta vara tämligen knappt till
mätta. 

Frågan, huruvida övertidsarbete under vissa perioder inkräktat på sovtiden, 
besvarades likaledes nekande av flertalet uppgiftslämnare. Bland de uppgifte-

1 Såsom i denna tidskrift förut meddelats (arg. 1941, sid. 450) bar en planerad undersSkning av 
övertidsarbetet nr medicinska synpunkter mast tills vidare nppskjntas. 
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Tab. 7. Övertidsarbetets inrerkan på fritid och familjeliv. 

lämnare, som haft övertidsarbete under natten, t. ex. skiftarbetare, typogra
fer o. a., framhålla flera, att de ej kunna taga igen den förlorade sömnen 
under dagen till följd av ljuset eller bostadsförhållandena. I några uttalanden 
säges, att omfattande övertidsarbete under längre perioder vållat sömnlöshet 
på grund av trötthet och överansträngning. 

Av samtliga 4 729 uppgiftslämnare ha 4 045, varav 3 524 män och 521 kvin
nor, besvarat frågan, om de ansågo, att övertidsarbetet inkräktat på familje
livet eller inverkat menligt på möjligheterna att begagna fritiden för yrkes
utbildning och studiearbete m. m. Flertalet arbetare syntes icke heller lägga 
större vikt vid övertidsarbetets inkräktande på fritiden, men så många som 
en tredjedel hade den motsatta inställningen. Antalet arbetare, som ej önska
de intrång i friheten, var också något större inom åldersklasserna under 35 år 
än inom de högre åldersklasserna. I de uttalanden, som i detta sammanhang 
gjorts av uppgiftslämnarna, hänföra sig klagomålen i fråga om störningarna 
av familjelivet kanske i främsta rummet från gifta kvinnliga arbetare, vilka 
framhålla, att de vid övertidsarbete ej få tillräcklig tid för hushållsgöromål. 
Av några arbetare påpekas även de störningar av hela familjens livsföring, 
som en eller flera familjemedlemmars övertidsarbete medföra. Det är emeller
tid i övervägande grad de olägenheter övertidsarbete vållat för yrkesskolning, 
förenings- och bildningsarbete samt friluftsliv, som påtalats av uppgiftsläm
narna. 

önskemål om förändringar ar nuvarande förhållanden. Formuläret innehöll en 
fråga, huruvida vederbörande önskade erhålla mera eller mindre arbete på 
övertid än hittills. De inkomna svaren härom sammanfattas i tab. 8. Enligt 
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Tab. 8. Antal uppgiftslämnare, vilka för egen del önskat mera resp. mindre övertids-
arbete än hittills. 

tabellen önskade endast enstaka arbetare längre övertidsarbete, än de för 
närvarande brukade utgöra under året. Nära en fjärdedel av arbetarna an-
sågo övertidsarbete i hittillsvarande omfattning lagom, medan nära tre fjärde
delar ville ha mindre övertidsarbete. Bland de arbetare som hade mest över
tidsarbete, d. v. s. mer än 200 övertidstimmar per år, funnos dock jämförelse
vis flera, vilka ville behålla övertidsarbete i nuvarande omfattning. 

Den i formuläret upptagna frågan, om vederbörande uppgiftslämnare ansåg 
det av behovet påkallat, att nu gällande lagbestämmelser om arbete å över
tid ändrades, besvarades av sammanlagt 3 976 manliga och kvinnliga arbetare 
eller mer än 80 % av samtliga uppgiftslämnare. Ungefär en tredjedel av dem, 
som yttrade sig i frågan, ansåg ej, att någon lagändring var behövlig, medan 
två tredjedelar önskade en revision av lagstiftningen i syfte att minska an
talet övertidstimmar eller på annat sätt begränsa uttagandet av arbete å över
tid. En lagändring i motsatt riktning, innebärande möjlighet att uttaga mera 
övertid, än vad som för närvarande kan ske, föreslogs endast av ett fåtal per
soner. 

Bland dem, som önskade få till stånd en ändring av arbetstidslagens över
tidsbestämmelser, ansågo flertalet, att antalet tillåtna övertidstimmar per år 
begränsades men angåvo ej, i vilken omfattning detta borde ske; ett par hundra 
uppgiftslämnare önskade förbud mot allt övertidsarbete, medan ungefär lika 
många ansågo en begränsning av övertiden till högst 100 timmar per år lämp
lig. Från arbetare, som mera regelbundet sysselsättas med förberedelse- och 
avslutningsarbeten på övertid, framfördes önskemål om en mot omfattningen 
av sådant arbete svarande förkortning av annan övertid. Några uppgiftsläm
nare föreslå, att en lämplig begränsning av övertidsarbetet per dag eller vecka 
införes i arbetstidslagen. Andra, som arbeta inom fack, där genom uttagande 
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av övertidsarbete den dagliga arbetstiden kommit att förlängas under en av
sevärd del av året, önskade lagstadgad inskränkning av övertidsarbetet till 
ett visst antal dagar i veckan, önskemål framfördes även om inskränkning 
av eller förbud mot övertid under den ljusare årstiden, övertidsarbete, för 
vilket arbetsrådets tillstånd erfordras, borde enligt en del uppgiftslämnares 
mening begränsas starkare, än hittills varit fallet. Minderårigas användande i 
övertidsarbete anses av flera uppgiftslämnare böra helt förbjudas, vilket för
utom av hälsoskäl motiverades med att övertidsarbetet hindrar de yngre arbe
tarnas yrkesutbildning. I syfte att motverka användandet av övertidsarbete 
annat än i trängande fall föreslå några uppgiftslämnare, att lönekompensa
tionen för övertidsarbete skulle fastställas i lag. En annan metod, som före
slås av ett par uppgiftslämnare, innebär stadgande i lag om kompensation av 
övertid med motsvarande fritid. 

En uppgiftslämnare påtalar det otillfredsställande i sådana allmänna be
stämmelser i lagen som berättigande för arbetsgivaren att uttaga övertids
arbete »om det är påkallat av särskilt förhållande» eller åliggande »att till
se, att icke arbetaren . . . utsattes för överansträngning eller ohälsa». I flera 
fall göres gällande, att en effektivare kontroll av lagens efterlevnad vore önsk
värd. De konkreta förslag, som framfördes i detta syfte, innehålla bl. a., att 
övertidsjournalen göres lättare tillgänglig för samtliga arbetare, att skydds
ombud eller annan av arbetarna utsedd representant får ständig tillgång till 
en kopia av övertidsjournalen, samt att övertidsjournalen oftare granskas av 
yrkesinspektör. Eventuellt borde uppgifter om förekommande övertid insändas 
t. ex. en gång i kvartalet till central myndighet. 

Prisinsamling för undersökning av levnadskostnaderna 
å olika orter. 

Kungl. Maj:t har i skrivelse den 23 maj 1941 uppdragit åt socialstyrelsen 
att verkställa en prisinsamling avsedd att läggas till grund för en undersökning 
av olikheter i fråga om levnadskostnaderna å skilda orter i riket. Dessa orter 
utgöras av samtliga städer, köpingar, municipalsamhällen och landskommu
ner samt därjämte av vissa inom respektive kommuner belägna platser eller 
områden, vilkas prisförhållanden ansetts böra undersökas särskilt för sig. 
Genom cirkulärskrivelse till vederbörande kommunala myndigheter — i stad 
drätselkammare, å landet kommunal-, köpings- eller municipalnämnd — har 
socialstyrelsen anhållit, att i överensstämmelse med kungl. kungörelsen den 
9 maj 1941 (nr 245) så noggranna och fullständiga prisuppgifter som 
möjligt måtte meddelas på ett för ändamålet utarbetat frågeformulär. Pris
uppgifterna skola avse tiden 16—21 juni 1941. Formuläret upptager ett hund
ratal poster, avseende olika slag av livsmedel, bränsle och lyse, kläder och 
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skodon, inventarier m. m. Däremot begäras inga uppgifter om bostadshyror, 
då tillräckliga upplysningar härvidlag ansetts kunna erhållas genom de nu 
föreliggande resultaten av 1939 års hyresräkning och i samband därmed stå
ende undersökningar.1 

Uppgifter begäras i vissa fall dels för en eller flera särskilda platser eller 
områden inom kommunen och dels för kommunen i övrigt. Det framhålles i 
socialstyrelsens skrivelse, att därvid bör beaktas, att även om priserna å fler
talet varuslag skulle befinnas vara ungefär ensartade inom hela kommunen, 
vissa olikheter i prishänseende dock kunna förekomma mellan kommunens oli
ka delar särskilt i fråga om sådana förnödenheter, som tillföras direkt från 
producenterna. Det bör även observeras, att om några av de angivna varusla-
gen (t. ex. vissa slag av kläder) ej pläga inköpas å orten, bör för vart och ett 
av dessa varuslag angivas sedvanlig inköpsort. 

Socialstyrelsen fäster uppmärksamheten på vikten av att de i kungl. kungö
relsen föreskrivna formerna för prisuppgifternas upprättande noggrant iakt
tagas. Sålunda skola i kommuner med mer än 1 500 invånare — i vissa fall 
även mindre — särskilda prisinsamlingsnämnder tillsättas för att medverka 
vid inhämtande av ifrågavarande prisuppgifter. Sådan nämnd bör bestå av 
lika antal representanter för arbetsgivare och löntagare såsom ledamöter samt 
en ordförande, som icke kan anses företräda arbetsgivar- eller löntagarintressen. 
Det tillkommer emellertid alltid den kommunala myndigheten att fastställa 
de prisuppgifter, som kunna anses representativa för ortens eller orternas för
hållanden vid den angivna tidpunkten. 

På lämpligt sätt skall kungöras, att de inhämtade priserna komma att fram
läggas för allmänheten på angiven plats och under angiven tid (minst åtta da
gar snarast möjligt efter den 21 juni 1941) samt att eventuella erinringar mot 
priserna skola framställas skriftligen och med motivering till den kommunala 
myndigheten inom åtta dagar efter utgången av nämnda granskningstid. 

Sedan denna tid utgått, bör drätselkammaren respektive kommunal-, köpings-
eller municipalnämnden sammanträda och granska det insamlade prismate
rialet samt fastställa prisuppgifterna för orten (orterna), varjämte utlåtan
de över inkomna erinringar uppsattes och protokollföres. 

Prisuppgifterna skola insändas till socialstyrelsen snarast möjligt och se
nast lördagen den 12 juli 1941. Härvid skola biläggas framställda erinringar 
och kommunalmyndigheternas utlåtanden däröver. Vidare skall angivas den 
eller de platser, där uppgifterna hållits tillgängliga för allmänheten, samt ti
den såväl härför som för den kommunala myndighetens sammanträde. 

1 Se bl. a. Soc. Medd. årg. 1940, sid. 209 och årg. 1941, sid. 101. 



582 SOCIALA MEDDELANDEN 1941, NR 6 

Kortare meddelanden. 
Mödrahjälpen under år 1940. Såsom understöd till mödrahj alpen utbetalades under år 

1940 sammanlagt 6 708 644 kr. och såsom lån 107 845 kr. mot resp. 8 554 988 och 124 618 
kr. år 1939. Antalet understödda fall var 42 178 mot 46 726 år 1939. Det genomsnittligt 
utbetalda beloppet var år 1939 189 kr. men sjönk under första halvåret i fjol till 158 kr., 
varefter det under andra halvåret åter steg till 164 kr. (159 kr. för gifta och 185 för 
ogifta mödrar). Under andra halvåret 1940 föddes 45 114 levande barn (preliminär siffra). 
Antalet mödrar, som under samma tid erhöll mödrahjälp, utgjorde 21 298, motsvarande 
47 %. 

Förslag om prisrabattering å bränsle för mindre bemedlade. Efter remiss har social
styrelsen i skrivelse den 7 juni 1941 avgivit utlåtande över en av hyresgästernas riks
förbund i Stockholm till Konungen riktad hemställan om åtgärder för nedbringande av 
de barnrika familjernas hyreskostnader. I skrivelsen har socialstyrelsen anfört i huvudsak 
följande. 

I den remitterade skrivelsen påpekas, att de ekonomiska kalkylerna för hyresgästerna 
i barnrikehusen kommit att i hög grad rubbas genom den senaste tidens utveckling. För
bundet har därvid särskilt pekat på bränsletillägget som den faktor, som kullkastat bud
getkalkylerna. Förbundet anser det angeläget, att omedelbara åtgärder vidtagas för att 
nedbringa de barnrika familjernas hyreskostnader. Förslag framlägges om en förskjutning 
i den för närvarande gällande skalan för hyresavdrag i barnrikehusen. Slutligen framhål-
les i skrivelsen beträffande de barnrika familjer, som icke bebo barnrikehusen, att en viss 
lättnad torde kunna beredas dem, om ett rabattsystem vid inköp av bränsle genomfördes. 

Socialstyrelsen instämmer livligt i vad förbundet anfört angående angelägenheten av 
att åtgärder skyndsamt vidtagas för att nedbringa hyreskostnaderna för de barnrika fa
miljerna. Då det gäller bränslet, kan någon anpassning genom övergång till billigare varu
slag ej ske utan har konsumenten endast två alternativ att välja på. Antingen måste han 
betala den ökade kostnaden fullt ut eller ock får han frysa. Givet är att en sänkning av 
temperaturen i bostadslägenheterna är särskilt olämplig för familjer med små barn. 

Såväl ur allmänt socialpolitiska som ur befolkningspolitiska synpunkter är det ett bety
dande intresse att nu lätta bördorna för de barnrika familjerna. Att endast öka hyres-
avdragen i barnrikehusen skulle innebära en betydande orättvisa i första hand gentemot 
de barnrika familjer, som icke berette någon lägenhet i ett barnrikehus, och i andra hand 
gentemot övriga obemedlade och mindre bemedlade medborgare, för vilka stegringen i 
bränslepriset också kan vara mycket svår att bära. Hyresgästernas riksförbund har i sin 
skrivelse även ifrågasatt, om icke ett rabattsystem vid inköp av bränsle borde genom
föras för de barnrika familjer, som icke> bebo barnrikehus. Problemställningen blir häri
genom en annan, och hela frågan erhåller betydligt större proportioner. 

Socialstyrelsen ansluter sig till tanken på ett allmänt rabattsystem för bränsle till för
mån för obemedlade och mindre bemedlade men säger sig ej vara beredd att nu framlägga 
ett utformat förslag till lösning av spörsmålet. Styrelsen framhåller emellertid önskvärd
heten av att man vid fastställandet av den allmänna behovsdefinition, som skall utgöra 
gränslinje, tager större hänsyn till antalet minderåriga barn än som skett vid de hittills 
beslutade rabattsystemen. 

Ett särskilt problem utgör i detta sammanhang landsbygdens förhållanden. Då det här 
ej är fråga om ett stöd åt jordbruket eller skogsbruket såsom näring, kan det ej gärna 
komma i fråga att lämna motsvarande understöd åt mindre bemedlade jordbrukare med 
egen skog eller jordbruksarbetare med rätt till husbehovebränsle som åt andra konsumen
ter, vilka äro i övrigt jämställda med dem i ekonomiskt hänseende, överhuvud torde ett 
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rabattsystem på bränsle väsentligen vara ett problem för mera tättbebyggda orter. — I 
fråga om den tekniska utformningen av rabattsystemet uppställer sig som ett första vill
kor, att systemet skall möjliggöra lägre bränslekostnader bade för dem som själva inköpa 
bränsle och för dem som förhyra centraluppvärmda lägenheter och betala bränsletillägg. 

Det är givet, att man vid anordnandet av ett system med rabattering å bränsle kom
mer att möta betydligt större svårigheter än vid rabattering & exempelvis matfett. För
modligen blir det nödvändigt att förenkla problemet genom att fastställa ganska summa
riska regler för rabatteringen. Trots detta torde det komma att bli nödvändigt med en 
ingående övervakning av vedhandeln. För att kunna bedöma dessa problem erfordras 
bränsleteknisk sakkunskap liksom sakkunskap på bränsleransoneringens område, något som 
icke står socialstyrelsen till buds. 

Under åberopande av det anförda tillstyrker socialstyrelsen, att frågan om en allmän 
rabattering å bränsle för obemedlade och mindre bemedlade personer upptages till skynd
sam utredning och att därvid särskilt beaktas de barnrika familjernas svårigheter. Skull» 
ett sådant rabattsystem komma att genomföras, erfordras givetvis icke därutöver sär
skilda åtgärder för hyresgästerna i barnrikehusen. Om åter en allmän rabattering å 
bränsle icke kommer till stånd, vill socialstyrelsen tillstyrka, att omedelbara åtgärder 
vidtagas'för att nedbringa hyreskostnaderna i barnrikehusen antingen enligt den väg, som 
hyresgästernas riksförbund föreslagit, eller enligt den metod, som ifrågasatts i propositio
nen nr 251/1941, nämligen kristillägg till familjebidragen åt de i nämnda hus boende 
familjerna. 

Svenska arbetsgivareföreningen år 1940. Enligt den till svenska arbetsgivareförening
ens ordinarie stämma i maj 1941 avgivna styrelseberättelsen uppgick antalet delägare vid 
början av innevarande år till 6114 mot 5 869 den 1 januari 1940. De under året ny
tillkomna delägarna sysselsatte 11 907 arbetare, de avgångna 2 178, medan de sedan före
gående år kvarstående delägarna sammanlagt redovisat en ökning med 26 504 arbetare,, 
vadan föreningens totala omslutning under året ökats från 411319 till 446 552 arbetare. 
Dessa siffror, som grunda sig på de av delägarna i och för ansvarighetsbeloppens be
stämmande avgivna arbetaruppgifterna, återgiva emellertid icke de mera tillfälliga väx
lingar i arbetarantalet, som äro en följd av konjunkturerna å arbetsmarknaden. Den hos 
föreningens samtliga delägare faktiskt sysselsatta arbetsstyrkan växlade under årets olika 
månader mellan lägst 386 400 (januari) och högst 406 400 (oktober och november), som 
närmare framgår av nedanstående tablå. 

Under året har icke något nytt yrkes- eller ortsförbund vunnit inträde i föreningen. 
Sveriges fönsterglasbruksförbund upplöstes den 1 juli 1940, sedan dess ende kvarstående-
medlem, Oxelösunds Jernverks A.-B., glasverket, från sistnämnda dag överflyttats till järn
bruksförbundet. Förbundens antal var vid årets slut 36. 
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Folkpensioneringen åren 1938 och 1939. Till belysning av den allmänna pensionsförsäk
ringens utveckling kanna meddelas följande uppgifter hämtade dels ur den av pensionsstyrelsen 
publicerade berättelsen fur är 1938 och dels ur inom pensionsstyrelsen föreliggande sammanställ
ningar far senare är, i huvudsak publicerade i tidskriften Folkpensioneringen.1 

1 Delvis preliminära siffror. — 2 Häri inräknas även ansökningar om nybeviljande av tilläggs
pension till personer, som förut åtnjutit enbart avgiftspension. — 3 Häri inräknas av landsting 
och kommuner erlagda bidrag. 
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Den norska prisregleringspolitiken. Vid ett av statens prisdirektorat nyligen sam
mankallat möte redogjorde direktoratets chef, direktör Thagaard, för de olika ingrepp i 
näringslivet, varigenom prisdirektoratet dels sökt stimulera vissa ur försörjningssynpunkt 
viktiga näringsgrenar såsom jordbruk och fiske, dels sökt förbättra levnadsvillkoren för 
de i ekonomiskt avseende sämst ställda yrkesutövarna samt dels slutligen sökt i görligaste 
mån begränsa prisstegringen. 

Direktör Thagaard erinrade till en början om att man i Norge under förra kriget först 
hösten 1917 erhöll ett offentligt centralorgan för prisregleringen i Statens prisdirektorat. 
Man upplevde emellertid dä många besvikelser beträffande resultaten av priepolitiken. 
Under den nuvarande världskrisen finnas stora likheter mellan de åtgärder, som vidtagits 
i de olika länderna, såsom generella förbud mot prisförhöjningar etc. 

Beträffande prisregleringen har man i Norge kunnat bygga vidare på den administra
tion, som skapades 1917, då statens prisdirektorat inrättades. Det nuvarande krigets pris-
reglerande åtgärder inleddes den 1 september 1939 med ett tillfälligt förbud mot pris
förhöjningar, som emellertid upphävdes redan efter tre veckor och ersattes med ett maximi-
prissystem inom olika branscher. Då det viktigaste spörsmålet vid denna tidpunkt var att 
öka landets försörjning och då importpriserna och frakterna jämte den inhemska löne
nivån voro stigande, kunde en viss allmän prishöjning ej undvikas, varför prismyndig
heternas huvudsakliga uppgift kom att gå ut på att förhindra onödig prisstegring. Då 
Norge våren 1940 genom blockaden avstängdes från tillförsel västerifrån, blev det nöd
vändigt med en prispolitik, som ej endast förhindrade orimliga prisförhöjningar utan även 
tog sikte på en omläggning av hela den ekonomiska verksamheten. Den 27 april 1940 
utfärdades ett allmänt förbud mot prisförhöjningar. Detta avlöstes den 14 december samma 
år med nya allmänna prisföreskrifter. Utgångspunkten i båda förordningarna var att 
ingen ägde utan prismyndigheternas tillstånd taga högre priser än de som gällde den 8 
april 1940. Detta förbud har efter hand kompletterats med en rad specialregleringar. 
Hela denna reglering av priserna har nödvändiggjort skapandet av en kontrollnämnd i 
varje kommun, d. v. s. sammanlagt icke mindre än omkring 7S0 nämnder. I främsta rum
met påvilar ansvaret för den lokala prisregleringen fylkesmännen, vilka dels själva skola 
verkställa regleringar, dels pröva de regleringar kontrollnämnderna vidtaga. 

Varje prisstegring kan ej undvikas, då en stor del av importvarorna fördyrats, och 
många av de inhemska råvarorna måste substitueras med dyrare sådana. Till dessa ound
vikliga orsaker till prisstegring komma så utgifterna för täckning av krigsrisk och krigs
skada. Direktör Thagaard förklarade, att myndigheterna dock så vitt möjligt söka uppväga 
ofrånkomliga prisstegringar genom prisnedsättningar på andra områden. 

Priatidende 1941, nr 13. 

Hushållsutgifternas fördelning i England före kriget. I tre av de senaste numren 
av »The Ministry of labour gazette» har redogörelse lämnats för resultaten av den offi
ciella engelska hushållskostnadBundersökning åren 1937—1938, vars planläggning och 
igångsättande på sin tid omnämndes i denna tidskrift.1 I fråga om planen för undersök
ningen må här endast nämnas, att uppgifter inhämtats genom husbesökare från arbetar
hushåll såväl i stadssamhällen som på landsbygden. Uppgifterna avsågo en vecka i var
dera av månaderna oktober 1937 samt januari, april och juli 1938. Ett tryckt formulär 
med s. k. fasta rubriker användes, men plats hade lämnats även för andra utgiftsposter 
än de bland dessa rubriker medtagna. Direkt till arbetsdepartementet eller genom vissa 
kvinnoorganisationer inkommo för oktober 1937 sammanlagt 13 965 hushålleräkenskaper; 
under de tre återstående veckorna var motsvarande antal 12 987, 12 498 och 12 220. Ma
terialets omfattning betraktades såsom mycket tillfredsställande. Tillhopa 10 762 hushåll 
inkommo med räkenskaper för alla fyra veckorna, därav 8 905 industriarbetar- och lägre 
tjänstemannahushåll och 1 491 lantarbetarhushåll på departementets egna listor samt 366 
lanthushåll, som vidtalats av de nämnda organisationerna. De publicerade resultaten hän-

1 Årg. 1937, sid. 844. 
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föra sig närmast till dessa för alla undersökningstillfällena gemensamma hushall. Mate
rialets sammansättning med avseende på medlemmarnas antal, ålder, bostadsförhållanden 
m. m. inom de tre nämnda huvudgrupperna framgår av följande sammanställning. 

Det något större antalet husbållsmedlemmar i den sista gruppen säges huvudsakligen 
bero på en något avvikande urvalsprincip. I det av departementet direkt insamlade ma
terialet har man sökt att erhålla olika slags familjetyper i riktig proportion, medan 
i de av organisationerna förmedlade uppgifterna familjer utan barn voro underrepresen-
terade. 

I fråga om bostaden förelåg en markerad skillnad mellan industriarbetar- och jordbruks-
arbetarhushållen med avseende på upplåtelseformen och kostnaderna, medan däremot skill
naden beträffande bostadens rumsantal var mindre betydande. Sen typiska engelska ar
betarbostaden både i staden och på landet synes således vara 3 rum och kök, varvid bad
rum, »sculleries» o. d. icke räknats såsom rum. Några uppgifter om rummens storlek 
föreligga icke i redogörelsen. 

Utgifternas procentuella fördelning på några större huvudgrupper framgår av nedan
stående sammanställning, grundad på medeltalen för de fyra undersökningsveckorna: 

Omräknade i svenskt mynt efter dåtida kurs (1 pund = 19-40 kr.) slutade industriarbetar-
budgeten på c a 84 kr. i veckan och de båda lantarbetar- resp. landsbygdebudgeterna på 
ungefär 60 och 40 kr. I alla tre grupperna avses de av hushållen i n k ö p t a förnöden
heterna. Om man tillägger den egna produktionen av ägg och trädgårdsprodukter m. m. 
samt vissa lantarbetares naturaförmåner av livsmedel, erhålles en knappast märkbar in
verkan på industriarbetarbudgeten men i fråga om de två övriga ett tillägg, som, ut
slaget på samtliga hushåll, rör sig om ett värde av ej fullt en shilling per vecka. Livs-
medelsposten stiger därmed i dessa fall med någon procent, och övriga poster minskas i 
motsvarande mån. 
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Den genomsnittliga förbrukningen per vecka och hushåll av några viktigare livsmedel 
framgår av nedanstående tablå, som avser enbart industriarbetarhushållen. 

Med hänsyn till klädinköpens oregelbundna fördelning på året företogs en specialunder
sökning rörande enbart beklädnadsposten omfattande ett helt års räkenskaper för unge
fär 2 100 hushåll. Medeltalet per vecka blev 8 s. 2 d. eller något lägre än enligt huvud
undersökningen (9 e. 4 d.). Skillnaden förmodas bero på en viss tendens vid huvudunder
sökningen, iakttagen även beträffande andra huvudposter, att medtaga utgifter vid slutet 
av den vecka, som föregick undersökningeveckan, i denna sistnämnda veckas räkenskaper. 
Av det nämnda beloppet för beklädnad, 8 s. 2 d., gick nära 29 % till mannens, 32 % till 
hustruns och 12 % till barnens kläder. Återstående 27 % täcktes av utgifterna för fa
miljens skodon, reparationer m. m. 

I fråga om den stora posten »övriga utgifter», som uppgick till 25 s. 7 d. i industri-
arbetarbudgeten, må endast nämnas, att rengöringsmedel gick till 1 s. l 1/2 d., möbler 
och husgeråd 2 s. Il1/» d., tobak 2 s. 6 1/2 d., resor 2 s. 3 d., tidningar och tidskrifter 1 s., 
nöjen 1 e. 4 1/2 d., försäkringsavgifter 4 s. 5 1/4 d. och fackföreningsavgifter 1 s. 41/4 d. 

Börande den nu genomförda undersökningens användning vid indexberäkningar o. dyl. 
har ännu intet meddelats. 

The Ministry of labour gazette 1940, nr 12 samt 1941, nr 1 och) 2. 

Arbetsmarknadsläget i Förenta staterna våren 1941. Det av krigskonjunkturen fram
kallade uppsvinget inom Förenta staternas industri har åtföljts av en radikal förändring 
av läget på arbetsmarknaden. En efter nuvarande europeiska förhållanden 'betydande arbets
löshet kvarstår visserligen alltjämt, men trots detta har under februari 1941, den senaste 
tidpunkt, för vilken preliminära uppgifter föreligga, antalet sysselsatta arbetare uppgått 
till 360 milj., vilket är den högsta siffra, som någonsin registrerats för denna månad. 
Jämfört med föregående år innebär den en ökning av 2-2 milj. man, och den överstiger 
den tidigare maximisiffran för februari (år 1929) med 1-4 milj. I de nämnda siffrorna 
ingå icke lantarbetare, arbetare sysselsatta vid offentliga projekt av nödhjälpskaraktär 
eller försvarsväsendets personal. 

ökningen av antalet arbetare är fördelad över samtliga statistikgrupper men mest mar
kerad inom fabriksindustrin och byggnadsindustrin, vilka utvisa en ökning sedan februari 
1940 med respektive 972 000 och 718 000 man. 

För uppskattningar beträffande antalet arbetslösa är man hänvisad till andra källor, 
då Department of labor endast offentliggör statistik över antalet sysselsatta arbetare. 

Den av National industrial conference board publicerade arbetslöshetsstatistiken återgiver 
samma utvecklingstendens som Department of labor's redogörelse. För mars uppskattas 
antalet arbetslösa till 7 039 000 man, vilket visserligen fir mindre än hälften av de 
14 762 000, som redovisades för mara år 1933, men alltjämt motsvarar en åttondedel av 
landets arbetsföra befolkning. 

Det anses emellertid, att en snabbt fortgående minskning av arbetslösheten är att vänta 
för återstoden av innevarande år. Under februari minskades antalet arbetslösa med 317 000, 
vilket är särskilt märkligt, som säsongtendensen under denna tid på året är att arbets
lösheten ökas. Det väntas att intill september arbetslösbeten skall ha nedgått med ytter
ligare åtminstone 2-5 till 3 milj., varför totalantalet arbetslösa mot slutet av sommaren 
skulle ha reducerats till 4 à 4-5 milj. Då omkr. 2 milj. arbetslösa beräknas vara defini
tivt oförmögna till arbete och för närvarande 2-7 milj. man sysselsättas vid nödhjälps
arbeten av olika slag, skulle alltså inom en nära framtid hela arbetarreserven vara ut-
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tömd och den nuvarande bristen pä specialarbetare komma att utsträckas till samtliga 
arbetargrupper. 

Med hänsyn härtill har framförts krav pä att arbetslöshetsprojekt under utförande skulle 
avvecklas allteftersom arbetarna kunna placeras i den fria arbetsmarknaden. Även om så 
sker, synes det emellertid sannolikt, att mot elutet av året arbetarbristen för manga in
dustrier kommer att bliva sanska hindrande. 

Vad ovan sagts förutsätter givetvis, att upprustningsarbetet fortsätter som planerats. 
Om ändringar härutinnan inträffa av politiska skäl, kan utvecklingen icke med någon 
rimlig grad av säkerhet förutsägas. 

Meddelande från svenska beskickningen i Washington. 

Författningar rörande sociala frågor. 

I Svensk författningssamling ha under tiden 16 maj—15 juni 1941 bl. a. publi 
cerate : 

Nr Daterad 
242. K. SoeialstyreUens kung. med tillägg till kung. den 9 juli 1940 (nr 694) med före

skrifter rörande utlännings resa genom vissa delar av riket 13 maj 
245. K. kung. ang. skyldighet för kommunala myndigheter att till socialstyrelsen av

lämna vissa uppgifter rörande levnadskostnader 9 > 
249. K. kung. med avlöningsbestämmelser för tjänstepliktig medkinalpersonal, anställd 

hos staten (Jfr även 1941: 250) 16 > 
261. K. förordn. om värnskatt (Jfr även 1941: 252) 25 > 
254. K. förordn. om ändrad lydelse ar 2 § 2 atom. förordn. den 8 jnni 192S (nr 165) 

ang. omsättnings- och utskänkningsskatt ä spritdryoker 25 > 
263. K. kung. ang. beslag a ved inom vissa orter samt reglering av handeln med ved 

och träkol m. m 16 > 
268. K. förordn. om framställning och införsel av vitaminiserade livsmedel 23 > 
280. K. förordn. om ändrad lydelse av § 1 förordn. den 29 jnni 1917 (nr 420) ang. 

förbud i vissa fall mot användande av vilseledande rarnbeteckningar vid handel 
med födoämnen 16 > 

281. K. kung. ang. ändrad lydelse av 5 § kung. den 30 (september 1937 (nr 809) om 
statliga bosättningslän . 1 6 > 

282. Lag om sterilisering (Jfr även 1941: 387) 28 > 
283. Lag ang. ändrad lydelse av 2 § lagen den 17 jnni 1938 (nr 818) om avbrytande 

av havandeskap . 23 > 
288. K. förordn. ang. ändring i vissa delar av förordn. den 17 april 1940 (nr 223) om 

familjebidrag ät värnpliktiga nnder krigstjänstgöring m. m. (krigsfamiljebidrags-
förordn.) (Jfr även 1941: 289, 290 och 291) 16 » 

296. K. cirkulär ang. viss civil personals rätt att för löneklassuppflyttning taga i be
räkning anställningstid såsom Ijänstepliktig 16 > 

303. K. kung. ang. prisrabattering à mjölk 23 > 
311. K. kung. ang. utlännings vistelse i vissa delar av riket 30 » 
334. Lag om tillsyn ft radiologiskt arbete m. m. (Jfr även 1941: 335) 6 jnni 
368. K. Socialstyrelsens kung. med anvisningar rörande utlännings resa genom vissa 

delar av riket 6 > 
870. Prisregleringslag (Jfr även 1941: 871 och 372) 13 » 
386. K. knng. ang. ändrad lydelse av 10 § 1 mom. knng. den 26 november 1937 (nr 

912) med föreskrifter i anledning ar utlänningslagen (Jfr även 1 9 4 1 : 3 8 6 ) . . . 18 > 
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PERIODISKA ÖVERSIKTER 

Lönenivån år 1940 och löneutvecklingen inom industri, 
handel och samfärdsel m. m. 

Sedan en preliminär bearbetning av det till socialstyrelsens årliga lönesta
tistik införskaffade primärmaterialet för år 1940 nu slutförts, har det liksom 
under föregående år ansetts lämpligt att på grund av undersökningens aktuella 
intresse omedelbart framlägga vissa huvuddata, avseende genomsnittliga upp
gifter om under året utbetalade löner till förvaltningspersonal och arbetare inom 
industri och hantverk, handel och samfärdsel, allmän tjänst m. m. Observeras 
bör, att de meddelade siffrorna, som alltså äro preliminära, kunna komma att 
avvika något från de definitiva siffror, som sedermera skola publiceras i Löne-
statistisk årsbok för Sverige 1940. 

Prlvatanst&lldas löneförhållanden. En översikt av den i enskild tjänst anställda 
förvaltningspersonalens löneförhållanden lämnas i tab. 1, som redovisar dels 
antalet av årets lönestatistik berörda personer, fördelade på män och kvinnor, 
dels den genomsnittliga årsavlöningens storlek för vart och ett av åren 1918, 
1929 samt 1934—1940. De i tabellen redovisade medellönerna för samtliga an
ställda ha uträknats under antagande av att fördelningen på män och kvinnor 
samt på yrkesgrupper varit densamma under hela perioden som under redovis
ningsåret 1940 (s. k. standardberäkning). Det får emellertid beaktas, att års-
medeltalen även påverkas av bl. a. växlingar i materialets sammansättning 
och fördelning på dyrorts- och åldersgrupper, vartill hänsyn icke kunnat tagas 
vid dessa beräkningar.1 

Av tabellen framgår, att antalet privatanställda (andra än kroppsarbetare) 
vid de 7 554 (föregående år 8 404) företag, som redovisat dylik personal, ut
gjorde tillsammans 128 027 (föregående år 141126) personer, varav 62-0 % 
voro män och 380% kvinnor. Den genomsnittliga årsinkomsten under år 1940 ut
gjorde 3 855 kr. för personalen i dess helhet. För männen enbart var motsva
rande siffra 4 721 kr. och för kvinnorna 2 444 kr. Den höjning i de nominella 
lönerna, som dessa siffror återspegla i förhållande till 1939 års löner, var nå
got större för kvinnorna(82 %) än för männen (7-1 %). Medelförtjänsten för 
hela personalgruppen uppvisar i jämförelse med föregående redovisningsår en 

1 Se Undersökningar rOrande arbetatidsförhallanden och lönevillkor för privatanttillda. Sveriges 
off. stat. Stockholm 1938. 
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Tab. 1. Lönenivåns förändringar för privatanställda åren 1913—1940. 

ökning med 7-4 %, medan ökningen från 1913 utgör 104 %. Beträffande den 
sistnämnda jämförelsen måste dock reservation göras för de förskjutningar i 
personalens sammansättning, som troligen inträffat under denna långa tids
period. 

Jämför man de nuvarande medellönerna med löneläget under år 1929, visar 
det sig, att medelinkomsten per år och anställd sedan dess stigit för männen 
med T\ % och för kvinnorna med 4-4 % — låt vara att även här (ehuru i mindre 
utsträckning än vid jämförelsen med år 1913) vissa förändringar i personalens 
sammansättning troligen påverkat siffrorna. Under perioden 1929—1940 var 
nedgången i lönerna störst under åren 1932 och 1933, men en viss om också 
svagare tendens till sänkning av lönerna har varit märkbar även under de föl
jande åren fram till 1936, som betecknar vändpunkten, varefter en stegring in
trätt under åren 1937—1940. 

Arbetarnas löneförhållanden. Undersökningen omfattar 9 013 (föregående år 
9 851) företag, från vilka redovisats 455 394 (föregående år 524 869) arbetare, 
varav 75-0 % män, 17·8 % kvinnor och 77 % minderåriga. I efterföljande tab. 2 
meddelas genomsnittssiffror för löneinkomsterna inom dessa grupper per ar
betstimme, dag, vecka och år under åren 1939 och 1940 samt den relativa löne
stegringen mellan dessa år. Då användbara uppgifter om arbetarnas årsför-
tjänster ej föreligga för vissa verksamhetsgrenar med säsongkaraktär, lämnas 
därvid i fråga om siffrorna per timme, dag och vecka förutom de på hela ma
terialet uträknade medellönerna (a-talen) dessutom dylika med uteslutande av 
säsongbetonade branscher (b-talen). Jämväl för arbetarpersonalen har (tab. 
2 och 3) beräkningen av medeltalen för samtliga grupper skett under anta
gande av att materialets sammansättning med avseende på män och kvinnor 
över 18 år samt minderåriga varit oförändrad under hela den undersökta pe
rioden. 

Beträffande den i det följande redovisade löneutvecklingen bör det emeller
tid liksom i fråga om förvaltningspersonalen uppmärksammas, dels att siff
rorna på grund av beräkningssättet närmast återspegla förhållandena vid re
spektive års mitt och dels att den genomsnittliga lönenivån påverkas även av 
andra växlingar i materialets sammansättning under olika år än dem, till vilka 
genom standardberäkning hänsyn här kunnat tagas. 

Den genomsnittliga t i m f ö r t j ä n s t e n (inkl. övertidsersättning, natura-
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Tab. 2. Lönenirån för arbetare inom industri, handel och samfärdsel m. m. 1938—1940. 

förmåner o. dyl.) har för år 1940 beräknats till 1·37 kr. för samtliga i under
sökningen representerade företag samt till 134 kr. för de icke säsongbetonade 
branscherna enbart. För arbetande förmän (T84 resp. 1-84 kr.) och för vuxna 
manliga arbetare (l-53 resp. 151 kr.) har medellönen legat över men för kvin
nor (0-93 resp. 093 kr.) och minderåriga (067 resp. 0-66 kr.) avsevärt under 
den genomsnittliga timförtjänsten för samtliga arbetare. 

De i tabellen meddelade procenttalen ge vid handen, att timförtjänsterna se
dan föregående år ökats med 87 % i genomsnitt för samtliga grupper och 
med 98 % för arbetare utanför säsongyrkena. 

I tab. 2 föreligga även beräkningar om den genomsnittliga d a g s f ö r t j ä n s 
t e n . Under redogörelseåret uppgick denna till 1100 kr. för samtliga arbetare 
och till 10·80 kr., om de säsongbetonade verksamhetsgrenarna undantagas ; mot
svarande medeltal voro 14-72 resp. 1474 kr. för arbetande förmän, 12-36 resp. 
1224 för manliga arbetare, 7'39 kr. för kvinnor och 5'27 kr. för minderåriga. 
Medeltalen ge vid handen, att daglönerna sedan år 1939 undergått i det när
maste samma procentuella höjning som timförtjänsterna. 

Den genomsnittliga v e c k o f ö r t j ä n s t e n utgjorde för samtliga arbetare 
64/49 inkl. och 6324 kr. exkl. säsongyrkena; motsvarande medeltal utgjorde 
8623 resp. 86-24 kr. för arbetande förmän, 7274 resp. 71-91 kr. för män, 4263 
kx. för kvinnor och 3086 resp. 3083 kr. för minderåriga. Angivna lönesiffror 
innebära ungefär samma procentuella höjning som beträffande timförtjäns
terna. 

Av tab. 2 framgår slutligen, att den genomsnittliga totala å r s f ö r t j ä n s -

35—410090. Soc. Medd. 1941. 
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Tab. 3. Lönenivåns förändringar för arbetare inom industri, handel och samfärdsel 
m. m. åren 1913-1940, 1929-1940 och 1939-1940. 

t e n år 1940 beräknats till 2 989 kr. i genomsnitt för samtliga arbetare utan
för säsongyrkena. Motsvarande medeltal voro för arbetande förmän 4 210 kr., 
3 401 kr. för män, 2 006 kr. för kvinnor och 1 454 kr. för minderåriga. Den 
allmänna genomsnittssiffran innebär en stegring från föregående år med 7-5 %, 
medan motsvarande ökning av timförtjänsterna uppgick till 9'8 %. Medelantalet 
utgjorda arbetstimmar per arbetare har således något minskats för hithörande 
arbetare under redogörelseåret. 

För belysande av löneutvecklingen ha i tab. 3 de procentuella förändring
arna i tim-, dags- och årsförtjänsterna uträknats för tidsperioderna 1913— 
1940, 1929—1940 och 1939—1940. Ifrågavarande beräkningar grunda sig där
vid beträffande tim- och dagsförtjänsterna på medellöner för samtliga bran
scher, under det att årsförtjänsterna, såsom förut nämnts, endast avse icke 
säsongbetonade verksamhetsgrenar. 

I jämförelse med basåret 1913 visar timförtjänsten en stegring av 248 % för 
hela personalgruppen. Sedan år 1929, som särskilt för den s. k. konkurrens
industrin kan betecknas som gränsåret före den senaste lågkonjunkturen, har 
den nominella timförtjänsten ökat med i genomsnitt 24 %. Den större delen av 
denna ökning i lönenivån ägde rum under 1940, men även under 1939 och 1938 
var stegringen ej oväsentlig. Lägst låg den genomsnittliga timlönen åren 1933 
och 1934. 

Dagsförtjänsten har, såsom tab. 3 även utvisar, företett en likartad utveck
ling som timlönen, men fluktuationerna ha i regel varit mindre. Medan tim
förtjänsten från 1913 till 1940 beräknats ha stigit med 248 %, stannade dags
inkomsten vid ett belopp, som med 191 % översteg 1913 års siffra. Orsaken 
till ifrågavarande skiljaktighet är i huvudsak att söka i minskad genomsnitt
lig arbetstid per dag. Vid jämförelse med år 1913 inverkar väsentligen, att år 
1920 infördes åttatimmars dag med bibehållande av i huvudsak oförändrad dags
förtjänst, varigenom denna kom att utslås på ett mindre antal arbetstimmar 
än tidigare. Särskilt för åren 1931—1933 tillkommo av den ekonomiska krisen 
föranledda inskränkningar i arbetstiden, som även vid oförändrade timlöner 
verkat sänkande på den faktiska dagsförtjänsten. 
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Tab. 4. Arbetslönernas och levnadskostnadernas förändringar inom industri, handel 
och samfärdsel m. m. åren 1913—1940. 

Samtliga arbetare. 

Dylika fluktuationer i antalet arbetstimmar ha givetvis även betydelse i 
fråga om den genomsnittliga årsförtjänsten, för vilken tabellen redovisar en 
stegring mellan åren 1913 och 1940 med 180 % eller något mindre än motsva
rande Ökning i daglönen (191 %), vilket skulle innebära, att medeltalet arbets
dagar varit något mindre under redogörelseåret än tidigare. 

Nu utförda beräkningar hänföra sig uteslutande till penninglönerna och avse 
således endast de nominella förändringar i arbetslönerna, som inträffat under 
redogörelseperioden. En beräkning i vad mån dessa fluktuationer äro reella 
och således innebära förfogande över en större eller mindre kvantitet varor 
och tjänster möjliggöres i viss mån genom en sammanställning av nyssnämnda 
löner med socialstyrelsens indexsiffror för levnadskostnadernas stegring. E t t 
med lönesiffrorna jämförbart medelindex för år 1940 synes kunna erhållas 
genom att taga genomsnittet av de publicerade indextalen för den 1 januari, 
1 april, 1 juli, 1 oktober och 31 december 1940 (1 januari 1941). 

I tab. 4 och diagrammet å nästa sida meddelas indextal fr. o. m. 1913 t. o. m. 
1940 dels för levnadskostnaderna, dels för penninglönen (standardberäknad med 
hänsyn till oförändrad proportion av manliga, kvinnliga och minderåriga arbe
tare) jämte motsvarande reallön, i båda fallen uträknad såväl per timme som 
per dag och per år. 

Med ledning av i tab. 4 meddelade indextal kan reallönen för redogörelseåret 
beräknas ha sjunkit i fråga om tim- och årsförtjänsten med c:a 4 samt beträf-
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Löneutvecklingen för industriarbetare m. fl. under åren 1913—1940. 

fande dagsinkomsten med c:a 3 % sedan 1939. I jämförelse med år 1929 åter 
visar reallönen per timme och per dag beräknat en stegring av c a 9 %, medan 
den reala årslönen ligger c:a 7 % över 1929 års nivå. 

Betonas må emellertid, att därest man önskar erhålla en mera verklighets
trogen bild av industriarbetarnas försörjningsmöjligheter under nuvarande för
hållanden, hänsyn givetvis bör tagas icke endast till den allmänna löneutveck
lingen utan även till sysselsättningsgraden inom näringslivet. Det torde vidare 
böra framhållas, att nu anförda genomsnittslöner, vilka närmast återspegla lö
neförhållandena för arbetare med normal sysselsättning, icke kunna göra an
språk på annat än att giva en bild av de u n g e f ä r l i g a förändringarna i 
lönerna. Därtill kommer, att beträffande särskilda orter och industrier spe
ciella förhållanden kunna åstadkomma betydande avvikelser från de allmänna 
genomsnittstalen. För närmare upplysningar härom hänvisas till den slutliga 
redogörelsen för 1940 års lönestatistiska undersökning, vilken under senare 
delen av innevarande år kommer att publiceras i Lönestatistisk årsbok. 
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Livsmedelskostnaderna den 1 juni 1941. 

De noteringar av minuthandelspriser på livsmedel, bränsle och lyse, som med
delas i sammandragstabellen på följande sida, ha insamlats på socialstyrel
sens 49 ombudsorter under maj månad och bearbetats på samma sätt som ti
digare varit fallet. 

Under maj har prisnivån sjunkit något. Till nedgången ha i främsta 
rummet bidragit prissänkningar å smör, ägg och potatis, ävensom å en del 
fisksorter. 

Till belysning av de allmänna förändringar, som med avseende å minut
priserna på livsmedel, bränsle och lyse ägt rum till den 1 juni 1941, meddelas 
följande serier av vägda indextal. 

Utgår man från 1935 som basår, befinnes det, att den allmänna prisnivån 
i fråga om livsmedel, bränsle och lyse sjunkit till 155, således med en 
enhet sedan föregående månad. Anknytes denna serie till indexberäk
ningarna med utgångspunkt från juli 1914, finner man, att indextalet likaledes 
utvisar nedgång med en enhet (till 201). — Indextalet för de totala levnads
kostnaderna (sålunda jämväl utgifterna för hyra, kläder, skatter m. m.), 
vilket uträknas kvartalsvis, utgjorde vid den senast verkställda beräkningen, 
den 1 april 1941, 140, om år 1935 tages till basperiod, och 219, om juli 1914 
sättes lika med 100. 

Riksbankens konsumtionsprisindex har i samarbete med socialstyrelsen fullföljts en
ligt samma metod som tidigare (se Soc. Medd. årg. 1933, sid. 709 och årg. 1938, sid. 
127). Indextalen, vilka grunda sig på uppgifter från 15 orter, avse den vecka, i vil
ken den 15:e ingår. Generalindextalen för maj 1941 ävensom för närmast föregående 
månad och för maj åren 1938—1940 framgå av nedanstående uppställning. 



596 Livsmedelspriser (i öre) i genomsnitt för 49 orter 1914—maj 1941. 

1 T. o. m. mars 1941 avsa prisuppgifterna helfet ost, därefter ej helfet vara. — ' 4 4 orter, — 
8 Hedeltal av julipriserna ä gammal och angustipriserna ä färsk vara. — 4 Preliminära siffror. 
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Arbetsmarknaden. 
Översikt utarbetad inom socialstyrelsen och statens arbetsmark-

nadskommission. 

Arbetsmarknaden våren 1941. 
De hittillsvarande återverkningarna på den svenska arbetsmarknaden av 

stormaktskriget utlöstes till stor del under våren 1940. Handelsavspärrningen 
västerut medförde en sysselsättningsminskning inom trävaru-, massa- och pap
persindustrierna med i runt tal en tredjedel, jämfört med läget det föregående 
året. Verkningarna av byggnadsverksamhetens kris, som tidigare dolts av sä
songförhållanden och avvecklingen av vid krisutbrottet pågående byggen, fram
trädde då i form av arbetslöshetssiffror, långt utöver de säsongmässigt nor
mala. Å andra sidan började krigsmaterialproduktionen organiseras i större 
omfattning: textil- och skoindustrierna men i synnerhet verkstäder och skepps
varv forcerade sin produktion. Under loppet av 1940 års förra hälft blevo även 

— särskilt i sammanhang med inkallelserna — svårigheterna i fråga om jord
brukets och skogsbrukets arbetskraftsförsörjning akuta, måhända i lindrigare 
grad än många befarat men i varje fall tillräckligt för att bilda arbetsmark
nadspolitikens viktigaste praktiska problem. Motsättningarna på arbetsmark
naden mellan bristområden och överskottsområden markerades alltmer, men 
för sysselsättningen som helhet betydde förskjutningarna under våren 1940 en 
avsevärd reduktion. Arbetslöshetssituationen påverkades emellertid å andra 
sidan av den samtidiga ökningen i inkallelsernas omfattning, varför någon 
arbetslöshet av mera allvarlig karaktär — utom för vissa speciella områden 
— icke uppkom. 

Under den följande sommaren och hösten stabiliserades i huvudsak det läge 
på arbetsmarknaden, som skapats på våren; en viss tendens till ytterligare för
sämring gjorde sig dock gällande till följd av fortsatt tillbakagång inom bygg
nadsindustrin samt produktionsbegränsning på några områden på grund av rå
varubrist. Till en del tog sig sysselsättningsminskningen uttryck i förkortning 
av arbetstiden; särskilt var detta fallet inom textilindustrin. 

Denna relativa stabilitet har även varit rådande i fortsättningen fram till 
innevarande vår. Säsongväxlingarna ha trots den stränga vintern varit snarast 
mindre utpräglade än vanligt till följd därav att flera av de mest säsongbeto-
nade industrierna, byggnadsverksamhet med materialindustrier samt träindu
stri, genom den föregående utvecklingen pressats starkt tillbaka och därför 
gingo in i vintersäsongen med lägre fallhöjd än vanligt. För arbetsmarknaden 
som helhet kan sägas, att under det senaste halvåret det läge, som utbildades, 
när avspärrningen och byggnadskrisen under våren och sommaren 1940 satte 
sin stämpel på produktion och arbetsmarknad, blivit bestående utan större för-
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ändringar. Härunder ha givetvis vissa förskjutningar mellan olika produk
tionsområden skett som uttryck för den fortskridande omställningen av pro
duktionen efter försvars- och avspärrningshushållningens behov samt en fort
satt överströmning av arbetskraft försiggått från sammankrympta sysselsätt
ningsområden till expanderande, bland vilka senare särskilt de med bränsle
försörjningen sammanhängande äro av betydelse. 

Under föregående år uttalades vissa farhågor för ett försämrat arbetslös
hetsläge — ibland förvisso i överdriven form även med hänsyn till de förut
sättningar, som då kunde bedömas. Man utgick därvid från antagandet, att 
en tilltagande brist på sådana råvaror och bränslen, som tidigare importerats. 
skulle framtvinga produktionsbegränsningar, vilka åtminstone under en över
gångstid skulle få större omfattning än den sysselsättningsökning, som kunde 
skapas genom ny produktion, baserad på ersättningsvaror, samt kapacitets
utbyggnad inom de fullbelagda och ej från råvarusidan begränsade industrier
na. Hittills ha dessa farhågor icke besannats i någon mera påtaglig grad. 
Den redovisade arbetslösheten visar visserligen högre siffror under de senaste 
månaderna än vid motsvarande tidpunkter föregående år, men förklaringen 
härtill torde till stor del ligga i olikheterna i inkallelsernas omfattning. Den 
industriella sysselsättningen redovisas vid början av sommaren i år nästan 
exakt lika den vid samma tid under förra året. Det vill sålunda synas som om 
hittills de med det extraordinära försörjningsläget sammanhängande tenden
serna till nybildning av sysselsättning tämligen väl motsvarat tendenserna till 
sammankrympning på arbetsmarknaden som helhet. Det är dock givet, att 
denna hittills uppehållna balans icke utgör någon garanti för att den kom
mande utvecklingen skall få samma karaktär. Konsekvenserna för den svenska 
arbetsmarknaden av den allra senaste politiska händelseutvecklingen låta sig 
ännu icke överblicka. 

Jämföres läget vid månadsskiftet maj/juni innevarande år (enligt social
styrelsens sysselsättningsstatistik) med läget vid motsvarande tid föregående 
år, den skärpta avspärrningens tidigare skede, konstateras för den egentliga 
industrins del som mest framträdande drag tillväxt inom metallindustrin, loka
liserad till järnverk, verkstäder och skeppsvarv, och tillbakagång inom vissa 
konsumtionsvaruindustrier, särskilt textil- och läderindustrierna, där dämpan
det av den tidigare produktionsforceringen för statsbeställningar samt råvaru-
knapphet medfört produktionsbegränsning. Förskjutningen ger uttryck dels för 
en förändrad inriktning i försvarsproduktionen, dels för den strängare hus
hållningen med till följd av avspärrningen knappa råvaror. Sysselsättnings
minskningen inom textil- och läderindustrierna, vilken sedan våren 1940 uppgick 
till 8 à 10 procent, efter antalet arbetare mätt, genomfördes i huvudsak inom 
utgången av föregående år; under den hittills gångna delen av innevarande år 
har sysselsättningen inom dessa industrigrupper varit ungefär oförändrad. 
Livsmedelsindustrin som helhet visar i stort sett bevarad sysselsättning. Inom 
den kemisk-tekniska industrin ha färg- och oljefabrikernas råvarusvårigheter 
och tändsticksfabrikernas exportavspärrning medfört avsevärd reduktion av 
sysselsättningen. De tidigast krisdrabbade industriområdena, jord- och sten-
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industri, träindustri samt massa- och pappersindustri visa i huvudsak oförändrat 
läge; dock ha tendenser till relativ förbättring framträtt inom dessa grupper 
under de senare vårmånaderna i år. Metallindustrin redovisar vid månadsskiftet 
maj/juni i år en sysselsättning, som är 6 à 7 procent högre än vid motsvarande 
tid förra året. Denna ökning inom den tyngst vägande industrigruppen upp
väger sammandragningen inom övriga grupper. Slutsiffran för sysselsättningen 
inom hela den egentliga industrin är vid början av sommaren i år praktiskt 
taget densamma som föregående år. 

Byggnadsverksamheten är fortfarande den stora krishärden på arbetsmark
naden. Byggen och anläggningsarbeten för försvarets behov och en tydligen 
ganska omfattande byggnadsverksamhet för industriella ändamål ha icke kun
nat uppväga nedgången i bostadsbyggandet. Under loppet av våren ha visser
ligen tendenser till uppgång i bostadsbyggandet gjort sig gällande, men dessa 
ha huvudsakligen varit koncentrerade till ett mindre antal orter, där krigs-
materialproduktion och militära förläggningar starkt ökat bostadsbehovet; 
byggnadsmarknaden i stort sett är fortfarande i utpräglad depression. I vilken 
grad det nyligen fattade beslutet om statligt finansiellt stöd åt bostadsbyg
gandet och det nya avtalet inom byggnadsfacken skola förmå att återuppliva 
bostadsbyggandet under fortsättningen av året är ännu för tidigt att döma om. 
Brist på byggnadsjärn och bränsle för cementtillverkningen samt bränsleför
sörjningens enorma anspråk på transportkapacitet och arbetskraft kunna 
komma att sätta snäva gränser för byggnadsverksamheten under de kommande 
månaderna. 

Byggnadsindustrins läge dominerar arbetslöshetssituationen, som till följd 
därav och av högkonjunkturen inom övrig investeringsindustri fått en annan 
karaktär än under depressionen i förra hälften av 1930-talet. För den egent
liga industrin äro arbetslöshetssiffrorna nu närmast jämförliga med det hög
kon junkturbetonade året 1938. Av de hjälpsökande arbetslösa ha under våren 
mer än en tredjedel varit byggnadsarbetare och en betydande del av övrig ar
betslöshet har föranletts av byggnadsindustrins kris. Uppemot hälften av hela 
den anmälda arbetslösheten är koncentrerad till de tre största städerna. Varken 
till karaktär eller allmän omfattning kan den nuvarande arbetslösheten jäm
föras med den under arbetslöshetskrisen 1932—34. 

Jämföras arbetslöshetssiffrorna (enligt fackföreningsstatistiken) för bygg
nadsfacken under vårmånaderna i år och förra året, finner man genomgående 
lägre siffror för mars månad i år än för mars i fjol, trots att byggnadsvoly
men under det mellanliggande året ytterligare krympt. (Aprilsiffrorna äro 
däremot, med undantag för målare, avsevärt högre 1941 än 1940, vilket sam
manhänger därmed att siffrorna för april 1940 starkt påverkades av de stora 
inkallelserna samt av det då forcerade skyddsrumsbyggandet.) Arbetslöshets
situationen på byggnadsmarknaden synes sålunda icke ha undergått någon 
fortskridande försämring. Orsaken härtill är givetvis, att under det mellan
liggande året byggnadsarbetare i betydande omfattning lämnat facket; enligt 
uppgift hade under året byggnadsfackförbundens medlemsantal minskat med 
omkring 7 procent. I stor utsträckning ha säkerligen även arbetare, som fort
farande stå som medlemmar, erhållit mer eller mindre tillfälliga arbeten på 
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andra områden, överhuvud förefaller tillgången på arbeten av dylik art ha 
varit stor under det gångna året, vilket även betyder ett osäkerhetsmoment för 
bedömningen av arbetslöshetsläget. 

I stor utsträckning torde tillgången på arbeten av mer eller mindre tillfällig 
art sammanhänga med bränsleförsörjningens extraordinära läge: vedawerk-
ning, kolning samt transport och distribution av ersättningsbränslen. Den för
sämring i läget på detta område, som inträtt under det senaste halvåret, gör 
även — eventuella komplikationer till följd av den senaste politiska utveck
lingen obeaktade — anskaffningen av arbetskraft för bränsleförsörjningens be
hov till den praktiska arbetsmarknadspolitikens mest angelägna uppgift under 
de närmaste månaderna. 

Arbetsmarknaden under maj 1941. 

Utvecklingen på arbetsmarknaden under maj månad kännetecknades av en 
fortsatt säsonguppgång inom olika områden av näringslivet. Ehuru säsongför
bättringen särskilt under de föregående månaderna i år varit svagare än under 
normala förhållanden, har densamma dock bl. a. i förening med de alltjämt 
rikliga arbetstillfällena i skogarna medfört en avsevärd minskning av arbets
lösheten. 

De statistiska serier, som belysa arbetsmarknadens utveckling, visa för maj 
månad såväl en ökning av antalet sysselsatta och en stegrad efterfrågan på 
arbetskraft som en minskning av antalet arbetslösa och hjälpsökande. 

Enligt socialstyrelsens sysselsättningsstatistik var antalet sysselsatta ar
betare inom industri och angränsande verksamhetsområden 38 % högre i slutet 
av maj än i slutet av april. Ser man enbart till den egentliga industrin, stannade 
sysselsättningsökningen vid 2-0 %, medan i fråga om byggnadsverksamhet samt 
statliga och kommunala arbeten den procentuella ökningen var betydligt högre 
än genomsnittet för samtliga grupper. 

Konjunktursiffran, som beräknas på grundval av de omdömen om arbets-
tillgången uppgiftslämnarna till sysselsättningsstatistiken avgiva, visade en 
stegring från 3-31 i april till 339 i maj. 

Till arbetsmarknadskommissionen rapporterade uppgifter om anställande 
och entledigande av arbetskraft ge även vid handen, att inom såväl industrin 
som byggnads- och anläggningsfacken antalet nyanställda arbetare betydligt 
översteg antalet entledigade. 

Enligt rapporterna från de offentliga arbetsförmedlingarna företedde antalet 
arbetssökande under maj jämfört med föregående månad en minskning med 
56 %, under det antalet lediga platser stigit med 9-2 #. Under redovisningsmå-
naden tillsattes genom arbetsförmedlingen 51558 platser eller 4-0 % flera än 
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under april. Genomsnittliga antalet arbetsansökningar på 100 lediga platser 
utgjorde 160 i maj mot 184 en månad tidigare. 

De senast tillgängliga uppgifterna om arbetslösheten inom fackförbunden, 
som avse månadsskiftet april/maj, uppvisade en arbetslöshet av 129 # mot 
151 % en månad tidigare. 

Antalet till arbetsmarknadskommissionen rapporterade hjälpsökande arbets
lösa, varom uppgifter föreligga intill utgången av maj månad, utgjorde vid 
denna tidpunkt 24 856, vilket innebär en minskning under månaden med 5 696 
eller 18-6 %. Minskningen var tämligen genomgående för olika delar av landet 
med undantag av Norrbottens län, där en ganska betydande ökning av antalet 
hjälpsökande inträtt. 

En sammanfattande jämförelse med läget på arbetsmarknaden vid motsva
rande tid under de närmast föregående åren ger vid handen, att antalet syssel
satta arbetare inom industri och angränsande verksamhetsområden var ungefär 
detsamma som i maj 1940 men omkring 10 % lägre än i maj 1939. Arbetslös
heten inom fackförbunden var något större än 1940 och ungefär en tredjedel 
större än 1939. Antalet hjälpsökande var tre gånger så stort som i fjol, då 
detsamma till följd av särskilda med försvarsberedskapen och försvarsarbetena 
sammanhängande omständigheter var exceptionellt lågt under vår- och som
marmånaderna; de hjälpsökande voro emellertid innevarande år mer än en 
tredjedel flera än i maj 1939. 

Läget på arbetsmarknaden under maj månad framgår närmare av efter
följande översikt av förhållandena inom olika verksamhetsområden. 

Inom jordbruket uppgives efterfrågan på arbetskraft ha varit betydligt 
mindre under maj i år än i normala fall. Från arbetsförmedlingarna har som 
förklaring härtill anförts, att den ihållande kyliga väderleken förlängt vår
arbetsperioden, men även att jordbrukarna mer än förut varit inställda på att ha 
mindre personal till förfogande. Hempermitteringen från beredskapstjänst av 
jordbrukets arbetskraft har också kunnat ordnas på ett mera rationellt sätt 
än under föregående år. Den mest aktuella uppgiften för arbetsförmedlingen 
inom vissa distrikt har varit betfältens förseende med arbetskraft. Olika åt
gärder ha genom arbetsförmedlingen vidtagits för att underlätta uppbringan
det av arbetskraft, och dessa åtgärder ha i förening med den kalla våren gjort 
det möjligt att i allt väsentligt tillgodose behovet. Det har varit lättast att 
anskaffa arbetskraft till betfälten i närheten av städer och större samhällen, 
överföring av arbetskraft från mellersta och norra Sverige har i år endast be
hövt äga rum i mindre omfattning. 

I skogsbruket var bristen på huggare alltjämt stor inom vissa skogsdistrikt, 
överflyttningen till skogsbruket av arbetskraft från andra yrken minskades, 
sedan under sommarhalvåret flera arbetstillfällen erbjudit sig på andra håll. 

Torvupptagningen, som i år utgör ett annat viktigt led i produktionen av 
ersättningsbränslen, pågick för fullt under maj och konkurrerade med skogs
bruket om den från andra yrkesområden tillgängliga arbetskraften. Arbetare 
från bl. a. stenindustrin erhöll sysselsättning på torvmossarna. Det visade sig 
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även i fråga om dessa arbeten svårt att besätta alla anmälda platser, särskilt 
i de fall, då bostadsfrågan vållade svårigheter. 

Inom de olika industrigrupperna var med vissa undantag arbetstillgången 
förhållandevis god även under maj månad. 

Den mekaniska verkstadsindustrin och varven företogo alltjämt nyanställ
ningar av kompetenta yrkesarbetare, såsom filare, verktygsarbetare och vissa 
kategorier av svarvare. Vid gjuterierna var däremot liksom tidigare arbets
tillgången ojämn. 

Bland de olika industrier, som under normala förhållanden övervägande ha 
sin avsättning på exportmarknaden, visade sågverk, hyvlerier o. dyl. en fortsatt 
säsonguppgång. Inom pappersmasseindustrin rapporterade en del fabriker be
tydligt lägre antal sysselsatta än månaden förut, medan andra åter hade ett 
ökat arbetarantal. Vad beträffar pappersindustrin, var läget i stort sett oför
ändrat. Vid ytterligare två tändsticksfabriker nedlades driften helt under må
naden och vid en tredje företogos omfattande personalinskränkningar. 

Inom konsumtionsvaruindustrierna rådde alltjämt tämligen stabila syssel
sättningsförhållanden. Med avseende på de olika livsmedelsindustrierna märktes 
liksom föregående månad en ökning av antalet sysselsatta vid spisbröds fabriker 
och andra bagerier. Vid sockerfabriker fingo tidigare permitterade arbetare 
återgå i arbetet. Vid bryggerier och läskedrycks fabriker gjorde sig den sed
vanliga säsonguppgången inför sommaren gällande. Säsonganställningar av 
kvinnliga arbetare förekommo dessutom vid konservfabriker för fiskbered
ning. Vid margarinfabrikerna inskränktes driften under månaden. Inom textil-
och läderindustrierna framträdde liksom tidigare en minskning av arbetaranta
let, samtidigt som sysselsättningsvolymen på dessa områden begränsades ge
nom tillämpande av korttidsarbete. 

Byggnadsämnesindustrierna och byggnadsverksamheten visade en starkare 
uppgång under maj än föregående månader. Utvecklingen på dessa områden 
är emellertid i hög grad beroende av statsmakternas åtgärder och de pågående 
avtalsförhandlingarna. Arbetslösheten inom byggnadsfacken, vilken fortfa
rande var betydande, koncentrerades företrädesvis till de större städerna med 
omnejd. 

Sjöfarten på Norrland kom igång under månaden, och i samma mån som 
seglationen utvidgades, förbättrades även arbetsmöjligheterna för hamn- och 
stuveriarbetare. Sjömanshusen rapporterade ungefär samma antal påmönst-
ringar som föregående månad, nämligen 3 765 mot 3 786 i april; antalet av-
mönstringar steg däremot från 1 932 till 2 132. 

Inom kontorsbranschen efterfrågades alltjämt rutinerade maskinskriverskor 
och stenografer, samtidigt som det fortfarande fanns överskott på äldre kon
torister och yngre okvalificerad arbetskraft. Inom hotell- och restaurangfacket 
visade det sig särskilt i fråga om kökspersonal svårt att tillgodose behovet 
av kunnigt folk. 

I fråga om husligt arbete rapporterade arbetsförmedlingarna ett mindre 
antal arbetsansökningar än tidigare men ungefär samma antal lediga och till
satta platser. Ett visst överskott av yngre sökande till hembiträdesplatser 
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märktes i vissa län, medan tillgången på kvalificerad hushållshjälp ej på långt 
när motsvarade efterfrågan. Det ökade behovet av tillfällig arbetskraft för 
hemmen kunde i stort sett tillgodoses, då många gifta kvinnor för att skaffa 
familjen stödinkomst anmälde sig för tillfällig hemhjälp eller halvdagsarbete. 

Statens arbetsmarknadskommissions verksamhet under 
maj 1941. 

Arbetsförmedlingsverksamheten. I syfte att samordna verksamheten för ian-
språktagande av ungdomens arbetskraft under innevarande sommar har kom
missionen utarbetat vissa allmänna riktlinjer för verksamhetens enhetliga be
drivande. Liksom under föregående sommar kommer lokalt samarbete att äga 
rum mellan arbetsförmedling, skolor, hushållningssällskap och andra organisa
tioner, som kunna vara verksamma på detta område. Rikskommittén för ung
domens arbetsberedskap, vilken i samarbete med arbetsmarknadskommissionen 
åtagit sig att organisera ett frivilligt uppbåd av arbetskraft inom bl. a. ung
domsorganisationerna, har utgivit en broschyr »Avspärrningen skapar arbets
löshet men också arbetstillfällen» med uppgifter om de arbetstillfällen och 
möjligheter, som finnas tillgängliga på arbetsmarknaden. 

Distriktskonferens har under månaden hållits i Örebro med arbetsförmed
lingspersonalen inom Värmlands, Örebro, Västmanlands och Kopparbergs län. 

Vid de offentliga arbetsförmedlingarna tillsattes under månaden 51 558 
platser, varav 30 871 manliga och 20 687 kvinnliga. Förmedlingsverksamheten 
vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna samt inom olika yrkesgrupper fram
går av tab. 1—4 i tabellavdelningen. 

Av de särskilda rapporter, som inkommit från arbetsförmedlingarna med 
redovisning av frivillig värnpliktstjänstgöring och luftbevakning, framgår, att 
2 624 manliga och 1 121 kvinnliga sökande anmälde sig under maj månad. 
Under månaden utplacerades 2 436 personer. 

Till belysande av samarbetet mellan arbetsförmedlingsorganen inom skilda 
delar av landet må nämnas, att i samverkan mellan olika kontor och ombud 
under maj 4 322 platser tillsattes, varav 3 289 manliga och 1 033 kvinnliga. 
Genom denna interlokala förmedlingsverksamhet erhöllo 2 623 personer (2 020 
män och 603 kvinnor) arbetsanställning i annat län än det, inom vilket ansökan 
om arbete ingivits. 

Hjälpverksamheten för nrbetslösa. Antalet till kommissionen rapporterade hjälp
sökande arbetslösa uppgick vid maj månads utgång till 24 856, vilket i jäm
förelse med föregående månad innebär en minskning med 5 696, eller 186 %. 
Av hela antalet hjälpsökande voro 379 (1'5 °A) kvinnor. 
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Under maj månad beviljades statsbidrag till ett flertal statliga och kommu
nala beredskapsarbeten. Av dessa må nämnas vägföretag i Stockholms stad, 
Stockholms och Malmöhus län samt Göteborgs stad, vattenledningsföretag i 
Malmöhus, Värmlands, Gävleborgs och Västernorrlands län, hamnarbeten i 
Göteborgs och Bohus län och husbyggnadsarbeten i Östergötlands (barnkoloni-
byggnad vid Kvarsebo, ombyggnad av skola i Norrköping), Malmöhus (kon
torsbyggnad för reningsverket i Lund, kyllagerhus och hamnförvaltningsbygg-
nad i Trelleborg), Hallands (ålderdomshem i Falkenberg), Göteborgs och Bohus 
län (tandpolikliniker i Kville och Tanum) samt skjutbaneanläggningar m. fl. 
arbeten i Göteborgs stad. Fr. o. m. den 1j7 1940 t. o. m. den 15/e 1941 har kom
missionen beviljat statsbidrag till beredskapsarbeten, vilkas sammanlagda kost
nader beräknas till c:a 65 milj. kronor. 

Till följd av den större tillgången på arbetstillfällen i öppna marknaden och 
det ökade antalet platser vid beredskapsarbeten kunde understödsverksamheten 
inskränkas under månaden. Av hela antalet hjälpsökande voro vid månadens 
utgång 7 961, eller 32-0 %, hjälpta enligt arbetslinjen. 

Av hela antalet hjälpsökande vid maj månads utgång åtnjöto 20257 (81'5 %) 
hjälp från stat och kommun. Av dessa hjälptes 18 359 (906 %) med statsmedel. 
En summarisk redogörelse för den av kommissionen bedrivna hjälpverksamheten 
under maj månad lämnas i det följande. Om icke annat anmärkts, avse siffer
uppgifterna förhållandet vid månadens utgång. Närmare uppgifter om antalet 
hjälpta i olika hjälpformer och inom olika län samt en översikt av hjälpverk
samhetens omfattning under tiden april 1940—maj 1941 lämnas i tab. 14 i ta
bellavdelningen. 

Arbetslinjen. Arbeten för arbetslösa bedrevos under månaden dels i form 
av statliga och kommunala beredskapsarbeten, dels i form av statliga arkiv
arbeten och statskommunala reservarbeten. I statliga beredskapsarbeten syssel
sattes vid 70 arbetsplatser i kommissionens regi 3 261 arbetslösa och vid 38 
arbetsplatser i väg- och vattenbyggnadsstyrelsens regi 1 822 arbetslösa. Vid 
kommunala beredskapsarbeten sysselsattes 1 093 arbetslösa. Vid 88 arkivarbets
platser sysselsattes 243 arbetslösa, tillhörande tekniska och merkantila yrken, 
och vid statskommunala reservarbeten 147. arbetslösa. Statskommunala reserv
arbeten bedrevos av 4 städer, 6 landskommuner och 1 vägdistrikt. 

Förutom hänvisade arbetslösa sysselsattes vid beredskapsarbeten 703 spe
cialarbetare, vilka icke voro anmälda som hjälpsökande och sålunda icke ingå 
i arbetslöshetskommittéernas månadsrapporter. 

Understödslinjen. Dagunderstöd utgick i 22 städer och 28 landskommuner 
till sammanlagt 10 829 arbetslösa (utom kursdeltagare), av vilka 8 112 (749 %) 
voro försörjningspliktiga. Av samtliga dagunderstödda voro 8 866 (819 %) 
hemmahörande i städer. För maj månad hade av understödskommunerna 16 
städer och 19 landskommuner även beviljats tillstånd att bedriva hyreshjälps-
verksamhet med bidrag av statsmedel. 

Understöd till kursdeltagare, frivillig arbetstjänst (utbildningshjälp). Kurs
verksamhet för arbetslösa bedrevs under månaden i form av beredskapskurser, 
för vilka redogörelse lämnas i det följande. Av eleverna voro 902 anmälda 
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som hjälpsökande och åtnjöto dagunderstöd eller bidrag till inackorderings
kostnaderna. Frivillig arbetstjänst, avseende teoretisk och praktisk yrkesut
bildning, bedrevs under månaden vid Vännäs yrkesskola. Antalet arbetselever 
uppgick till 62. 

Utbildningsverksamheten. Vid månadens utgång pågingo 103 beredskapskurser 
för omskolning och utbildning av tempoarbetare för verkstadsindustrin. Hela 
antalet elever fördelade på olika yrkesavdelningar framgår av följande sam
manställning. 

Under maj månad påbörjades en gas- och en bågsvetsningskurs i Uppsala, 
en mekaniker- och en gassvetsningskurs i Norrköping samt en bågsvetsnings
kurs i Östersund. 

Under tiden maj 1940—maj 1941 ha 4 173 elever varit inskrivna vid bered
skapskurser. Av dessa ha 1 922 utskrivits efter genomgången kurs. 

VärnpllktslåneTerksamheten. Omfattningen av värnpliktslånenämndemas verk
samhet t. o. m. utgången av maj månad framgår av följande sammanställning. 

Hela antalet till kommissionen t. o. m. den 30 april 1941 inkomna värn
pliktslåneärenden uppgick till 3 563. Av dessa hade kommissionen före måna
dens utgång avgjort 3 510, varav 578 avsågo av värnpliktslånenämnder under
ställda beslut och 2 932 av lånesökande ingivna besvär. I fråga om under
ställda beslut hade kommissionen i 39 fall upphävt värnpliktslånenämndemas 
beslut om lån och i några fall minskat de beviljade lånebeloppen. I anledning 
av anförda besvär beviljades ytterligare 222 lån. 
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Meddelanden från statens arbetsmarknadskommission. 
Ändringar i bestämmelserna rörande krigsfamiljebidrag. Genom författningar, 

som trädde i kraft den 1 juni 1941 (SFS nr 288—291), ha vissa ändrade be
stämmelser meddelats rörande familjebidrag enligt krigsfamiljebidragsförord-
ningen. 

Familjemedlemmar, som åtnjuta familjepenning enligt krigsfamiljebidrags-
förordningen, få från och med nämnda dag förhöjd familjepenning. För barn 
under 16 år utgör förhöjningen 15 öre och för andra familjemedlemmar 25 öre. 
Förhöjningen tillkommer dock icke dem, som ha sin familjepenning fastställd 
med hänsyn till storleken av den värnpliktiges underhållsskyldighet. För deras 
del uteblir höjningen eller begränsas till vad som är möjligt att ge utan att 
familjepenningen överstiger vad som är bestämt vid underhållsskyldighetens 
bestämmande. Särskilda skäl kunna också i andra fall förtaga vederbörande 
rätten till förhöjningen. 

Medan krigs familjebidrags förordningen hittills endast kunnat tillämpas å 
värnpliktiga samt å frivillig personal, som avlönas på samma sätt som värn
pliktiga, har förordningens tillämpningsområde numera utsträckts till att 
omfatta jämväl underbefäl i arméns reserver. Reservunderbefälet vid armén 
kan sålunda tillerkännas bostadsbidrag enligt krigsfamiljebidragsförordningens 
bestämmelser, om behov av sådant bidrag uppenbarligen föreligger med hän
syn till den inkomstminskning, som inkallelsen medfört. När det gäller att 
bedöma inkomsten under militärtjänstgöringen, skall hänsyn tagas till alla 
de förmåner, som utgå under tjänstgöringen, alltså till lön jämte eventuellt 
hyres- och ortstillägg, till terminslön och till naturaförmåner. 

Enligt de hittills gällande bestämmelserna ha andra familjemedlemmar än 
hustru, med vilken den värnpliktige sammanlever, och hans barn, som äro under 
hans vårdnad, icke kunnat få bidrag, om icke den värnpliktige varit under
hållsskyldig mot dem vid tiden för inställelsen till militärtjänstgöring. Detta 
har nu ändrats så, att bidrag kan beviljas, även om bidragsbehovet uppkommer 
först under den värnpliktiges tjänstgöringstid, men för att detta skall kunna 
ske, fordras, att man kan räkna med, att den värnpliktige verkligen skulle ha 
fullgjort sin underhållsskyldighet, om han icke varit inkallad. 

Utöver de familjemedlemmar, som hittills kunnat beviljas bidrag, kan efter 
den 1 juni även annan närmare anhörig än den, som är särskilt nämnd i för
fattningen, beviljas bidrag, om synnerligen ömmande skäl föreligga, dock 
endast efter tillstånd i varje särskilt fall av kommissionen. 

"Vidare har rätten till bostadsbidrag något utvidgats, så att även den, som 
efter tjänstgöringens början ingår äktenskap, kan få bidrag till bostad, om 
det gäller hustru och barn eller adoptivbarn. Genom en annan ändring har 
stadgats, att vid bostadsbidrags bestämmande hänsyn icke längre i något fall 
skall tagas till den värnpliktiges månadslön från krigsmakten. 

Vidare har en väsentlig ändring gjorts i fråga om regler för behovsprövningen. 
Vid prövning av behov av familjepenning eller bostadsbidrag, skall hänsyn 
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tagas till av den värnpliktige bibehållen civil inkomst eller honom eller hans 
familj i anledning av tjänstgöringen tilldelat understöd, endast i den mån den 
bibehållna inkomsten eller understödet överstiger fjärdedelen av den värnplik
tiges inkomst före tjänstgöringen. Uppgår den bibehållna inkomsten till högst 
50 kronor, skall hänsyn icke ens tagas till denna inkomst, även om den utgör 
mera än 1/4 av den vanliga inkomsten. 

Utöver tidigare utgående bidrag har en ny bidragsform införts, nämligen 
begravningsbidrag. Detta utgår för den värnpliktiges hustru, med vilken han 
sammanlevt, och för barn, som varit under hans vårdnad, under förutsättning 
att familjemedlemmen i fråga uppbar familjepenning, som helt eller delvis 
utgick efter behovsprövning. 

Dessutom ha i författningarna vidtagits vissa ändringar av mindre bety
delse, bland annat i fråga om rätten till sjukbidrag. Denna rätt har nämligen 
i vissa fall gjorts beroende av om den värnpliktige skulle ha betalt sjukvårds
kostnaderna eller icke. 

I syfte at t påskynda familjebidragsärendenas handläggning och även för 
att lätta länsstyrelsernas arbetsbörda har vidare föreskrivits, at t handlingar 
i familjebidragsärenden skola översändas direkt till familjebidragsnämnderna 
från de militära hemortsorganisationerna. 

I detta sammanhang kan också nämnas, att statens arbetsmarknadskom
mission utfärdat nya anvisningar rörande krigsfamiljebidragsförfattningarnas 
tillämpning. I dessa anvisningar har kommissionen, bland annat, meddelat, att 
bidrag för bestridande av kostnader för matlagningsbränsle i mån av behov 
får utanordnas till de familjer, som åtnjuta familjepenning med högsta möjliga 
belopp och därjämte bostadsbidrag. Storleken av detta bidrag till matlagnings
bränsle blir beroende på familjens storlek, men såsom ett lämpligt belopp för 
t. ex. en familj, som består av hustru och två barn, och som har att laga sin 
mat på vedeldad spis, angiver kommissionen ett belopp av 8 kronor 50 öre 
för månad. 

Anslag till åtgärder för arbetsmarknadens reglering m. m. Genom beslut den 21 
juni 1941 har riksdagen för budgetåret 1941/42 till åtgärder för arbetsmark
nadens reglering m. m. anvisat ett reservationsanslag av 40 milj. kronor. Riks
dagen har därvid uttalat den förhoppningen, att det skall visa sig möjligt att 
under nästa budgetår få till stånd en väsentlig utökning av arbetslinjen. 

36—410090, Boc. Mtdd. 1941. 
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Tabeller till berättelserna över arbetsmarknaden. 

A. Arbetsförmedlingsverksamheten. 

Tab. 1. Översikt av verksamheten vid de olika arbetsförmedlingsanstalterna under 
maj 1941. 

I samverkan mellan olika kontor och ombud tillsattes under månaden 4 322 
platser, vara-v 3 289 manliga och 1 033 kvinnliga. Av dessa interlohala förmed
lingar gällde 2 623 (2 020 manliga och 603 kvinnliga) platser samverkan mellan 
arbetsförmedlingar inom olika län. 
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Tab. 2. Översikt av verksamheten inom olika yrkesgrupper under maj 1941. 

Tab. 3. Förhållandet mellan tillgång och efterfrågan å arbetskraft nnder april 
och maj 1941 samt under maj 1940. 



610 Tab. 4. Verksamheten inom olika yrkesgrupper vid de 
A = ansökningar L = lediga 



särskilda arbetsförmedlingsanstalterna under maj 1941. 611 
platser T = tillsatta platser. 



612 B. Sysselsättningen inom industri och handel m. m.1 

Tab. 5. Sysselsatta personer i slutet av maj 1941 i jämförelse med slutet av april 1941. 

1 Se Anm. vid slutet av tabellavdelningen. 
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Tab. 6. Indextal över antalet sysselsatta arbetare. September 1939 = 100. 
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Tab. 7. Arbetstillgången enligt uppgifter från företagare (konjunktursiffror). 



G. Anställande och entledigande av arbetskraft1. 615 
Tab. 8. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade nyanställningar och 

entledlgnnden under maj 1941 i jämförelse med föregående manad. 

1 Rapportskyldighet föreligger endast i fråga om förändringar av viss omfattning. Beträffande 
principerna för redovisningen hänvisas till statens arbetsmarknadskommissions kungörelse, S.F.S. 
1940: 588 samt Soc. Medd. årg. 1940, sid. 409. 

36—410090. Soc. Medd. 1941. 
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D. Arbetslösheten inom fackförbunden. 

Tab. 9. Arbetslösheten inom fackförbunden den 30 april 1941. 

Antalet arbetslöshetsveckor (d. v. a. på grund av arbetslöshet fristämplade 
veckor) har under april uppgivits till inalles 477 768. 
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Tab. 10. Antalet arbetslösa i olika fackförbund i procent av det redovisade medlemsantalet 
31/3 1940-3 0/4 1941. 
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E. Hjälpsökande arbetslösa. 
Tab. 11. Till statens arbetsmarknadskommission rapporterade hjälpsökande arbetslösa. 

1 För tiden april—juni 1940 (i tab. 15 fr. o. m. januari 1938) har i antalet hjälpsökande 
medräknats vid statliga och kommunala beredskapsarbeten dä sysselsatta hänvisade arbetslösa, 
vilka dock först fr. o. m. juli 1940 varit anmälda som hjälpsökande hos arbetBlöshetskommittéerna. 
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Tab. 12. De arbetslösas yrkestillhörighet. Maj 1941. 

Tab. 13. De arbetslösas ålders- och försörjningsförhållanden Maj 1941. 
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Tab. 14. Hjälpverksamheten för arbetslösa. 
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F. Sammanfattande uppgifter rörande arbetsmarknaden åren 1935—1941. 
Tab. 15. Arbetsförmedling och arbetslöshet. 

Tab. 16. Indextal för antalet sysselsatta 
arbetare. 

Tab. 17. Konjunktursiffror för 
arbetstillgången. 

Anmärkningar till tab. 5—7 och 16—17. Uppgifterna insamlas medelst rapportkort, som 
varje manad tillställas c:a 13 000 arbetsgivare, av vilka c:a 7 200 inkommit med uppgifter för 
maj. Angående materialets representativitet se Soc. Medd. 1940, sid. 334. Uppgifterna avse 
antalet sysselsatta arbetare sista arbetsdagen av sista avlSningsperioden i månaden och Övriga 
sysselsatta sista dagen i månaden. Indextal för mindre än 50 personer ha ej beräknats. Index
tal, som avse minst 50 men under 100 personer, äro tryckta med medievalstil. Med använ
dande av månadsindextalen över antalet sysselsatta arbetare ha i tab. 6 enligt den s. k. kedje
metoden indextal uträknats över arbetarantalet i slutet av månaderna april 1940—maj 
1941 med början av september 1939 som bas. På motsvarande sätt ha över arbetarantalet även 
beräknats kvartalsindextal med l:a kvartalet 1935 som bas. Dessa kvartalsindextal för samtliga 
näringsgrupper tillhopa återgivas i tab. 16. De 8. k. konjnnktnraffrorna i tab. 7 och 17 grunda 
sig pä arbetsgivarnas omdömen om arbetstillgången. Vid beräkningarna har man givit omdömet 
mycket god arbetstillgâng poängsiffran 5 och låtit siffrorna 4, 3, 2 och 1 i tur och ordning be
teckna god, medelgod, mindre god och dålig arbetstillgâng, varefter ett med antalet sysselsatta 
personer vägt medeltal av dessa poängsiffror framräknats. 
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